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PRÉFACE. 


Là  mémoin  dci  héros  fiit  iCNi)oiiit  parmi  le» 
WiHWCS  rdbjet  d'un  calie  unrrarsel ,  que  kt  imps 
n  ont  point  refroidi.  C'est  à  1  ombre  de  leurs  lau* 
rm  mmocidi  que  flenrineni  les  lois,  Tagricot 
tore,  le  coauneroe,  les  aits,  et  tooies  les  insiim- 

lions  qui  ^rantisseni  la  gloire  et  le  bonheur  des 
jpeiq^;  c'est  aussi  pour  éterniser  le  souveair  da 
lemgkimiiztraTaiixqiieklyveeefid^  ' 

la  toile  s'anime,  que  le  marhre  et  l'aii'ain  s'a- 
mollissent* Dans  lantiquité,  des  spectacles  pomr 
peiuLy  desocNuroiiMS,  des  triomphes,  consacraient 
leurs  mndes  actions:  ches  les  nations  modernes  • 
des  grades  ëminents,  des  distinctions  uniques  ua 
héréditaires»  sont  derenus  le  prix  de  rexpérieoeo 
ei  de  la  -valeor.  Ces  récompenses»  on  rédles  om 

morales,  étaient  bien  faites  pour  alimenter  ce  feu 
sacré  du  patriotisme ,  cet  orgueil  national  qui  ont 
eabasé  tant  de  prodiges,  ^oor  ^>crpétuer'Ce9  races 
de  héros,  dont  rexiinciion  â-iGtijëiirs  ëntraiÀo  la 
décadence  et  la  chute  des  em{^tres..'t   :  * 

Bbis  au  tribut  d'admiration^^^é  iiànf  p^T^œ 
«OQS  les  jours  à  h  mémoire  ék^-ié&àdlk&Kmeê^ 
se  mêle  quelquefois  un  sentiment  d'amertume  et 
d'effroi.  Par  quel  travers  de  l'esprit  humain  une 
makiuide  de  nomsahfeeis  oa  sans  édat  sont-ila 
immuablement  attachés  aux  premières  pages  de 
nos  annales»  tandis  que  le  souvenir  d'une  foule  da 


T&EFACE. 

hem  et  d'hommes  illustres  est  enveloppé  sans 

retour  dans  les  ténèbres  du  passe?  La  gloire  de 
tant  de  nations,  successivement  détruites  et  re- 
créées» serait-elle  devenue  esdusiTement  le  do- 
maine de  quelques  noms  célèbres,  et»  dans  sa 
luarcbe  rapide,  l  histoire  n  en  a-t-eîle  pas  déshérité 
des  milliers  de  guerriers  ^m  ont  illustré  leur  pa- 
trie? Sans  interroger  le  presi%edes  siècles  sur  des 
exemples  que  le  nôtre  a  surpassés ,  taonsnhoma  nos 
fastes  militaires.  Nous  sommes  fiers  de  la  considé- 
ration politique  que  huit  siècles  de  gloire  nous  ont 
«cqfuise.  Nous  présentons  avec  oi§neil  à  la  pasiérité 
les  noms  des  du  Guesclin,  des  Glisson ,  des  Mont- 
morency^ des  Gondé ,  des  Turenne ,  des  Lesdi- 
guières^  desCatinat^  des  Vauban,  des  Vendàme, 
des  Luxembourg,  desFahertydesVillars.  Nous  si- 
gnalons avee  enthousiasme  ceux  qui  depuis  tiente 
ans  ont  fait  briller  sur  la  scène  du  monde  toutes  les 
Terras  héroïques  de  la  Grèce  et  de  Rome  ;  mais  les 
lauriers,  qui  ceignent  le  front  de  ces  grandscapitai- 
iies,  ont  été  teints  du  sang  d'un  très-grand  nombre 
de  chefs  magnanimes,  blanchis  ou  molssoanés 
soii$j£Sjdrageaux..Gesyictoireséclataates,  cesco^- 
qqiêjLfii^t^pr^^esV^és.p^Siges  de  lliéroisine  et  de  la 
TaleuriTiui  i^ec^o tissent  encore  dans  les  deuxhémi- 
spbèreSj'sbiii  leur  ouvrage  »  et  le  Xrui  t  de  leurs 
généi'^gfti^  $àprl|<c^  4]ependant»  soit  qu'une  mo«t 
glorieuseTes VûVTrappés au  milieu  des  périls,  soit 
.  qu'une  \ieiUes$e  honorée  eût  terminé  leur  longue 
et  brillante  carrièrct  ces  valeureux  défenseurs  de 
^rétat  ne  devaient  point  survivre  à  leur  dernier 
jour  :  ensevelis  dans  le  silence  ei  dans  roub|i<,  priiL 
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de  leurs  utiles  el  nombreux  services,  ils  n  eurent 
pendant  long-temps  d'nmres  tdfldrnteort  de  leurs 
exploits ,  c(ue  les  tanemis  qu'ils  aTaint  su  Yatncro» 

et  d'autres  larmes  qn^  celles  de  leurs  veuves,  de 
leurs  £iauUes  indigentes  ou  inconsolables.  Longw 
temps  une  aveugle  admiration  nous  a  fliit  recher- 
cher avec  avidité  ces  modèles  de  dévouement  et 
de  patriotisme  chez  des  nations  anciennes  qui  nous 
ks  fassent  enVâ&»  et  nous  foulions  à  chaque  pas 

les  cètadres  de  ces  généreux  capitaines,  sans  qu'au- 
cun senti  ment  de  reconnaissance  et  de  regret  nous 
arrêtât  un  knonlent  sur  leur  tombe! 
{     Ildutètreeii^mmdd'unebien  nobk  émulation» 

riiistorien  national  qui  le  premier  conçut  Tidée 
d  arracher  à  loubli  tant  de  noms  chers  k  la  gloire, 
et  de  rendre  à  tant  de  guerriers  letir  existence 

politique,  le  seul  pH  tri  moi  ne  que  la  plupart  eussent 
laissé  à  leuts  eofants.  Màis  cette  tâche  laborieuse 
et  difficile  ne  défait  point  être  le  irait  d'uneinspi-» 
ntion  soudaine  et  passagère.  Pouf*  rappeler  li  la 
postérité  les  droits  que  tous  se  sont  uctjuis  à  la 
considération  publique;  poilr  dënombiw  les  ac* 
I  tiens  de  valeur  ciui  les  ontsnramiretnent  élevés 

aux  premiers  ii;rades  militaire?»;  p*oûr  repniiîiic  en, 
I  méme-tempsuu  plus  grand  jour  n  un  nouvel  éclat 
«ur  des  héros  querBuropeadMiii^'^^Çp^'é^c)' encore 
cfceR  nous  pour  modèles,  il  fanàii'*noi»Asèûfement 
avoir  une  connaissance  profonde  de  tous  les  monu- 
ments de  l'histoire  depuis  sept  siècles»  mail  eneore 
reniomer  aux  sources  origkiales ,  -eompubér  le^ 
charu  s,  It^s  comptes  de  Textraordi nu  ire  des  guer- 

I        les  registres  des  chambres  de»  compte!  èt  des 
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parlements  du  royaume»  les  archives  de  tous  les 

dépôts  publics,  et  noiamraent  celles  du  bureau  delà 
guerre  ;  eoiin  interroger  les  tombeaux  elles  familles  ' 
de  tant  de  morts  illustres.  C'est  sur.  une  réunioa 
aussi  imposante demat^riaux  authentiques ,  qu'une 
maiu  habile  devait  jeter  les  fondements  de  ce  vaste 
édifice.  Cet  ouvrage,  sans  exemple  chez  aucune 
nation  9  et  qu'on  ne  devait  point  attendre  des  ef- 
forts d'un  seul  homme,  parut  de  1770  à  1778, 
en  huit  volumes  in-4^,  sous  le  titre  de  Chrono^ 
logie  nUHuùre. 

Pinard,  commis  au  bureau  de  la  guerre,  est 
lauteur  de  ce  beau  monument ^  érigé  à  la  gloire 
da  tous  les  che&  de  nos  armées.  Il  avait  divisé  le 
plan  de  cet  ouvrage  en  neuf  parties  ;  mais  une 
mort  prématurée  l'enleva  aux  lettres  avant  l'entier 
achèvement  de  la  première.  On  Croit  ne  pouvoir 
mieux  faire  connaître  ce  qui  noué  reste  de  ceC 
historien,  et  ce  que  nous  avons  perdu,  qu'en  don- 
nant ici  la  distribution  de  ces  parties»  avec  le  détail 
dès  matières  qu'elles  devaient  comprendre. 

Première  partie.  Les  maréchaux,  les  connéta- 
bles^ dçs.  ç^miuiifidâûti  d'armées  depuis  la  créa- 
tiiwflbs Jirëniiènà  en  t  â3A  ;  les  maréchaux* 
génémCQC  des  .ôamçft  et  armées  ;  les  maréchaux  de 
France V  les*  £*r£mds*maîtres  de  lartillerie :  les  co- 
lonefi^lySjoayK'd^  tpute  rin&nterie,  de  la  cava- 
lerie et  des  dragons  ;  les  colonels-généraux  de  Tin-  < 
fanterie  française  au-delà  et  en-deçk  des  monts;  ^ 
les  colonels  des  Suisses  et  Grisons,  et  des  ditfé- 
rentes  troupes  étrangères  qui  ont  servi  en  France  ; 
les  lieutenants-généraux;  les  maiéchaux-de-camp;  | 
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le»  brigMiiffrs  d^in&merie»  *  dm  omlerie  et  de 
dnifODs;  les  rariotendents  des  fcrtifieetioDs;  lei 

direcLtJui-s  et  iii>pccieuri-géijeidux  j  les  mesu*cs-de- 
caiap-gënéraïuL  de  la  cavelerie  et  des  dragonê;  les 
eowimiaieirej  gfaëraiix  desanmis  ;  les nuimshen- 

gêner  a  ux-des- logis  df?  rampseï  armées:  com* 
missaireSigéDéraux  de  la  cavalerie  ;  lGSiiiarecliaii&* 
géomiix-de&^logis  de  la  caTalerie  5  les  grtnd'eniix, 
commandeurs  et  grand&-ofïiciers  de  Tordre  royal 
ei  militaii*e  de  Saini- Louis;  les  grand'croix  et 
grands-coidons  de  Tordre  du  Mérite  militaire  ;  les 
§(m:wmmm^éDénm  et  liiwitenantS'>g«iéBaM  de 

ptx)vinces. 

Seconde  partie.  Les  troupes  de  k  maison  duroi , 
me  la  socoession  et  Thistoire  des  offiders  qui  y 

OUI  servi.  • 

Troùieuw  partie.  Ijù&  seize  compagnies  de  la 
ndannerie» 

QuairièiHe  partie*  Les  troupes  d^înfiuiterie  qui 
étaient  sur  pied  du  vivaiii  de  Tauicur. 

Cmqmème  partie.  Les  r^iments  de  eavalerîe» 
de  hussardst  de  drains,  et  les  compagnies  de 
maréchaussée  sur  pied  à  la  uictue  époque. 

Sijcième  parUCé  Les  troupes  légères  sur  pied 
•a  ODéoie  temps» 

Septième  partie.  Les  troupes  d'infanterie  et  de 
*  cavalerie  y  les  hussards,  draguas,  et  autres  tioupes 
qui  oat  été  reformées  depuis  la  créatiou  des  ii%i- 
neots. 

*Ici  se  términe  le  liuiiiènie  et  dernier  Tolame  publié  de 
la  Cljronolos:ie  miiuaire.  Toat  ce  qui  suit|  à  partir  de  Faslé- 
risque ,  est  resté  inédit.  • 


V)  FldbrACt. 

Huitième  partie.  Les  étais  d'armée^  par  année, 
depuis  la  créaikm  des  r^ments  y  aveo  les  op^** 
tions  réelles  de  chaque  armée,  les  sièges,  batailles , 
combats ,  et  autres  actions  ne  guerre. 

Neuvième  et  derm^  partie.  La  clmmologie 
raiiOQnfe  des  ordoonanoeft  militaires ,  imprimées 
ou  manuscrites  ,  rendues  depuis  le  règne  de 
Louis  XIV. 

Il  eAi  été  désirable,  sans  doute,  qu'un  projet 
aussi  vasie  pût  être  eniièremeni  accompli  par 
l'historien  même  qui  lavait  conçue  mais  il  est 
douteux  que  Pioard  se  fut  étendu  dans  toutes  les 
parties  du  cadre  qu'il  s'était  tracé.  Par  exl^mple , 
de  quel  intérêt  eût  été  pour  l'histoii^e  la  chrono- 
logie des  surintendants  des  fortifications  ;  des  di« 
recteurs  et  inspecteurs-généraux  ;  des  mestres-dis 
camp  de  la  cavalerie  et  des  dragons;  des  commis- 
saires>généraux  des  armées;  des  maréchaux-géaé» 
raux-des4ogis  des  camps  et  armées  ;  d  es  maréchaux- 
généiaux-d es-logis  de  la  cavalerie;  des  commissai- 
res-géoéraux  de  la  cavalerie  ;  des  gouverneurs- 
généraux  etiieutenants-généracix  de  provinces? 
Cette  chronologie  n'eût  présenté  qu'une  froide 
nomenclature 9  et  une  longue  suite  de  répétitions 
inutiles }  la  plupart  de  ces  grades  ou  chai^  étant 
remplis  par  des  lieutenants-généraux  de»  arntées 
on  des  raaréchaux-de-camp,  on  en  aurait  déjà  cité 
toutes  les  nominations  dans  leurs  états  de  services, 
n  en  est  de  même  pour  les  dignités  des  ordres  de 
Saint-Louis  ei  du  Mérite  miliiaire,  que  Ton  ne 
conférait  qu  aitx  offîciers-géuéraux.  Pxuaid  aurait 
'pn>  suivant  le  même  principe,  donner  aussi  la 
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imiété  décorés  du  collier  des  ordres  d«  roi  ;  ou  ne 
voit  pas  pourquoi  il  aurait  excepté  les  clievaiiers 
JttiiigBitaim  ée  l'onlm  du  Sftint-fiipit»  k'piv» 
nier  et  le  plus  ëminem  du  royaume. 

Mais  d'aiidei  et  Iroides  compilations  dalma- 
aaclitwt  d*«niiiiairet  duint  pM  da^cs  de  Tatieii- 
^kn  d'un  liiam*ieR  graTe.  D*ailleuty  emlëfiewe* 

ment  a  la  cliionulogie  de  Pinard ,  nous  possédions 
caiaiogiiia  &»i  exact  des  GrnndXJruix  ,  Com- 


oc 

I 
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Louis,  et  dts  Grand  (  rojx  ci  Grands-Cordons  de 
l'erdre  du  Mérite-mi taire.  Un  avait  aussi  publié 
en  m  wtomae  gfsnd  M^blie ,  le  r^wnoire  iidial- 
dique  des  Chevaliers  de  Tordre  iki  Saint-Esprit, 
beaucoup  plus  correct  et  plus  couiplet  que  celui 
qn'en  a  donné  le  P«  Amelmey  dans  000  Hmoire 
4es  GnmdaOfficieiede  la  Gonronm.  Bnfinlllitioi- 
■re  des  Régiments  français,  ou  au  service  de  France, 
par  M,  de  Roussel^  ei^io  volumes  in-ia ,  oonaUe 
en  partie  In  keonea  qo'offtienilDi^eeoiide,  irai^ 

sième  ,  quatrième,  cinc^uicaic ,  sixièflfieetseptièau' 
parties  de  la  Chronologie  militaire  ;  ainsi»  Pioard 
a  laîasé  peo  deehoae  à  r^retier,  ai  oa  a'eai  f^mMr 
être  dans  les  dmx  dernières  sections  ;  encore , 
comme  elles  ne  devaient  oomjHrendre  que  d^  ii'ag- 
menia  chronologiques ,  sans  application  pour  le§ 
temps  aentériem  à  la  ftimiackm  des  régiments  et 
au  règne  de  Louis  XIV,  n  eusseni-elles  présenté 
noarle  corps  de  loamigei  qu'on  intérêt  inen  boir« 
né  et  bien  secondaire. 

Tout  ce  qui  pouvait  dquuer  k  l^in;ud  des 


f tt)  «duricii. 

droits  fondés  à  résume  denses  concitoyens ,  ae 
troure  donc  consigné  dans  les  huit  premiers  to- 
Jtunes  dé  la  Ghrondogie  militaire.  On  a  dit  qoe 
ce  monument  eiait  sans  modèle  ;  on  pourrait 
ajouter  qu'on  ne  Térigerait  peut-être  pas  avec 
un  égal  succès  aujourd'hui  y  ai  l'ouTrage  de  Pi« 
iiard  iùt  resië  inedii.  Que  Ton  suive  cet  his- 
torien infatigable  dans  un  chaos  de  sept  siè- 
cles» tous  féconds  en  éréuementa  politiques  et 
militaires;  qu'on  Yy  raie  passer  en  rerue  tous 
les  chronistes  de  ces  différeuts  âges  ;  étudier  leurs 
opinions,  .leurs  mœurs,  leurs  habitudes  mêmes > 
pour  juger  leurs  écrits;  reconnaître  an  premier 
tact  les  manœuvres  de  Finfluence  et  de  la  politi- 
que ;  écarter  et  signaler  les  productions  de  Ter- 
reur j  de  la  flatterie ,  de  Tenihousiasme  aveuf^  et 
de  la  détraction  insensée  ;  comparer  eiisuiie  les 
autorités  respectables  ;  discuter  les  faits  conten- 
tieux, sur  les  originaux  mêmes,  et  fixer  irrëroca* 
Memmt  des  dates  jusqu'alors  incertaines;  enfin 
diviser  ces  mêmes  faiis  avec  méthode^  et  les  ré- 
partir avec  certitude,  entre  cinq  ou  six  millo 
personnages  auxquds  ils  sont  propres  ;  et  Von 
aura  une  faible  idée  de  tous  les  efforts  de  courage^ 
.de  persévérance  et  de  sagacité  qu'il  a  fallu  dé- 
ployer dans  l'exécution  d'une  aussi  vaste  entre» 
prise. 

Aucun  genre  d'érudition  n'offre  peut-être  un 
champ  plus  spacieux  à  la  confusion  et  à  l'erreur, 
que  la  chronologie  et  l'histoire.  La  discordance  pres- 
que continuelle  des  écrits  du  temps  i  et  même  des  re- 
.  latiom  et  des  dépêches  ^  sur  ks  faiu,  les  dates»  la 


i 
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gMgrsphie  et  les  noms  des  personnai^,  met  scmk 
▼004  m  Aébnt  Tatimitioa  la  mieux  «eroée*  Pi« 

naàtl  a  qiirl< juef'ois  [>.iyé  ce  tiihuL  de  !-i  i.iihlcsscj 
Immaaie  ;  il  ffoiuL  consiainiueut  oijiei've  laliië^ 
ntcbieàeêgfpêAeê,  ni  Tordr*  des  temps,  pour  la 
daittficatfon  de  te»  matières.  Ainsi  il  place  les  ma* 
réchaux -gciiéraux  des  cauaps  et  armées  du  roi, 
créés  en  i5ââ,  avant  les  maréchaux  de  France 
dont  Finatiuiuon  remonte  à  Philippe-Augone.  U 

passe  sous  silence  rhision  c  des  pui  le-oriflamme 
et  des  giwds-maitres  des  arbalétriers  de  J  raoce, 
loot  le  pfëcexte  frivole  ija'aocnn  kittorien  n'en 
donne  la  liste  coinplèie,  ei  i^u  ii  n'a  pu  y  suppléer 
par  ses  recliercfaes  dans  ies  archives  et  leâi  tle|>o4a 
pttUioi*  Quoiqu'on  ne  trouve  en  eflfei  que  onae 
porte-oriflamme  en  titre,  et  vingt*six  grands-raat- 
tres  des  arbalétriers,  il  ne  s'ensuivait  pas  qu'un 
dàt  exclure  ces  Grands- Ufllciers  de  la.  couronne 
d'tme  liistoire  militaire  où  leurs  dignités  leur 
donnaient  le  |iiciiiier  raiii;  apics  les  connéial)l(;s 
et  les  mai'éciiaux  de  Fi  ance  :  l'amour- propre  de 
Tauteur  devait  céder  ici  au  devoir  de  riiistorien. 

L'ordre  cbronologiqué ,  qui  seul  convient  à 
rhismire  générale,  devait  présenter  un  écueii  de 
plus  dans  une  multitude  de  notices  historiques. 
EATectivement,  il  a  occosionë  dans  le  récit  des  &its 
militaires,  des répéti  tiuns  si  frécjueii  tes,  que  des  é vé-  ; 
nemenu,  d'ailleurs  peu  méroorables^  sont  énon- 
cés jusqu'à  3o  et  4o  fois  de  suite;  d'où  il  est  ' 

résulté  dans  le  discours  uik;  monotonie  presque 
perpétuelle^, et  comme  i  auteur  embrassait  égale- 
ment la  carrière  des  généraux  TiTaniSi  il  est  arrivé 


%  PRÉFACE. 

que  peu  àe  teoipê  après  rimpresêioa  de  son  oo^ 

"viac^e  ,  un  gianJ  liumbre  de  brigadiers  durent 
êire  transportés  au  volume  des  maréchaux  de 
Cûmp  ;  plusîeun  de  ceax«ci  êur  la  liste  des  lieiiie^ 

nanis- généraux,  et  quelques-uns  de  ces  derniers 
au  nombre  des  maréchaux  de  1^'raucc.  Mais  le  re« 
proche  le  plus  grate  qaî  paisse  peser  sur  la  Chro- 
nologie militaire,  est  le  laeonîsme  et  la  sécheresse 
qui  régnent  dans  la  presque  loialiié  des  articles. 
Forcée  par  les  redite^  continuelles,  qne  la  namra 
de  son  plan  nécessitait,  de  resserrer  le  pins  possi* 
ble  le  cadre  de  ses  nuiices,  Pinard  n'a  donné  sou- 
vent que  des  dates  stériles  à  la  place  d'un  grand 
nombre  de  faits  glorieux  ;  il  a  glisse  trop  l^ère- 
ïjieiu  sur  une  foule  d'actions  d éclat,  dont  l'ana- 
lyse eût  pu  relever  la  gloire  et  le  mérite  de  nos 
génarauiL;  actions  dont  le  souvenir  fiiit  tout  IW- 
nement  de  Tbistoire,  et  toute  la  richesse  des  fa- 
milles, étaut  leurs  seuls  titres  impérissables.  Ce^- 
pendant,  telle  est  la  position  de  la  critiquei>envera 
cet  historien ,  qu'on  doit  même  lui  «avoir  grëdes 
imperfections  de  son  ouvrage^  si  I  on  pense  que 
quelques  années  de  plus,  consommées  à  le  rétablir 
•nr  de  nouvdles  bases ,  et  k  lui  donner  plus  de  dé- 
veloppement et  d'intérêt ,  nous  eussent  peut-être 
privés  du  seul  monument  historique  digne  de 
payer  à  la  mémoire  de  tous  le»  che£i  de  nos  ar^ 
mëes ,  la  dette  de  la  reconnaissance  publique. 

Mais  ces  délkuts  et  ces  omissions  sont  si  multi- 
pliés et  si  graves,  qu'il  n'est  pas  douteux  que 
Pinard  tAi  rdbndn  entièrement  sa  Ghronok^ 
militaire,  s  il  eût  survécu  à  Timpi^ion  du  der- 
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mrllff  devenue  plus  tmfiifwiMa  aujourd'hui , 

<{ae  cei  impui  uiiii  uuvrage  manque  euuèfeaieai 
an  ieurf$»  et  ^ott  demi  liècla  de  prodigfii 
éeottlé  d0f»k  M  imUioftumi  ! 

Celle  tiiclie,  moins  longue  il  esi  vrai,  mais  non 
iii,n'j  epmrote*  en  celle  que  je  me  cuis  pi  op<jsée 
«I  poWani  le  DictiamÊmn  Hisêoriffim  mi  Biognh 
phifjue  des  Généraux  français  ^  depuis  le  onzième 
ê»€cle  *  ju^qu  eti  iS^o. Cie  DiciioBuaire  à^ymi  es- 
scBiieUenetti  embrattcr  toiai  les  éléaieou  de|  k 
Cbronolo^ie  miliuire  ;  mek,  airan  t  d'exploiter  une 
uiiJic  aux»à  |iiccieuse ,  il  iailait  lui  donner  II*  de- 
gré d'aûliié  et  d'iaierèi  qu'au  devaii  d  abord  eu 
mifudre^  J'ei  emeacré  à  cette  partie  de  mou 

travail,  tous  les  litres  originaux,  lesci>mpies  des 
guerre^  ka  ëtau  onluaire»»  rioYOouire  du  U'ésor 
de$  charte»  du  roi,  enfiu  toute»  les  pièces  recueil* 
lies  avaui  la  réfiduiion,  par  M.  Fabre,  et  qu'il 


*  LgepmûeisdbtfrfaiMMMudiMiaaeamétifarait 
Im  ttaérihiea  H  Vm  coaactaUflt*  Teot  m  qet  Ifs  UMfitos 

M  rapparié  MF  ect  «HlcftcffAivftnl  la  wifiee  da  migtfei» 

ttkcYm  est  lellemeiit  n-mpli  <i  anaclironismes  et  d«  conlraJi*?- 
îiOTi^.  »j»i'fl  est  irnpfWfiblo  dVn  ric-n  adiitr^ltre,  niêni».*  coni»i»: 
éetkimpl^s  probahilih's.  Le  pt  trfiiter  M^ncchai  et  le  premier 
eonnél;ible  diORt  l'existence ^1  inconicsubie  «  soDt  GnilUa- 
Mct  Aibérie,  fittaat»  en  Tia  laéowAfaata» dernier,  tMcé 
êm  conoétable  se  boraflit  tu  commandeiDeiit  I Vende  da 
fat  ea  1«  poffoaaa  d'Albcrie  qa'îi  detiai  «llice  de  la 
caaraaae»  Aaisfiramaeat,  ao»  nm  àt  U  premèfv  el  de  la 
mttmàm  raect,  aales  priactf  àm  Umr  §àB%^  nrcfciiwBl  «as- 
srtaMj  I  ta  tête  de  letirs  arm^,  oa  «a  aeafiaMt  inenu 
néneol  la  cooUuiie  aux  jiuiri-â  du  ^Aaia, 


devait  publier ,  pouiiservir  à  VHfsLowe  de  France» 
J'ài  réuni  à  oeiie  Immense  collection  *  lotis  len 
documents  des  savants  bénédictins  de  la  congre^ 
giation  de  Saint-iVlaur>  auteurs  de  IWt  cje  vériiLer 
les  dates  ;  *  j'ai  remonté  à  la  plupart  dessonrcesoik 
Pinard  a  puisé;  fen  ai  découvert  beancoup  d'au- 
tres ^échappées  à  ses  recherches;  partout  uù  )  ai 
trouvé  erreur  ou  omission,  j  ai  rétabli  ou  déve- 
loppé le$  jbits  ;  enfin  j'ai  tiré  parti  d'une  foUle  dé 
traits  curieux essentiellement  historiques,  de  la 
vie  privée  ou  diplomatique  de  nos  généraux,  qui, 
manquant  aux  tableaux  militaires  que  cet  ëeri* 
Tain  nous  a  laissés^  complètent  maiiiieiiaiiL  son 
travail. 

La  partie  moderne  du  Dictionnaire  des  gêné* 
raux  français  comprend  l'état  dé  leurs  services 

depuis  1765  jusqu'à  nos  jours.  Quelques  palmes 


*  Je  possède  la  nouvelle  édition  in-4°  et  in -8"  d^»  cet  im- 
niorlel  ouvrage  avant  et  tlepuis  J.-C.  La  contitmalion  depuis 
1770,  époque  où  les  bénédictins  ont  cessé  leur  narration, 
jusqaW  i8aOt  va  être  mise  iocessaminent  sous  pre^c.  La 
première  partie,  celle  de  l'aHkie  vérilier  les  dates  ayant  J.'C^ 
est  eo  trois  fofoiats;  die  comprend  cinq  volumes  in-H*,  oa 
an  fort  folaSie  iii-4*,  oa  enfin  on  Tolome  in>fbL  La  seconde 
partie,  depuis  l'ère  chrétienne  fosqa'en  1770,  forme  dix- 
linit  folumes  in-8°  ou  cinq  volumes  in-4°.  La  cootinoation 
de  celte  deux  il  irie  partie ,  depuis  1770  ju6i|u'à  présent,  sera 
iiiipiiniée  dans  Jf  s  ti  ois  formats  in-S**,  in-4°  et  in-fol.  ;  elle 
comprendra  liuit  voluoies  in-S**,  ou  deux  volumes  in-4°,  ou 
deux  volumes in-foI.  Il      a,  pour  les  trois  parties,  d'exem- 
plaires sor  papier  vélin  que  dans  le  formai  in*4''*  diffé* 
renis  pris  se  tronient  régiés  par  ie  proeptctns  ds  lacsnii- 
^nation* 
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moissonnées  en  Corse,  en  lispaîîne.  au-jL  InJes  et 
en  Amériqiie,  u  aYaieni  làûi  que  pi-elader  aux  ao- 
wi  Je  triomplies  qoi  devaieot  nmrrt  Véfotptt  me> 
■MmJife  nom  fiuMsie  reitiliitioii*  Dms  cAvt 
CT.Mirte  jHîricKle,  ou  tou>  les  plienomènespolii.ques 
éu  passe  oui  ëiê  reproduis,  où  toutes  les  leçons  de 
facioitr  ModbleDi  mmir  éié  ëpaisees^  an  gr«nd 
Bombre  de  guerrîei  s .  pousses  j)ar  rascendaui  de 
iear  courage  ou  de  leur  geuie,  se  suui  successive- 
mtm  cleivm  des  deniiecs  nmgs  de  Tamée  an 
f— laiidfiMfim  de  nos  pludanoes.  La  plafian  ont 
péri  aux  champs  de  Thonneur.  Quelques-uns,  res- 
pec«K  par  le  soit  des  combats»  soni  enooie  au  jour* 
dlni  les  prenaiers  défenseurs  du  tr6M  et  de  la 
fKiurie  :  tous  oni  illosiré  leurs  noms  et  leur  loui^ue 
tt  active  GarrièrOy  tous  ont  immortalise  leur  siè* 
cfe  pir  des  pvndiges  qoe  ctoiroiit  à  peine  ks  geoê* 
rations  à  Tenir.  Je  n  ai  rien  né^li^fé  dans  mes  re- 
cberches  pour  pouvoir  assignei^  à  cbacuu  la  pai'l 

a'cst  naqauae  dam  oeiie  riebe  BBOiMn  de  btt- 
lim»  Devant  peucoasptersnrla  feidesnooibreii- 

sesproduciions  qu'un  zèle ^*op précipite,  I  iniérét  ^ 
ou  PenTÎe  ont  fait  éclore dans  nos  conTolsionspo- 
liiii|iics,  f ai  àà  a^enTiroiiner  d^aotortiés  plus  gra* 
Tes  et  plus  respectables.  J  ai  ù'a  uu  appel  aux  i^e- 
necanx  Tirants,  aux  veuTes,  ans.  eolmts  des  gé- 
néranoL  décades,  CTcst  dans  leurs  liimets  d'hi»- 
nenr,  dansleorfiraiMji  Lise  et  le  nr  modestie  ipoie  j*aî 
puisé  Texacutude  et  la  vérité.  Je  croîs  devoir  r  Ji- 
«orer  ici  cet  appel  à  tons  ceux  auxquels  il  n'est 
pent'être  paseaeove  parvenu  :ilsooneoiirfoot  nna- 
nimemeoi  à  la  perlecùoB  de  cet  ouvrage ,  lors4|u  ils 


seront  coo  Yaiacus  que  ce  n'est  point  an  monameD  t 
que  Tesprit  de  parti  consacre  aux  posiiom.  J'ai 

recueilli  de  inèint"  avec  soin  tons  les  traits  de  dé- 
vouemeut  et  diiéroume  qui  ont  caractérisé  les 
chefs  des  armées  royales.  Témoin  de  leur  fermeté 
inébranlable  dans  leurs  longues  et  honorables  in- 
fortunes, la  patrie  doitaussi  des  regrets  et  des  hom- 
mages a  ces  généreuses  TÎctimcs  de  la  fidélité. 

Je  croîs  dcToir  répéter  ici  ce  que  j'ai  déjiî  dit 
dans  mon  prospectus  sur  le  plan  de  cet  OtiTrage. 

Quoique  Tordre  alphabétique  ne  soit  pas  uni* 
▼ersellement  goAté,  il  m'a  paru  le  seul  oonve* 

nable  à  cette  matière.  S'il  n'aplanit  pas  eauè- 
rement  1  écueii  des  répétitions  dans  le  récit  et  les 
dates  des  fiitts,  au  moins  ii  les  disperse  et  les  âoK- 
gne  3  et  c'est  même  quelquefois  avec  plaisir  qu W 
retrouve  des  citations  qui  peuvent  faire  naître  des 
comparaisons  ûiiles  et  instractives  entre  las  évé- 
nements des  diverses  époques  de  notre  histoire:  en 

mettant  a  la  fois  sous  les  yeux  dti  lecteur  tous  les 
^  jiersonnagesdu  même  nom  ou  de  la  même  iamilie, 
il  fixe  le  jugement  au  premier  coupd'œil,  et  fitit 
éviter  toute  reçheiche  pénible,  toute  équivoque 
fâcheuse.  Ce  Diction naue  enfin  réunit  tous  les 
avantages  des  antres  livres  de  ce  genre ,  et  n'offre 
presque  aucun  de  leurs  inconvénients.  Ici  les  ac- 
teurs sont  toujours  les  mêmes  :  la  scène  change  -, 
mais,  comme  on  rient  de  le  dire,  les  nombreases 
transitions  qu'elle  présente  doitent  encore  tour- 
ner au  proiit  de  l  ouvrage. 

Des  notions  insuffisantes  ne  m'ont  point  dispensé 
de  mentionner  dans  lenr  ordre  les  officiers-fiéné* 


y  Google 


\oyé  le  kcimr  «a  Sapplémeni,  eapmni  que  let 

laLiiiiles  de  ces  ^tiunaux  compléierottt  les  reuseî- 
gDemeais  qui  me  sont  nécessaires. 
DuK  ime  iusioire  psiticulière^  laoïeor  8*«ittclie 

à  ombrer  son  principal  personnage  par  le  develop- 
pemeai  de  louies  1^  circonsunces  oa  li  se  iruuve 
mœemhtmmi  jimcé»  Aux  iaoîdcttis  qvi  Im  um% 
pmmnek,  il  mék  mwtomn  le»  mes  poUuqms  du 

gouvernemeDl  qui  le  fait  npv;  duunc  la  situaiion 
ropeciive  des  puissances  ^pUj^aaios^  (iraciêe  la 
tmm  et  la  icràaiioB  des  armées  opposées»  ec  par 

les  moiijJies  deiails,  sait  coiisiamment  graduer  et 
teo UT  en  haleine  latieniion  et  I  miém  liu  lecieur* 
Dsnaïua  Dictionnaire  général»  où  oeot  persomia» 
ges  peuvent  avoir  des  droits  égaux  à  la  même  ao 
tioa,  on  a  du  suivie  une  autre  route,  et  circons* 
cnrechaquei^oiice  aiuLseulsfuts  inunédiats  ;  mais^ 
pour  rendre  en  même  temps  à  tontes  ces  notices 
leurs  dev  cluppeuit^iiU  lii^ioriqnes ,  on  a  dresse  a  la 
fin  de  œi  ouvrage  un  Abr^  ctmmolagîcpie  de 
tiNites  les  batailles  ei  actions  de  gaerre  depuis  le 
commeacemeni  de  la  monarchie  :  on  a  divisé  ces 
événements  par  règne;  et  chaque  règne  est  pré- 
cédé d'nn  sommaire  sor  les  principattx  fiJts  qu'il 
doit  signaler,  sur  les  progrès  de  Tart  militaire^  et 
les  armes  yllensives  et  défensives  «  en  usage  à 
diflërentes  époques  dans  nos  armées;  on  a  placé  à 
la  suite  de  cette  chronologie  celle  des  traités  de 
paix  et  il  alliance  conclus  entre  la  France  et  les 
puissances  étrangères;  enfin»  pour  ne  rien  laisser 
à  désirer  sur  rintelligence  de  ce  Dictionnaire^  on 


Y$L  terminé  par  un  répertoire  des  grades  milita îrc^i, 
avec  les  dates  précises  de  leur  imtiiuûon,  et  le 
rang  et  le  poovoir  qa'ik  donnem  on  ont  donné  k 
chaque  titulaire. 

Puisse  ce  monument  national  >  élevé  sur  la  tom- 
be de  tant  de  généreux  citoyens,  devenir  ponr  em 
Texpression  de  la  recoonaimnce  publique  !  Puisse- 
t-il,  en  perpétuant  leur  glorieux  souvenir,  ren- 
dre héréditaires  dans  leurs  iamilles  les  hautes  ver-» 
tus  qu'ils  ont  frit  briller  dans  nos  camps  !  Puissent 
nos  jeunes  guen  iers,  gj^Jés  par  de  tels  exemples, 
et  marchant  toujours  sous  les  bannières  de  1  hon- 
neur et  de  la  légitimité»  &ire  reviTre,  par  leura 
bauts  fiiîts  >  tous  les  bëros  que  la  France  regrette , 
tous  lesgrands  hommes  degoerrequ'ellea  perdus  l. 

w 

I 

Le  chev».  ob  œUBCËLLES. 


•  * 


Nota.  M.  Laiwe  de  la  Maeke,  livré  depuis  loug-temps  â 
l'éllide  de  i  iiistoire,  et  att.iciié  à  la  section  historique  de  iiioii 
cabinr!  ^  est  mon  principal  collaborateur  poar  la  rédactiga 
dtt  JJicù&nnaire  des  généraux /hancais* 
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I  DICTIONNAIRE 
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§ 

HISrORIQUS  XT  BIOGlUPfllQUE 


GÉNÉRAUX  FRAiNCAIS, 

DEPCtô  L£  ORZlklLE  SikCLE  JCSQu'eM  j820. 


w    m  p 

A 

(Melchior,  baron\j  maréchai-^e-camp ,  né  4 
Clclnau  de  Magnoac,  dans  les  Haotes-Pyrénées,  le 6  {an- 
Tîer  1 748 ,  était  capitaine  dans  le  corps  du  génie,  et  chera- 
tedeftaÎDt-IiOiiisàrépoqiiedelaiévolatMm;  Ofntélti^ 
en  i;^^,  dé|Niié  suppléant  de  la  noblease  de  U  sénédiaps* 
irfe  ét  Gntane  aux  étata-généiaux  dn  rofaonie,  o6  le  »7 
asM  il  remplaça  M.  le  comte  de  Së^r,  démfi^onnaîre. 
Après  la  session  de  ra>scDiblLe  national,  il  reprit  ser- 
Tke  dans  l\itrne  du  iréiile;  lit  une  «grande  partie  des  cam- 
pâmes de  la  révolution  ;  fut  nonune  directeur  des  fortifi- 
cations danj$  rinlérieur,  le  i'^  août  1799.  et  fut  promu  aa 
padn  de  ^néral  de  btî^^ade  du  ^nie,  le  8  mars  i  $07.  A  la 
iCÉbaurallon  »  le  roi  le  nomma  commandant  de  la  légion^ 
dlboMear,  le  aS  août  i8i4*  Quelqoea  modenies  Tont  con- 
hméa  wrte  Jean^harica  d'Abadk  »  son  nefen»  ehef  de  ba- 
taillon du  génie  k  Vtaemée  dTtalie,  qui  eommanda  Tattaque 
principale  au  siés^e  de  Peschiera,  au  mois  de  jsmwîer  1S0I9 
et  fut  iail  eiicvalier  de  la  U  i^ion -d'honneur  en  1604.  {^Ëtat 
miiitawe  de  1^88^  Moniteur  et  annaies  du  temps, ^ 

•'ABANCOURT  î>E  Vabutcoitrt  (Louis),  maréchal-de- 
camp  ,  était  iieuteuant  de  roi  de  Saint-Quentin,  lorsi|Ujyi 

nbHuA  k  ^ade  de  marécbai-de-campy  k  8  juillet  i653. 
I.  I 
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3     f  BIjCIlOJHJNAl&E  HISTORIQUI  ! 

ABATUCGI  (Geaconu-Pelro),  généraide  dmtùm,  élilt  M-  | 
pitaine  dans  la  légion  de  Corwi  en  1769»  etfutfait  chef  d*ci- 
cadron  en  1 77  a.  Il  combattit  contre  les  Génois  «  qui  mena- 
çaient l'indépendance  de  la  Corse  ;  fut  créé  général  de  bri- 
gade, le  1"  mars  1791,  et  fut  employé  général  île  division  à 
Tamiee  de  Hhiu-i't-MoselIe  en  1 79  i;  il  concourut  à  toutes  les  , 
opérations  de  cette  armée,  el  .sy  (it  remarc}ycr  dans  plu- 
sieurs actionSt  L'armistice  conclu  entre  ies  Français  et  les  1 
Autrichiens^  au  mois  de  décembre  1795 ,  ayant  mis  fin  aux 
hostilités,* on  ne  voit  pas  que  le  général  Abatucoi»  déjà 
dans  un  âge  avancé  »  ait  été  employé  dans  aucune  autre  ar- 
mée de  la  république ,  mais  il  commandait  encore  en  Goisa 
comme  général  de  division»  àla  fin  de  1796.  {Moniteur,  at^ 
chivts  delà  guerre,) 

ABATUCGI  (Jean-Gharle|) ,  général  de  âivimn,  fils  du 
précédent,  naquit  à  Zicavo,  en  Gorse,  le  t5  novembre  1770. 
Reçu  à  l'école  militaire  de  Metz,  au  mois  de  mai  1789,  il  en 
sortit  l'année  suivaiiLe,  et  passa  sous  -  lieutenant  dans  le 
2*  régiment  d'artillerie  à  [nvd.  £ntré  dans  rarlillcrie  à  che- 
val en  1793,  il  s'y  fit  remarquer  du  générai  PicbegrU| 
qui  rattacha  à  sa  personne  y  en  qualité  de  son  premier  aide- 
de*camp ,  en  1704*  ^vcc  ce  général  la  campagne  de  Hol* 
lande  »  et  fut  noomié  adjudant-général ,  chef  de  brigade,  le 
ai  juillet  de  cette  dernière  année*  11  dirigea,  conjointe* 
meut  avec  les  adjudants -généraux  Bellavene»  Decaen  et 
Montrichard,  le  passage  du  Rhin  à  Rehl,  effectué  le  26 
juin  '  79<>-  11  eoniî)  it[il  .^nr  la  KiiU/ig  le  27  juin;  soutint, 
le  14  juillet,  un  (  <mil);!l  opiniâtre  dans  les  gorges  d'Ellt  u- 
munster  et  He  Scliwt  iL;liaiJsen,  déteiitlues  par  le  corps  no- 
ble de  Coudé,  auquel  il  enleva  ces  deux  positions.  Le 
la  août,  ayant  atteint  l'arrière-garde  de  ce  même  corps  à 
Westerheim»  il  la  fit  poursuivre  avec  ardeur  jusqu'au  canap 
d'EreLèim;  mais  le  prince  de  Gondé  ayant  ^it  avancer 
d'autres  troupes»  il  s'engagea  alors  un  combat  sanglant  où  1 
la  victoire  demeura  kmg-temps  indécis^  De  nouvelles  trou-  | 
.pes  arrivant 4  temps  au  générât  républicain,  et  menaçant 
de  couper  la  droite  des  émigrés,  foreèreni  le  duc  d'En- 
ghien  qui  les  commctudait  à  la  rt; traite.  jLe  i5>  Abatucci 
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mm^m  w  écheo  pièt  de  j^ftorh.  tai  cptpt  fat  wt- 

lièMMiit  wmnwfc^  i*al  »'eùt  élé  praiaplMMit  mcqwh 
pwift      d«ni-briga^  Alon»  wpwmt  roflrntitet  3  re- 

pous>a  les  chaweurs  ooblcs  jusqu^à  Mindelhi  io ,  cl  leur  (it 
mi  lie  prisonniers.  Le  a4  nortt^  il  conroiinil  juiiv*  innwcDt 
au  passade  du  Lech.  6011  |Ht.iiiirt  ^tciotoii  av.uti  lU  entrât' 
WÊt  par  la  mpidilé  du  couraut ,  lî  luit  pied  à  U  rrc .  se  jela 
à  Teau  y  et  conduisit  son  corpft  à  Tautre  rive.  Xi  m:  porta 
mÊÊÊÊÊM sur  tiiin-  s'eotputt de  eelte paeilkM «  ptfîs  mar- 
cha MIT  la  MMie  d0  iitidbewie  pour  c^per  b  ictniia  4 
fffiî  Mitoépldiléet  te  UOeato  qa*U  dépiqf adwe  celte 
dmBgtoaoo  impurtiBifi  fureiil  louée  pnbliqnenoit  par  le 
fiaénl  Haveeti,  et  loi  iFalaraille  grade  de  général  da  briga- 
de. Le  3o  août,  il  repoussa  les  avant  -  postes  du  général 
Ikw.iv  sur  la  rixe  droite  de  l'iser.  Pendciut  la  retraite  de 
raniiee  de  Rhiu-et-Moseiie,  \i  1  nrtaiiand a  I*  irrii  rt'  c  »rdc , 
dir^ea  Tune  des  attaques  contre  ie  fort  dt-  Kiltl,  au  mois 
4e  septembre  »  et  contint  l*€uuemi  près  de  Neubourg,  le  ao 
aclaiB«>  Nommé  général  de  division ,  U  fui  ohaigé  do  corn- 
MftiflMBldalatétiedapoiit  d^Uiinîngiia.  La  valeur  alla 
ia^Mlf  i|ull  iVpUin  iliBi  iifiilfi  iKff  nnnMnmiTtrièrn  eat  {ne* 
ittéleclMÈLdeeaperaaDiia.  IthMé  morlellamrBl  daue  uua 
mtia  vigoutcDea  4pi*fl  dif%M  dana  U  miit  du  So  Bovcoebia 
an  1" décembre,  la  perte  de  cet  întrépide  général  bàla  la 
reddition  de  la  j>lait  ,  qav  ii  >  i  iuiieais  évaeuèrenl  le  5  ft-- 
rrier  l'^or*  Abalueei  n'avait  que  aG  ans.  Pour  honorer  la 
memoirtr  de  ee  jeune  hcros,  le  geiiéral  Morcau,  lors  de  son 
retour  d'AUeniagne,  après  la  conclusion  de  la  paix  de  1801, 
ilù  lit  ériger  uo  monument  dans  Tile  du  tUiin^  4  ia  téte  du 
peaed^unûigue,  au  lieu  méoBe  où  ce  bravo  guerrier  raçnl 
le  ooofp  aaortaL  Lee  éréoenioBte  de  i8i5  enlfataèreul  la 
éeetiudion  de  ee  monoment»  ainsi  ^aeedlo  des  farllficii» 
tieoa  d'fluoingue.  Eo  iSao  une  aooacriplion  a  été  oovaHa 
feor  io  rétablir,  et  les  princes  9  les  minitlres,  te  généra  ox, 
se  &onlcuipres&ti:À  d'^  concourir.  \^Mauùcur^  anu,  tiu  Um^i^\ 
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ABfiÉ  Mcan-^  isolas- Louis  y  àaron),  iietttenan(~géné^ 
rai,  né  à  Trépail,  près  it*£peniayy  4épttrt«ment  de  te 
Marne»  le     août  1764»  entra  au  service  dans  le  régteeBlt 
de  Barro»9  comme  soldaty  le  14  avril  1794-^^  régiment  était 
alors  en  Corse.  Il  7  était  parvenu  au  gradé  de  flergenl-VMjw 
à  IVpoque  de  la  révolution.  Étant  alors  à  Touloti,  il  défea» 
dit  et  conserva  avec  trente^six  hommes  le  magasin  des  vi- 
vres de  cette  place,  attaqué  par  une  populace  effrénée.  Il 
fit  les  premières  campaî^nes  dans  le  comté  de  Nice,  en 
i^f)t,  î7()'2  et  179^;  fui  liomiiu  sous  -  lieutenant  dans  le 
même  rcgiment,  le  i5  septembre  de  (  t  tte  dernière  année, 
et  fut  blessé  d'un  coup  de  feu  à  raflfaire  de  Limoue ,  comté 
de  Nice,  contre  les  fiémontais,  le  5 décembre (1 5  prairial 
an  2).  Le  ao  mai  1794 ,  il  fut  adjoint  à  Tadjodant  -  général 
Jardin;  concourut,  le  is  juillet,  à  Tenlèvement  du  poste 
de  Limone ,  et  fut  fait  lieutenant  le  5  avril  lyç/^ ;  fut  Ûesaé 
dHm  coup  de  biscaien  à  raflhire  de  Castellaro»  le  la  sep- 
tembre» lorsque  le  maréchal  Wurmser  se  |eta  dans  Man^ 
loue.  Il  était  alors  chef  de  l'état^mafor  du  général  Sahii« 
guet  Dam  les  journées  précédentes,  Il  avait  forcé  le  pas- 
sage du  Mincio  et  le  pont  de  Gouvernolo.  Nommé  capitaine 
à  la  suite  du  8'  régiment  de  draji^ons,  le  19  fé\Tier  1798,  il 
surprit  la  \ille  de  Novare  en  Fiemont,  le  0  décembre;  il 
exécuta  ce  coup  de  main,  qu'il  avait  hii-m^me  jnoposé  au 
général  en  chef  Joubert,  avec  quelques  gre«iadiers  cachés 
dans  deux  voitures.  Placé  dans  la  première,  il  se  fit  ouvrir 
comme  envoyé  extraordinaire  allant  prés  du  roi,  de  la  part 
du  général  en  chef.  Arrivé  en  face  du  corps-de-garde  »  il  se 
précipite  sur  le  poste  à  la  téte  de  ses  grenadiers  «  s^empaie 
duùisceau  d^armes,  et  fait  vingt-cinq  prisonniers.  L*adjti* 
dant-général  Musnier  de  la  Converserie  et  le  général  Tic- 
for,  étant  arrivés  immédiatement,  s*empairërent  de  la  TÎlle» 
et  firent  mettre  bas  les  armes  è  la  garnison,  forte  de  laoo 
hommes.  Envoyé  à  Paris,  il  présenta  au  gouvernement  les  dra- 
peaux pris  sur  les  Piémonlaiset  sur  les  Suisses  qui  servaient 
celte  puissance,  et  reçut  des  armes  d'iionncur  et  le  grade 
de  chef  d'escadron  ,  le  5o  janvier  1799  ;  servît  à  Tarniée  du 
Kliiu,  en  1800,  et  à  Pcxpéditiou  de  Portugal  en  i8oi.  Enà* 
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fHi&fé  dMM  Vuméo  éè  MÊ/k4ksmîmfçne,  Il  eoflnm&nda  la 
f^arde  du  géin  rai  Ltclcrc,  et  fui  fait  son  aidc-tlo-camp.  De 
riUMir  en  Knuicc,  il  fut  envoyé  en  Corse  avec  raiig  tk  chef 
de  bi  îeade,  pour  aller  prendre  le  romm^nfleinenl  du 
régiment  (rinfantcrie  l<;gère,  le  at  mai  1S03.  Ce  fut  à  la 
téte  de  ce  régimedt  qu*il  protégea  la  f«lniito  d»  Tarméo 
après  la  batailb  de  Sainte-Euphémlc ,  perdue  en  |iiUI«| 
tMf  «OBfrt  toi  Aaglaiti  d«M  la  Calabni.  La  f àlaur  qiill 
dtfpioym  daoa  ailla  ciiiOMitemoa  M  faim  Ja  grada  da  §^ 
létal  daMgadat  la  i*mafa  iSa?.  Lê%7ffkûomaanààUB 
iMopaa  qui  batllmit  complétemaat  les  An;ilo>8îHlj<;n«ià 
miete  ;  concourut  au  iiéf;e  cl  a  la  prisi>  du  Tort  <i(:  .Sc  ylla, 
et  lut  nommé  commandant  de  la  l('i;ion -(l'Inuincur,  le  ^5 
octobre  1S08.  lin  i8o«^,  îl  fit  la  eamp  i^iH  d  Italie,  f^f  hq 
signala  ,  le  27  mai  ^  au  combat  de  Tarvin  œntre  les  Autri* 
aidaiia*  iaiployé  au  5*  corps  de  l'armée  d'fii|Migne,  en  1 8  irs 
faoa  lat  ordres  du  général  Reillaf  II  anifa  à  Larida  la 
jaar  lèinaaà  la  «Mwéalialfluahataiiaaâpnna  ranattC,  alll 
M  fit  la  priaa»  A  la  Ma  da  1600  homnatt  II  battU»  la  t 
falllal»  un  ear^  da  Saoa  iMmunaty  aammand^  |Mr  la  gé- 
néral a*Dannel  ;  défendit,  le  i5  juillet,  la  positiandaTifliar 
contre  une  attaque  vigoureuse  des  insurgés,  et  remporta 
quelques  avantages  mu'  les  Espaj^nols,  AT.iwrelp  et  à  Fou  i  a, 
le»  jours  .suivants;  ne  di«<tinn;ij  (  au  t;tinil>al  dv.  l  alcet,  le  if) 
novembre.  Au  sicge  de  iorto&e,  il  commanda  le»  troupes  du 
irant  d'altaiitia  sur  ia  ri^e  droite  de  TÈbre et  le  ^  décem- 
baa  %ét&f  «apauata  la  pteateta  aottie  qu*eût  faila  la  §Hrai« 
aaoy  qui  capHqla  amptamlan  founda  faavlar^  aantriboa 
an  anaoèidîi  oandiat  da  ClMaa^  la  aSfaDfkr;  eMlbota  Vmh 
MMlàraairadaBmoh^laaSJiilii  ;  m  distingua  ao 
iiéfa  de  êaragasta,  at  «atammcpt  à  Passattt  ém  a8  (oto* 

qui  fit  tomber  cette  place  au  pouvoir  des  Français  ;  enleva 
de  vive  forée  It^mont  Serrai,  le  jni!!;  f ,  et  y  iil  ui»  ^rand 
nombre  *le  prisoiuiiers;  il  fut  promu  au  grade  de  géni'î-iî 
diwisiotiaire ,  le  5i  fuillet  161  i.  Nommé  commandant  d'une 
division  en  Navarra*  aaaalas  aidaesdttooBita  Aaillc ,  la  11 
août,  il  y  livfatmgtandiianbfadaaoaidMltangéiiéraiiE 
Mliidandialt  ai  Mloa^  at  tampotta  ao  avantagaalgnalé  wmi 
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ce  dernier  dans  la  vallée  de  Roncal ,  le  as  aoAt  iS  t  Il  Mrtit 
de  la  Navarre  9  laissant  un  eorps  dans  Pampelune,  pour  as** 
surer  cette  place,  et  se  dirigea  avec  son  autre  brigade  vers 
Tannée  réunie  à  Viltoria.  Mais»  pendant  sa  marche ,  la  ba- 
taille de  ce  nom  ayant  été  perdue  par  les  Français,  le  24 
mai  18 15  ,  il  sortit  de  l'Espagne  par  l'Aragon,  Saragosse  et 
Jaca.  A  sa  rentrée  en  France,  il  fui  compris  dans  la  forma- 
lion  (le  i  armée  (\u  duc  de  Dahualie.  Sa  division  ,  constam- 
mcntopposée  aux  Anglai-- ,  soutint  divers  combatsoù  les  suc- 
cès furent  balancés.  Néanmoins,  trop  intérieure  a  l'ennemi, 
elle  perdit,  après  une  action  sanglante,  1400  hommes  eu  avant 
de  Mousseroles^  le  i5  décembre  18 13.  Le  camp  retranché 
devant  Bayonne  ayant  été  forcé ,  il  se  |eta  dans  cette  place 
pour  en  çompléter  la  garnison.  li  commanda  la  sortie  du 
i4  avril  1S149  dans  laquelle  les  Anglais  eurent  environ 
3ooo  hommes  tués,  blessés  ou  prisonniers  î  ôu  nombre  de 
ces  derniers,  se  trouvait  le  général  qui  commandait  le  blo~  ' 
eus.  Le  97,  informé  du  rétablissement  de  la  maison  de 
Bourbon  sur  le  trône  de  France ,  il  envoya  son  adhésion  , 
sortit  de  Bayonne ,  qn'il  sut  conserver  a  1.»  1  r.mce  et  au  roi, 
se  rendit  à  Toulouse,  où  il  licencia  ses  troupes,  et  de  là  à 
Paris.  ont  nié  chevalier  de  Saint  Louis,  le  i5  janvier  18  «5, 
on  lui  donna,  le  i5,  le  comni.uKic un  nt  de  la  subdivi- 
sion de  la  8'  division  militaire  à  Toulon.  11  prévint  ie  mi- 
nistre de  la  guerre  et  le  maréchal  prince  d*£88liiig  de  Té- 
vénement  du  ao  mars ,  et  conserva  ses  troupes  fidèles  au 
roi  jusqu'au  10  avril  suivant.  Le  a5,  il  reçut  ordre  du  mî- 
nbtre  de  la  guerre  de  prendre  le  commandement  de  la 
18*  division  d'infanterie;  se  rendit  à  Béfort,  où  se  faisait 
la  réunion  de  Taiitiée  du  général  Lecourbe.  Les  hostilltéé 
ayant  commencé  le  a6  juin,  à  neuf  heures  du  matin,  il 
dut  rétrograder  devant  des  forces  plus  de  hait  fois  supé- 
rieures. Néanmoins  il  a  soutenu  ou  donné  dix  combats 
avant  d'avoir  été  adossé  aux  ouvrages  de  Béfort  Le  re- 
tour du  roi  ayant  mii,  iiiï  aux  lioslilités,  le  général  Abbé  * 
obtint  pour  ses  troupes  une  ca[)itulation  lionojable,  et  ren- 
tra dans  SCS  foyers.  {iMoniteur,  annales  du  Umps,  breveté 
militaires,) 
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lABUE  de  Bci^rob  (Vivien), //m^dM^/i/-/^/Wr^^obliiit»' 
le  i"  janvier  1667,  un  régiment  de  cavalerie  de  son  nom^ 
qui  fut  réformé  le  a4  mal  tOGS.  Il  fut  lait  capitaloeeo  se< 
cood  le  6  août  1670,  rétablit  ion  régîmeiit  le  9  août  id7i« 
II  étajiy  eu  1671,  ao  camp  que  oommandait  le  comte  de 
Naooré»  aoua  Ath;  il  marcha  de  là»  soua  M.  de  Turenne» 
centre  les  troupes  de  Télecteur  de  Brandebourg ,  ei  se  trou- 
▼a,  au  mole  de  février  1673,  à  la  prise  de  plusicnirs  i>la- 
cet  qui  lui  apparlenaicul;  vint  Hcivir  .avec  son  n'gimfnl 
au  siège  de  Mae.striclit;  retourna  à  Tarméc  d'AlIcm.i^çnc , 
sous  le  maréchal  de  Turcnne.  Dans  la  ui^rne  arnitc ,  il 
combatlil  à  Sintzeim,  où  il  fut  blcsHr,  à  V 
Wulii.iiiscn ,  PU  iff^/j,  et  à  TurlLeim,  le  5  janvier  1675. 
Brigadier  le  la  mars  de  celte  année;  employé  à  Tarmée 
d^AUemagne,  sous  M.  de  Turcnne  9  il  combattit  à  Atteo- 
heim  ;  après  sa  mort  »  contribua  à  fàirt  lever  aux  ennemis 
les  sièges  dllaguenau  et  de  Saveme.  Créé  l'un  des  visi- 
teurs de  la  cavalerie  le  5o  octobre)  il  commanda  pendant 
rhiver  celle  qui  était  en  Flandre.  Employé  sous  le  maré* 
chai  de  Créqui ,  par  lettres  du  10  mars  1676 ,  il  se  distin- 
gua au  passage  du  pont  de  Loker,  près  de  LiHe,  au  mois 
d'avril;  servit  au  fiirge  de  (^ondé ,  de  Uouchain,  à  la  prise 
de  plusieurs  places  dans  le  pays  de  Coudras,  h.  la  levée  du 
»iég;f  des  Deux-Pont.'^  pai  les  ennemis;  et  coinnianda  pen- 
dant l'hiver  îa  cavalerie  qui  fut  placée  dans  Lille  et  les  pla- 
ce» voisines,  par  ordre  du  10  octobre.  Employé  li  Tarmée 
de  Flandre,  en  1677,  il  servit  au  »iége  ei  à  la  prise  de  Va- 
leneiennes,  de  Cambrai^  à  la  bataille  de  Catseiy  à  ia  prise 
de  Saint-Omer,  uu  secours  de  Cbatleroy.  îl  commanda  et 
visita  la  cavalerie  en  Lorraine,  en  Barrois  et  aux  trois  évé» 
chét»  par  ordre  du  la  janvier  1678.  Employé  &  l'armée 
d'Allemagne,* sous  le  maréchal  de  Gréquy,  par  lettres  du 
s6  avril.  Il  combattit  à  Hhtnfeld,  à  ratlaque  des  retran- 
chements de  fieckingen  ;  servit  à  la  prise  du  fort  de  Keld 
et  du  chdteau  de  Lichteniberg.  Inspecteur-général  de  la 
cavalerie  U  la  créai  ion  de  ce«  places,  le  2*i  janvier  1679,  il 
eut  pour  .son  depurlement  la  Lorraine  ,  le  Barrois,  les  évù- 
ebés  et  la  frontière  de  Champagne,  ii  commanda  ie  camp 
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de  la  Haute- Alsace 5  sous  le  baron  de  Monclar,  par  ordres 
des  a8  avril  lOSi  et  1662;  servit  au  camp  de  la  Saône,  sous 
M.  de  Boufllen,  par  lettres  du  28  avril  i6ë5.  Alaréchal-de- 
camp,  par  brevei«du  ag  juillet»  il  se  démil,  au  moU  de 
février  1684  »  de  foo  réfimeat  de  cavalerie;  oommaiida eo 
Lorraine!  puis  le  camp  de  la  Sarre»  par  ordre  du  10  mai 
1686;  obtînt  le  commandement  de  Binant  »  par  ordre  du  8 
août  suivant;  commanda  encore  le  camp  de  la  Sarre»  par 
ordre  du  19  avril  1687»  et  fut  créé  lieutenant-général  des  ar- 
mées du  roi,  par  pouvoir  du  a4  août  1688.  Employé  eu  Flan- 
dre, il  lit  brûler  quelques  villages  et  la  maison  du  chaucelier 
de  Liège,  qui  avaient  refusé  de  payer  les  contributions:  fit 
des  courses  dans  les  mairies  de  liois-le-Duc  et  de  Breda  ;  mit 
à  contribution  presque  loutes  les  villes  et  tous  les  villages 
de  ces  mairies,  el  se  rendit  à  la  cour  le  1 1  décembre.  Em- 
ployé à  l'armée  de  Flandre»  sous  le  maréchal  d*Humières, 
par  lettres  du  ao  mars  1689»  il  combattit  à  Valcourt,  et  eut^ 
pendant  Thiver»  le  commandement  depuis  Saint- Valéry  ju^ 
qu'à  Calais  f  par  ordre  du  3o  octobre.  Il  alla  commander 
en  Provence  sous  M.  de  Gatînat»  par  ordre  du  aa  novembre 
1690.  Employé  à  Tarmée  d*Italie  sons  Ai«  de  Gatinat»  pnr 
lettre  du  98  avril  1891»  il  monta  la  tranchée  devant  Car- 
magnole» le  7  juin ,  et  fut  chargé  en  chef  de  faire  le  siège  de 
Cent.  Sur  un  faux  avis  que  le  prince  Eugène  marchait  au 
secours  de  cette  place»,  et  malgré  l'ordre  qu'il  avait  reçu  du 
M.  de  Catinat  de  ne  point  interrompre  ce  siège,  il  le  leva, 
le  29  juin,  avec  tant  de  prêci|Hiatii)ii ,  qu'il  laissa  dans  les 
trancliees  Tartillerie  et  plusieurs  ollii  iers  et  soldats  blessés. 
JLe  roi  envoya  à  M.  de  (Patinât  un  ordre,  le  10  juillet,  pour 
le  faire  arrêter.  Il  lut  conduit  à  la  citadelle  de  Pignerol,  et 
peu  après  à  la  Bastille.  On  ne  sait  quand  il  en  est  sorti  »  ni 
quand  il  est  mort;  il  vivait  encore  en  1708.  (Dépôt  de  la 
ffuirre.  Journal  du  marquis  de  Vtutgeau  »  Gazette  de  Franr- 
ce.  Mémoires  du  tempsj) 

^  i>*AB£AUGOUKT»  vc^ez  GaisoBAV. 

n*ABOVlLLB  (Antoine- Julien,  chevalier)^  lUiUcnuni- 
^néral*  était  ofUçicr  pointeur  de  i'aitiiiciie  eu  1704.  Il 
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dUa  tàbtkàgt  VÊnaéê  d'Halle;  larfil  «i  liéga  Cbivas ,  ta 
1705  ;  il  y  fcçulaii  eoap  de  fvttt  à  tiSTett  la  oolMe.  Il  re- 
çut une  cooInsSoii  considérable  à  la  tète,  au  siège  de  Turin^ 
en  1 7o<j.  Commissaire ejLlraor<lir»aiie  <l<'  IVirtiUerief  an  1707, 
il  se  rendit  en  Ëspagne,  et  hci  vil  aux  sit'^n  s  ({e.1  ville  et  châ> 
teau  de  iMe(juinenrii ,  rîps  ville  et  clultt  au  ili?  J^crida,  en 
1707;  à  ceux  de  Morciita ,  de  Mooçoo,  de  Turtose,  eu  170S. 
Apfèa  la  eampagne  de  1709,  dans  laquelk  ea  a'cntveiNril 
fie»  9  il  se  mdil  à  l'école  qui  fat  élaWie  à  Perpignaa,  pe». 
dasi VhkWf  H aMallesMde de eaomiiHaive ordioalM de 
ranillerief  U  ao  défcmhpe.  SÊùfHofé  à  IVuméa  de  âooa-* 
éUmf  eo  171e»  UnMreiuiieiisleeefdMediidaodeNoaU* 
les  aoieeeiii«deCelle9eaLaa§«edoe;aeff«ll,  àlaHadtt 

Tannée,  aux  sièges  de  Gironna  et  du  fort  Rouge.  Il  pa^a 
en  Espagne  sous  les  ordres  du  cornle  de  Aliuet,  en  171  î,  et 
ge  irouva  aux  sièges  d'Arens,  cle  l'I.idtive,  et  des  viile  i*t 
château  de  Cardouue.  il  résida  à  Bayouuey  en  1712;  y 
reçut  deterdree  pour  se  jeter  dans  SAint-Omer  menacé  de 
eiége»  ce  qa*ll  exécuta.  Employé  à  Tarmée  du  Ehin,  ea 
171S9  il  servit  a«  ei^  de  Laadau ,  à  oehii  des  t îHe  et  ehà- 
«aan  de  Wtîkmmg}  y  ftH  Mené  d^w  éelat  de  bombe,  ai 
y  daaMWim  {usqu'à  révaenatioa.  Il  passa  à  Bareelea«e«  êm 
i7i5;  il  se  eesdltt  iM»  ^  eedret  do  ebevalier  d*AÉMt 
dans  rUe  de  Majorque  9  dont  on  fit  la  conquête  ;  il  y  obtint 
le ^ade  de  commissaire  provincial  de  I\irtilieru%  le  i  raoïït. 
En  1716,  1717  et  1718,  il  cominaïuia  i'arlillt  ric  a  lirt-st. 
Employé  à  Tarmée  de  la  frontière  d'Esp  igiu* ,  en  1719,  il 
fot  char§6  du  détail  des  munitiotis;  servit  aux  sièges  de 
FMiarabie ,  et  des  ville  et  château  de  Suint  Séliielisa;  (ut 
ckaffé  de  fiisa  piépaweiee  aaitnUin»!  nécessaires  pour  le 
eid^e  de  Pampelmie;  ae  nesdilanoaaip  devaot  Eeees.  Apeit 
la  levée  du  siège  de  celle  plaoef  an  la  ekavfea  de  déblayer 
toutes  les  oMMsIlioM  de  la  frontière.  Il  obtint  rerdre  de 
Saint-Louis  en  1 720;  il  alla  alors  à  La  Fère  ponr  y  eonuBan* 
der  eu  second  Técole  de  1  af  lillerie.  Commis^^aire  provin- 
cial au  département  de  La  Fère,  par  comnii!»3H)ri  <lu  7u 
août  172^,  commandant  et»  chf f  Técole  de  Tariilki  ie  le 
flaéma  iow»  U  «blSBl  le  g;raiie  de  iieuteoaot  d'éUrtiikrie»  le 
s.  * 
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9  août  1751  ;  commaniia  rartUlerie  dans  le  départemeot 
de  Flapdre»  depuU  i;33  iutquVn  1736,  en  Tabsence 
M*  de  Sainl-Perrierf  qui  iervallen  Italie*  En  1 739  il  le  ren- 
dit à  Compiègne  avec  lotti  les  officlen  de  ton  école  ;  y 

coDfttruisit  un  ourrage  couronné,  avec  ion  chemin  cou- 
vert de  palîHsadefl;  y  établît  les  batterie§,  cl  dirigea  les  tran- 
chées pour  Taltaque  de  cet  ouvrage,  a  la  salisfactioii  du 
roi,  qui  Jui  accorda,  au  mois  de  juin,  nue  pension  de  six 
cents  livres  sur  Tordre  de  Sairjl  Louis ,  et  le  grade  de  bri- 
gadier, le  1"  janvier  1740.  li^inployé  à  l'armée  de  Weslpha- 
lie,  i^ouB  les  ordres  de  Bl.  de  Mailleboi«,  par  letlreK  du 
f^août  i74if  11  oomniaiida  en  second  Tartillerie  de  cette 
armée f  et  demeura  Thiver  à  Kayiertwert.  Passé  avec  cette 
armée  sur  la  frontière  de  Boliéme»  ao  mole  d*aoùt  1 74*1  f  il 
marcba  mr  Caden»  revint  à  Dingelling,  où  il  paesa  Tbiver  9 
marcba  au  secoure  de  Brauoaw»  et  se  rendit  avec  TartiU 
lerie  à  logolsladt.  Il  ramena  la  division  de  rartllierle  en 
France 9  au  mois  de  |ulllet  174^,. et  finit  la  campagne  en 
Haute* Alsace ,  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Coigay  ;  il  j 
borda  le  lUiin  pour  s'o|)[)ober  au  passage  du  prince  Charles. 
Hii  1^449  commanda  en  second  rarlillerie  de  l'armée 
de  Flandre;  et  en  chel ,  à  l'arrtjée  d'observation  sous  les  or- 
dres du  maréchal  de  Siwv.  ;  passa  ensuite  sur  le  Kbin,  ser- 
vit au  siège  et  à  la  ptÎMe  des  ville  et  château  de  Fribourg. 
On  le  déclara  alors  roaréchal-de-camp,  grade  qu'il  avait 
obtenu  par  brevet  du  2  mai  précédent  i  il  fut  chai^  de 
faire  rentrer  toute  rartillerfie  à  Strasbourg,  et  retourna  à 
La  Fère  au  mois  de  janvier  i^^i.  On  lui  accorda,  au  mois 
de  fiftvrier  sulvaoti  une  pension  de  quinae  cents  livres  sur 
rordre  de  8alnt-Louis.  Après  la  mort  de  M«  du  Brocard» 
lué  à  Fontenol  le  1 1  mai  de  la  même  année»  le  chevalier 
d*Aboville  fut  nommé  pour  conmiander  l*artillerie  de  Tar-- 
méede  Flandre  à  sa  place;  il  acheva  le  siège  de  Tournay^ 
fit  ceux  de  la  citadelle  d'Oudenarde,  de  IJendermoude, 
d'Oslende,  de  Nieuport  et  d'Atli.  11  se  Uoiua  k  la  bataille 
de  Lawleid,  en  1747;  lit  le  siège  de  MaeKtrielit,  en  174S; 
fut  créé  lieulenanl-f;énéral  des  armées  du  t**i  le  10  mai ,  et 
lieutenant-général  de  rartiUerie  au  département  de  kiau* 
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dt^f  À  la. place  de  M.  de  Salal-Perrier^  le  i$  septembre 
1749.  Il  obtint  line  place  d^inspecleur-général  du  corpt 

royal  de  l'artillerie,  le  1"  janvier  1759,  et  fut  employé,  pen- 
dant la  fçiierre  (Il  cette  époque  ,  à  l'aire  i)n''parcr,  dans  son 
département,  Ions  les  équipages  (rarlillerie  nécessaires 
pour  le  service  de  l'armée  des  cù(es.  11  vsl  nnnl  h  LaFère^ 
6u  1773*  (  Dépôt  de  la  guerra ,  anaaks  du  temps.) 

d'ABOVILLE  (Marie-Françoîs,  comte),  pair  de  Finance, 
Ueulenant'-général,  membre  de  plu<)ieurs  académies savantef» 
naquit  à  Brest|le  a4  janvier  1730.  £ntré  au  service»  en  1744? 
en  qualité  de  i)arnuHiéraire  dans  rartillerie ,  il  combattit  & 
la  bataille  de  Fontenel ,  le  1 1  mai  1745  »  et  à  celle  de  Law- 
iûàf  le  a  juillet  1747*  U  était  alors  aide-de-camp  de  soo 
eiiele  Julien  d'Aboville,  commandant  en  chef  rartillerié 
aux  ordres  du  marécbal  de  Saxe*  Nommé  lui-même  com- 
mandant  en  chef  de  rartillerie  du  comte  de  Rochambean , 
il  fit  BOUS  ce  général  la  ^'uerrc  de*  1780,  en  Amérique;  con- 
tribua puissamment  à  la  prise  d'Vork-Town,  eu  1781,  et 
fnt  nommé  brigadier  d'infanterie  ,  le  5  décembre  de  la 
mémo  année  ,  et  chevalier  de  i'cndrede  Cincinnatus.  Créé 
maréchal-de-camp  le  9  mars  1788,  puis  lieutenant-géné- 
ral des  armées  de  la  république,  le  7  septembre  1792,  il  com- 
manda en  chef  l'artillerie  des  armées  du  Nord  et  des  Ar* 
dennes ,  et  décida  le  gain  de  la  bataille  de  Valmy^  le  ao  sep- 
temtire  de  la  même  année.  Lors  de  la  irahlsoti  de  Damou- 
rier^  f  1  adressa  à  l^année  une  proclamation  éner(;;ique9  datée 
de  éarre-Louis,  le  ta  avril  179s.  Enfermé  à  Soissous  com- 
me noble,  la  même  année.  Il  en  sortit  en  179^,  et  fut  chargé 
de  diriger  tes  travaux  de  l*artillerie  pour  la  reprise  des  villes 
de  Valcnciennes,  Condé,  Landrecies  et  le  Qticsnoy,  tom- 
bées iiii  pouvoir  des  impériaux  ;  fut  chargé  de  parcoiu  ir 
loules  les  places  de  la  Belgique  cl  <le  la  Ilull mde,  pour  y 
insjrecter  Partillerie.  De  retour  en  Franrf  ,  «m  lui  dofuia  la 
direction  k\v  WwsvwA  de  Paris,  et  il  fnl  iionmir  prési<l,^i,t  dtr 
comité  central  d'artillerie.  La  charge  de  premier  iuHpcc- 
teur-général,  supprimée  en  1789,  fui  rétablie  pour  lui. 
£lle  équivalait  à  celle  des  anciens  grands-mattres  de  Tar* 
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ittlerie»  grand»<^IBcien  de  la  e<Niio«ii6«  Pané  au  aéiiaty 
le  i5  décembre  i8od',  M.  d*Abof illa  fut  noané,  ea  %Mp 
Vm  dei  viee-prétideiiti  de  celta.aeieaibléa»  el  le  aa  mI 

i8o4f  titulaire  de  la  ténatoveHe  de  Besançon,  et  grand* 
officier  de  la  légion  -  cl 'li  on  iieiir,  Je  14  juin  La  même  aiiaéc, 
il  fut  chargé  d'aller  jusqu'à  Alexandrie,  en  Piémont,  au- 
devant  du  pape  Pie  VII ,  \mut  recevoir  sa  sainteté  à  la  fron- 
tière, et  raccompagner  )u«<qu'à  Paris.  Au  mois  d'octobre 
]  8o5 ,  il  fut  nommé  commandant  des  gardes  nationales  du 
Doubs  et  de  deu»  autres  dépaHeaianle  voisins,  jLa  a6  mars 
iSo7y  il  fui  poumi  do  gonvarDmaent  da  Brest;  oMm  la 
litre  hérédiulre  de  eamte,  ao  mois  da  oMuta  «séi^  se  se»* 
dît  en  Belgique  ao  18091  où  il  eut  le  eaaeaiandtinegt  d*iiiio 
téserve  destinée  au  seooafs  da  part  d*Amrera  anenaeé  par 
les  Anglais.  £n  18149  M.  le  comte  d'Aboville  adressa 9  le 5 
avril,  soii  adht^ion  aux  mesures  piisei»  pour  le  rétablisse» 
ment  de  Taulorilé  légitime.  Il  fut  nommé  pair  de  France 
le  4  juin,  et  commandeur  de  Tordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis  9  le  23  août  de  la  même  année.  Lors  des  évé^» 
nements  de  i8i5y  lecomte  d'Aboville  fut  aaaMié  pair,  le 
a  juin  9  par  Buoaaparte  ;  maie»  la  5»  il  adressa  aa  prértdant 
de  ta  chambre  une  lettre  daps  laquelle  il  lui  aaaaa^l 
que  ses  infirmités  ne  lui  permettant  point  de  ioviir  da  «lias 
lui,  il  lui  serait  impottilile  d'aisiiler  aux  «éaaoei^  Endn 
de  la  chambre  des  pairs  par  rardamiaaee  royale  du  a4 
juillet,  M.  le  conile  d'Aboville  y  fut  rappelé  par  une  autre 
ordonnance  du  roi,  du  14  août,  attendu  qu'il  n'avait  point 
fiîi'pé  dans  la  précédente.  Il  fut  créé  grand'croix  de  tSaint- 
Louis  y  le  24  août  1817  »  et  mourut  le  i*^'  novembre  suivant. 
{Brevets  militaires ,  Moniêeur»  tuuuUes  du  temps»  ) 

»*ABOYILLB  (Augnstlnp-Gabrlèl,  camÊ§\  pmrdeFramoe, 
maréchaUiie^camp,  fils  atné  du  aamta  d'Aboville  t  naquit 
&  la  Fère^  te  ao  mars  1774*  Bntré  ioaa'»liauteBant  d'ar- 
tillerie à  la  suite  dans  le  régiment  de  Toul  f  le  sa  mai  1789» 

il  fut  fait  capitaine,  le  i*'  novembre  1792,  et  fil  en  celle 
qualité  Us  premières  campagnes  dansleb  aiuàtcî»  du  Nord  9 
de  U  Mos^Ue  et  de  Sambre-et*Meuse«  JËmplnyé  4  l  armée 
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de  fétcrtc,  au  moif  d'avril  1800,  H  fini  «ommé  ciwf  d« 
iaMttMid'flrtilMe»  !•  linMi*  l4i«émMiéey|i«iiapvftt 
I»  taiiflte  ^  llami«»,  a  fol  aoM««  iimIetir-iésM 
fmm  ÉMiM*  4»  l*miié«  dlfalte;  fatiikaiyi  ^  {elcr 
•le  ptODltr  posi  4e  hiiinm  ^  iertlt  an  pm^ge  de  rAdl« 
ge^  à  BuMoleniM»,  et  ienit  au  «tége  du  chàtcuu  de  \érone* 
Il  fut  nommé  olTicit  r  de  U  légion  -  d'honneur,  lor»  de  Vin» 
Stitlltioil  de  rf  !  or J rt-,  le  Ip  m.iî  1 8u^.  A^»  o  î'-  i  1  li r\*'  paix 
<!e  LtinéviUe ,  li  lut  charge  de  diriger  lté  épreuves  qui  se 
firent  à  Mîlao  Mir  le  tir  de»  boulets  creuv.  Envoyé  en  Zélan* 
4c, tlM,  il  y  mît  nie  de  Wafeh^rf-n  et  la  plaM  4«  Flif 
tingoe  4m  k  fiw  M  éi«l  4i  défeau;  loi  eyptlé,  «s 
■•14,  àla  4iiwii—  iiliiéi  lia  4tiywi4^*miteite  4>  Tm^a 
lnDçatecaBdln4e;tefi4lmndiiii40k  légl(»i*4lMK 
■niryl»tSBHM,«l«llfalk  gKMk  4b  «d— rt  k  »,  1  k 
fiire  ^PéÊÊtUw  de  k  légion  -  d*honneur ,  le  14  juin  de  k 
niùaïc  année  «  lit  la  c.impa^'ne  d'Allemagne,  en  i8o5,  et 
conduisit  à  Vienut  uti  m     r  i*  1  noosidérable  d'artili**rif  pour 
ranneiiient  des placesid  Italie.  11  fut  fait  rhevalier  (\e  !  Mjdre 
de  la  courouoe  de  Fer,  le  20  déeembre  1607;  resta  en  itali« 
pm^%  TinTasion  du  Portii§»l      k  général  Junoi;  pril 
«■•pattMliiS  à  towk»  événements  militaires  de  cette  cani* 
p^gptt  à  k  Birfk  4i  kfneik  fl  Alt  iUi  fiaénd  4t  Mg^ 
i4flMtii4g9  U  fçm  MM donilkM gpWtUpfcrik  4e4<o»C 
Jsmki^k  MlBakM.X«ipkféàrMâée4*Eipagije90 
MMm4«  rM«nk  4«     eom  ;  ftt  ^me 
pagne  en  Portn;;al ,  après  la  prise  de  la  Corogne  et  do  Fer« 
vol.  où  il  eut  p«irt,  et  fie  irouva  eoMiite  enfermé  dans  la 
place  de  ïuj,  en  Gnlice,  sur  les  frou(it;res  dit  ï* urtugal,  avec 
k  plus  grande  partie  du  matériel  d'artillerie  de  Tarméc;  il 
É^f  auiiottni  contre  des  forces  trè»-wipérâeares  et  contre  la 
place  de  Vakvakf  daoi  k  km  dominait  oaki  de  Toy.  Oo 
^kmtéMmÊÊê  tiiwiif   kartm é'um pttk  4a rar» 
mtê  a»  4a  kl  mm  watéikl»  4aM  k  perte étaiiaBgar4éa 
■■nkfiltiih  gagé— wMdrmBal4»ramikria 
êm  %^ «orpc  d'araiéa  aaoak aMMddbal  Tkkr,  A  centiftwa 
puissamment  ao  gain  de  la  bataille  sanglante  de  Talavera»- 
\€  ^  îuiilet  i^0|^,  ]^  k  Uu  lenibkeiiiiiai  diri|^é  de  cette 
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artillerie  9  coiii|M»ée  de  38  bouches  à  feu.  LorsqiM  Tamée 
eut  fait  la  conquête  de  TAndalousie  9  il  joigail  m  aam-*  . 
mantoneot  de  rartillerie  celui  de  la  même  anaée  an  jiê0« 
de  Cadix;  «'empara  du  fort  de  Hatagorda ,  le  ai  mai  iSio^ 
ce  qui  loi  valut  le  grade  de  commandant  de  la  légion^ . 
d''honneur»  le  a5  juin.  II  eut  la  plus  grande  part  au  salut 
de  600  officiers  et  de  900  soldais  français  prisonniers  de 
guerre ,  enfermés  sur  des  pontons  espagnols  dans  la  rade 
de  Cadix.  Au  même  siège  ,  le  10  octobre,  il  fui  blessé  lé- 
gèrement, et  renversé  du  même  coup  de  canon  qui  tua  le 
lieutenant -  général  Senarmont,  le  colonel  de  Gennes  et  le 
capitaine  Pinondèle.  Il  commanda  Fartillcrie  au  siège  de 
Tariifa  en  1811;  fut  créé  baron  le  20  février  181a y  et  nom- 
mé directeur- général  de  Tartillerie  en  Espagne,  en  iëi3. 
Lors  des  désastres  qui  forcèrent  les  Français  d'éracuerce 
royaume,  il  fut  astfex  heureux  pour  sauver  une  soixantaine 
de  bouches  à  feu  qu^il  dirigea  sur  Bayonne  f  résultat  qui  lui 
coûta  le  sacrifice  de  ses  propres  équipages.  Lors  de  la  res» 
tauration  » 'étant  aUé  au-devant  de  S*  M.  Louis  XVIII, 
Calais  9  il  reçut  du  monarque  un  témoignage  flatteur  de  sa 
satisCaiclion ,  tant  pour  lui  personnellement  que  pour  sa 
famille.  Il  fut  fait  chevalier  de  Tordre  royal  cl  militaire  de 
Saint-Louis,  le  8  j  uillct  i8i4«  H  parvinl  à  ia  pairie  de  Fran- 
ce, le  1*'  novembre  1817,  et  au  tilre  de  comte  qui  y  est  af- 
fecté. Il  étnît  encore  employé  dans  son  grade  de  maréchal- 
de-camp,  en  qualité  de  membre  du  comité  spécial  et  con- 
sultatif de  l'artillerie ,  lorsqu'il  est  décédé  à  Paris,  le  i5 
août  i8ao*  (Breveùt  mUUeUreSp  annaies  du  iemps^) 

n'ABOVILLE  (Augustin -Uarie,  6aron),  maréchal- de^ 
camp,  frère  putné  du  précédent  9  naquit  à  La  Fère»  le  la 
avril  1776.  n  entra  au  service  en  qualité  d'élève  sons4ieu- 
tenant  d'artillerie  y  au  printemps  de  17(^3;  passa,  au  mois 
d^octobre  suivant ,  lieutenant  au  7'  régiment  d'artillerie. 
Capitaine  en  1795,  il  tut,  presque  aussitôt  après,  suspendu 
de  ses  fonctions,  comme  noble,  et  réintégré  la  nkéme  an- 
née. Il  fit  les  campagnes  aux  armées  du  Nord ,  du  Uhin  et 
dltalie  î^t  fait  cIh^'  de  bataillon  en  ibp^y  major  du  2*  rc» 


Hli  QLSiUUiVl,  ÏÏUAXfiÀiâ.  |5 

DliMiit  d'affllHerfe  à  èbralf  6ii  iio4f  «I  obtint^  en  iSoS^ 
.10  p—iieBiiBimat  âm  TartlIMe  d*oiie  «ipédStImi  ^ur  la 

lUrfioique,  mm  les  ordrei  ân  neatenafit>général  Laorto* 

lOBU  Au  retourne  rett«:  i;x|)<:cliti<jii ,  il  coniniind  i  la  bat* 
terie  de  5C  Uu  vaii^seaii  /<'  liiict  nlaurc  i^u' \\  nionl  lît,  (faot 
%iu  combat  «'ïM^  if^é  eiitr**  IV^raclrr  fraufai^^-  f  t  r:elle  de  i*û- 
miral  Cai«ier.  iHomnié  colonel  d  arlilkric,  eu  iëu6|  il  fat 
4éMfé  du  titre  d*al&oîer  de  ia  légion  (rhoooeiirf  ea  1807, 
peur  afaf r  §auvé ,  tur  les  bords  da  ia  PaiMrge,  le  parc  de^ 
idierra  d*artiUeria  da  6*  eorpiif  ao  momeot  ob  il  allait 
tailler  ao  pouirolr  à*w  parti  de  CoMi|aei«  11  fut  aonmiéf 
le  i  Sdéoemlire  18089  «iiceaiittaadeflMot  derarlIUerie  k  ehe- 
Tal  de  la  i;ars&  Impériale,  et  fit  eo  celte  qualité  la  campagne 
de  1809  en  Aiitriclie.  Il  commanda  une  batterie  de  5o  bou- 
cJies  à  feu  à  là  Ijalaiile  de  Wagram,  \q  (^  juillet ,  et  y  eut  le 
hrdh<\\i>\{  r  I  répauleeinportégparuii  tioiitctde  canon,  il  fut 
notriiiic  gênerai  de  brigade  sur  le  champ  de  bataille,  et  cn- 
Mila  commandant  de  Técole  d*artiiierie  de  La  Fère,  le  20 
mart  iSr4-  On  lui  doaiia  le  comaiaiideDient  de  i'artliierie 
deitlftée  àladéleiisede  Parli.  L*eaaeiiii  parut  le  méoiesoir; 
et  Mal^  le  peo  de  tempe  qoe  le  baroo  d'Abo? 01e  eut  pour 
l^feadlfpcfllloof^  illolfit  éprourer  oae  ploi  Ibrte  réft* 
itasce  qu'on  ne  devait  f  attencbe  du  pea  de  moyens  qu'on 
avait  à  lui  opposer.  Nommé^hf  valier  de  Tordre  royal  et  mlli- 
f  jjf^  de  Saint-Loui<) ,  et  comràiayilaul  de  la  lé^îon-d'hon- 
iieur,  Ir  lotlit  i8i4»îe  baron  d'Ahoville  paRHa  au  comman- 
dement de  i  école  «l'artillerie  de  J-  i  1  i  re,  qui  avait  été  sup- 
primée. Le  lo  mars  i8i5,  époque  du  relourde  Bonaparte  sur 
le  territoire  français,  sa  fermeté  ganva  cette  place  de  la  ten* 
talive  qoe  firent  lo  général  JLeMivre-Deinouettes  et  les  frè* 
lea  LaUeauod»  pour  ee  rendre  maltree  de  rartilierle  et 
■Mteiier  eor  Parif.  Ayant  lait  cliafger  lee  eenone  et  ranger 
lalmtpe  en  liataille,  ta  contenance  impoea  ans  tebel- 
le«,  qui  renoncèrent  à  leur  entreprise.  Locite  xvnt  adressa 
à  ce  sujet  au  baron  d'Aljoville  une  Icllre  de  ^alisfactiuii. 
S.  11.  le  nomma  commandeur  de  son  ordre  royal  et  mili- 
taire de  St-ïxjuih,  le  Il  mars,  et  lui  a.s»i«^na  une  pension  de 

Ir*  MUT  ea  caieetle*  Au  retour  de  Hooapartc ,  le  mi- 
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nism  de  la  guem  irefuia  sa  démission  ;  il  fut  envoyé  dans 
les  place»  pour  en  aiturer  la  défense  ooalie  les  alliés.  Il 
se  trouve  aujourd'hui  compris  daaa  rordounanee  telallv» 
aux  retrailes»  ccmoie  militaire  amputé*  {Bre^mUmUUairtÊt 
annaiei  du  temps,) 

n*ABRANTÈS»  voyez  Jeior. 

n*ABZAG  (Cliarles) ,  marquis  de  la  Douze,  maréchal^ 
de-camp,  avait  levé»  dès  le  16  fuillet  lÔaiy  un  régiment 
'  d'infanterie  de  son  nom ,  qu*il  commanda  aux  sièges  de 
Montauban  et  de  tfonheurt  ia  mémb  année  ;  de  Royan,  de 
Saint-Antonin  et  de  MonlpelUer,  en  169a.  Ce  régiment 
ayant  été  licencié»  le  14  février  i6a3»  le  marquis  de  la 
Douze  se  tint  en  Guyenne  »  où  il  leva  un  nouveau  régiment 
dMnfanterie»  par  commission  du  Si  {uitlel  i63^  Il  le  con- 
duisit en  Italie»  où  il  se  trouva  au  combat  de  la  Route,  au 
mois  de  novembre  de  la  même  année;  au  siège  de  Turin , 
au  combat  qui  se  donna  sous  cette  place  en  1640.  Passé 
eu  iloui»àilloi)  en  1641»  il  servit  au  siège  d*Etne ,  à  ceux  de 
Colionre  et  de  Pfrpiii^nan ,  en  164a.  Son  régiment  ayant 
*  été  licencié  après  cette  campagne,  il  se  relira  de  nouveau 
en  Cuyenne,  et  obtint  le  grade  de  maréchal -de -camp 
par  brevet  du  6  août  i65o«  {D^ôi  de  la  guerre*) 


ACARIE  MU  ^ovf^^vt  maréchal 'de- camp,  tn» 

tra  lieutenant  au  n'^ginient  des  ^'ardes-françaises ,  en  1637; 
ilservit  au  siège  de  la  Rochelle,  qui  ne  si?  rendit  qu'en  1628, 
Il  était  à  Tatiaque  du  Pas-de-Suze  ;  aux  sièges  de  Privas  et 
d^Alais,  en  1629;  à  la  conquête  de  la  Savoie  ;  aux  eom* 
bats  de  YeiUane  et  de  Garignan;  au  siège  de  Saluces»  en 
i63o.  Capitaine  au  même  régiment  par  commîsiion  du  17 
avril  lâSa»  il  marcha  au  siège  de  Salnt-lftlbiel  la  même 
année;  à  celui  de  Nancy»  en  i633;  à  la  prise  de  IMngea  ; 
au  secours  de  Hayenoe;  au  combat  de  Taudrevanges^  en 
i635;  an  siège  de  Corbie»  en  i636;  aux  sièges  de  Landro» 
cies,  de  ftlaubeugeetde  la  Capelle,  en  1637;  de  8aint-Omer 
et  du  Catelet ,  en  i(j58,  d\>ù  étant  passé  cw  Italie,  il  se 
trouva  AU  combat  de  la  Route»  en  1639»  et  ft*y  distingua 
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p9llÊoMèttmtm^  ayànr  attaqtié ,  Vèpée  k  la  «alA ,  l6t  E««. 
pagnoh  qu'il  rompit,  malgré  l'oMcurité  delà  naît;  il  srrvit 
âloiecôiirs  dé  Canal,  en  i('y\n;  ni.ircha  àla  tête  du  hit.uUuii 
àen  gai*dc5*franç. lises,  el  força  Ips  rftranchemf-nfK  (\v*>  mnc- 
mis  à  la  rpiifrièmc  attaque.  11  y  recul  vingt-deux  blessures, 
qai  ne  i'empêehèrcnt  pas  de  servir  au  siège  de  Turin  la  mé* 
rite  année.  En  i^i»  il  servit  au  siège  dTvrèe;  tfiarcka  an 
CUvat;  eonlriboa  à  la  prise  de  Ge?a  ti  de  Hoit- 
êmAf  tt  marclM'ati  sfége  de  Coni,  où  il  le  signala  à  l^assaiit 
du  I*  wepîèmhrt*  Il  était  an  sfége  des  ville  et  cbâflean  de 
TNcc-dc-îa-Paflle,  en  tftjs  ;  m\  siège  de  Trîn  ef  cht  pont  de 
6Jura,  eu  i6/|5;  et  repassa  eu  France  avecles  eoiupagnies 
des  gardes-lrançaises  à  la  iîn  de  la  campagne.  Il  se  trouva 
depuifï  an  !»îège  de  fîravelînrs,  en  1614;  de  Cassel ,  de  Mar- 
dick,  de  Linck,  de  Menin,  de  Bourbourg  et  de  Béthuue,  en 
164^;  de  Courtral ,  de  Bergues  et  de  Dnnkerqtie ,  en  1646; 
analéged'Ypreiy  à  la  bataille  de  Lens,  en  1648.  Créé  ma- 
MchaKde-oaapf  lesomara  1649»  Q  servit  au  blucos  de 
TnH;  an  siège  de  Gâmbrat;  à  la  prise  de  Condé  la  même  * 
tÊnèe.  U  se  déiAtt  de  sa  compagnie  en  faveur  de  son  ftlSf 
le  20  septembre  i65i ,  s'en  réservaot  la  survivance,  et  ce 
fils  ayant  élè  lué  au  hU'L;e  de  Valenciennes,  le  5  fntllet  i656, 
il  reprit  sa  compagnie  ie  m(^iue  jour,  et  s*en  iiéuiil  au  luois 
d'avril  (1). 

ACAEIE  9v  Bosarat  (Aené)  »  tnaréchoMb^mp ,  frère 
du  précèdent»  était  lieulenani  d'artillerie  au  département 

de  risle-de- France  et  de  TArsenaL  II  la  fit  servir  supéj'ieia* 

rtni<nU  aux  Miges  de  Marditk  et  de  Dunkerque,  en  i646w 
Ou  le  créa  maréchal  dc-caïup ,  \c  27  niar»  i^t^.  ^^Dépùi  ih 
la  guerre.) 

A€HA1D  (Anlolne^GbiiTlM),  méÊttfnU  de  La  Hayë,  nUt- 
réchal-de-camp,^  l«'Ja«vter  1793.  y oyeK êe SuppléMênt. 

ACHA&X  na  Jr^BinAa»  (Pierre-François),  marquis  d'^r,';- 
genoe,  marédiai-de'eaftip*  Aprèii  avoir  servi  un  ao  (]{v»f 
les  mousquetaires,  il  obtînt,  le  a5  décembre  1726,  une,coiii* 


J)ICl'IOKKiia£  UliXOlUQUS 


pagoSe  dMi  le  réglmeDt  de  dragons  de  Condéf  et  la  oon* 
manda  an  camp  de  la  Sambre ,  en  1797  ;  au  ai^e  de  KefaI» 
en  1^53;  à  Taltaque  des  lignes  d*£tUagen;  aa  sMge  de 
Philiflbourg,  en  1754;  &  raffaire  de  Claoien,  en  i735« 

Meslrc-de-camp-lieiitenaat  du  môme  régiment,  le  16  avril 
1738,  il  s'en  ilt  luit  au  mois  de  février  iyf\o,  et  obtint  une 
compagnie  dans  le  régiment  de  dt.tf^'oiis  de  Yibraie,  eu 
cc>ii§ervant  son  rang  de  mcstre-de-caru[)  ,  par  commÎMion 
du  31  du  môme  mois.  Il  commanda  celle  compagnie  à 
Tarmée  de  AVeëtphalie,  en  174  H  t^ur  \t8  i'rontières  de  Boliè» 
me ,  Oli  il  se  trouva  à  plusieurs  vives  escarmouches  ;  4^ 
Bavière I  où  il  se  distingua  à  la  défense  de  plusieurs  postes ^ 
en  t74a  el  174^  ;  ^  la  reprii»e  de  Weissembourg  et  des  lignée 
de  la  Lautern;  à  Taflaire  d'Haguenaa;  au  siège  de  Fribourg^ 
eu  1744  f  ^  I*armée  du  Bas*IUiin  pendant  Tbiver  el  pendant 
la  campagne  de  1742^»  at  fut  déclaré  au  mois  de  novembre 
brigadier I  dont  le  brevet  lui  avait  été  cvpédié  dès  le  1* 
mai  précédent.  Employé  à  Fermée  du  roi  par  lettres  dm 
1*'  mai  17469  11  combattit  à  Raucouz  au  mois  d'octobre» 
Il  se  trouva  à  la  bataille  de  La>vfeld,  au  siège  de  Bcrg-op- 
Zoom,  en  i747i  '^^^  siv^c  de  Maeslrichu  lu  174^»  ol  obtint 
le  grade  de  maréclial<dc-camp  par  brevet  du  10  uiai.  Dé- 
claré au  mois  de  janvier  1749  >  il  ^  démit  alors  de  sa  com- 
pagnie f  et  no  servit  plus*  {Brevets  miliu,  Mém.  du  temps,) 

i»*ACHY,  vcjjrz  CABVOisnr. 

BB8  ACRES  (Louis-Gabritd),  comte,  puis  marquis  de 
tAigh»  lieutenant  "général,  était,  lieutenant  réformé  à  la 
suite  du  régiment  d*lnfanlerle  d*EiigbieOf  le  a5  mal  iTaa» 
GoloDcMieutenant  du  même  régimenti  le  i5  avril  I7a6f 
il  le  commanda  au  camp  de  la  Saône  du  37  août  an  96 
septembre  1727;  au  siège  de  Philisboorg,  en  1734;  à 
Tarmée  du  Rhin,  en  1735.  Brigadier  le  1*'  janvier  1740»  il 
fut  employé  à  l'arint  c  tli;  iiavière,  le  1"  mai  174^»  servit 
•oti^  le  duc  d'Harcourt,  puis  sous  le  couilc  de  Saxe;  con- 
tribua à  chasser  les  ennemis  de  la  Bavière;  marcha  avt*o 
Tarni^e  mut  les  fVonlîArfs  (U;  la  Bohôme,  où  elle  se  joignit 
avt:c  l'armée  coautiaudûu  par  le  marécbal  de  Moiliebois  » 
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M  ffafitailtomeol  de  BrmnoaWf  ot  à  la  àUtme 
àe  plusieur»  vîlle«  et  pUoM  attaquées  par  les  eDoenla; 

reotra  eu  France  avec  la  4'  division  de  Tannée  «  au  mois  de 
)oillet  1745»  et  fiiùt  la  (  arnji  i^nc  CD  Haulc-Alsace ,  sous 
le  maréchal  de  (>>ii;iiv,  par  leltres  du  i**  seplenibre.  Em- 
fleyé  àTarmée  du  Kliiu  ie  i"  avril  i;449  maréchal-de-» 
camp  le  3  mai»  il  eaocourat  comme  brigadier  à  la  reprise 

el  des  ligoes  de  la  Lautern.  Déclaré  ma* 
»,  le  i9  août»  aiec  des  lettres  de  service  dn 
imwf  11  îe  déaiit  dn  régioirat  d*Sii$Ueii;  se  Imtva 
à  raftfae  de  lielieTan;  oeounanda  à  Nenf-Brisacli  peo* 
dant  le  reste  de  la  campagne;  fat  employé  à  Tamiée  de 
Suabe  sous  le  maréchal  de  Coîçoy,  par  lettres  du  i"*  novem- 
bre, el  resta  à  Neuf-Brisacb.  Il  tut  employé,  le  i**  avril  1745, 
à  l'armée  du  Bas- Rhin  sous  le«  ordres  de  M.  le  prince  de 
Contîy  qui  se  liot  sur  la  défensive;  coinniauda  pendant 
rhirer  au  toti  Lonis-du-KliÎB  f  par  lettres  du  novembre, 
fipiojfi  le  1*  nai  1746  à  Tannée  eeaunandée  par  M.  le 
pflinee  de  Cootif  il  servit  aux  sièges  de  Mons  et  de  Char- 
laragr.  Unnl  à  Pâmée  eeaunandée  par  le  maréchal  de 
aexe,  U  convrU  le  siège  de  Nannr;  oembatlSt  à  Eaace«,et 
retourna  commander  an  fort  Lonis  pendant  Thlver,  par 
lettres  du  1"  novembre.  Il  se  rendît,  le  i5  avrU  1747»  * 
Gand;  fut  employé  à  larmée  du  roi ,  par  lettres  du  i-  mai; 
commanda  Tallaque  du  centre  à  la  bataille  de  LawftUl,  et 
fat  employé  pendant  Thiver  à  Bru-es,  son»  les  ordres  de 
M*  de  Buîkeley,  par  lettres  du  1*'  novembre.  Employé  à 
rarmée  de  Flandre,  le  i5  avril  1748,  il  servit  au  siège 
^  Maastricht»  et  obtint  le  grade  de  lieutenant-général  des 
nrméet  dn  sait  le  10  mai.  11  monmt  vers  la  fin  de  novem- 
bre  1774.  (Brevets  militaire».  Mémoires  du  temps.) 

VBS  ACRES  (I.ouis),  comle  de  V Aigle,  moréchai-de'- 
camp  né  en  1 754  ,  était  cornette  des  cbevau-légers  du  ré- 
giment de  Berri,  en  i;57,  et  pn^eis^ne  des  gendarmes  de  la 
fciiiey  en  1758;  passa  sous-lieuUn mt  dts  chevau-légers 
telphins,  le  10  février  17^9;  entra  capitaine  liLutinaut 
an  ségimeni  de  Contiy  le  7  déoeinbre  de  U  joiêine  année» 


ao  mcno^nAiBE  bistoiuqw 

et  fnf  faii  iiicbtre-dc  camp  des  cuirassiers ^  Cf}  i?04;  Ciéé 
brigadie  r  de  cavalciie,  le  an  avril  t  t  luaitchal-dc- 

canip  ,  le  J  "  mars  1 780  ;  il  fut  coiidaïuiM*  u  inui  t  par  le  tri- 
bunal ré%()lutU>oiiairey  le  8  mars  t;^.  {tiiit^iji^Ui^esÂ* 
Moniteur,) 

mu  manfuif  et  comte  de  i'Jigiè,  maréchaux^ 

de-camp.  Voyez  le  Supplément, 

ADA^  (Aotoine-Edme)»  iiU  Basmai!»  tmréchéMe^ 
camp  Je  ca^altrie,  né  à  Farter  1«  S  lyi/i^h  ttif»«  m 
service  eu  qualité  de  folontaifet  en  1767;  paeea  pat  Ukm 

les  grades,  jusqu'à  celai  de  ^ùnéraA  4e  brigade ,  q«ilul  foi 

couféré  le  6  mai  1793;  fit  les  campagnes  de  Tarmée  dee 

cùtt's  de  Çiierbo'jriç,  depuis  Tan  iv  ,  et  lut  emplùyé  dans  la 
16*  division  militaire,  depuis  Tan  xi  jus<pren  1812.  Il  lui 
mis  en  retraite^  eu  1817,  après  jo  «nis  et  4  mois  de  service* 

»*ADANCOURT,  vojcz  Suart.  '  . 

ADBlifiLIlE  t  connétaèêe  de  Fnmce  ^  eouserifil  la  iii0m 
charte  4|iie  Cny  de  Hootmomieyt  séttécbal,  datée  4ea  ca« 
leiidea  de  mar»  tagS,  et  la  35*  année  du  régner  dé  Philip- 
pe I*'.  C*efll  le  même  que  THifloire  dei  grands-encfera, 

More  ri  et  Le  Gendre,  nemment  Aleamnc,  et  font  conné- 
lalUe  dès  1071  et  107a.  (CurtiUairc  de  PiiUippc.  Auguste J)  ' 

ADHl^MAR  ikB  PiAAT  (François),  cornue  m  ui  Saian» 
iieutenant-rgénérai  ;  il  était  M>i|s- lieutenant  au  régiment 
du  roi,  au  mois  de  décembre  1711  ;  il  ge  trouva  au  com- 
bat de  Denain  ;  aux  sièges  du  Quesruiy ,  de  Dou^y,  de  liou- 
chain<>  en  1712,  et  obtint  une  lieuteuance  au  mois  d*oc-» 
tobre.  Il  servit  l'anuée  suivante  aux  .«»iéges  de  Landau  et 
de  fr  ribour*;.  Aide-major  son  régiment  avec  rang  de  ca- 
pitaine, le  '21  décembre  1717,  il  servit  en  celte  qualité  au 
eaipp  de  Montreuil,  en  1 7'^^,  et  au  camp  de  la  Hosellc,  en 
1737.  Aide-major-t?(  iiérai  de  Tinfanterie  de  Tarmée  «riia- 
lie  y  le  Ooetohre  1755,  il  servit  aui  siégea  de  Gerra-d*Aflda; 
de  Flxai|;l)uitoiie  ;  du  château  do  Milan ,  i^p  lySji^}  fliége* 
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de  Novar«  et  de  Tortone  ;  à  Tuttaque  de  Col«rno;  à  la  ba- 
t.iille  de  l'arme;  h  colle  »le  GuasI.ill.i,  en  173/1,  et  i}i;%itit 
capilaînt*  «lo  gr(  n.ulii  rs  tte  Hor»  réiîimt*iil,  le  mu  novembre 
de  la  liuiue  anuc^t*.  11  conUtiua  toujinirH  do  servir  eu  qua- 
Mlé  d*aide-aM4or-génértil  éà  rinfauterie;  repassa  à  uii« 
OMpognle  ordinaire»  le  ts  mai  i^SS»  ooneiMinii  la  m^m« 
Mnéê  à  11  priM  4a  Gblliftu  da  ûoii«if(iM,  de  Argf&olo  al 
èi  BavtM  ;  obltalt  le  t6  aavtaibiet  aaa  coaiaiMoa  pauf 
laMir  raog  da  aalaaal  d'iabatarla»  al  rentra  «d  f  raaoa  au 
«aie  de  Nn  1  ^56  ;  devbil  aamateadasl  dn  4*  batalHan  d« 
Tégimeiit,  le  ao  juillet  8uivant,  et  se  Irouvft  en  camp  tte 
<  ntiipit'^nc  ,  en  i^ôij.  Va$$<S  avec  le  régiment  du  roi  à 
i  aà  uu  c  (le  Buiit^iiie,  au  nioîît  d'.ioûl  174*  •         truin  i  i 
1.1  prtsr  dp  Pr:ipîir  ;  fin  (  oinh  jt  d^*  Sahayi  à  la  levée  «lu 
êié^c  de  Friiwemberg  pur  les  eDoemiii;  À  lu  di^fenik;  de  âVa^ 
fue ,  où  il  fut  fait  major  de  son  régimeat»  le  a3  août  1745^ 
aa  éMogiia  à  la  relrmlla  de  l*arméa  a»  moii  de  «décembre, 
at  rentra  en  France  ati  moh  de  lë?rter  174'  »  aombatllt  la 
même  aanéa  I  Deltingant  al  fintt  la  campagne  en  Batte* 
ilaaca  Br%adiar  le  1  mai  1 744,  déolarë  le  7  |utn  avec  lettrea 
àm  aanriea  du  même  jour  pour  Tarmée  de  ftandre^  il  tertR 
aux  sit^ges  de  Meiiin  ,  d'Ypres ,  de  Furnes  ;  pas^a  an  mois  de 
juillet  de  Flandre  en  Aluace;  devin!  Iient(  m  itit-colonel  du  ré- 
giment     l  ol,  le  (j  aoùl  ;  (onihattit  à  Haj^uenan;  fut  blesse 
à  ra(ta(|ue  des  retrancheuients  de  SuffeLibeim,  et  servit  au 
liège  de  Fribonr^;.  Kmployé  à  l'arint^e  «le  Flandre  fe  i*'  avril 
174^^9  il  combattit  à  Fontenol,  où  II  fut  blessé;  terfit  aux 
tMfeaida  la  fille  de  Tenmey  al  de  ta  olladariei  d*Oudanardei 
da  Oandarmooda  at  d^Ath  la  même  année  1  at  obtint  une 
plaoa  da  oaouaaadanr  da  Tordra  da  8aini-|iaula>  la  I  aa- 
rmahr^  Il  tenrit  au  tiéfe  de  Bruxelles  au  mois  de  (anflar 

1746;  se  trouva  à  la  bataille  de  iiaucoux  la  intime  anoéei 
à  celle  de  l  .iwleld,  en  1747»  obtint  la  permission  do 
ptifler  les  Itoi^ucursde  grandVroIx  de  l'nnlre  de  Saint>Loul5i, 
le  19  aoiU.  MarécbaUde-catnp»  par  hrcvvi  du  T'  janvier 
174^1  il  Ao  d^iit  da  la  Ueulaoance-eoloiieHedtt  régiment  du 
iai|  «amounda  à  Manwr  par  lettrée  du  1*'  avril  »  al  obtioli 
ia  ânirtHatinkanr,  la  cfmawiMWmantdaPiiBiMrqiia»  yl 
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lai  fat  confitmé  le  ao  février  1749.  Goavemeor  de  IliAtet 
Toyal  des  Invalides»  le 3  novembre  t^SS «  il  a  quitté  le  com^ 
mandement  de  Dankerifue  au  commeneement  de  l'année 
1  ;54  pour  venir  résider  à  ThMel.  Il  a  été  fait  inspectear-gé- 

néral  surnuméraire  de  l'infanterie  le  9  \  It  vricr  1757,  et 
avaitété  destiné,  par  ordredu  26  septembre,  pour  comman- 
der à  Rocbefort,  si  les  Angolais  reiisscnl  attaqué-  Créé  lieu- 
tenant-^ é  rural  désarmées  du  roi  le  i*'mai  1758,  i)  obtint 
la  place  d'inspecteur,  vncanle  par  la  promotion  du  mar- 
quis de  Contades  au  grade  de  maréchal  de  France,  le  9  sep- 
tembre suivant,  et  une  place  de  grand^croix  de  Tordre  royal 
et  miittaire  de  Saint-Louis»  par  provisîonsdu  i*'  avril  itÔi. 
{Brevets  miittaires,  annales  du  temps.) 

d*ADH£MAR  (François-Louis),  chevalier  de  Panât,  md" 
réchal-dt-camp,  neveu  du  précédent»  naquit  en  171$  à 
Fanât»  en  Rouerie.  Il  entra  page  du  roi  en  la  grande 
écurie» -en  i^Sa;  passa  en  1755  cornette  du  régiment  do- 
venu  Royal-Navam;  fut  fait  lieutenant  en  1739;  aido^ma* 
{or  en  174'^  major  etcbevalier  de  âaint«-Loui8»  en.  i^ifi^ 
avec  rang  de  lieutenant-colonel,  le  i*'mai  174^;  fut  nom- 
mé» au  mois  de  juiUet  1764,  commandant  en  chef  de  Té- 
cole  de  cavalerie  établie  à  Metz,  et  passa  lieutenant-colonel 
du- régiment  royal -cavalerie,  au  mois  d'août  de  la  même 
année.  II  devint  mestre-de-camp  du  1"  régiment  de  che- 
vau-légers  ;  lut  créé  brigadier  de  cavalerie,  le  16  avril  1767; 
commandeur  de  Saint-Louis,  le  25  août  779,  ctmaiéchal- 
de-camp  le  1*'  mars  1780.  li  mourut  avant  le  1*'  mal 
(Etats  mUUaires,) 

nUDHÉMAR  db  Montpaigou  (Jean-Balthazard,  vicomte"), 

maréchal-dc-canip ,  d'une  autre  branche  de  la  même  fa- 
mille, entra,  en  1746,  enseigne  au  répriment  de  Roscn  , 
depuis  Dauphiné;  passa  avec  le  grade  île  lientt;iiant  dans 
celui  de  Hout  ri^Mie,  en  1747;  y  fut  lait  capitaine ,  en  1755, 
et  aide-major,  en  1757;  obtint  la  maiorité  de  la  citadelle 
de  Nîmes,  en  176a;  fui  présenté  au  roi  le  4  mars  i  765  ,  et 
le  i3  juin»  S.  M.  voulut  bien  Ta^^i-éer  comme  colonel-lieu- 
tenant-commandant  du  régiment  de  Chartrea  infiinlerie»^ 
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^afiloommaBda  }mqa*ewiyçB  ;  fut  créé  cfaevaliar  de8alne- 
Lenif  y  brigadier  dlofimteriey  le  i"  mars  17S0,  et  maré- 

chal-de-camp ,  le  5  décembre  1781.  {Etats  militaires ^  Qu^ 
zcUc  de  IraiLCii  des  8  mas's  c'(  i3  juin  1 705.) 

«^ADVISAHD»  cheualier  deSaint'-Girom,  maréchal'-de^ 
camp,  d*abord  lieutenant  au  régiment  de  Piémont,  fut 
Wesfé  à  la  bataille  de  Uosbach  au  moi»  ilc  novembre  1 757. 
Il  était  mestre-do-camp  d'une  brigade  de  carabiuicr.*i  de 
•ou  nom,  lorsqu'on  le  créa  brigadier  de  cavalciie,  Je  ao 
février  1761.  Il  tut  promu  au  fjjradc  tle  maréchal-de-camp, 
le  i()  avril  1767,  et  mourut  avant  ie  i"  décembre  i^Sa. 
{Etais  miéiiaircf,  GawiUc  dt  France*) 

d'ADVISARD  (Antoine,  nidrcfuis),  entré  au  service  le  4 
novembre  1799»  fut  créé  maréchal- de -canij»,  le  5i  mai 
181  ff*  et  nommé  lieutenant  de  roi  de  Yalcacicnuc8>  le  7  oc- 
tobre i8i8.  Voyez  le  Supplément, 

D*AFFRY  (Fraiiçoia] ,  lu'ntetuiiLt-f^vtu'rdl  des  armées  du 
roi,  baptisé  le  6  mai  i6()7  (i),  fut  d'abord  enseigne  dans  le 
régiment  suisse  Stoppa;  obtint,  le  25  octobre  168O,  une 
compagnie  vacante  dans  le  niAme  rr^iment,  par  la  (ît^- 
Biittsion  de  son  frère  atné ,  qui  avait  été  nommé  gouver- 
neur de  NeulcbAtel.  11  fut  créé  major  au  régiment  saitie 
deëurbeck,  au  mol»  de  leptenibre  1695.  11  n'était  trouvé 
•us  tléget  de  Mont  et  de  Namur;  aux  liataUlet  de  âtela- 
karqoe  et  4e  Merwiode.  Ce  fui  lui  qui»  à  cette  dernière 
bilaille»  UMUqiut  k  la  cavalerie  un  endroit  pour  paMer 


(1)  11  tvait  pour  frère  Joteph-Nloolat  d'Affry,  nomm^;  gotivomcur  et 
lieulfnant  '^/•m'ral  Hcs  comtëfl  tonverains  de  Ncitfcliâtcl  et  de  Valangin, 
le  18  iuili(  t  )<>^^,  par  Louii  de  Bourbon  prince  de  Cundt',  cl  neiiri  Julc' 
de  Bourbon  duc  d'£of^liîen,  curateurs  bonuraircH  du  duc  de  îyon^iu*- 
fille,  leur  neveu.  A  la  mort  du  dernier  duc  de  LoogueviUe,  eu  i<^<jj« 
M.  d'Affry,  a^aot  favoriié  Ici  prétentions  du  priaet  d«  Coudé,  la  du- 
ebeiaeile  Ifemouiti  ^oi  mit  été  rtoooaae  souvenlne  pir  les  états  de 
SaoiDhM  «t  d0  Valaegia»  le  destitua  de  son  fouvoraerneot.  Il  m  rt- 
tin  à  Fribourg  ;  j  fut  fait  coftieillcr  d'état  et  géoéril  d'artillerie  au  nom 
4n  ootpi  iiolvéïique.  Il  woanit  h  Ffibouig ,  en  man  xjf^* 


»4 


tto  min  8OD0  le  fc«  des  bilgadm  de  Surbedi  el  4e  Zm^ 
lanbed  (i).  Il  senrit  en  Flandre»  en  1694  et  i6g5;  4  r«#« 
mëe  de  la  Heiue«  en  1695;  à  reniée  de  Flandre,  en  169^. 
M.  d^Affry  obtint  du  roi,  en  nart  itigB,  ïm  dittinctioii 

i\c  >ii  compagnie  de  deux  cents  hommes  dans  te  régiment 
de  Bieiuilé,  qui  lui  fui  (onservée  entière  A  la  n'iuniie  qui 
suivit  la  paix  de  lUswiek  dans  les  troupes  suisses.  On  le  nom- 
ma liruUnint-coIonel  du  n^i;îmcnt  dcBrendh^,le  lofévrier 
i;-oi;  il  ol)t  iiil ,  le '^9  mai  i^on^le  ran^  de  coUnu  1  d'inf^intf^- 
rie,  et  le  2J  juin  suivant,  une  demi-compagnie  au  régiment 
des  gardes-suisses.  Il  se  démit  alors  du  grade  de  lieutenanl-^ 
colonel  du  régiment  de  Brendlé.  il  ae  trouva  avec  sa  cont- 
pacnîe  à  Tarmée  de  Flandre»  en  1704  et  1706;  au  eomba| 
delUmIUIes»  en  1^;  fut  créé  chevalier  de  Mnlrl40ois>  le 
1*'  janvier  i^oS  ;  nommé  aide^de-'Camp  du  duo  de  Bourgo- 
gne, le  8  mai  1708;  et  brigadier»  le  18  juin  1709.  Il  eom* 
baltit  à  Halplaquet;  fut  employé  à  Tannée  de  Flandre»  en 
1710  et  171 1  ;  se  jeta  dans  Bouchain  pour  défendre  cette 
place  avec  M.  de  Ravignan,  contre  Us  alliés  qui  Tassié- 
geaieut.  Il  était,  en  1713,  aux  siéj;ee!  [>rtse  de  Landau  et  dé 
Fribourg.  Il  obtint  une  pension  de  quinze  cents  livres,  le 
13  août  1714*  fut  nommé,  le  2a  déeemhre  de  la  m(^me 
annéC)  colonel  i\u  régiment  suisse  de  Greder,  san»perdre 
fOttrang  de  capitaine  aui gardes-suisses.  On  le  Ht  maréchal» 
deHsamp»  le  V  février  1719»  Le  roi  le  choisit,  le  4  octobre 
173^,  pour  aller  aervir  comme  tel  à  Tarmée  qui  s^a^^semUatil 
du  edté  dea  Alpes.  S.  M.  le  nomma»  ledœtobredela  mémë 
année»  maréchal-de-oamp  dans  Tanniée  dltalle»  dont  ^Hn 
avait  donné  le  commandement  au  maréchal  de  Tillars»  sont 
les  ordres  du  roi  de  Sardaigne.  Il  servit  au  siégé  de  Gerra- 
d*Adda  ;  sedistinguaàcelui  dePIzzighitone;  se  trouva  à  ceux 
du  ehâtcau  de  Milan,  en  décembre  i755;  de  Novare  et  du 
château  de  Torlone,  en  janvier  et  février  1 70  \.  Il  se  sig^oala 
particulièremenl  à  Taitaque  de  Coiorno  et  à  la  bataille 


(1)  On  peut  lire  dans  l'Histoire  militaire  des  Suisse»,  touic  III,  les  effort* 
extraordinaires  que  firent  ce»  brig «det  pour  fixer  la  victoire  dans  celté 
ménMMeable  journée. 
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de  .Parme.  Créé  lieulenaot ••général»  le  aoAC^  il  fut 
tué,  le  19  septembre  1734  9  à  la  bataiUe  de  Guattalla ,  en 
oombatlaiit  à  la  téle  du  régiment  du  roi  infanterie,  et  Cut 

ci»lerré  dans  la  ville  de  Giiaslalia  Cet  olïicicM -j^t-nt^ral  s'é- 
tait ac({Liis  une  grande  rt-pul  iiiuii  dans  celte  campagne  et 
daii»^  les  gm.  rrcs  de  Louië  X.V1.  {^Brevets  militaires,  J^c/noi- 
re^  Uu  iamps,) 

ft'AFFRY  (Louis-Augustin,  cowi/c), //cM/ewtfw^-^t'/icm/,  fiU 
du  précédent,  né  à  Versailles  le  a8  août  i7i3;  entra  cadet 
dans  la  compagnie  de  son  père  an  régiment  des  gardefrsois- 
•es«  le  i5  a?ril  1735  ;  enseigne  le  14  août  1739;  capitaine  ^ 
commandant  la  compagnie  colonelle  du  même  régiment, 
le  a5  février  1733.  Il  obtint,  le  ai  fanvier  1734»  le  rang  de 
capîlalne  aux  gardes^sulsses  pour  «commander  la  compa- 
gnie de  son  père;  se  trouva  la  même  année  au  combat  de 
Culoiiio  cl  aux  batailles  de  Parme  et  de  G iiaslalla.  Son 
{)ère  tyant  été  tué  à  cette  dernière  bataille,  on  lui  donna 
)a  demi-coitip-if^nie  aux  gardes,  et  la  compagnie  entière  au 
régimeiil  rie  >ViltrTier,  qui  vaquait  par  sa  mort,  le  5  octo- 
bre. Créé  chevaiier  de  Saint-Louis,  le  29  mai  i7V>>  il  com- 
manda sa  compagnie  au  combat  de  Dctlingeu,  en  174^) 
n!)tiut  le  grade  de  brigadier,  par  brevet  du  'j  mai  1744* 
]fctant  employé  à  Tarmée  de  Flandre»  par  lettres  du  1*'  avril 
1745  y  il  commanda Ae  régiment  des  gardes-suisses  à  la  ba- 
taille de  Fontenol;  au  siège  des  ville  et  citadelle  de  Tour- 
nay  la  même  année.  Lieutenant -colonel  du  régiment  des 
gardes-suisses,  le  11  avril  17469  il  fut  employé  à  Tamiée  do 
Flandre ,  par  lettres  du  i**  mai ,  et  commanda  le  régiment 
à  la  bataille  de  Eaucoux.  Employé  à  ia  même  armée,  le 
1  '  mai  1747,  il  le  commanda  à  la  bataiUe  de  Lawfeld. 
Maréchnl-dc-camp  par  brevet  du  1"  janvier  1748  ,  il  lutem> 
ployé  à  1  uinéc  des  Pays-Bas,  par  lettres  du  i;")  avril ,  et 
servit  coumic  maréehal-de-camp  au  siège  de  Maestricbt, 
à  Tallaque  du  maréchal  Loewendal.  Il  obtînt ,  le  3o  novem- 
bre 1749 f  une  autre  demî-com[)agnie  aux  gardes  qui  va- 
quait par  la  mort  de  M.  de  Bachmann,  ce  qui  lui  en  flt 
une  eatlèret  il  lut  nommé  ambassadeur  eu  Hollande,  en 
f.  4 
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1756»  et  oréé  lieoteoaiil*géi)éral  d€«  armfef  én  f»i»  le  1* 

mai  1^58.  Il  quitla  la  Hollande,  le  4  iuin  1762,  pour  aller 
«ervir  .^ur  le  Baifi-Ahiii  en  sa  qualité  de  lieutenant-général. 
Le  canton  de  I  riJjour^  lui  avait  doiiné,  en  i7r)(>,  par  uiio 
distiucUon  loute  particulière,  la  digniit^  honoraire  de  con- 
•eiUer-d*état  et  de  goerre*  Il  fol  oréé  chevalier  de» ordfos 
du  roi,  à  la  promotion  da  i**  jaDvier  1784.  GomwandâBt 
Vun  des  deux  régiments  chargés  de  la  garde  du  roi^  il  con-> 
terra  son  corps  au  mlllea  det  tentallvea  fetlee  pour  le  oor- 
rompre ,  et  aervit  ntllemeol  le  roi  Loolf  XVI  daoi  lea  jour- 
uées  des  5  et  6  oetebre  1 7B9  ;  malt  lors  du  départ  du  roi 
pour  Varennes,  il  prolesta  de  son  dévouement  à  rassem- 
blée tka&ionale,  le  121  iitin  1791 9  deuiandani  aussi,  vu  son 
nui  àii^e,  qu'il  lui  fût  j^ermis  de  se  faire  remplacer  par 
celui  (|uî  devait  lui  succéder  dans  la  hiérarchie  militaire» 
Le  10  ao(lt  I799f  son  fils  fut  tué  au  château  des  Tuileries, 
et  lui-même  fut  renfermé  dans  les  prisons  de  TAbbaye  9  oh 
Il  échappa  aux  masanctes  de  septembre,  et  mourut  à  Fri- 
boutf  en  1995.  (Brwei*  miUiéUres,  Moniteur J) 

D'Atl'iiY  (Louis),  'ni/ircchal-dc-canijy  y  capitaine  d'uue 
compagnie  des  cent-suisses  de  la  garde  du  roi,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  âaint-Louif,  fut  créé  brigadier 
d'infanterie ,  le  1*'  mars  1780,  et  marécbal-de-campt  In 
I*  Janvier  1784*  U  ^  M  nommé  grand  landamman  de  la 
république  helvétique  t  en  i8o5.  {Etais  militaire».) 

D'A  G  Aï  (Antoine-Thérèse-Joseph,  ckevaHer),  livutenarU" 
général,  ué  à  Beaançon,  le  ao  maia  1766;  sous-Ueuienant 
de»  gardes-du*corpa  du  vol,  eompagnie  de  Luxembourg, 
le  9  iuin  1778,  aveo  rang  de  meslra<4e-oamp  de  eavalerie; 
a  émigré  en  1791;  devint  lieutenant  des  gardes-4a-€orp9,  et 
nuiréchal»de«-oamp  au  retour  du  roi;  il  a  été  créé  lieute- 
nant-général, le  5i  obtobre  18 el  commandant  de  Saint- 
Louii»,  le  01  octobre  lëi^.  il  a  obtenu  «aretraite. 

n*A6ÉN0I8 ,  voyez  Timaov  no  Piissis-RicnuKo. 

u'AGOOLT  (François-Édouaid- Augustin- VcuceslaS'Hjj^ 
poUt«^  marquis),  UaUenaïU-^méraié  «Ml  k  CironoMe»  An  17 
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{anvier  174^;  oapitaliM  au  régiment  d*Orléaiit  emierte, 
fat  Ail  liriî;«4ier  d*liifaiiteri€,  le  1"  janvier  1784,  et  maré- 
ohal-de-camp,  le  ç)  mar»  1788.  11  (Hait  dèn  lors  chevalier 
de  Sailli- Loiiin.  Il  fut  créé  liculciiaiit-géiiéral,  le  ao  fé- 
vrier i8i(i,  et  ini  mU  à  la  retraite*  {EtcUs  mUàaires,  an- 
nuiiin  du  temps*) 

ft*AGOULT  (Aotoine-lean  9  vicomte),  lieutenant^néral,' 
frère  du  précédent  t  ué  à  Grenoble  le  novembre  i^So; 
entra  mousquetaire  dans  la  1**  compagnie,  le  18  juillet  t^GG, 
où  il  resta  jiiHqirau  10  février  i7f)8;  passa  ensuite  dans  le 
corps  roval  (l'aiiillerie,  avec  rang  de  lieutenant  vu  second 
au  réginient  de  Toul,  le  3  juillet  1770;  fut  fait  ««Mis-lieu- 
tcoanl  au  régiment  royal-allctnand  c  avalerie;  il  fut  notn- 
mé,  le  21  avril  1777»  capitaine  réfuriué  au  régiment  des 
cuirassiers  du  roi;  remplacé  au  mois  de  Beptembre  1780,  il 
rentra  sous-lieutenant  aux  gardes-du-corpt»  compagnie  de 
NoaiUes,  Je  3o  mara  1781;  fut  fait  aide -major  avec  rang 
de  meitre-de-camp,  en  1785;  et  commandeur  de  Saint- 
Lazarci  en  178S.  Émigré  en  il  fit  la  campagne  de  179a 
à  Tarmée  des  princes;  rejoignit  le  roi  à  Vérone;  accom- 
gna  ce  prince  dans  le  Brisgawt  oh  se  formait  Tarmée  de 
Condé;  suivit  S.  M.  en  Allemagne,  en  Russie  et  en  Angle- 
terre; il  ne  rentra  en  France  qu*aveo  elle,  en  1814*  Peu  a- 
près  son  retour,  il  fut  nommé  premier  écuyer  de  S.  A.  H. 
Madame;  cornnuindeur  de  Sainl-Luuifi,  le  a5  août  181/4; 
et  lieutenant  général,  le  i"  novembre  de  la  même  année. 
{Etais  militaires,  antiales  Uu  temps,) 

n*AGOULT  (Jean*Antoine»  comte),  maréchal'^e^amp, 
d'une  autre  branche  de  la  même  famille^  naquit  à  Greno- 
'  ble,  te  17  novembre  1755.  Il  entra  au  senrloe  en  qualité  de 

•louii-lieulcnaiit  de  cavalerie,  en  1765:  fut  fait  capitaine, 
en  i7^i<);  passa  sous-lieutcnaiit  des  gardcs>du-corps,  le  i5 
fi^vrier  1784,  avec  rnn;^  de  mcstre-dc-carap,  le  %  mars  1788. 
Disputé  de  la  noblesMC  du  ll.tuphiné  aux  états-généraux, 
en  1789,  il  fut  Tun  des  preniierH  c|iii,  le  au  juin,  m*  n'-uni- 
rent  aux  eomnmnes  constituées  en  assenibitc  nationale,  il 
signa  la  protestation  de  la  noblesse  du  ig  juin  1790»  et  celle 


du  6  «Kilobre  «ur  le  rapport  de  la  procédote  do  Gliâfdcii^  ' 
Émigré  en  1791,  le  comte  d'AgouIt  se  réonilaas  gafdii'  ' 
du-corps  4  GobleDtz;  fit  les  campagnes  de  l'armée  det^rHI*' 

ces,  et  ensuite  celles  deTarmée  de  Condé,  depuis  1795  jiie* 
qu'au  dernier  licpiicicmeul ,  en  1801.  Créé  marécbal-de- 
camp,  le  17  février  1797,  il  lit  les  campagnes  de  1798  à 
1801,  en  qualité  de  capitaine  d'une  compagnie  noble,  sous 
les  ordres  du  duc  d'Augoulôme.  A  la  télc  d'un  fort  déta- 
chement de  cavalerie,  il  couvrit  Taile  droite  de  Tarruée  de 
Goodéy  dans  la  retraite  de  Holhmann  à  Léoben,  en  1800. 
Lors  du  retour  du  roi ^  eu  18149  le  comte  d*Agoult  fut  faii 
aide-major-général  des  gardes- du-corps.  Se  trouvant  en 
Dauphiné  lors  du  débarquement  de  Buonaparte  »  en  i8i(^ll 
fit  au  général  Marchand  Toffre  de  ses  services,  qui  ne  furent 
point  acceptés*  Il  se  rendit  sur-le-champ  à  Lyon  «  infonner 
BloKsiECA,  comte  d*Artois,  de  la  situation  de  Grenoble;  re* 
vint  auprès  du  roi  à  Paris,  où  il  reprit  son  service  d*aide- 
mafor-général  ;  accompagna  les  princes  jusqu^à  Armanti^' 
res,  et  reprît  ses  fonctions  après  les  cent  jours.  Il  fut  créé 
oflicicr  (le  la  Ugion-d'honneur,  et  commandeur  dv.  Saint- 
Louis,  le  18  octobre  181 5.  {^E tilts  miiil,,  annales  du  temps.  ^ 

D*AGOULT  (Louls-Annlbal,  comte),  maréchal-de^amp, 
fut  exempt  des  gardes-du-corps,  compagnie  de  VlUeroy^ 
le  16  mars  1768;  aide-maior,  le  aa  septembie  177a;  lieu-* 
tenant,  le  i**  |anvier  1776;  commandant  d*escadron,  le  27 

mars  »77î>;  brigadier,  le  1"  janvier  1784;  maréchal-de- 
cani[i,  It  <)  mars  1788,  et  aide-major-général  des  garde»- 
dn-corps  la  m^me  année.  Il  est  décédé.  (Liais  miUiau  ts, 
annales  du  temps,) 

n'AGUESSEAU  (Hcnrt-Louis,  chevalier),  marédk4ii*de^ 
camp,  né  le  97  mal  1703,  entra  aux  mousquetaires,  en 
1718;  fut  fait  lieutenant  réformé  au  régiment  de  cavalerie 

lU;  la  Kot'heguyon,  le  1"  juillet  1720;  guidon  ilc  U  com- 
pagnie des  gendarmes  d'Anjou  ,  le  25  février  1721,  et  ob- 
tint, le  21  juin  suivant,  une  commission  pour  tenir  rang 
de  mc«4tr€-dc-camp  de  cavalerie;  devint  successivement  en- 
s^i^ue  de  la  mt^iuc  couipagnie^  le  ao  juin  i^aûi  sous  iieuie- 
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'MOI  de  là  compagnie  den  gendarmes  d^Orléani ,  le  i5  oc- 
tobre 1795;  el  servll  au  tiége  de  Krhl«  en  1755.  Nommé 
eapitaine- lieutenant  de  la  compagnie  det  ohevao-légere 

d*Aiijoii,  lo  35  mars  1754,  il  la  conninaiida  à  rallaquedea 
ligiicif  d'Ellingeii  cl  au  nic^t;  de  PhiUsixxiif;  ;  paftsa  capi- 
lainc-li<'u(ciiant  de  la  (-(Hiipa^iiic  detigeiidartiici  de  Flandre, 
le  25  uovcfjiln  r,  en  se  démettant  do  celle  de  chevaii-légcrd  ^ 
d'Anjou,  cl  se  lions  a  à  TafTaire  de  ('laimen  ,  en  1  7!^  5.  Fait 
brigadier  de  cavalerie  le  1"  jativier  1740,  ilKV»'vit  en  West- 
pliaiîe  el  sur  Ich  fronlières  de  Bobémtî  t  sous  le»  ordres  du 
maréchal  de  MaîUeboU;  se  trouva  an  lecourfi  de  Braunawt 
ïpili  el  1743  »    rentra  en  France  avec  la  gendarmerie,  au 
noii  dejaiivier  i^^S;  par  lettret  du  1"  avril,  il  fut  em- 
ployé sur  le  Rhin  pendant  la  campagne,  et  à  Straabourg, 
pendant  liiiver,  par  lettrée  du  1*'  novembre.  Employé  à 
Tarmée  du  Rhin,  le  1*'  avril  1744,  il  «e  trouva  h  la  priée  * 
de  Wefoaembourg ,  à  l^affaire  d'Haguenau  et  au  dége  de  Frl« 
hourg,  et  fui  déclaré,  au  mois  de  novembre,  maréchal* 
de- camp  ,  dont  le  brevet  lui  avait  élt*  expédit^  iUis  le  a  mai. 
Il      déniil  alorti  de  la  eoinpa^nie  des  geml  u me»  de  Flan* 
dre.  Kmployé  à  Tarince  du  roi ,  par  lettres  du  1"  avril 
174*'^  9* il  couil)altit  a  Foiitenoy;  servit  aux  f^iéges  de  Tour- 
nay  rt  de  sa  eitadclle,  où  il  monta  la  tranchée,  le  mai 
(tt  le  1 1  juin  ;  d*Oudonarde,  de  Dendermoude  et  d'Alh.  lùn- 
ployé  à  la  même  armée,  le  1*'  mai  174^»  il  Hervit  aux  siégea 
de  Mon»  et  de  Ni  mur;  hc  trouva  ii  la  bataille  de  Raucoux, 
et  mourut  le  10  février  1747.  {Brei*ets  nuiitaires.  Gazelle 
de  France,)  * 

»*AGUE5SEAU  (Charle»>Xavler,c/iei'a/«er,  puigmtfny 
marécftal^de-^amp,  parent  du  précédent ,  fut  d*abord  capl- 

laine  au  régiment  d*Auver^rie  infanterie  ;  devint  aido-ma- 
|or,  en  1755  ,  el  (il  les  fonctions  d'aide-major-f;i:néral  pen- 
dant les  eanip  ii^nt's  de  ï7(îi  et  1702.  11  fut  fait  enseigne 
des  garde»-dii-efit  |)s ,  compagnie  de  Noailles,  le  5o  mars 
1774;  lieutenant  \v  i"  janvier  i77fK  brigadier  le  1"  mars 
1780;  eauimandant  d'tHcadron  le  1 1  du  mémemoin;  mu- 
léchai-de-camp  ic  i''  |anvitr  1784^  commandeur  de  6aini« 
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le  a5  aoûl  i^SS;  et  iiia}(ir-géiiérai  des  gerdcs-do* 
€0i|»9  én  1788.  (Euu$  milUairtê,) 

ik'AGUILLAiiDy  t;o;'£z  MiACi^AiiiT. 

d'AGDILLON  (N....),  maréchai-de^eamp ,  était  fotis- 

brigadier  du  ^ôiùe  à  Aulibes,  avec  rang  de  colonel,  et 
chevalier  de  Saint-Louis.  Lors(ju  il  lut  créé  hri^^adier  <l  in* 
fantcrie,  le  1"  janvier  1784»  il  uhtint  le  graile  de  maréchal-' 
de-camp,  le  9  mars  1788.  {Etats  militaires.) 

DE  L*AIGlEy  voyez  des  ACRES. 

D'AIGJUSMONT  (N.,  baron),  man^dua-de-camp;  fut  fait 
nuijor^GOiiiJiiatidaiit  du  i3'  régimeot  de  cuiraitien  à  la 
ionnafiou  de  œ  régimeot,  et  le  oommanda  pendant  laeam« 
pagne  de  1809  en  Allemagne,  en  qualité  de  colonel*  Il  se 
distingua  à  la  bataille  de  Wagram,  le  6  {uillel,  et  fut  nom- 
mé officier  de  la  légion-d*honneor.  Employé  en  Espagne, 
en  1810,  il  contribua  an  .succès  du  combat  de  Lerida,  le 
a3  août;  chargea  Tinfanteiie  ennemie,  fil  près  de  Gooo  pri- 
sonniers, et  s\'nipara  de  2  pièces  de  canon.  Il  lut  pionm 
au  grade  de  maréchal-dc-camp ,  ie  10  avril  i8i5.  Lors  de 
la  restauralion,  il  alla,  au  mois  d'avril  i8i4»  au-devant  do 
duc  de  bcrri  qui  se  rendait  à  Abbeville,  et  fut  nommé  che- 
valier de  Saint-Louis,  le  24  du  même  mois.  Il  était  em- 
ployé dans  la  3i«  division  miiitaîfe,  en  1818  et  1819.  (^n^ 
naies  du  temps,) 

n'AIGKEMOiST^  vq^ez  u  Bas. 
n'AIGOEPERSE,  'vc^ez  Raciu. 
b'AGlJILLON,  voyez  Yigkebot  du  Plessis  Eicbelieu. 

d'AILLY  D'AKXtBY  (Philippe,  chevalier),  lieu  tenant -gê- 
nerai, entra  sous-licuicnant  au  régimenldu  kjï  ,  au  mois  de 
février  1704;  8er\'itsur  la  Moselle  celle  année  et  la  suivante. 
Cornelle  dans  le  régiment  roval  <le  carabiniers,  au  mois 
de  mars  1706,  il  se  joignit  à  l'armée  d'Ilalie  ;  se  trouva  an 
siège  de  Turin  et  au  combat  qui  se  donna  sous  cette  place  ; 
obtint,  par  commission  du  i5  décembre,  une  eompa- 
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gtlie  dant  le  régiment  royal  Roussillon ,  cavalerie.  Il  la 
commanda  à  rarmécdu  Rliin,  en  1707  ;  à  la  balaillu  U'Ou- 
dcnat'dc,en  1708;  la  (|uitla  au  moi;!  iW  iitai  1709;  re.Hta 
eapituine  réforme^  à  la  nwhv,  du  niAmc  rt^ginicnt,  par  ordre 
dtî  7  du  m^nuî  moin:  conih  ittir  i!n  OHio  f|ualit('<  i\  IMalpla- 
quel,  au  uioi.s  do  scplonthir  Kiuvant;  Aorvit  ù  l'année  do 
Flandre,  en  1710,  1711  .et  171a;  se  trouva  cette  doniR*ra 
aoQéo  À  raOTaire  de  Uenain;  aux  sièges  de  Duuay  et  de 
Boucliain;  passa  en  Allemagne  ,  en  1713»  ekaervii  auxAlé^ 
^de  iandaa  et  de  Fribourg.  11  (U  la  campagne  d*Kiipagne, 
•H  i7i9;iervU  au  camp  de  la  Moselle,  en  1797;  dovUit 
lltulenant-eolonel  de  son  régiment  ^  le  i**  mars  1798;  le 
commanda  an  oamp  de  la  Meuse,  en  17^0;  au  siégo-de 
Kelilt  en  1733  ;  à  Tattaque  des  lignes  d*£lilngen  ;  an  slëgo 
de  Phllisbourg ,  en  1734;  à  TafflEiirè  de  Glansen,  en  1755  ; 
à  l'arnitkî  de  lu  Meuse,  puis  eu  Weslphalie.  «;u  H.tvière  et 
sur  les  front {^res de  Bohême,  en  1741,  1 7  42  et  àVur- 
mëe conin>an(l(^o  par  le  maréchal  de  Saxo,  en  Flandre,  eu 
1744»  et  tut  eréé  brigadier,  le  i  mai  de  cette  ûtuu''<\  Kui- 
ployé  à  l'armée  du  roi,  le  1"  avril  171^,  ileomba(tîl  à  Fou* 
tenoy,  où  il  lui  blessé,  le  11  mai;  Hcrvit  au  siège  de  Tour- 
iiay ,  de  Dendermonde  et  d'Alh.  IHommé  aide*major-gè« 
néral  de  Tarmée  dUtalie ,  il  apporta  au  roi  la  nouvelle  de 
la  prise  du  obAleau  de  Casai  »  au  mois  de  décembre  ;  re- 
paMa  en  Flandre;  servit  au  siège  de  Bruxelles  et  à  la  ba- 
lallle  de  Raucoui^  en  1746»  à  la  bataille  de  Lawfeld»  en 
1747.  MaréchaMe-campY  le  i^M^nvIer  1748,  Il  se  démit 
de  la  llentenance  colonelle  du  régiment  royal  Roussiilon; 
fut  employé  à  Farmée  de  Flandre,  le  i**  avril,  et  servit  au 
hiéf^o  de  [\lat'Ntrielil ,  où  il  uionta  la  tranchée,  le  a/f*  i^"i~ 
ployé  à  raïuiée  jl'Allemaj;iH' ,  par  le  lires  du  1"  mars  1757, 
il  se  trouva  à  la  bataille  d'ilantombeck  ;  U  lu  coucpu Ht;  de 
l'élcclorat  (l'Hanovre,  d'où  ayant  été  détaché  sous  les  ordre» 
du  duc  de  liroglie  pour  joindre  rarnuMî  cntnmandée  par  le 
prince  de  Soubise,  il  combattit  à  Kosbaeti,  et  tut  t'ait  pri- 
sonnier. Lieutenant*  général  dos  armées  dti  roi,  le  17  dé» 
cembro  175^),  il  ne  servit  point  en  celte  qualité;  et  mourut 
en  17UO.  (Dép,  dt  l0gu€rr$,  èr$u,  nuùl.,  (rua»  dê  France,) 
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d'AILLY,  voyez  Auka?  et  HocetroBT. 

d'AIRLV,  voyez  Ocilvy. 

D^AITS  DE  Là  GotLLonfciB  (Micbel)»  matéchal^de'^mpm 
Lieutenant  de  la  compagQÎe  des  fiendamas  du  duc  de  Mo* 
dène,  en  164C;  il  servit,  en  1647»  à  la  prise  de  Casalma- 
jor  et  au  siège  de  Crémone.  Il  combattit  à  Crémone,  et 

servie  an  sîé^e  de  celle  place,  en  164B.  On  réduisit,  le  2a 
janvier  !t>40'      compagnie  des  ^^ciKlatines  du  duc  de  Mo- 
dène  on  coinp.i«;nie  de  chcvau-léger»,  et  ou  eu  fil  capitaine 
en  chef  le  sieur  de  la  Giiilloiiei  e,  le  même  jour.  On  le  créa 
niari^ehal-dc-camp,  le  a8  mars  suivant,  et  im  -ti  e-de-camp- 
lieuleuaut  du  régiment  d*infanlerie  de  Modène,  le  5i  du 
même  mois.  11  continua  de  servir  en  Italie,  où  on  se  tint 
sur  la  défensive  pendant  quelques  années,  il  leva  un  régi- 
ment de  cavalerie  de  son  nom  9  par  commission  du  la  iuil- 
let  t65i;  servit  an  Guyenne,  en  i65a;  au  siège  et  à  la  prise 
de  Rethel,  de  Mouson  el  de  Sainte-Menehould,  en  i653; 
au  siège  de  Steoay;  au  secours  d*Arras;  au  siégc  du 
Quesooy ,  en  i654  ;  au  siège  de  Landrecies ,  en  i655.  Il  y 
fut  établi  lieutenant  du  roi  »  le  90  juillet  (  1  )  ;  s'en  démit,  en 
i656 ,  pour  servir  en  campagne.  Il  se  trouva  au  siège  de 
Valencienncs  ;  an  combat  qui  se  donna  sous  celle  pla'  e,  et 
au  siège  de  la  Capelle,  la  même  année.  Il  eut  un  brevet 
de  brigadier  de  cavalerie ,  lors  de  la  création  de  celte  charge, 
le  8  juin  1657;  servit  la  même  année  au  siège  de  Saint-Ve- 
nant; au  secours  dWrdres;  à  la  prise  de  la  Molhe-au-Bois  ; 
au  siège  de  Mardick ,  dont  il  eut  le  gouvernement,  le  4  oc- 
tobre. On  lui  accorda  en  même  temps  un  brevet  de  con- 
seiUer-d*ètat  Eu  i658,  il  fut  employé  sous  M.  de  Turen- 
ne,  et  se  trouva  à  la  bataille  des  Dunes;  au  siège  de  ihin- 
àen|ue;  À  la  prise  de  fiergues,  de  Dizmude,  de  Fumes , 
de  Gravelioes,  d^Oudenarde»  de  Ueniu  et  d^Tpres.  Il  se  dé- 
mit du  régiment  d*lnfanterie  de  Modène^  au  mois  de  mai 
1669;  conserva  son  régiment  de  cavalerie  jusqu'au  18  avril 
166 1 ,  qu*onle  licencia.  11  se  rendit,  en  i664«  en  Afriquê  sous 


(i)  Manu&crili  Le  TcUicr,  tom,  XXUIffoU 
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«aies  Al  oQMte  ^  GâdagM  »  po«r  y  Mtvif  tti  quallié 

;  a»  dMBgoft  4  ta  prise  4»  Glgeiy , 
qui  te  é&ÊÊm  eontre  les  Maures ,  et  périt  sur 
au  retour,  au  mois  <roclai>re  i€C4*  {Déf^oi  de  ia 
,  atmuicn  du  ttmpsj^ 


»'A1X  DE  LA  Chaisb  (Antoine),  comte  de  SotUernom, 
hruUmamit^f^é ruerai,  oommença  à  tervir  au  siège  de  Maee* 
Iriakt»  en  i^t^,  ea  foelilé  4m  mousquetaireb  II  leva  me 
eu  ftfylMOI  4e  Mvetarie  4e  Yiae,  |Mr 
dv  1**  meie  1674;  i— pehi  ta  m4mè  eauée  à  ta 
ée  ta  ftmtlie  Ceité;  cnihetmà  Seoeff;  pam 
à  rsiMiée  4*A1ta«iefe  ecwe  ta  eMaéehei  4e  Torwitie  ;  com^ 
battit  à  Ensheim;  à  Mulhausen,  au  mois  Je  décembre;  à 
Turkeim  ,  en  {an?ier  itij5;  à  Altenheirn,  après  la  mort  du 
maréchal  de  Tnitiune,  la  même  annt  t .  ii  euiit  au  siège  de 
Condé,  d'où  li  passa  à  l'armée  du  Hhia ,  sous  le  maréchal 
4e  Ciéqaif  en  1676  ;  aux  sièges  de  Vaieociennes,  4e  Cut* 
braj  et  4a  ee  citi4elta»  m  i<»7r  .  de  Gaud  et  dTpree,  «■ 
t6y4i.  te  oempefAta  m$9mk  été  létaneée»  ta  S  ee<lt  1679, 
rmlicital  «apitatae  tétamé  à  taeeile  4m%taiiil  4e 
Wtami,  per  ev4M  4a  i5«  Il  fiil  lemplaeé  cwyHiiee  ea 
pie4  4aaeeefé^Mat,  en  16B1  $  ietvil à feenée  ^  eov- 
▼rit  le  siège  de  Luxembourg,  en  1684  ;  au  camp  de  la  Saône, 
en  it>85  .  devint  lieutenant-colonel  de  son  réeiment,  le  ao 
lévrier  ib8ô;  se  trouva  aux  Mcgea  tl^^  Pbiiisbour:^ .  de 
lieku,  de  Franrkeudal  ;  à  la  «soumission  des  places  du  Fa-> 
,  sous  Monseigneur,  en  à  rarmée  d'Altaflie- 

9  eone  ta  eiaiécliel  de  Duies^  en  1689;  sous  Moneei- 
,  en  169e.  Meure  4e^omp  d'un  iésûneDl4e  cétrata- 
MBy  per  eemintaitan  4n  y  min  1^1 ,  il  eonli- 
■nn  éemw  à  Vwetmà^  4'AIIih§pb,  eene  ta  aeeiéelMl  4e 
Lerges,  eelie  ennée  «t  ta  inivante;  fat  eiéé  inspcetenr 
général  de  la  cavalerie  et  des  dragons  «  le  5  novembre 
i6qiî:  serrit ,  en  1695,  à  l'armée  d'Alkiiiague,  sous  les  ma- 
réchaux de  L( jiges  et  deCboiseul.  Me&lre-de-camp-li<  u!< - 
nant  du  régiment  de  cavalerie  de  Toulouse ,  le  i5  no\eni- 
,  il  ee  éémil  du  tégimeet  gni  portail  ton  nm;  oeica 
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d*étre  inâpecleiir,  par  la  Huppressioii  de  ces  charges,  cl  lui 
créé  chevalier  de  Saiiit-Louis ,  au  mois  de  lévrier  i(3()/f.  bri- 
gadier le  28  avrii  de  la  même  aimée,  ou  rem()loya  à  Tar^ 
mée  de  Flandre,  sous  Monseigneur.  Oo  le  rétablit  iaspcc- 
teur-généraly  le  si  décembre.  Il  (  tait  au  bombardement 
de  Bruielles y  fOUS le  maréchal  de  ViUcroy,  en  1695;  à  Tar- 
tèée  de  la  Meute,  wu»  le  maréchal  de  Boufllers»  en  1696 
et  16^7  ;  au  cam|i  de  Coudun ,  près  Compiègoe,  |Mir  leltrei 
du  iS  août  1698.  Il  fut  employé  dant  le  pays  de  Gueldie» 
sous  le  comte  de  Coigny,  par  lettres  du^a7  ^701; 
eut ,  le  16  juin,  des  lettres  de  service  pour  Tarmée  de  Flan- 
dre ,  sous  le  maréchal  de  BouHlcrs ,  et  commanda  pen- 
dant riiiver  à  Kuremonde,  pai-  ordre  du  2j  octobre.  M.i- 
rti  liai  df-camp  le  29  janvier  1702,  il  se  dêmitduréginiciu 
de  Toulouse  ;  lut  employé  à  l'arniée  de  Flandre,  par  lettres 
du  ai  avril,  e^  contribua  A  la  défaite  <l«s  Hollandais  sou* 
MiniL'f^ue.  A  la  même  armée,  en  1705,  il  combattit  à  Dcke^ 
ren,  où  les  maréchaux  de  Yilleroi  et  de  Boufllers  battirent 
les  Hollandais.  Il  servit  encore  en  Flandre >  sous  le  maré- 
chal de  Villeroy,  en  1704*  On  le  créa  Ueutenant*général  j  le 
a6  octobre.  Employé  en  cette  qualité  9  il  était  à  Tarmée  de 
Flandre  sous  le  même  général  ^  en  1706;  à  la  bataille  de 
Ramillles*  en  1706;  et  servit  sous  le  duc  de  Yendéme,  en 
*  1707.  11  commanda  à  Haubeuge  pendant  Tblver,  par  or- 
dre du  16  octobre  ;  il  se  trouva  Tannée  suivante  au  combat 
d*Oudenarde;  se  démit,  au  mois  de  mars  1709,  de  bou  îii- 
specliuii,  et  quitta  le  service,  {/iravqu  milUaires  ^  annales 
du  temps.) 

n'ÀLAIS ,  voyez  Cambis. 

d'ALAMONT  de  Massigë  (Charles),  maréchal^de^camp  , 
était  capitaine  dans  le  régiment  d'infanterie  de  Coolie  à  sa 
création ,  dès  i635,  et  lieutenant  de  la  compagnie  dosger-* 
des  de  la  Ferté,  lorsqu'on  le  créa  maréchal-de*camp  ,  le 
4  mars  i65a.  {Dépôt  de  ia  guerre,) 

D*ALAMBON,  vqyez  Bou&sk. 

ALAET  (Albert),  comte  de  la  Bashquc,  lieutenam-gé- 
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ftéral ,  entra  du  roi,  oî»  )<»<)-',  et  pn«is,»  iww  mou%- 

quclaîrt»,  cit  1700.  €apit<iiiie  au  ré^tmenl  de  cavalerie  de 
HiNroes,  par  rammission  éa  1"  mars  1701,  il  ootttrilMia  à 
la  défaite  des  UolUnilai»  sous  Nin)èp;tie,  en  170*1  cteoni- 
batlil  à  fiokaiMi,  en  17^.  Futé  4e  riaDdra  m  AlleoMi- 
gve ,  H  te  trouva  U  mène  aAaé«  à  la  balaillf  de  Sfiire.  Os 
loi  dettoa,  en  1708»  le  gevirerfieMeal  du  payi  de  laloo; 
^itta  alort  m  oompagnie ,  et  eMat  le  ranfp  de  Hettteitanl* 
colooel  de  cavalerie  pour  commander  les  troupes  «l.ins  ce 
m^me  pays,  le      (uiilel  1707.  K(  s  < miemifl  s*€ii  riant  em- 
parés, M.  de  la  Basèque  fut  eiiifiloyé  inefttrc- dp-eauq»  n 
formé  à  la  suite  du  réf^iinent  de  e;iv.ilcrie  du  tontaïucs, 
le  96  fmw»  1709.  On  craignit  la  même  année  (|ue  les  en- 
oemii  ae  fiiieat  le  siège  de  Béihiuie.  M.  de  la  Bnèque, 
ifiti  oeooalwait  iMrfaltemeiit  cette  place  9  y  eotraen  qôall* 
té  de  Bieilie^HMmp  véfmiè  à  la  aiiite  de  la^mlfOBy  |»ar 
etdie  du  1 1  jalllet  Getia craittte  dinipée,  Il  maira  aaettfe» 
dw  f  amp  léfermë  à  la  snlte  du  régiment  de  Feotalnes ,  par 
un  nouvel  ordre  du  16  novembre  de  la  même  année.  11  ser- 
vit avec  ce  réfçinient  a  T  u  nu  (  du  \\\nn  ,  en  171a  et  1711; 
passa  en  la  niéiYie  ({ualtlt^  a  i<i  suitt  dtj  régiment  de  cava» 
loric  de  Tariieaii ,  par  ordre  du  ui  mai  1712  ;  se  trouva  la 
m^nie  année  au  combat  de  Denain  ;  aux  sièges  de  Douay, 
du  Queeaoyf  de  Bouchain;  aux  siégea  de  liaodau  et  do 
FrilMMiig»  en  1718.  JLe  régineat  de  Tarneau  ayaat  été  ié<* 
fonné  par  ordie  du  10  novenlite)  M*  de  la  Batèque  pat* 
aa  eu  qualUé  de  neitfe  "de-camp  léfiMné  à  la  Mille  du 
légiflMiit  de  oavaMe  de  BerrU  par  ordre  du  mèuM  four» 
et  obtint  le  grade  de  brigadier  ^  par  brevet  du  t*  février 
1719.  Il  servit,  en  a  ia  prise  de  iixves;  au  siège  de 

Tr  u  h.teii,  uù  il  connu. 1  nda  pendant,  la  campagne  ;  y  tut 
employé  pendant  I  lnv(  i%  p  ir  lettre»  du  1*'  novembre  ;  ner^ 
vit  à  Tarmée  du  lihiUy  par  lettres  du  1*'  mai  17^5  :  se  trou» 
va  Â  Taffaire  de  Clauseut  et  retourna  eaunnandar  pendaal 
VJiiver  dans  le  Ilundsruck,  iaaqu*à  révacuallau  du  fieja» 
«aiTSdb  On  Teniplaiya  à  Meta»  par  ietteei  du  i**  aureiubre 
*  da  cetle  amiée,  |uaqu*cu  dernier  «fitt  1797»  elll  eulda  neu* 
villealettiaadefCfÂi»le  i"iuinaulf«iitllaiiéolialMla<e»ui^ 


1*^  I*'  mars  1738,  il  eut,  Ictnénn'  jour,  des  lettres  de  hervice 
pour  continuel  d'être  employé  à  M«U  en  cette  quaiité^il  y 
testa  1utqtt*au  mois  de  novembre  1740  *  nommé 
miinstm  liii  voi  auptè»  d»  réketeor  de  TrèvM;  et,  <|tioi^ 
qu'il  fésidÉI  à  €oi»leots»  il  eonlidim  d'être  eeaplejfé  à  MeUi 
jMqit^au  1*  avitt  i744t  elileau  le  ptmtnmmBat 

de  lu  cftadetle  de  lillet  le  lo  Mvrier  1741.  Il  8*y  rewUl  tm 
mois  d'avril  i744'  Après  le  «îégc  de  Meoin,  que  le  roi  prit 
le  4  juin,  M.  de  la  lU.sèque  int  choisi  pdur  y  cominander  ; 
il  y  demeura  jnHf|n'à  ce  <pip  les  fur  lificaliom  fusR<  rit  dé- 
molies, et  retotiriia  eiisuifn  dans  son  jçouveriienient.  On  le 
créa  li(Mitenaot-^éiléFai  do»  nrmém  du  roi,  le  10  mai  174^. 
Il  résida  dans  nnn  gouwaeincnt  i«S(|tt*4  ea  noitf  a«  aaole 
de  laovier  1766»  (Bremtf  miktmret,  amuUm  du  ff^isQ 

a^iLAEf-miTAava  (Ceor^)^  marêchaMê^mp ,  aiMit 
aettri  loofolenps  dans  iea  vieilles  iNindee  d«  Piteenl»  Ion- 

qu^il  fut  employé  maréclial-de-camp ,  le  3o  avril  \fSÊè  e« 
Laugutdoe,  sous  le  vicomte  de  Joyctise.  Le  duc  de  Mont* 
morcncy  rétablit  gouvcrnonr  drs  ville»  dn  diocèse  d*Alby, 
le  17  août  i585.  Il  combâllil  depuis  pour  les  protestants,  et 
contribua  à  la  prise  de  plitsîe iirs  piaeee  de  la  province  eu  fa* 
veurdesoh  parti,  en  iSSÔ.IiHtleveramnaiéeiiaide  JejfBtt* 
le^  le  aS  iuUle^  ^  siéyede  llee4SaiBle*Pttellee  en  Uminpk^à^ 
Il  se  }ela  dans  Miifaaiid  »  dmit  leyease  yotilait  faire  le  eié^e , 
et  qu'il  D*oia  entuaprendte  après  ranifde  d»  eeeeors  qa*y 
•fait  eendiilt  Tenus,  A  ta  téie  dee  religionnafres ,  il  atte« 
q«a  le  château  de  Lombès,  le  dernier  février  1587;  mais  il 
lut  lorcé  de  lever  le  ^xi'^a  à  rairivée  du  baron  d*Ambres. 
Rf^uni  ensuite  avec  sa  <!t)iitpa«;nie  des  {gendarmes  au  duc 
de  Monlmoreuf  V  c  ontre  les  ligueurs,  il  se  trouva  h  l'atta- 
que de  Montai^u  en  i.aura|puaig,  qu*oa  abandonna  k  eause 
de  U  satM^in  avaœée.  Toufontt  uni  au  due  de  Montmoiuu- 
èy  contre  leaHyiem»y4llu4  amenai  euiSê^tMMUpafBlu 
defenciaemes)  et  ee  trèuva  à  la  piiae  d^AImne,  quVn  eule- 
f«  i'Usiaut;  psH  cueuMe  Geflip»^  Bordes,  et  le  Ibit de  Pu* 
get  ;  ^iMi  niteraafît  wu*  AlM^eoie»  11-  louiiKi  dene  une  en*  * 
biiicade  qui  lui  avait  étéprépaiée  par  Moussouiens^  iieute-> 


I  I   .      l.  y  GoOgI 


Bsni  def  gendatmei  de  Joyeuae,  Secondé  de  Feml  •  il  bal*- 
Ut  llouiioulciif,  el  fe  retira  avec  peu  de  perte.  A  la  tète  dee 

rcligîonnaîreH  de  Cahht  h  et  t\v.  LaiiragnaÎM,  il  prit,  le  1 1  no- 
vembre ifxji,  k*  cbÂteatt  (rAlhan  an  dîm^ènc  d'Alby.  Mar- 
chant, le  a5  iM^i  j5f)^,  pcMir  remettre  la  ville  de  Lautreo 
sou»  robfiifigance  du  roi .  (  t  chargé  de  f\(tf;ifpie  d*une  dea 
porte»,  il  y  fut  tué.  On  ne  prit  point  la  ville.  (Voyez.  /V<û- 
i»ir€  du  Laaguêdoe,  tom.     «l  kê  Mémoiru  de  laJatnUU») 

• 

»*ALA&Y  m  Xawm  (leeii-Piene^  maréehml'HhB^amih 
•éen  1695^  iiiii  par  pluaieufa  degfée  de  Geersef»  dtall 
»u*-UeutenaBt  an  régimat  de  Cliampagne ,  en  1701;  Il  le 
tffeuvA  à  la  défentede  Kafaenwerti  en  170»  ;  fut  fait  Ueo- 
tenaiil  au moia  de  loin  de  cette  année,  et  eoanbattlt  à  Fre- 
ddingen  au  moif  d\)etobre.  Il  nervit  an  niége  de  Kehl  ;  à 
la  pti.sc  dvs  li^ue»  d'Jlornberg;  au  coinhat  de  Mundcrkln- 
gcii;  à  la  première  bataille  d^Hocbsledl,  en  i7n5;  .1  l  i  hc- 
eonde  batalUt;  d  ilocbstedt,  en  1704;  à  Tarnit^c  rlu  lUiin^ 
en  1705;  au  MeeuurH  dliaguenau;  à  l.t  priae  de  Druneii- 
beiin,  de  Laultirbourg  et  de  l*tlc  de  Alarquiaat ,  en  1706, 
et  obtint  une  eompagnie  «  le  iq  ieptenUire  de  cette  année. 
11  la  f'OTnmanda  à  TarnBée  du  iihin ,  en  1707  el  1706;  à  la 
bataille  de  Malplaquet»  où  il  fut  bleaaé,  en  i^foq}  à  Tar* 
mée  de  Flandre ,  en  1710;  à  Tattaque  d*Arleox,  en  1711; 
au  combat  de  Denala;  aui  alégei  de  Douay^  du  Quetnoy  - 
et  de  Boucbattti  en  1712;  ans  alëges  de  Landau  el  de  Fri- 
bourgi  et  A  Tattaque  dea  retranehemenli  du  général  Vau» 
beane»  en  t7i3;  au  camp  de  la  Moselle,  en  1 797;  el  au  camp 
d*AUace,  en  175t.  Capitaine  d*unc  compagnie  de  grena- 
dier!, If  i<)  mats  iy.'ij,  il  commanda  rriic  <;<)mpagnie  aux 
Mr^f  ;!  de  (îerra-d*Adda,  de  riz/.ighi(uue ,  du  cbdteau  de 
Milan,  en  1735,  deTortonc,  de  Novarre,  de  ftarravale; 
à  Taltafjtie  de  (^iilorno;  aux  balailb'K  de  Parme,  de  Cnas- 
taila  y  en  1734;  aux  tiégei  de  Revero,  de  Heggio  et  de  Heg- 
giolo,  en  1735;  rentra  en  France  avec  son  régiment  au 
moiadeinin  1736;  fut  fait  major,  le  16  août  17879  et de- 
vIdI  lleiilaiianl«€olonel,  le  16  octobre  1740*  H  paMa  avec 
M  fé^fluMAl  à  raratée  de  Wetif haliay  9m  1741  \  mareba, 
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au  mois  d'  août  i74'^  ^  î*^*''  fronlières  de  la  Bohême;  se 
trouva  an  stu om»  de  Braunaw  t*l  à  la  défense  de  plusieurs 
postes  de  la  Bavière;  renhn  cii  France  avec  raniiéc 
au  mois  de  juillet  174^  >  eanjpagiie  en  Haute-Al- 

sace ,  et  contribua  à  la  défaite  de  3ooo  hommes  des  enne- 
mis à  Rhinvillers.  H  se  distio^ia^  à  la  téte  du  régiment  de 
Champa^e,  à  la  prise  de  l^eisaembourg  et  des  lignes  de  U 
Lautero;  se  trouvaà  Tatlaque  des  retranchements  de  Safiela- 
lieim;  servit  au  siège  de  Fribourgj;  en  i744>  ayant  été 
déclaré  au  mois  de  novembre  brigadier  ^  dont  le  brevet  lui 
avait  été  expédié  dès  le  a  mai  précédent ^  il  fut  employé  le 
1**  décembre  à  Tannée  du  Bas-Rhin ,  oà  il  passa  Thiver.  Il 
y  servit  pendant  la  campagne  de  174^;  fut  employé  à  Tarmée 
commandée  par  M.  le  prince  de  Conli ,  le  1"  mai  i74<j; 
servit  sur  la  Sarre  pendant  le  siège  de  Mons;  sur  la  Meuse 
pendant  le  siège  de  Charleroy  ;  joignit  Tarmée  pour  le  siège 
de  Aanmr,  et  conibatlit  avec  valeur  à  Raucoux.  Il  se  trouva 
à  la  bataille  de  Lawfeld,  en  ly^y.  Maréchal-de-camp  le 
1"  janvier  174B9  il  quitta  la  lieutenance-colonelle  du  ré- 
giment de  Champagne';  l'ut  employé  à  Tarmée  des  Pays- 
Bas,  le  i5  avril;  servit  au  siège  de  Maestricht,  qui  fut  la 
dernière  opération  de  la  guerre,  et  mourut  le  1$  avril  17599 
âgé  de  67  ans. 

n*ALB£,  vqyez  Bjtcua  bt  Fohhibi. 

d'ALBERCORNE,  verrez  Hamiutoh. 

ALBBR60TTI  (François-Zenobe-Philippe,  rom/e),  /lew- 
tenant-^éiu'rnl ,  né  le  2a  mai  i654>  fut  d'abord  enseijjçnc 
de  la  colonelle  du  régiment  royal-italien  à  sa  création,  le 
27  mai  1671  ;  servit  au  siéçje  el  à  la  prise  dé  la  Lippt?,  de 
Wesel,  de  Nimègue,  de  Grave,  de  Bommei  et  du  fort  de 
Lowestin,  en  1672  ;  au  secours  de  Voërden ,  el  à  Tattaque 
du  fort  de  Uameiden,  en  1675.  Enseigne  au  régimc«t  dea 
gardes,  le  26  février  1674»  il  fut  blessé  au  siège  de  Nava- 
gnCf  et  reçut ,  à  la  bataille  de  Seneff,  im  coup  de  mous- 
quel  dont  il  fut  deux  ans  à  guérir.  Sous-lieutenant  de  la 
compagoie  de  Magalolly  au  f^menl  des  gardes,  le  1 1  mars 
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1077  ;  il  se  troiivë  au  iiit'gc  t>t  à  la  pfise  de  Yaiencieuiies , 
àê  Cambray  et  de  M  ciladelle  ;  passa  le  maréchal  de 
JUwtcmImnrg,  et  sertit  «n  aiëse  de  6eiat'4*iiiUiu.  fifeute* 
nnt^-eeloael  du  fégfneiit  foyal-italien  9  le  {mivier 
fl  eervif  celle  «ttoée  an  «Uge  de  Gaadt  dTptet,  età  la  ba* 
taiDe  de  Saint «Denys ,  prè»  Moot.  II  eot  une  eemiiaiioo  t 
le  6  aoét  f69o,  pour  tenir  rang  de  colonel  <i*iiifanterie; 
fol  naturalisé  par  It  th  es  de  février  168 1  ;  servit  à  l'armce 
de  Flaïuiic  qui  C(in\rit  le  .lit  ur  *  Liixcnihour^j  l  ii  1 584» 
à  Tarniée  de  Flaii(!i  i  ,  en  lON),  sous  ie  iiiarécliai  tl  Hu- 
mièrcs,  et  combattit  à  VaicourL  Brigadiec  le  lo  mars  16909 
il  fat  employé  à  Tarmée  de  la  Moeelk,  par  lettre!^  da  19 
«fffil;  fol  détaebé  pour  jotadie  Famtée  de  Flandre,  et 
reMbaHit ayee la plœ grande  valeorà Fieatoa.  nélail^en 
1691,  an  ii^  de  Mont,  oà  il  fut  ble«é  d'an  CMHip  de  mon»- 
foet  au  Yinga;  il  se  tronTa  eosniie  à  la  matelie  de  Ban- 
Mnt  et  an  combat  de  Lense.  Employé  à  Tarmée  de  Flan- 
dre, par  lettres  du  denier  avril  i^K).  .  il  servit  au  siège  et 
à  la  prise  des  ville  et  château  de  Nanuir;  tombait  if  à  Stein- 
Lt r^ut  ;  atiiva  à  Versailles,  le  4  août,  pour  iiilortiicr  le 
roi  des  détails  de  cette  bataille.  Employé  à  rarmee  de  Flan- 
ivt,  par  lettres  da  97  avril  1695,  il  combattit  à  Nerwin-* 
de;  porta  aniai  la  nouvelle  de  cctia  tietaiit  ;  arriva  à  Ver« 
siilks»  le  4  aoAt,  al  présenta «ndrapeans  prit  snrtoenne* 
Mis.  Il  retoma  snr46-€^»p  à  tannée;  servit  au  siégeai 
ala  prise  de  Chatleiny.  Maréelial-de-eanip»  le  6  jnin  1694, 
employé  à  Tarmée  de  Flandre  sons  llona^||nmr»  Il  setioo* 
VcÉ  d  la  Limeuse  marche  qui  déconcerta  le  prince  d'Oran- 
ge daus  ses  projet'.  Ilétail,  sous  M.  de  ViUcàoi,  au  boinbur- 
dément  de  Bmxeiies,  en  i^x)5  ;  sei\it,  .en  i6«jO,  à  Tarmée 
de  Flandre,  qui  n*entreprit  rien,  et  concourut ,  en  1697, 
au  siège  et  à  la  prise  d'Atb.  11  iut  employé  au  caïup  do 
Goudem  prèa  Cenpiègne ,  par  lettres  du  i^aoùt  1698;  ob- 
tint,  à  la  mert  dn  maniais  de  Malta,  la  dîaife  de  ooloaei- 
liealenantda  régiment  royal  Mentimit»  le  iaîantteri7on. 
Konuné  d*abord  commandant  à  Lmembourg  ^  le  27  février 
1701 ,  il  passa  ensQîte  à  l'armée  d^Italîe ,  par  lettres  dn  14 
août  suivant;  combattit  à  Cbiari;  fut  employé  pendant 
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lltifer  A  Gtémone.  LiealeaaDt-général  des  «iméet  du  lol, 
k  99  inwHm  ijTM,  il  ooMribaa  à  la  défense  de  GidoMma. 
Détadhé  le  9o  fiiîii  me  leo  eambiaieie»  100  emller» et 
i5e  drugoof  |»our*al!er  veeenuattre  le  terrala  >  il  renoootrm 
UB  dëtaolieiiieMtdesenoeiiiia  oompoté  de  !bo  grcoadfeie  et 
de  4<H>  chevaux ,  retranchés  dans  un  château ,  une  castine^ 
et  dans  les  haies.  11  fil  mettre  pied  à  terre  à  ses  dia^^ons  , 
at(a«{\ia  U  s  epnemis,  le  s  (  liass.i  du  cliàteau  et  de  la  casstnc, 
les  bail  il  et  les  poussa  jusquà  leurs  retranchements,  U^ur 
tua  60  hommes,  t\t  des  prisosoiers,  enleva  des  chevaux. 
Le  26  fuillel,  il  te  dtttiiigua  particulièrement  au  combat 
4e  Ban-Vîfteria,  et  Mttmit  easuite  Reggio»  Modàne,  Cone« 
tjlo  et  Garpi;  oembatHt  à  Lnnara ,  le  i5  aoèt;  ê*j  distlagaa 
par  la  dlligeaee  at eo  laipieUe  il  plaça  les  troupes  en  oedm 
de  batailles  Âu  weis  ée  déoenibre  sttitanty  il  eommaada  , 
vers  San-Feliee ,  un  corps  de  troupes  avec  lequel  il  resserra 
les  ennemis,  pendant  que  le  duc  de  Vendôme  faii^uil  le  siège 
de  Governolo.  Après  la  prise  de  cette  place ,  il  marcha,  au 
mois  de  janvier  170^,  vers  le  Bolonais;  empêcha  les  im- 
périaux d'y  prendre  des  quartiers.  Parti  de  Modène  ,  le  10 
mMf  û  se  rendit  à  Massa  et  à  Rivara,  y  surprit  le  régi- 
ment enoenri  d'fierbeviUe,  lai  tua  9o  henuBeSy  û%  54  prt- 
sonnieft»  enleva  6e  cfaerauxt  et  retoan»  dans  son  quartier* 
n  s*empafa ,  au  coaBmenecnwnl  du  nwls  de  juin»  de  Finale 
eù  il  tailla  en  pièces  400  euirassieie;  on  7  prit  un  magasin  de 
ftitirrages  et  beaucoup  d'autres  munitions.  Peu  après^  étant 
à  San  -  Feliec  avec  un  corps  de  troupes ,  il  fit  enlever  aux  im- 
périaux U  barques  (  liargées  de  provisions:  une  parlie  deTes- 
corte  fut  tuée.  On  prit  le  capilaiue,  le  lieutenant  ,  jtieava- 
liers,  4<>  chevaux,  attaqué  ensuite  près  de  la  Mirandoie  par 
uncorpssupérieur,  il  se  retira  en  bonordre;  donna  le  temps 
an  mawquis  de  Murcé  de  venir  le  seceurfri  et  ne  fut  point 
enlamé«qaoiquesniTiplnsdeSoopas«ileontribua9en  1704* 
à  la  déftitte  dee  ennemis  près  de  THn  ;  servit  au  siège  et  à  la 
prise  deVercell  et  dTvrée;  mareba  an  secours  d*Ast  ;  s'em- 
para des  environs  de  Vérue  ;  servit  au  siège  et  à  la  prise 
de  cette  ville,  qui  se  rendit  au  mois  d'avril  1705.  Il  ob- 

tint^  le  29  de  ce  moisj  la  ohai|;e  de  coionei-iieutenani  du 


ré^tnenl  royal  -  italien  ,  vac.inte  par  la  mml  de  M.  de  Maga- 
lotty^  el  conserva  ce  régiment  iuMqu'à  sa  mort.  Il  combalitt 
à  Camno,  le  i6  aodti  força  avcf  M.  de  CléfenilMiull  les  re« 
MocbemeDts  des  eanmb  à  la  t^He  de  leur  pool»  eoire  Ca«* 
teHeone  ei  Gombeto.  il  se  lroa?a ,  en  1706  »  au  eombal  de 
CalciDatD»  le  19  avril  ;  y  poareiilvit  lei  eooemb  jotqa^i  Ae- 
sato  y  malgré  la  difficulté  du  pays;  tenr  tua  s5oo  faomniea; 
Tepril  quelques  prisonniers  qu*ils  avaient  faitA.  Détaché  cn> 
«îuîte  vers  la  Fei  rara,  il  cmp<}cha  les  ennemis  de  jeler  ua 
poul  sur  TAdî^e.  Il  fut  «  mployé.en  1  -07,  à  1  ar  nu^p  de  Flan- 
dre,sous  le  duc  <K' Verulofiie ,  (jui  se  tint  sur  la  deleiisive,  et 
à  la  même  armée,  sous  le  duc  de  Uourgoi^ne,  en  1 708.  JUeut 
part  à  la  prise  de  Gaud ,  et  comliat  tit  à  Oudenarde.  Serrant 
en  Flandre»  sons  le  maréelial  de  ViUars»  en  1709»  il  fat  bles* 
sé  à  MalpbqQCil  ;  commanda  à  Douay,  en  1710;  il  défendit 
cette  place  durant  5^  {ours  de  tranchées  ouTertes,  pen- 
dant lesquels  il  fit  faire  3a  sorties  ;  fit  vivre  sa  gamisoii  en 
abondance .  la  paya  avec  sa  vaisselle  dont  il  avait  fait  faire 
dtr  la  m  iiiKiie,  et  ne  se  rendit  qu'a  la  dt  i iiit:re  extrciuité, 
et  après  avoir  obtenu  la  capilinal inu  la  plus  honoratdc.  Le 
TOI  hiî  donna  le  gouvernement  de  Sarre-Louis,  par  provi- 
sion du  1''  juillet^  le  nomma  chevalier  de  ses  ordres,  cl  le 
reçut  |e  i**  iaovier  1711.  Employé  à  farmée  de  Fiandie,  la 
même  année  9  il  fat  chai|;é  avec  on  corps  de  aooo  greaa» 
diers  de  soutenir  le  comte  de  Grassioo  »  qui  surprît  et  battit 
les  ennemis  près  de  Douay»  à  la  même  armée  en  1719» 
Après  ralËJre  de  Denain,  oà  il  avait  coupé  la' reirai  te  aux 
esDemis  avec  le  plus  grand  succès,  il  prit  Saint-Amand  à 
discrétion  .  le  2(i  juillet,  et  y  lit  8o<»  prisonniers;  il  se  ren- 
dit maître  de  MoHapie  cl  de  100  liiunTUt-s  i\y\\  y  t-laicni .  et 
monta  la  tranchée  nw  It  rr^irmui  à  l'atUique  dn  lort  de 
Scarpe  »  le  14  août.  11  iuveslil  Oouay  avec  le  comte  de  Bfo* 
glie  ;  servit  an  siège  de  cette  place ,  et  le  commanda  en  ^ 
cbef  pendant  la  marche  dn  maréchal  de  Villars  aux  enne- 
mis. La  place  se  rendit  le  $  septembre.  Employé  k  Tarmée 
dn  Bhin  >  en  17  tS»  Il  emporta  le  fort  de  Manhelm  an  mois 
de  luin;  servit  an  siège  et  à  la  prise  de  Landan  et  de  Fri- 
1.  '6 
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bourg.  Il  uiom  u[  le  20  mars  171;?.  {^UépoL  de  la  guerre, 

Mi:fià(ju  es  du  itifups*) 

B*ALB£RT  (Charles)  5  duc  de.  Lnynes,  connétable  de 
France .  naquit  en  i57à«  11  fui  d'abord  page  de  la  chamlbra 
d'Henri  IV,  qui  le  plaça  ensuite  auprèe  de  Louis  XUI*  fm^ 
core  dauphin.  Il  oui  Tavantage  de  plaive  k  ce  priœe,  dont 
il  devint  le  favori.  Sa  faveur  augmentant  avec  Tèfe  du  roi» 
il  en  posséda  la  confiance  9  et  il  sut  la  coniewer  au  milfen 

tiHiK;  < our  hiiriullUL'use  cl  jalou.se.  I.cmis  XIII  le  combla  do 
dignités  et  ti'honnenrf;.  Par  provisions  doniif'^es  à  Vàti»  le 
1"  marfl  t6i5,  il  lui  donna  le  gouvernement  d'Amboise, 
sur  la  démi.^sion  <lii  prince  de  Condé  ;  »ur  celle  du  comte 
de  Joigny,  ii  fut  fait  capitaine  du  cltAteau  desTuiierieg,  i0 
14  juin  ;  comeiller  -  d*état  t  le  14  novembre  ;  oapltaio^ 
de  la  compagnie  des  gentllshoinmes  ordinaireSf  créée  à 
l'instar  de  la  compagnie  des  cent  gentilshomaiesy  par  pr^ 
vlaiona  du  13  décembre  ;  envoyé  vers  la  reine  à  la  fin  du 
même  mois,  il  lui  porta  la  première  lettre  du  roi.  11  acheta, 
le  5o  orlobrc  lOiO  ,  la  cliarj^e  de  grand  iauconniery  des  lié- 
r.lu  i.H  d'Aiuhé  di;  Vîvonne  «le  la  Cliàlcigneraye ,  et  en  fut 
j^ourvu  le  7  novembre,  il  loi  chargé  des  oinf  aux  d»*  la  eli.nn- 
bre,  hiir  la  démisHion  du  conile  de  la  Kocheioucauil  et  duuiar- 
quisde  Rambouillet,  les  2  février  et  i5  mar»  1617;  futnoii&- 
mé  premier  gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  après  la  mort 
du  maréchal  d'Ancre  9  le  a4  avril  ;  capitaine  des  ioo  hommee 
d'armes  des  ordonnances  du  roif  le  16  miii  1  et  capitaine  do 
château  de  la  BastiUct  sur  la  démission  de  la  reine-mère  la 
même  {our;  lleutenantgénérat  au  gouvernement  de  Norman- 
die,  et  gouverneur  du  pont  de  TArche,  le  loul  vacant  par  la 
mort  du  maréchal  d'Aïu  îc  ,  par  provision»  du  ti5  niai  ;  il  y 
fut  reçu  le  7  juin,  et  ses  provisidDH  fort-nt  enregistrées  au  par- 
lement de  Rouen,  le  i5  uoveiubre.  11  lui  pourvu,  sur  la  dé> 
mission  du  duc  de  Mayenne  9  du  gouvernement  de  Ttle  d^ 
France ,  en  se  dt^mettaotde  la  licotenance  générale  de  Nor- 
mandie et  du  gouvernement  du  pont  de  l'Arche  t  le  19  mal 
1618  ;  il  en  prêta  le  serment  le  as  t  et  ses  provisions  fureot 
enregistrées  au  parlenmt  de  Parisi  le  14  juillet.  lUotausii 
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ponrvu  ,stir  la  mèiirr  (lrmis«iH»M,  cii's  gon*  ornements  de  Soîs- 
(le  Noyoïî.  Coury  et  Chauuy,  le  a  i  du  mèuie  iiiots«  et  «-a 
prêta  sfrme ut,  le  7  iuiU€t(i).  Il  cm eocore ,  le5i  mai  it>i8» 
«m  brevet  qui  Kii  aMurail  Icgoamoemeot  de  Paris,  s*il  dev«- 
Mit  vacaou  II  fat  poom»  Mir  la  àémimkoé  dn due  d«  Im* 

MMueyt  parCioiilier  il€i  vttto  et  elidieait  d^AmieBS,  par 
fiMWm  io—ëei  ao  neaii»«lè«*Taiirs,  le  7  aoM  t^g; 
Cféi  4«e  et  pair  4e  France ,  par  IcUrrs  donné»  s  à  Ainboise, 
a»  nioLs  d'août:  rluv  îicn-  des  ordre^  <hi  ku  ,  io  5i  dé- 
ctïiiire.  Le  2:|  iii.irs  i(i2o,  d  (U  son  en{n<:a  Ainicn*»  com- 
lut  ^ûu\  rnieur-^ent^rai  de  Picardie  ;  leva  ,  par  coin  mission 
du  5  iuiUet ,  un  régiaiettt  d^infaiilem  deaoa  nom»  iioenaié 
â  la  fin  de  la  caaipagaa,  fol  rçq  an  patimeiit  eonune 
pair  4e  Fraooê»  Is  14  aerenilwe.  Par  pmltioiis  deiiDdet 
à  Haêtf  H  a  affll  i6ai,  H  fnt  Ml  eoaaélaiile  de  F^nee; 
9  tm  pitlB  ifraMi  le  ■lême  ionr ,  el  aoi  ptefliiem  fnreat 
eMgîitvda»  aa  paiteiMal  de  Paris ,  le  112  (a}.  Kevétu  de 


(1)  Les  lettm  d'éNctioB  âont  rappoiWct  daat  rSktolM  des  fwids- 
«ficim  de  h  comane*  tome  i?. 

(n)  Set  proTÎKions  sont  nppoftées  dans  Godefroj*  Ilistoirc  descomiè* 
tÀfei«  fagi  dans  les  nuniiiotlff  de  de  Seguier,  i  Saiiil*Geniitliidet* 
Pviés,  pafes  1 19  et  1 5o ;  dans  les  regîsttwa  du  parlement;  max  voîumes  des 
«ffdonnances  dm  Imî»  3UU;  ihai  ïm  —wiiii  il  Bifiiai  1 .  à k Mèlio* 

tlkéque  du  roi.  ^ 

•  Louii*..  rfr.,  nous  avons.».,  jugë  nérf"»«airc  de  pourvoir  à  l'étal  et  ofBce 
de  COQ ac table  de  iraticc,  lequel,  depuis  quelques  années,  est  demeuré 

Tacaot,  «Jtielquc  notable  personnage  sçavoir  Taisons  ,  que  n  .us  ronsi- 

éëiaut  ne  pouvoir  faire  plus  digne  choix  et  élection  pour  cet  cfTct  que  de 
b  penoBM  de  MÉPa  très- cher  et  kim^moi  ewiiii,  €èarlev,  marquia 
rAAflM»daed»U9Att»  pur  d»Fnmi  ptemiBr  gsaiîWiiiiBinf  de  aa» 
lie  disBiWe»  fovferaMinv  «t  notre  ItMlenaol  sa  Ficudîes  Vouloiuûi 
et  pays  ffrcoôquis,  tant  poor  k  parlktilaere  eoaiiaimincc  de  très-graùdes 
kraabl  a  et  reeoniinaadabkt  auMrr,  g(iiANMâld-«t  intégrité  qui  sMit  éa 
ki,  pour  leaqueika  aaoa  IVwOBa  approché  de  aMe»et  de  long  temps  prii 
ea  sittgntièie  i^ecommaedation  et  affection,  qtie  pour  les  grands  et  sigoa* 
lët  serrices  qu'il  a  rendus  à  noug  et  cet  étal,  manifestés  à  un  ebaeun,  et 
phisicurs  autres  très  im})ortanle<  aflaircs  dont  nous  avons  seuls  la  counats» 

«ance  à  ee:»  eauses,  etc.  •  Douué  à  F arif  yle  a  avril  1621,  et  de  notre 

ftjtie  le  ocuième. 
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«etCa  dignité»  il  conuitaiiâa  A'armée^  too»  le  toi»  et  te  reo^ 
dit  maître  de  âaumiirr  le  9  mai.  Il  aaaiégea ,  le  1*'  loin 
Saint  Jean<-d*Angély,  Tobllgea  de  se  tendra,  le  a4»  et  aoii* 

mit  Clérae»  le  5  août.  Guillaume  du  Yair,  garde -des- 
sceaux  de  France,  étant  mort  le  5  août,  pendant  le  siège 
de  (  lérac,  ie  roi  donna  les  sceaux  au  coiiuélabK  de  Lny- 
nes,  par  conmiissiou  du  4-  1^  ^arda  jiisqu  a  ^a  luorf. 
Il  attaqua,  le  i*' septembre,  la  vilie  de  iMontauban.  Les 
^assiégés  se  détendirent  avec  opiniâtreté.  Les  maladies  s^é- 
tant  répandues  dans  Tannée  »  il  en  leva  le  siège ,  le  1*'  no- 
mnbre.  De  Montanban»  il  marcha  contie  Monheurt,  qui 
■a  rendit  le  la  décembre.  Il  tomba  malade  pendant  ce  siè- 
ge» et  mourut  à  Iion^ietliillef  le  i5  déeembce  1691.  {JJé^ 
put  delà  guerre.  Secrétariat  de  la  maison  du  roi.  HiHoire 
des  grands'OjlJiciers  de  la  couronne.  Refais  très  du  parlement 
de  Hiiurn,  cités  dans  les  manuscrùs  de  Saintc-MarUie.  Ré- 
gis it  es  du  paiiement  de  Paris,  1'  voLame  des  ordonnances  de 
léOuis  Ai//.  Le  président  Ménaui,  Histoire  de  Framx  du 
Père  Daniei.  Histoire  de  Louis  AIII  par  Levassor* 

D^ALBEET  M  Lvtm  (Honoré-Charles),  duc  de  Mont-- 
forti  maréchairde^amp  j  petit -fils  dli  précédent,  naquit 
le  6  décembre  1669.  Il  était  mousquetaire  en  168S»  et  ob- 
tint» le  14  septembre  de  la  même  année,  la  charge  de  qua- 
trième cornette  de  la  compagnie  des  clievau-légers  de  la 
garde.  Il  lit  celte  canipagiu^  sous  iMonseignenr,  en  qualité 
de  mous(|in  faire,  et  se  trouva  au  siéf^e  de  Phiii«>bourg,  de 
Manheini  tt  de  Franckendal.  Il  servit  avec  la  compagnie 
des  ehevau*iégers  à  Tarmée  d'AHeniagne ,  en  168901  1690^ 
et  fut  légèrement  blessé  au  siège  de  Mons  »  le  i**  anil  i^i. 
On  lui  aeeorda»  le  ad  mai»  une  cemmistlon  pour  tenir 
rang  de  mestre-de-camp  de  cavalerie.  Il  con&batttt  aveo  la 
plus  grande  valeur  à  Leuse»  au  mots  de  septembre  suivant  ; 
il  se  trouva  aux  sièges  des  ville  et  château  de  Namur,  et 
au  combat  de  Sleinkerque  el  de  Ton^res,  ofi  il  lut  blessé, 
en  1692.  Il  devint  troisième  cornette  de  sa  compap;nie,^  le 
a5  mars  i6;]5;  combattit  à  Nerwinde;  servit  au  siège  de 
\  Cbarleroy,  la  même  année  ;  reçut  5  blessures  dans  un  com* 
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Mtt  «tenun.  lAAsçiis.  4^, 

bat  entre  6000  hommes  de»  troufics  de  lAéç^t ,  au  mois  tie 
juiiUt.  Il  ionttiuia  de  srrvir  en  Fiaoïifc  iiifî%|u'à  paÎT, 
«t  de\int  successivement  tleuxième  cornette  de  sa  com- 
pagnie ,  le  ai  avril  1696  ;  brigadier  de  cavalerie ,  le  3  ian- 
?icr  lUffii  pranlsr  eorueltc ,  le  i"  avril  1697;  limISMtti 
ét  la  oompagnle ,  mr  la  ééÊOÂÊmm  de  ton 
^er  17091;  marécbal-da-CMiipt  le  %^  4a  nèna  wiia.  Il 
«vail  servi  aoaiiiia  M^adier  «o  «aaq^  4a  Caœpiègaa» 
CM  i4Sg^l,  al  à  Taméa  d'AUamagne,  par  Jattrea  do  ai  fais 
1701.  Employé  comme  maréchaUde-camp  à  Tarmée  de 
Flan  Ire,  par  lettres  du  21  avril  1702,  il  se  trouva  au  com- 
bat de  Nimèî;ue,  la  iiième  anifét- :  à  celui  d'Eckeren,  tn 
1700;  il  passa,  en  1-04,  avec  l'armée  de  Flan<lre  en  Alsa- 
ee ,  et  ayaot  été  délaobé  pour  efGorl6r  un  coavoi  d'argent 
éaaa  Landau ,  il  Vf  coaduiail  avac  naaèt.  A  son  latoor.  Il 
mcMtra  phitietva  aapaJwiM  amenai»  quil  attaqua  avaa 
valeur;  AHili  il  reçut  ua  eoup  de  pblofcldaatlat  relut»  doue 
fl  uMurut  deux  iMurof  après*  le  §5  wpleihre  1704.  {Bre^ 
9titmtiStmr€8,  rtuuu/rt  dis  temps.) 

D'ALBERT  DL  LcTNEs  (Marie-Charles-  Louis^ ,  ^iuc  de  Che- 
vreiêse  ,  pair  de  France,  ln'utcn,ifi(-s[t'nii  ijI.  |>r1  it-til&  du  pré- 
cédent, fut(  ontu»  (l'abord  sons  le  noui  de  (Uk  dcMoTiitort. 
Il  entra  aux  mousquetaires,  en  1  ^5 1 ,  et  obtint  une  compagnie 
au  régiment  deoavalerfta  du  due  de  Lvspuê  eau  pèra,  par  com- 
■Htnau  du  1  a  Biara  1 73a  ;  amlre^la^aBip  du  UMtaa  ri^ 
(devauu  Daaialet),  sur  la  démMou  de  «eu  père,  pur 
comuiiMion  du  6  du  naît  de  |nlllel  aoivaaly  H  prit  aluni  le 
aaui  du  due  de  Chavreuta,  et eouuuauda eau  régîuMut  au 
siège  de  Pbîlidboarg ,  en  1 734  ;  à  l'armée  du  Rhia ,  eu  1  jSS. 
Mi  sire  de-eaiup  i^énéral  des  dragons,  par  provisions  du  9 
Juin  1736;  brigadiiir  par  brevet  du  mu^hk  ioiir,  il  se  démit 
I  du  régiment  de  cavalerie  don!  il  était  mestrc  de -camp. 
Employé  à  Tarmée  envoyée  en  Bobéme,  par  U-tfrcs  du  30 
juillet  1741 9  il  comaiaBda  le»  600  dragons  qui  immlèrent 
àTescal  idc  de  Prague;  ae  trouva  eneuite  au  fameux  bi^ 
vaouc  de  Pitieck;  au  eouibat  de  8aluijr»  «ou»  lee  ordre» du 
marquis  de  Hivapolx;  svee  les  seuls  dragons  et  les  ona« 
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'  Moiett»  il  ettHNifa  la  «a? alerte  enmnile,  el  fa  tepeMa  fttt- 
que  4aBt  le  Ma;  il  j  raçut  qfoatie  légère»  bteasom;  S  eon* 
tnima  enaoite  à  la  défenee  ét  Prague  ;  il  était  de  la  fametiaa 
tetraite  de  celte  plaee ,  feas  le  maréehal  de  Bellè-Iale,  ef 
eOBraranda  les  draçions  lors  du  retour  de  Tannée  de  France, 
au  mois  de  février  174-»  ^  ^'^  créa  maréchal- de-camp,  par 
brevet  du  uo  du  mOnie  mois.  Employé  à  l'armée  du  fthiii, 
sous  le  maréchal  de  Noailks,  par  lettres  du  i  avril  1743» 
il  eombnttit  h  Dettin^en  ,  et  finît  fa  campaj^nr  sons  le  mê- 
me général,  en  Ba&àe- Alsace.  Employé  à  Tarmée  du  roi, 
parlettaesdu  1*' avril  1744,  il  servit  au  aiége  de  Meniiiy 
d^pres  et  de  Fnniea;  pam  à  farmée  commandée  par  le 
maréclial  de  Sasey  par  lettres  du  1*'  jalMcflt  finit  la  caiil^ 
pag;Be  au  caaap  de  Geurtray.  Smployé  à  Tamée  du  roi» 
par  lettres  du  t*'  anfl  17459  9  cembaltit  ârFofrtenol;  ëcf- 
vit  auitége  des  vUle  el^Midèlle  de  Tearaay  ;  fut  der  déta* 
ehemeaf  qvi  s'empara  de  la  ville  deOaad»  seus  les  onfdirte 
,  du  eomte  de  Loewendal ,  et  servit  ensurHe  au  siège  éet  eiiâ« 
teau.  DèsquUl  apprit  (pie  le  maréchal  de  Saxe  avait  formé 
l'investissement  de  Bruxelles,  au  mois  de  janvier  1746»  il 
joignit  Tarmée,  et  servit  an  siège  el  à  la  prise  de  celte  place. 
Employé  à  Tarniée  du  roi,  par  lettres  du  i"niaî  suivant, 
après  le  siège  de  la  citadelle  d'Anvers,  il  était  premier  ma- 
réchal-de-camp  du  corps  de  troupes  (|ue  commanda  le 
comte  de  Clernioof ,  et  smit  au  siège  et  à  la  prise  des  viUe 
et  ckâteaa  de  NanMi  sous  les  evdim  de  ce  prfaice.  Ayant 
seieint  Tarmée,  il  eomfcittil  à  Ifeancoux.  n  se  rendit  à 
Bitisellesi  dès* le  i5  avrH  1747;  fut  empleyé  à  Tarmée  du 
roiypar  lettres  du  i«'mal;etsetreovaàlabatallledeLaiil^' 
leid,  1«  a  {uHist.  Au  siège  de  Brrg-op-Zoom  «  il  repoussa  les 
emiemts,  qui,  à  la  feveur  de  la  nufl^  étaient  venus  atfa<|uer 
le  corps  qu'il  commandait.  Lieutenant -général  des  armées 
du  roi,  par  pouvoir  du  i*'  janvier  i^^^^î^f"™^  employé  à  l'ar- 
mée du  roi,  par  Irttrrs  du  )5  avril;scrv!(  an  sit  gcet  à  la  prise 
de  Mat'stricht.  cl  k  \  iiil  eu  France  au  mois  de  juin.  La  paîic 
avait  été  signée  le  5o  avril.  Colonel-général  des  dragons, 
par  provisions  données  à  Tersailles,  le  34  janvier  1 764  9  il  se 
déaait  do  la  charge  de  mestre-de^amp-géaéral  des  mémoê 
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troupes;  préla  &ennen(  pour  Li  charge  dcrokmcl-géiiér^l, 
its  ^  icvrier  suivant  .  et  fil  enregistrer  ses  |>rovisions  à  la 
cliaitibr*»  conif>tf'«i .  le  28  du  iiiénie  mois.  Employé  à 
Tarmee  d'Ailemagac,  par  lettres  du  i**  mars  1757,  il  ge 
lendH  à  DoMltef,  le  a5  avri;  m  trouva  à  la  balaiUa 
é'BastembeclL;  CftmmaïKla  ptasieurt  4éUcfacÉMit%  «f«e 
leifMlt  fil  eatia  dant  réleetmi  dTHaiiom.  Hommé  coni* 
■Hitet  i^iB  Mirp«  4e  10  bataflkmt  de  tioapes  palatiinty 
#•4  wgaiii>M  de  esTalerfe  «I  de  16  de  diegons^  il  campe 
entre  OscMi^iea  et  Haffdeboorg;,  et  fit  le? er  des  contribua 
lioLs  iiaos  la  marche  électorale.  I>e  roi  lui  av.ui  accordé  le 
gotîTernemenldes  vîlle,  prr^ûteet  viconitédc  V  trj>  .parpro- 
données  à  Fontainebleau  ,  îe  2-2  septeniLuti.  U  rentra 
en  France  au  mois  de  novembre;  prêta  serment  pour  cette 
cluuçe ,  le  aa  du  même  mois  :  on  le  reçut  au  parlement  en 
celle  foelité,  le  déc«lwe  MiffeeU  Emploféà  remftée 
drÉllf«iB|Hf  f  fm  lettiee  d»  i6eMni^»ilMeittheMie 
toi  i/jlmieli  de  dragooe  »  les  liiMiaidi  et  le  fcrigide  de  M» 
fiem  pear  ^eoipeEier  de»  v0le  el  ekiieett  de  MeMHt»  et  ee 
troova  à  la  bafatlle  de  Crewelt.  Commandent  depuis  la 
résenre,  il  niarcUa  sur  Gueldre,  dans  la  vue  de  gêocr 
Tennemi  sur  se»  derrière»  et  d^iiis  ncs  coinruunicalîoiii  ;  il 
V  réussit  avec  le  plui  jrrand  succès,  l'ai  nt  couiiiiiK  11e- 
meiil  barceié  dans  sa  rcUaiie  au*4elà  du  Hhio.  Attaqué  Je 
16  edoliffe  dans  son  camp  par  des  feces  beaucoup  supé^ 
rieures,  0  ee  liiBFMdit  efee  U  plue  gmpde  valeur.  Obligé 
de  eédee  aa  nemine*  U  fit  ea  fetadle  ear  renée daeeto 
yfae  gtead  eidie<  et  dea>a  to  tempe  n  waiéciiil  de  Ce»* 
tadee  de  le  eeoowfvw  0  devtot  dnç  de  Lujvee  à  to  Mft  de 
sea  père,  le  3  novembre.  Il  rentra  en  France.  Nonmié  che» 
vaJîer  des  ordres  du  roi,  le  i"  jan\ier  i75(),  \i  lut  reçu  le 
2  févrirr  suiNaiJt.  Empio\  i/a  l'jririf-e  d' Alli  liia^^nc ,  par  let- 
tres du  1"  mai,  il  y  commanda  uu  curp$  séparé,  avec  le- 
fad  il  marcha  toufoufs  en  avant  de  Tarmée,  semparani 
des  postes  qui  auraient  pu  la  fêner-  Destiné  à  faire  le  ftéit 
de  lippttadt ,  il  fit  bleqoer  eetle  |daee ,  et  allait  eommc»- 
ecr  nutaque»  toreque,  après  TaCufe  de  Miodaot  il  Ivt  fimé 
de  ee  «rtiier  iw  Taniée.  Il  mint  ea  Raaee  a»  wmkk 
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de  novembre  9  fui  fait  gouverneut-  de  Fam ,  et  mourut 
en 

i>*ALBERT'  (lonis-Jofleph-Charles-Amable) ,  duc  de 

nés  et  de  Chevreust ,  pair  de  France  9  maréchai^de''eamp, 
fils  du  précédent,  naquit  le  4  novembre  174^-  I'  connu 
d'abord  sous  le  nom  de  cointe  d'Albert;  fut  titré  duc  de 
Luynes,  le  2  [anvier  1759;  nommé  sous-iieutenaut  au  régi- 
ment coiouel  -  général  des  drag:ons,  le  4  novembre  1764;  ca- 
pitaine le  28  marsi^Gô;  mestre- de -camp -lieutenant  du 
même  régiment ,  le  a4  mars  1769;  brigadier^  le  16  octobre 
1771;  enfin  duo  de  Luynes  et  de  Cheweusef  pair  de  France 
à  la  mort  de  son  père;  maréchal-^e-camp,  le  5  décembre 
1781;  chevalier  de  Saint-Louis^  et  colonel  du  régiment  co- 
lonel-général dragons,  le  9  novembre  1785.  (Etats  mtiitJ) 

'  »*AUSftT  n'AiiXT  (Louis-Aogusl^),  duc  de  Ckaulnes, 
febtt^  maréchal  de  France,  frère  puîné  d*Honoré-.C!iarles, 
connétable  de  France»  naquit  le  as  décembre  1B76. 0*abord 
eomin  sons  le  nom  de  vidame  d* Amiens,  il  entra  aux  mous- 

qnelair<  s,  au  mois  de  novembre  iGq^»  ;  il  obtint  une  lieu- 
tciiauce  au  régiment  d'infanterie  du  roi,  le  1"  avril  itl<)4» 
et  servit  à  l'armée  de  Handre  à  la  marche  de  Vii^iiamont, 
au  pont  d'Kspierre,  le  l'i  août.  Capitaine  au  même  régi- 
ment, le  18  mai  1695,  il  servit  encore  en  Flandre,  au  bom- 
bardement de  Bruxelles,  les  i5,  14  et  i5  août»  et  obtint, 
le  1^  novemlire,  un  régiment  d'infanterie  de  son  nom» 
qu*én  forma  avec  un  bataillcn  du  régiment  de  Norman- 
die Il marcba en  Flandre  A  la  téte  de  ce  régiment,  en 
'1696.  Il  ne  se -Ht  aucune  expédition.  Il  était  à  la  prise  de 
la  ville  d'Alh,  le  5  juin  i%)7.  Son  régiment  tut  réformé, 
par  ordre  du  5o  d»  temlire  it>98,  et  on  mit  le  vidame  d'A- 
ini(jii>  tuluiicl  i(  loriûé  à  la  suite  du  réiiinient  de  ('hanipa- 
gue.  Il  lut  aide  -  de  -  camp  de  M.  le  duc  de  bourgogne  à 
Famiée  d'Allemagne»  en  1701»  et  à  la  mort  du  cbevaiier 


(1)  Les  vieux  rëj^iuicnts  avaient  dcb  batuilluiiâ  qui  tcuaicnt  gainisou. 
Oa  prit  à  difiéfentes  occasboi  pluiietirt  de  cet  bataillons  pour  former  dci 
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d\\U)ert,  son  frère,  il  obtint,  le  17  iiiillet ,  on  régiment  de 
draguiis;  alla  le  joindre  à  1  anui  c  d  Italie ,  et  coiiiliaUil  a 
Chiari ,  le  1"  septembre.  Fait  sous-lieuleiiaiit  de  la  eom- 
pagnie  des  clievau- légers  de  la  garde  du  roi,  le  9  mars 
1 70a ,  il  se  démit  de  son  régiment  de  dragons,  et  servit  à 
rartnéc  de  Flandre;  à  la  {oatiié»  d»  Nimègiiey  où  on  iMttil 
le» BMamàah 9  le  1 1  iuia ;  ma tiége  de Tongret «qui  le  ren** 
ditle  towuà  lynS.  PmeMeaipnule  de  brigadier  4e  cava* 
Me,  le  i^fiftfrier  i7o4,ileervllàraniéedof1attdroooiii- 
paaadée  par  te  maréchal  do  Tilleroi,  qui  ee  tfoleiir  lad^ 
iensife.  Le  duc  de  Montfort,  son  frère  ainé,  lieutenant  do 
la  compagnie  de»  clitvau  - It-sjers  de  la  garde,  ayant  été 
tué,  le  i5  septembre,  il  (il)hn(  crlie  charge,  le  n  novciybre. 
A  l'armée  de  Flandre,  en  i  joS  ,  il  se  tin  nva  au  siège  d'Huy, 
rendu  le  10  fuin.  11  combattit  à  Ramillies,  le  'lù  mai  1706* 
U  lervit  en  Flandre,  en  1 707,  mw  le  duc  de  Vendème ,  fol 
ooiifrif  la  fronlièie.  EasfÂogrét  m  1708,  ton»  le  dne  do 
iowfogno  à  rawléo  do  Wkmàt^  ilfttlciééiBaiéolial^do* 
umps  lo  19  }iiio;  oombattU  tm oollo  qoaHlé,  le 1 1  {«mUo^ 
à  Oadoaatdoy  oli  fl  ao  lignaia  on  iwBçaat  ieo  pawagoi  ocoq^ 
péf  par  les  OBoemisy  qai  tenait  tome  ta  eavalerie  de  i'ailo 
droite  enveloppée.  A  Tarmée  de  Flandre,  en  1709,  sous  le 
maréchal  de  Yillars,  il  iui  blessé  à  la  baiaille  de  M  lipUquet» 
le  1 1  septembre;  servit  à  la  même  armée,  sous  les  maréchaux 
deYiilaisetdeMontcsquîou,  eu  1710.  On  s'y  tint  sur  la  dé- 
feosÎTe.  A  la  même  année ,  en  171 il  concourut  h  la  prise 
du  fort  d^ArleuXy  le  0$  joillot.  Le  comté  de  Chauliies  fat 
érigé  OB  doohé  01  pairiot  par  lotifos  données  à  Mariy  aa 
Miod'octoimy  rogisttéos  an  parioment,  le  i**  déeonilwo; 
enry  reçut  leinèmo  jour ^olU  prit  le  nonadodoodo  CImuI'* 
nes(i);  ilservit  àTaiméodo  Wandre,  soitsict  inotdirhiaK 
de  Yillars  et  de  Montesquiou ,  en  1712  ;  à  Taffairo  de  De-* 
uain,  le  24  juillet;  a  la  i)ii>c  do  Maiciiiunnes,  le  T)o;  de 
Douay,  le  7  icplenibrc;  du  Qucsuuy,  le  4  octobre;  de  liou- 
cbaia,  le  1^  11  ne  servit  point  eu  1^1 5.  Créé  Ueuteuani  des 

■  (1}  Ces  leltits  sont  rtfvpoffléei  daii  rfiistoirç  det  gniads-offidm  de  U 
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orjBéttdu  roi»  8  mars  1 7  i8»il£at  refu  chevalier  des  ordre» 
da  roi,  le  3  iiûQ  1 7^4.  Il  ae  démil  »  lu  S  ienvier  lyo^t  en  la- 
veur de  son  ftis,  de  la  compagnie  deacbevau-légen,  e)  obtial 
le  même  jour  un  brevet  qui  lui  eo  eonaervait  le  comman- 
dement peudaot  six  an».  Ot» lui  donna,  le  1 1  avdl  mivaBt» 
le  gouvernement  et  ]c  ^rand  bailliafi^e  d' A  miens,  et  le  gou- 
vernement de  Coibic ,  qui  \  aquaienl  par  la  uiort  du  comte  de 
Canillac.  Le  roi  lui  donna  la  permission  de  disposer  du  ré- 
gimc'nt  d*infaiUeritî  dePiquigny,  vacaiU  par  la  iiiO[  i  du  duo 
de  i'iquigay,  son  fds,  le  17  juillet  1751,  et  lui  rendit  de 
nouveau  la  compagnie  de  chevau  -  légers,  le  22  du  même 
mois.  Employé  à  Tarméo  du  Rhin  »  par  lettrée  du  avrit 
1754 ,  ibiervit  au  mége  de  Philisbourg;  il  y  monta  la  tran- 
chée, les  aa  ioio  »  i5  el  14  juillet.*  Ou  emporU  ee  four-tt 
Vouvrage  couronody  la  baïonnette  au  booidiL  lueik  Plùii»» 
boncg  capil«ila  le  iS«  Il  «oatribua  à  la  priie  de  Wonn»  la 
aS.  Il  se  démit  encore  do  la  compagnie  de  obevau  -  léyere^ 
en  faveur  du  comte  de  Oliaulnea,  le  aS  ttvrier  1755.  On 
lui  en  conserva  aussi  le  connnandement  pendant  six  ans 9 
par  bi€vcl  du  même  jour  ;  on  l'employa,  par  lettres  du  i*' 
mai,  à  l'armée  du  liiiin ,  qui  tint  les  ennemis  en  échec. 
Créé  maréchal  de  France,  par  ëtnl  donné  à  "Versailles  le 
1 1  février  1 74 1 1  il  prêta  serment  le  19.  Il  ne  lut  point 
employé  en  cette  qualité ,  et  mourut  le  «9  novemb«e  1^44* 
(Siwets  nùlUairt» ,  ammUes  iiu  temffs*) 

»*AU£aT  a'AiLLT  (Michel-Ferdinand),  «lac  lie  auttU- 
mts,  UcÊitmant^néral  f  ûlsdu  précédent  »  naquit  Ie5i  dé- 
cembre 17 14*  Oettitté  d^abord  à  Tétat  ecclét  iaetique ,  ot  re- 
çu ckanoine  de  Strasbourg ,  en  1721,  il  quitta  Tégliae,  et  de- 
vint duo  de  Piquigny  à  la  mort  do  son  frère  ainé,  le  14  iui^ 
lel  1751.  Il  entra  aux  mousquetaires  le  7  février  1752,  et 
ayant  élé  lait  cornette  de  la  compagnie  des  chevau  -  légère 
delai;;n  de,  parhrexetdu  if»  n»ai  i7r)5,  avecrani;  de  meslre- 
de-camp  de  c»ualerie,  par  commission  du  même  jour,  tk 
servit  en  celle  qualité  au  siège  de  Philisbourg,  en  1754. 
Lieutenant  de  la  même  compagnie ,  sm  la  démission  de  son 
pèrti  par  commis»ioa  du  25  lévrier  1^05,  H  la  couuuanda 
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èM  màtimt  -inmêit  à  Tannée  du  Mta.  lc%aKit<  r  par  kmiftéa 
»**  fHMitr  1:4»;  aiiltMfl^^  à  r.tnaèt  4tt  âkw  en  ««Ht 

>Mrw«  éePéefcwfps  det  pffawmkfs^  par  pouvoir 

Jbi  aHiFérlial  de  ^ioaillcs,  (tu  «>  jiùilt'i;  tl  si^D^  cou* 
left^^wturt?  k  Ir^to  qui  fut  ûiï,  et  lînil  U\  caiii|U^no  eii 

1-  «vrîl  1744:  aide-dc-rMnp  du  roi»  par 
t*Mi,  MawPilMWtfedt  ile«M»d*¥pr««.  d» 

Màte  an  aiiift  dtt  ftt« 
pair  éi  fkam^  à  k  Mit 
^aMpèffe«  fe^»aifAie4glâ  iiièwe«wii^%  g  eu  prit 

lrlitf««  et  fui  irçu  c©iiimc  pair  .ui  |virkiuicut.      S  a\ril 
^fïâ^S-  l^niplove  à  ramu^de  l  1  w  i.  .  j^r  lettre  du  avril 
aide-ile  camp  du  roi,  le  *  '  mai,  il  conihxittit  à  Fonte» 
w&i:  ^nr il  au  sir^  ém  YiUe  «îl  cîladc  Ilo  do  looniajt  ài 
W  dPOnif  nirde»  Employé  i  Taiwco  do  Flandio»  ol 
du  ffOt«  par  taMMs  du  i**  MÎ  t;4ti»  il  servît 

et  nliUiM  é» nwmm^ ^mmkMltkÊÊHf^ 
khtmémm$Êméi^^mÈàéê  àw  n»ipdttroè» 
1*  Ml  17479  iilalpiwiwi^iattmt— i^cQi 
du  |^icfB€iMO»ldoliolog»»oiidépiMrlgiiwiildw 

Naiilai?,  sur  la  démii^ioii  maréchal  de  U  Farrts 
le  1'  iuiUf»t,  et  coinlMtttc  à  LawCeld.  Lioulewaiif- gênerai 
dt$  annefsi  du  rt>i,  ie  i  i 'uvicr  i*.^?*,  destine  A  servir  à 
doft  Fays-Ba»,  par  keCIres  du  i«»  avrd  •  il  nu  la  ioU 
la  pnK  avaH  été  conclue  dé»  lo  3o.  11  pr^U  9er* 
kk  imuH^utmmù  ^imitwki  éa. mmié  Nantais,  ài 
aAfaùi;  hU  ■iiiniii^  pow  wwtwiwr  m  cbof  mm  if  to- 
gae,  le  «7  leptettbte  i^So.  HMMué  elMvaliir  die  etdm 
du  Mi^  k  iaiMTier  iTêi»  tt  fut  leçn  le  »  ftvtier  iolveat* 
lii  iiig  i^efotiMm  et  liettteiiMit«Kéiiéiel  de  Kootdie  et 
d*Artg»i6,  ltî4  iauvîer  i^àa,  il  dtiuiU  au  moisd'a?ril  i^SJ» 
do  la  licqtaaance-^éoéraAc  du  confié  M  auui»*  lUuplajt^  iicu* 


« 
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tenaDt<'général  «nr  les  côtet  de  Picardie  et  du  Calaialt»  par 
lettres  do  5i  décembre  1755,  il  oommanda  en  Picardie 

toute  Tannée  ty56.  Employé  à  l'armée  d'Allemagne,  mu9 
h*  marrchal  cl'Estrées,  par  Icllrcs  du  1  mars  1767,  il  com- 
])aUil  à  ilastembeck;  concourut  à  la  prise  cl*une  parliu  des 
villes  de  Télcctorat  d*Hanovre;  revint  en  France,  et  re- 
tourna, par  lettre»  du  1"  novembre ,  commander  en  Picar- 
die. 11  mourut  à  Paris,  le  a6  septembre        {Breveu  mii*) 

»*ALRERT  (Honoré)  f  ibtc  de  Chauùteê,  maréchal  de 
France»  frère  de  Cliarles»  duc  de  Luynesy  connétable  de 
France ,  naquit  à  Bornas  dans  le  comiat  VenalssiU)  en  1 58i« 
11  se  produisit  dans  le  monde  sous  le  nom  de  Cadenef .  Son 
frère ^  favori  de  Louis  XIII ,  lui  ménagea  les  bonnes  grâces 
de  ce  prince,  ({ui  le  fit  lieutenant  au  gouvernement  d'Anna 
1)0 i. se ,  sous  son  frère,  qui  en  était  gouverneur,  par  com- 
mission du  6  mars  ]6i5;  il  fut  noninic  larstrc  -  de-camp 
du  régiment  de  Normandie,  après  le  bannissement  du 
comte  de  la  Pêne,  Hls  dy  maréchal  d'Ancre,  le  16  mai 
1617  ;  lieutenanl -gt  lit  ra!  nn  ^gouvernement  de  Picar- 
die, à  la  promotion  du  duc  de  Montbazon  au  gouverne- 
ment  de  Tile-dc-France,  par  provisions  données  auPlessis- 
lès -  Tours,  le  17  août  1619;  maréchal  de  France ,  par 
état  donné  à  Paris,  le  6  décembre,  registré  à  la  connéta*^ 
bliCy  le  14  mai  1610;  on  Pappela  alors  le  maréchal  de  Ca- 
denet  ;  il  fut  créé  chevalier  des  ordres  ^  le  3 1  décembre  ;  leva, 
ftar  commission  du  5  fuillet  iSao,  un  régiment  d*infanle^ 
rie  qu'on  licencia  à  la  fin  de  la  campagne.  Créé  duc  de 
Chaulnes ,  pair  de  France,  par  lettres  d*éreetion  do  comté 
de  Chaulnes  en  duché-pairie,  données  h  Paris  au  mois  de 
janvier  1G21,  rcgislrées  au  parlement,  le  9  mars 9  il  prit 
le  iiuin  de.  maréchal  duc  de  Chaulnes;  servit  aux  sièges  de 
Saint  Jeau-d'Angély  etdeAIonlaubai).  Au  siège  de  cet  te  der- 
nière pince  ,  il  se  rendit  maître  ,  avec  le  maréchal  de  Pras- 
lin ,  d'une  partie  de  l'ouvrage  à  eorne,  cl  s'y  logea  le  j** 
octobre.  Bailli»  gouverneur  des  ville  et  citadelle  d'Amiens  , 
à  la  «nort  du  connétable  de  Luynes,  son* frère  »  le  1*'  jan- 
vier i6aa  ;  Il  commanda  ^  cooioiutement  avec  le  maiécbai 
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4e  Ja  Force,  Tannée  de.  Picardie,  en  iGqv'î  et  lOaG,  par  pou- 
voir donné  à  Paris,  le  ig  mars  liiio  ;  ils  niauiiinrent  lu 
Provence  sons  l'obéissance  du  roi.  Il  ne  démît  du  régiment 
de  rsurmatidie  y  au  mois  rravril  1627.  Gouvertit  ur  de  Picar- 
die, «iir  la  démission  du  duc  de  (J)(îvrensr  ,  ])ar  provi-^ions 
donnéosà  Saint-Germaîn«eii-Laye,  le  i5  jnin  iG55,  il  prêta 
sernieul  le  5  juillet.  Ses  provUions  furent  enregistrée!  au 
parlement  de  i*aris  le  97;  il  se  démit  de  la  lieutenance* 
générale  de  ce  gouvernement.  Il  commanda  Tarinée  de  Pi- 
cardie» par  pouvoir  du  i5  avril  i635;  entra  dans  TArtoi^ 
au  mois  de  juillet;  attaqua  le  bourg  du  Pas; força  les  ha- 
bitants de  se  retirer  dans  le  fort»  quHls  remirent  bieutiVt  au 
maréchal  ;  le  fort  fut  rasé.  Le  château  de  Buquoy,  les  forts 
de  Martin-Pas,  et  Ledin»  deBassi|;ny9  se  rendirent  aussi* 
Le  maréchal  mit  garnison  dans  Bassigny ,  fit  raser  Martin- 
Pas,  et  Lediii.  Le  bourj;  de  Sainl-Sonpicx  cl  ses  deux  forljj 
m  rendirent  à  discrétion.  Cateaii-CïarnbréHis  se  garantit  des 
armes  françaises  en  fournissant  des  vivres  au  maréchal. 
Crainvilliers  abondait  en  grains:  on  rînvestît.  Le  canon  ne 
pouvant  entamer  Tépaiftseur  de  ses  muraiik  s ,  les  Frau(;.»is 
se  préparaient  à  enfimccr  les  portes ,  lorsque  la  place  capitu- 
la. On  emporta  une  partie  des  grains,  et  Ton  brûla  Tautrc 
partie  pour  en  priver  Pennemii  L*armée  espagnole,  forte  de 
14000  hommes»  s*avançant»  le  maréchal»  trop  faible  pour  la 
emnbattre»  dli Iribua  ses  troupes  dans  les  places  frontières» 
d*où  elles  harcelaient  les  ennemis  ;  mais  ayant  été  renforcé 
de  i5oo  chevaux»  du  ban  et  de  Parrière^-ban  du  Boulonais» 
il  marcha  à  Pennemi  »  qui  se  relira  bien  avant  dansPArtois. 
Le  maréchal  ramena  son  armée  en  Picardie.  A  la  formation 
des  régiments  de  cavalerie,  il  en  avait  levé  un  par  commission 
du  16  mai  i635.  On  le  réduisit  en  compagnies,  par  ordre 
du  3o  juillet  iG3(i.  Par  représailles  des  ravages  que  le» 
Espagnols  avaient  faits  eu  Picardie  la  canij^n^nf  dernière, 
le  maréchal  de  Chaulnes,  malgré  la  rigueur  de  la  saison, 
rassembla»  au  mois  de  janvier  |63(>,  1200  hommes  de  ses 
garnisons»  pénétra  dans  PArtois ,  y  brûla  plusieurs  bourg!» 
et  villages ,  tailla  en  pièces  400  Irlandais  qui  servaient  les 
eouemis*  11  eut  eocere  la  même  «nuée  le  commandement 
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de  ramée  f  toi»  Mertnuft  et  mus  le  oovile  de  BoisMM. 
Bn  1640 ,  il  commanda  la  même  armée  ateo  te  maréchal 

de  Chdtillon,  par  pouvoir  du  19  avril;  ils  entreprirent 
le  «iége  d'Arras,  secon(1(  >i  «lu  maréchal  de  la  IMeillerayp. 
Cette  place  se  rendit  le  <j  aouf.  J  e  maréchal  ne  s(»rvit  plus 
après  cette  campagne.  11  se  démit  du  gouverneiuent  de  Pî- 
éardie.  le  i*'  septembre  1645.  On  lui  accorda  le  fouverne- 
ment  d'Auvergne ,  sur  la  déiuissioA  de  Mohbievr,  par  )»rovi- 
sfem  douDées  h  Paris»  le  10  mare  1644,  regirtrées  au  parle- 
ment de  Paris,  le  6  {aillet.  H  le  garda  iiuqu*à  sa  OKiif , 
atrirée  à  Parls>  leSoeetobre  1649.  {RecueU  hisiarùfue  de 
éu  Cange,  à  4ti  èiMiûthéque  du  roi.  Extraie  des  regist^^  de 
Saint-Qertnain-dcs-Prés ,  tom,  LU,  lU-^isircs  de  la  conné- 
tablie,  tom.  Xf'^JT,  pa4^,  5i  i .  Dépôt  du  .sccrctariat  de  la  mai- 
son du  roi.  Comptes  de  l'extraordinaire  des  guerres.  Regis- 
tres du  département  de  Paris ,  an  6*  vol.  des  ordonnances 
de  Lùuis  XIII,  coté  E  E  E,  J\d.  195,  et  au      ml.  des 
erdoiutumces  de  Loms  XIF,  eotéU  HH,JbL  i55.  J<mr^ 
nal  de  Baswmpierre.  Mémoires  d»  Père  ^Avrigny.  Duplex» 
Le^assor*  Hûtoire  de  France  du  Père  Daniei,  Mercure 
Franeais.  L'abbé  le  Gendre.  Le  président  Hénaut,  Histoire 
des  grands-officiers  de  la  couronne,  JHoréri.) 

©'ALBERT  d'Aimy  (flt  in  i-Louis) ,  duc  de  Chaulnes,  pair 
dt'  France,  licft/e/tafU-f^éfn'ral,  fils  du  précédent,  naquit  eu 
1620.  On  rappela  te  vidame  d'Amiens  pendant  la  vie  de  mn 
père.  On  leva  tin  régiment  dinihnterie  de  son  nom,  dont  il 
Ibt  mefitre«de^'eamp,  le  9  mars  i6t%  Ce  régiment,  li- 
cencié le  t4  février  i6s3,  rétabli  le  17  fanvier  ida9,  licencié 
au  mois  de  moi  iM,  ftit  encore  rétabli  le  S  |«lltet  1681* 
I<evldsme  d^Amieits  ent  un  brevet  du  s  ]nîn  i63a ,  qui  lui 
assurait  la  survivance  du  gouvernement  d'Amiens  que  son  | 
pèit;  .»vait.  Il  servit,  à  la  tête  de  son  régiment,  h  la  levée  ! 
du  siège  de  Mouedu  par  les  Espagnols  ,  en  iGSy.  Il  ' 
trouva,  en  i6/|0,  au  siège  et  à  la  prise  d'Arras  (le  maré- 
chal de  Chcltillon,  dans  la  relation  de  ce  siège  adressée  au  | 
cardinal  de  Aichelteu ,  fait  Téloge  du  vidame  d'Amiens)  ;  1 
aui  sièges  et  &  la  prise  d'Aire  »  de  la  Bassée  9  de  Bapanme  » 
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M  lié  If  A  Vêianàt  de  Ficiniie ,  m*  la  oomto  4*H«i«aBrt) 
M  i4kia;  mi»  k  doc  d'JBofikkM,  «i  idfS;  à  la  baCMill» 
da  Booroy;  à  la  prba  da  TbionfiUey  de  Slariu  II  obllat  la 

pmrtnmmÊmt  des  TlUa  et  dtadeUe  d'Amiens >  en  «urvtvan^ 
ce  de  son  j>èr€,  le  2  juin;  lut  cim'c  lieuteiianl-Jéiiéial  au 
gouvcrncmcui  do  ricardir,  Mir  la  déruisHiuii  du  marqué 
Sfjyecourl,  par  juuvi-:<»ii^  donfH^os  h  P;irîs,  If»  ij  oclu" 
be*i.  Marëchai>de-cauip  le  i5  iiovcuibre,  se.1  provittioae  da 
lieutenant- général  eu  Piaardia  i'ureal  re^isiièeê  au  parte* 
aMil  le  it»  (1).  Il  sMu*cha,  eu  1644,  au  liéyada  GraMi- 
aeaf  pnia  au  liioouf  de  la  Matlia»  Il  inwmnnda  an  Pfoar^ 
die,  an  ai  i6^i  lava  un  H«lna«l  da  aavalaria  da 
lan  iBotiiy  pat  caouniiiioii  dn  la  |oiilal  1647;  Mi^t  la 
iB^BM  année  aoa  eiëgcs  de  la  Bateéa  al  da  Leat.  Il  étmt  au 
siège  d'ïpres^  à  la  kialaille  de  Lens;  à  la  prif^e  de  Fttr« 
ne»»,  eii  1648;  servit  en  Fl.mdie,  suu»  it:  (  ointe d'Harcourt, 
en  coniniaiMl  *  wu  (  nq»»  «épan' ;  oliliiit,  par  pr<ivi<- 

sions  données  à  Paris  ic  20  septembre,  le  goiiyrruement 
d*Ànvai||;De  en  sunrivaaaadeeonpèra;  devint  dnc  tleChaul» 
nai^  pair  de  Fraiiea»  à  la  mari  de  8oapèra«le5tae4obi«; 
et  ta  déflftU  da  foovafniniant  d^Anvergoa*  an  bvenr  dfl 
eaidiiial  Hasarin.  On  Uoaneia  lan  r^gimant  d'Infitfileria  la 
mèM  aimda.  Créé  UamenanI  géadialdataiinéea  du  rai« 
le  96  juin  i65o;  il  était  en  eeltè  ^oallté,  tem  le 
réclial  du  Plesciis,  à  la  prise  de  llethei  et  à  la  bataille  sons 
celle  fdac  iî.  Il  con&iuanda  la  div  ision  des  U  oupcs  de  l'aruR'e 
tie  Handre  qui  n'a^isemblait  à  Amirns,  par  lettres  du  ai» 
avril  i(>5i  ;  lui  employé  à  cette  armée,  m>us  le  marédial 
d*ÀiiaMnU9  par  leiUae  du  a8;  il  ouifolia  à  Rcime  pour 
y  prendre  le  aoroandenicnt  dat  troupaa  qai  t^y  a«am'» 
Maiani  pawr  rafaeéedaCluinipagnay  par  ardta  dn  ai  mai^ 
al  mrtUif  lana  la  maréabal  de  la  Certé»  à  la  prisa  dn  ehà^ 
'  laaa  da  Violiaryy  daMIreeonrt,  da  Vandrevanget  da  CliA* 
tal*sur-MoseUe,  qui  ne  se  rendit  qu'après  4'^  ioursde  sié{$e* 


(1)  Dépôt  du  sccrclaire-d'ëlat  de  la  proviocc;  titre  OTÎ;'i!i;il,  n-  î  'r-»^ 
én  parltfBf»t|  «y  1^  t obnic  ées  ocdoaaaacM  de  Louk  XI V«  «oté  UUil» 
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Il  se  démiïj  au  mois  li'août  de  son  régiment  de  cava- 

lerie, eu  laveur  du  cbevalier  de  Cbaulnes,  son  frère,  et 
mourut  à  Chanlnes,  le  ai  mars  1655,  âgé  de  55  ans. 
[Mannscn't  Le  Te  Hier,  tome  \ik  ,  Jol.  5oi  et  lu  me  Xf^f 
fol.  i36-i8o  V.  Le  Père  d'Avrigny,  Le  président  Uénaut* 
Dépùt  de  la  guerre.  Métnoires  du  temps,) 

d'ALB£JLT  D*AiLLT  {ChsLtM)  f  ducde  Ch^uines,  pair  de 
France,  et  UeutenatU-fténéraï,  frère  putoé  do  précédent, 
naquit  à  Amiens  «  le  19  mars  i6s5.  Conna  aoiis  le  nam.  de 
cbe?alier  de  Chaiilne»  du  vivant  de  son  frète,  11  eut  nne 
compagnie  de  cbevan-légcrs,  en  i645;  servît  la  même  an- 
née à  la  prise  de  plusieurs  forts»  de  Casse! ,  de  Mardick,  de 
Lmck  ,  de  bourbourg,  de  Menin,  de  Bélhune,  de  Lillers,  ' 
de  Saint -Venant,  de  Courlray,  de  Bergues,  de  iMardick, 
de  Dnrikcrque,  en  lO^ô;  de  Dixmude,  de  la  B.issée,  de 
Leiis,  en  1647;  d  ïpres,  an  conibat  de  Lens,  à  la  prise  de 
Furnes,  en  iB'jS:  au  secours  de  Cambray,  au  sié^e  de 
Condé,  eu  1649;  secours  de  Guise,  à  la  prise  et  au  com- 
bat de  Relbel,  en  i65o.  Sergent  de  bataille,  le  6  mai  i(l5i» 
il  Si  rvîi  en  Flandre  à  i*atta<|ue  des  5  redoutes  près  Douajr; 
à  la  défaite  de  plusieurs  escadrons  ennemis;  et  fut  fait  ma- 
réchaUde-camp  »  le  1 1  septembre.  Il  obtint  un  régiment  de 
cavalerie  sur  la  démission  du  doc  de  Chaulnes,  son  frère  » 
par  commisiion  du  1*^^061  iGSs;  devint  duc  de  Chaulnest 
pair  de  France,  et  en  prit  le  nom  à  la  mort  de  son  frère,  le 
armai  i655;  fut  fait  lieutenant-général  des  armées  du  roi,  le 
14  juillet;  gouverneur  de  Doullens  sm  la  «lémission  du  mar- 
quis de  Bar,  et  de  Une,  sur  la  denii^-vinn  ilu  marquis  de  Soye- 
court  le  m^me  Jour.  Il  leva,  par  coimuiabion  du  i5,  unr^i- 
nienl  ti  ifiianlerie  de  4  conqvaî^iiip s  de  100  hommes,  pour 
tenir  garnison  à  Kue,  et  un  autre  de  '10  compagnies  de 
loobommes  pour  tenir  garnison  à  Doullens.  11  se  démit  de 
son  régiment  de  cavalerie»  en  i656.  Le  roi  le  nomma  (  be- 
valicr  de  ses  ordres,  le  3i  décembre  1661;  lieutenant  de  la 
compagnie  des  chevau-légers  de  la  garde  du  roi»  sur  la  dé- 
mission du  duc  de  Na vailles»  le  3o  Juillet  1664;  ambassa- 
deur à  Rome  pour  rélcction  du  pape  €lément  IX»  en 
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1067;  Itedleiuini^éiiital  au  fonmaonimit  de  lfiia§iieaaf 
UMnWondttduodtt  ttaiario,  le  17  lolUet  i669;goimr« 
aenr  de  la  même  prorlaee,  le  ^4  juillel  1870.  It  ea  prête 

serment  le  ^8;  se  démit,  au  mois  d'aoât,  de  la  compagnie 
des  chevaii-lég<*rs  de  la  garde;  rcloiirna  aiiiliassaih  ur  à 
Koiiie  pour  l'élection  du  pape  Clément  X.  Miuii»lrc  m- 
potenliaire  du  roi  à  Ctjlogne,  en  iG^T».  il  devaîi  y  lu^ocicr 
la  paix.  Il  commandait  en  Bretagne  ior^^qu'ii  lui  noiiuaé 
pour  la  troisième  fois  amb.jssadeur  à  Roney  en  1689,  peur 
réiectieii  d'Alexandre  VIU.  ii  ae  démit,  en  id§âk|  du  gni. 
vememeot  de  Breta|;De  tm  faveur  de  IL  le  eemle  de  Ton» 
leote;  ebliiit  celui  de  Gnimie  qa*cfeil  ce  pHoee» 
picffiiieiM  dii  96  nuu»  de  la  inénie  aoaée;  U  M  déeii^ 
de  ce  dernier,  eo  faveur  du  due  de  Ckeneuae  f  le 
1698,  et  conserva  le  coniniandement  tlauH  la  province,  jiar 
commission  dumèmeiour.  Il  luoui  ni  le  4  wplembrc  i<m,,S. 
Les  services  iuiportaïUi»  <[li  il  a\  ail  rendus  en  plusieurs  oc- 
casions à  la  Bretagne,  portàreul  les  états  de  cette  province 
à  loi  ériger  un  monument  dani  rkôpital  général  de  Ken- 
nei)  oli  ton  cœur  fui  déposé ,  et  le  parlement  de  Paris  dé- 
puta on  secrétaire  vers  la  duchesse  de  Chauluea  pour  lui 
témoigner  ses  regrets  sur  la  perte  de  son  mari  ;  démarche 
du  parlement  jusqu'alors  sans  eiemple.  (Dépôt  du  «ccr^ 
iair&^iiai  de  la  ptO¥ÙUS€ ,  dépéi  dt  iit  guerre ,  tûtes  ot  i" 
gùiaujc  consavés  datis  la  nuUson,  Mémoires  du  temps,) 

ALBERT  (Joseph-Jean-Bapliste 9  baron),  lieuUnant'gé-' 
néral ,  iia(]uit  le  28  août  1771;  il  entra  au  service  comme 
simple  soldat;  iii  les  campagnes  de  la  révolution  en  qua« 
lilé  de  capitaine»  et  présenta  an  direetoiro,  le  23  mai  1 7989 
an  drapeau  pris  sur  Tennemi  par  rarmée  des  Pyi^iéee» 
Mentales.  Nommé  adjudan^coeamandant»  le  80  déoembiu 
1809  f  il  fit  les  campagnes  de  ifM  et  1606  contre  la  Prusse 
et  la  Russie,  en  qualité  de  général  de  brigade.  Employé  au 
siège  de  Dantzig,  en  1807,  il  se  signala  à  la  it^le  d'une  bri- 
gade de  la  division  du  «général  Oudï^ot,  dans  le  cotniiat  du 
i")  mai:  culbuta  les  t'russiens entre  Passeuwercîer et  Siège, 
leur  fit  4^  prisonpîers^  et  prit  4  pièces  de  canon.  11  se  fit 


58  mCTIONNAIRE  HISTORIQUE 

encore  remarquer  dans  les  campiigues  de  1807  et  iSub,  eu 
ADtriche;  fut  créé  coniiiiandant  de  la  iégion-d'iionueup^  le 
3i  mail  ëog.  Il  tut  éiu ,  par  [*arroudissemeut  d'Embrun, can- 
didat au  corps  Jëgislalil',  le  26  février  1812;  fit  la  campa- 
gae  de  cette  aonée  et  celle  de  18 15  en  Russie;  favorisa  le 
passade  de  la  Dwioa^  devant  le  camp  letranché  de  Drissa» 
le  218  juillet  18 1  a  ;  fut  fait  général  de  division ,  le  a  i  novem- 
bre de  la  même  année,  et  créé  grand-officier  de  la  légion- 
d*lionneur,  le  10  août  181 5.  11  se  fit  remarquer  dans  plu- 
sieurs actions  de  cette  campagne,  et  en  18149  il  chargea, 
le  2  janvier,  une  reconnaissance  ennemie  qui  se  portait  sur 
Boun,  la  lil  prisonnière,  et  s'empara  de  2  pièct'^  de  canon. 
Il  fut  nommé  chevalier  de  Saint  Louis,  le  8  juillet  de  la 
même  année,  et  obtint  le  commandement  de  la  subdi- 
vision de  la  19*  division  militaire.  Lors  du  retour  de  Buo- 
naparte,  le  baron  Albert  commanda  une  division  à  Tarmée 
du  Rhin.  Il  est  aujourd'hui  premier  aide -de-camp  du  duc 
d*Or]éaDS.  {^Moniteur,  annaies  du  iemps.) 

dWLBFS  Peyres  D'AaiÈz  (Louis- Gabriel,  chevalier),  ma- 
réchal-di  -ciirnp  eii  retraite,  né  à  Sos  eu  Guienne,  eo  i^Sa. 
Yoyex  le  Supplément, 

B*ALB1GNA€  (Louis-Alexandre,  àaron),  lieutenant-^- 
nérai»  né  à  Arrigas,  près  du  Vigan,  département  du  Gard, 
le  22  mars  1759;  entra  au  service  à  Tâge  de  16  ans,  et  fut 
reçu  lieutenant  au  ré^imejtt  d'Hainaul  infanterie,  le  2:2  dé- 
cembre 1755  ;  en  1756  il  passa  à  Minorque  avec  ce  régi- 
ment ,  et  se  tron\a  an  siég;e  du  fort  Saint-Philipjje :  le  ré- 
giuîeut  d'Hainaut  ayant  été  réformé  après  la  guérie  de  sept 
ans,  le  baron  d'Aibignac  alla  rejoindre  eu  Amérique  celui 
de  Boulonais,  et  y  obtint,  le  i"  mai  i^ÔQt  la  1"  compa- 
gne vacanteponr  les  lieutenants.  Pourvu^enCorse,  ducom* 
mandement  de  la  Piéve  d'istria^  il  en  exerça  les  fonctions 
jusqu*au  3o  décembre  177a»  qu*il  fut  nommé  lieutenant- 
Golonel  du  régiment  de  Pondichéry.  Il  f^rma  et  commanda 
ce  corps  en  Tabsence  d^s  colonels»  jusqu'en  1778.  £0-1774 
ilavaitétélaitchevalierdeSt.-Loais.  Pondichér^  ayant  été 
aiviégé  par  une  armée  anglaise  de  aa^ooo  hommes,  lagar- 
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mîM  »  fiurle  de  700  hoomiai  seulement,  commandée  par 

If»  è^AIbi^nao  sont  lee  ordres  da  général  Mlf<^ombe,  fit 

une  lougue  el  vigoureuse  dt^'ense,  cl  ne  rtiidii  la  place 
qu'après  avoir  obtenu  la  capilulalion  ia  plus  hoiiorahte. 
Ed  récom|u  de  .<;e«i  services  distînîîut's,  le  baron  d*Al- 
his^nac  fut  iionimt-,  ïc  22  août  1760,  coioiiel  du  régimeDl 
de  Pondicbéry,  et  brigadier  d*infanterie  dans  les  colonies; 
le  roi  le  confirma  dans ees  grades  par  iMvvets  da  5  déeem» 
hn  lui  accordant  en  oolre  one  pension  de  %%90  Or* 
sorle  trésorroyal.  H  continua  &  être  employé  dans  llnde»  06 
fl  senrHà  la  fols  comme  naafoi^nëral  de  Taraiée  et  comme 
tt%ndier.  Le  iS  }ttin  1 783,  il  eontrilma  par  m  Talenr  et  sa 
présence  d*esprit  à  conserver  la  place  de  Gomlelour,  (jui,  seu- 
le, restait  alurcv  a  France  sur  leçon iiiu- ut  iiulitii,  et  (pie  le 
général  anglais  Siu.ii  t  voiilaiteuleverà  la  t^te  d'une  aruit  rde 
32.uoaliymnie8,  à  laquelle  on  n*avait  à  opposer  (|u'u  11  corps 
de  9600  bommesj  ee  succès  remporté  par  Tarmée  de  tem» 
aida  ynissimmcnt  le  baUli  de  Suffren  à  battre  fescndre  an- 
glaim  cmnsnanilrfa  parramiral  HnglMS.  La  gnene  étant  ter^ 
minée  dana  llnde,  le  baron  d'AIMgnao  ramena  en  France 
la  Mjgade  d*Anstrasie  qu*tl  commandait;  fol  nommé  ma- 
iéehal-de-^amp ,  le  9  mars  1 788 ,  et  employé  en  celle  qua* 
litéy  le  8  novembre  1790,  dans  la  g'  division  mililaire.  11 
commandait,  en  i7()i.  les  troupes  de  ligne  slaiioniKo  dan? 
le  drpartemeut  du  (,.ir  l,  e!  à  la  Irie  desquelles  il  compri- 
ma les  mouvemenU  royalistes  qui  s*étaieni  uianilestés  à 
IJaès  et  dans  les  environs;  il  dispersa  également^  et  sans  el^ 
fnsson  de  sang,  les  envoyés  qui  s'étaient  rassemblés  dans 
fes  campa  de  Jalèa»  ftaint-Ambieii  et  Barfac;  fnt  n«»mié» 
par  déerel  du  14  septemlm  1791 ,  Ton  des  eominissalwis 
pomr  laiéonlen  do  cemtat  Yenalssln  à  la  ïteice,  aaala  ka 
désagréments  qcn  loi  forent  snseités  le  firent  dématHe  de 
ses  emplois  militaires;  rappelé  au  service  el  nommé  Uen- 
tenant-général,  le  23  mai  1792,  il  dhtiul  le  comuiande- 
meut  de  la  itx  rvc  dt  l'intérieur  de  l'ai  nice  du  iMidi,  et  fut 
chargé  particulièrement  de  rétablir  et  maintenir  la  tran» 
quiDité  poUique,  qui  était  fortement  troublée  dansées  con- 
fiées; la  ceodiltte  tool  à  la  kia  ferme  el  aaodérée  fuil  tint 
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en  celte  occasion  lui  mérila  la  bienveillance  dt  s  déparie- 
menls  méridionaux,  et  le  U^moicfnage  flatteur  dr  la  consi- 
dération (l'un  noble  pair,  M.  le  comte  Boissy-d'Auglas.  En 
i^ga  U  reçut  Tordre  de  se  rendre  à  Tarméc  des  Alpes  ^  et  la 
coDimanda par  ifif^r/m  en  l'absence  do  «général  en  chef  Kel- 
lermaun;  passa  ensuite  à  l'armée  du  Khio»  le  8  avril  1795» 
et  y  servit  fusqu^au  i**  juin  de  la  même  année.  Appelé  ai» 
commandeineDt  de  la  10*  division  militaire  9  le  37  juillet 
1 799 ,  U  se  retira  déQnitivement  du  service^  le  27  avril  1801  • 
Il  fut  nommé  membre  de  la  légion  -  d'honneur,  le  39  mars 
180  5,  et  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Louis^  le  97  dé- 
cembre 18149  avec  une  dotation  annuelle  de  i5oo  francs 
sur  ce  même  ordre;  il  iouit  de  la  retraite  de  liculeuaul- 
général,  [brevets  miiitau  es,  annales  du  temps J) 

i>*ALBIGNAC  DE  Castelnad  (iMaurice-François,  comte), 
martchal'de-'campf  émigra  en  1791,  et  servit  en  qualité 
d'oflicier  dans  un  corps  à  la  solde  de  TAnglcterre.  Rentré 
en  France  après  le  18  brumaire»  il  fut  fait  officier  dans  les 
gendarmes  d*ordonnanée  commandés  par  le  comte  de  La- 
vaUMontmorency.  Lors  du  licenciement  de'  ce  corps»  le 
comte  d'Albignac  passa  au  service  de  Jérôme»  roi  de  West- 
phalie;  re^ut  de  ce  prince  le  titre  de  comte  de  Ride»  et  fut 
son  ^ministre  d%  la  guerre  et  son  grand>écuyer.  Employé 
sur  TElbe,  en  1809,  il  dispersa  et  poursuivit  jusnu'à  Stral- 
sund,  un  corps  de  partisans  commandés  par  Schill;  corps 
qui  fut  anéanti  <lans  cette  place  par  le  général  Gratien. 
Ayant  demandé  et  n})t<  i)u  sa  drinission,  il  quitta  le  roi 
.lérrtrne,  rentra  en  France,  et  fut  fait  chef  de  Tétat-major 
du  maréchal  Gouvion-Saint-Cyr;  fit  en  cette  qualité  la 
campagne  de  Russie»  en  181a;  revint  en  France,  en  i8i3( 
fut  nommé  commandant  du  département  du  Gard«  et  lors 
du  rétablissement  de  la  maison  de  Bourbon»  il  fut  créé 
maréchal-de-cbamp»  le  90  novembre  1814*  ATépoque  du 
débarquement  de  Buonaparte,  en  181 5»  il  suivllf  en  la  même 
qualité  de  chef  d*état*major»  le  maréchal  Gouvion*Saint- 
Gyr  à  Orléans;  et  lors  de  la  défection  des  troupes ,  il  se  ren- 
dit à  Yaleoce»  où  se  trouvait  le  duc  d*Angoulémc.  Cbarg^ë 
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de  pielDt  pouvolri  d«  ee  prince ,  il  m  rendit  à  Lyon,  et  de  là 
dans  lf?i  Pny«-Ba«  pré*  de  S.  M.  Laiiin  XVÎÎÎ,  et  rcnlra  en 
Fraucv  .ivf  <:  le  roi.  îl  fut  nomm<*,  nu  hhhh  «lu  juillet,  »ecr<^- 
Ittirr*-fç(''ii4  r.ii  du  ili  [);irU  rii<  rii  de  la  guerre^  ct  fiii  poiirvu, 
au  iiioiti  d(î  ni'irs  i  8 <iii  eotnmand<?mont de  IVroï^^  rnyatn 
mflitnirr  de  iSaiiit-Cyr.  11  a  été  créé  commandeur  de  haiiit- 
houiêtlt^^aioùî  iè%o.  {Brw,mUit, ,  ann*  duumpi,  Momt») 

n'ALBKiN  A(]  ((naiide-Françoii»),  vicomU'  de  Castrinau, 
iiuircchal-dc-ramp ,  du  »"  janvier  i^qS,  né  au  PoiU-Saint» 
EMprit,  le  y  juin  i;4q.  Voyez  /c  6upplémmU 

l»*ALBICNAC  nr  Montal  ( Pierre- Jean-Lcvi,  comte)»  Heu- 
lenant-^t'nvral,  iié  à  Milliand,  le  19  avril  i^4^<i  iiil  noirirné, 
le  i*  juillet  1780,  sous-lieuteiiaiit  des  f;arde»-du-corp» , 
avec  rang  de  me«fre-dc-ramp,  vX  pawa  iii'uleiiant  rhef  de 
brigade,  \e  •>•>.  février  1784.  I'  r  rrii^ra  en  i79»i  rentra  en 
France  apr^nlciB  brumaire,  lin  i8i4>  lors  de  la  restaura- 
tion ,  il  fut  nommé  major  dei  gardes-du-corpii  de  8.  M. 
LouiM  XVIII,  et  lieutenant-général.  Il  fut  créé  grand*croix 
de  Saint* Loulty  le     février  i8i5«  {jinnuaires  mUUaires,) 

n'AI.IilGNAC!(C.,  haroti),  man'chaMn^amp,  du  11  00- 
lobro  i8i4«  Voyez  le  Suppiément, 

n'ALHIfiNAC  (.lean- Pierre,  harun),  marcckal-de-camp, 
du  I*'  janvier  i8i5,  attaché  à  rinspcotiou  générale  de  l'in- 
fanterle*  Voyez  h  Supplément, 

D*ALBON  (Jaeqnei),  marquit  de  Smnt-'Andr^^  maréchal 
de  Frnnrt'.  Le  comte  d'Kngliien  ayant  oblenii,  en  i544» 
la  perniiHHion  de  combattre  lefl  ennentio,  .Saint -André  prit 
la  fjoste,  »e  rendit  auprès  du  jeune  prinee ,  (jui  b.iUil  le 
ni.irt|ui«  de  f;n;iHt  h  Cérisoles,  le  1  1  avril.  Saint-André 
l'exposa  li  (  ette  lialailie  avec  une  hardie»4ie  qui  lui  mérita 
Ici  éiogct  de  toute  Tarmée.  Le  comte  d'Rnghicn,  à  «00 
exemple,  le  précipitait  après  ta  victoire,  lui  Klii^me^  mir 
un  hnlaîllon  fpii  Ne  retirait;  pour  Tarrétcr,  il  fallut  rappe- 
ler iSaiut-Audré  du  milieu  dei  eouemis  où  11  avait  pénétré 
l'épéeà  la  main»  suivi  seulement  de  quelfpies  cavaliers. 
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On  le  nomma  lieutenanl-général  en  Dauplûné  et  Savoie  9 
sous  le  comte  de  Saiut-Paul,  HenU  uaïU-^enëral  coninma- 
dant  en  Lyonnais,  Forés,  Beau  joints,  el  tlaus  la  princi- 
paulé  de  Dombes^  le  14  août  de  la  iiiOme  année  (1).  Il  fut 
promu  au  grade  de  maréchal  de  Frauee  à  la  destitution  du 
loaréchal  du  Bicz,  le  29  avril  1 547  (2);  fut  nommé  premier 
gentilhomme  de  U  chambre  du  roi,  et  obevalier  de  Mm 
ordre»  le  9  septembre;  gouverneur  et  lieuteuaut-général 
en  Lyonnais»  Forés»  Beaujolais,  principauté  de  Dombes^ 
Auvergne,  Bourbonnais,  au  bailliage  de  Saint-Pierre-le* 
Moutier,  en  Haute  et  Basse-Marche,  au  pays  de  Com-' 
l)raille8,  à  la  mort  deson  père,  par  provisions  du  il»  janvier 
i55i,  regislrées  au  parlement  de  Paris,  le  lo février  sui- 
vant (5).  Il  porta  cette  auucc  le  collier  de  l'ordre  du  roi  k 
Édouard  roi  d'Angleterre;  mais  instruit  que  plusieurs  vai»« 
seaux  de  la  gouvernante  des  Pays-Baa  croisaient  au  «Fat* 
de-Galais»  avec  ordre  de  l'enlever  à  son  passade»  le  ma- 
réchal s*embarqua  à  Dieppe»  fit  arrêter  trois  navires  fl»- 
mands»  qu*on  ne  devait  relâcher  que  lorsqu'on  aurait  non* 
velle  de  son  débarquement  en  Angleterre.  Édouard  lai 
donna  Tordre  de  la  Jarretière ,  tjue  le  roi  lui  permit  d'ac- 
cepter. Au  retour  de  son  ambassade,  Henri  U  l'admit  à 
son  conseil  privé;  le  nomma  aux  charges  de  sént  chai  de 
Lyon  el  de  bailli  de  Beaujolais,  vacantes  par  la  niurt  de 
son  père,  par  provisions  données  à  Blois»  le  ao  décembre» 
registrées  au  parlement  de  Paris»  le  37  mai  i55i  (4).  U 
commanda  Parmée  sous  le  connétable^  avec  les  ducs  de 
Guise»  d'Aomale»  de  Kevers»  en  i55i.  On  «'empara  de 
Toul  »  de  YcfdnD  et  de  Blet»;  il  fut  nommé  général  de  Par* 
mée  de  Picardie»  de  i555  à  t554,  par  pouvoir  donné  à 


(1)  Coriipits  dt  Tes.  Iraordinairc  des  guerres. 

(a)  Hfidcttif  registre  de  la  connrfnhlie,  où  l'on  trouve  la  nominatinn 
de  Hon  j[>reTÔt,  du  mj  mai.  L'ai!i(  ur  du  Dictioinuiirc  de«  maréciiau^sée» 
nou8  apprend  qu'il  fallait  qu'il  lût  maréchal  a\uat  le  mai  1^47  t  il  1'^ 
tait  sant  doute,  puisque  son  état  Cât  du  39  avril. 

(3)  Registre»  du  parlement  ^  au  1"  volume  dea  ordonnancci  de  Hen- 
ri II»  coté  P»  IbL  391. 

(4)  lUgpitrsid»  piilanMit 
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Saint-Qucnlin ,  le  2.5  scptoiiibre  i553  (i).  Aprùnla  prise  de 
Ht'sdiii  par  les  Impériaux,  en  i553,  il  défit,  près  la  rivière 
d'Autie,  le  duc  d'Ar.schot;  600  hommes  demeurèrent  sur 
la  place,  on  en  fit  5oo  prisonniers,  ei  le  duc  d*Arschot  fut 
de  ce  nombre.  Sur  la  fin  de  cette  campagne,  le  maréchal 
paisa  dan» le  comté  de  Saint-Paul,  détruisit  Cateau-Gam- 
brésis;  ravagea  les  environs  de  Sainf^Omer,  de  Lilers, 
d*Alre,  de  Perne,  prit  d'assaut  la  citadelle  de  celte  dernière 
place,  et  passa  au  fil  de  Tépée  tous  les  Espagnols  qui  s'y  trou* 
valent  renfermés.  Il  Investit  Marlembourg,  en  i554.  Les  en- 
nemis avaient  roinpii  les  chemins  qui  y  conduisaient,  et  les 
croyaient  inaccessibles  à  uaearni<^e.  Le  maréchal  les  détrom- 
pa I bientôt.  Par  ses  soins  la  route  l'ut  aplanie  avant  (ju'on  eût 
pu  jeter  des  tron{)eH  daiih  la  place.  Le  général  espagnol  ae- 
conriiiau  secours  des  assiégés;  mais,  déconcertés  par  sa  dé- 
faite, ils  se  rendirent,  le  2$  juin.  Sur  la  lin  de  juillet,  Tarmée 
française  ayant  passé  une  petite  rivière  près  du  Quesnojr,  le 
maréchal  de  Saint  •André,  resté  à  Tarrière-garde,  composée 
de  i5oo  chevaux,  se  vit  poursuivi  par  6000  chevaux  de  Tar- 
inéa  impériale  :  le  roi,  avecfe  reste  de  Tarmée,  était  trop 
éloigné  pour  le  soutenir*  Saint-André  se  posta  sur  le  pen- 
chant d^une  coUine.entre  la  rivière  et  les  ennemis,  entre- 
tint  Tescarmouche  pendant  que  ses  gens  passaient  la  ri- 
vière par  pelotons.  Il  trompa  ainsi  le  due  de  Savoie,  qui, 
s'étant  avancé,  s'aperçut  avec  douleur  que  Tarmée  lui  avait 
éc  hap[)é.  Sainl-Aiiflré  joignit  ses  troupes  au-delà  de  la  ri- 
vière, au  tnomnnl  qu'ii  la  sut  bordée  d'arquebusici  m.  A  la 
journée  d(  lUiili,  au  mois  d'août,  il  cliarfi;ea  les  ennemis 
avec  le  duc  de  (àiise,  et  se  démit  de  la  cliarge  de  sénéchal 
de  Lyon,  le  a  décembre  de  celle  année.  Le  roi  le  choisit  en 
i555  pour  commander  Tarmée  du  Hi^inaut,  sous  le  duc  de 
Nevers.  Il  ravagea  encore  le  comté  de  Saint-Paul ,  et  la  cam- 
pagne d*Artois;  ayant  feint  de  se  retbrer,  il  changea  de  mar- 
che,  et  surprit  lesEspagnols  dans  le  Catelet,  qu'il  prit  la  nuit 
par  escalade.  Il  conduisit,  avec  le  duc  de  Nevers,  un  convoi 
dans  Marienbourg,  et  défit  un  corps  de  reitres  de  Tarmée 


(1 }  Complet  d«  l'tstiaoïdiiwiffs  dst  gucrrei. 
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de  r^mpereur*  Il  commanda  Tarmée  de  Picardie  soiia  le 
connétabley  en  iSSy.  Le  connétable  donna  »  contre  son  avis^ 
la  bataille  de  Saint-Quentîn,  le  lo^'août:  on  les  fit  tous  les 
deux  prisonniers.  Bn  qualité  de  plénipotentiaire»  il  assista 
aux  conférences  qa*on  tint  pour  la  paix ,  au  mois  d'octobre 
i558,  à  Tabbaye  de  Cercamp.  Les  calvinistes  entreprirent  , 
au  mois  de  septembre  1 5(j(>,  de  se  rendre  maîtres  de  la  ville 
de  Lyon.  Saint-André  s'y  rendu,  sr\isit  d'un  giand  nom- 
bre de  ces  iaclieux,  et  lit  exécuter  ie.s  plus  coupables.  Le 
maréchal ,  en  i56i ,  forma  une  espèce  de  confédération  avec 
le  duc  de  Guise  et  le  connétable  Anne  de  Montmorency.  On 
appela  cette  union  le  triumvirat.  Ils  se  promirent  de  ne 
{amais  se  séparer  dintérét»  et  de  maintenir  Tancienne  re- 
ligion. Commandant  Tarmée  de  Poitou,  en  1569^  il  reprit, 
le  1**  août  9  sur  les  calvinistes,  la  ville  de  Poitiers ,  qu*il  a- 
handonna  à  la  fureur  du  soldat.  Il  en  partit  le  i5  ;  se  réunît 
à  1  armée  du  roi  au  siège  de  Bourges,  qui  se  rendit  par  coin- 
posiiion ,  le  3i.  Au  mois  de  novembre,  il  secourut  Corbeil , 
que  le  prince  de  (ondé  assiégeait.  A  la  bataille  de  Dreux,  le 
19  déceuibre,  les  Suisses,  après  la  défaite  entière  du  corps 
de  bataille,  se  retirèrent  toujoursen  ordre,  et  en  combattant, 
îusqn'à  l'aile  droite  commandée  par  le  maréchal  de  Saint* 
André.  Dans  la  crainte  que  les  fuyards  ne  missent  ledéêor» 
dre  dans  ses  troupes,  il  s'avançait  au  petit  pas,  reeueillaU 
ceux  qui  avaient  écbappé  à  la  cavalerie  du  prince  de  Coudé. 
Jamais  le  maréchal *Saint-»André  et  le  doc  de  Cuise  ne  pa- 
rurent plus  grands  capitaines;  ils  ne  pensèrent  qu'à  rcparer 
cette  première  perte.  Le  prince  de  Condé  chargeant  avectou- 
te&a  cavalerie,  n'en  avait  réservé  que  très-peu  pour  îa  dé- 
fense de  son  intanteric.  Le  duc  de  Guise  Tattaqua  le  premier; 
au  même  moment  Saint-André  tourne  à  gauche,  s^  place 
entre  la  cavalerie  du  prince  de  Condé  qui  poursuivait  les 
fuyards  du  corps  de  bataille ,  et  son  infiinterie  que  ron  lail» 
lall  en  pièces.  Donnant  ensuite  sur  quckpies  escadrons  rei- 
très,  et  sur  un  batafllon  de  lansquenets  qui  tenaient  en- 
core, il  les  défit  sans  pei\mettre  à  ses  gens  de  se  débander  et 
de  leur  donner  la  chasse  :  le  maréchal  rejoignit  le  duc  de 
Guise.  L'amiral  rallia,  à  la  laveur  d'un  bois,  une  partie  de 
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sa  cavalerie,  leviiit  à  la  charge  ;  el  ce  fut  au  commeucement 
de  ce  combat  (|ue  le  cheval  du  maréchal  s*étant  ahntiusons 
lui,  il  fut  tué  d'un  cou|}  de  pistolet,  pur  un  gcntiUiuiiime 
nommé  Brd>if^ny  de  Mézières,  qui  avait  conhc  hii  quelques 
grifîfs  {>articuliers.  Le  roi  avait  cc)nris(|ii%  Ws  hieus  dt  ce 
gentilhomme,  sur  la  demande  du  maréchal  de  Saint- André* 
Soldat  intrépide»  capitaine  habile^  courtisan  voluptueux^ 
il  a  laissé  I  par  un  contraste  asscx  Km^  douter,  pendant  toul 
le  court  de  sa  yie,  laquelh;  des  deux  passions  dominait  danf 
ion  cœur>  ramour  de  la  gloire^  ou  Je  goût  4u  plaisir.  lF<^ez 
Duplex,  i*iiiUoire  mUitaire  des  SuUaes,  la  vk  des  ffomme» 
iUustres,  Brantôme,  ie  président  de  Tfuw.,  le  président  ffé^ 
naut,  fffistoire  de  France  d»  P^e  Daniel,  le  Laàoureur 
dans  ses  iidditions  aux  mémoires  de  Casteinau^  .les  Mavu" 
res,  de  l' Islt^Barbc  y  Davila,  d*Aubigné ,  la  Popelinière^) 

D*ALBOM  (L.,  comte)  f  maréchai'Hie^amp ,  du^ttfiier 
iëi5.  Voyei  le  Supplément,  • 

n*ALBOOT  db  MomoâiEa  (Gerntain-lgnace) ,  maréchal- 
de-cu/tip,  né  à  Charleville,  le  5o  novembre  i75i;  entra 
lieutenant  en  second,  gans  appointements,  au  régimenl  do 
Xouraine,  au  mois  de  mars  17^9,  cl  lut  appointé,  le  -î^à 
avril  17^1%  ;  pabHu  lieutenant  y.  le  5o  novembre  174*^^  capi- 
taine, le  i5  septenibre  »747»  «*t  aide-major, le  i"  mai  i^55; 
y  prit  une  compagnie,  le  février  1761,  et  repassa  ù  Tai- 
de-majeritéy  le  aft  avril  1765.  Mcstre-de-camp  comman- 
dant des  grenadiers  royaux  du  Languedoc,  et  chevalier  de 
Saint-Louis,  il  fut  créé  brigadier  d'infanterie,  le  1*' murs 
1780,  et  maréchal-de-camp,  le  i*'ianvler  1784*  {titats  mil») 

d'ALBAET  (Charles),  ronm'iu/uc  dr  Fnuict ,  Il  acc'uuipa-  ' 
gna,  en  iSqo,  Louis  due  de  Bmiihon  t:u  Afrique;  .servit 
quehpieH  années  dans  celte  expédition,  el  se  distingua  au 
siège  de  Tunis.  A  la  mort  de  Louis  de  Sanctnr,  il  fut 
fait  connétable  de  France,  par  provisions  données  à  Paris, 
le  6  février  140a  (i)f  et  eu  piéta  serment  ie  lendemain. 

(1)  Godefroy,  Uùt,  de$  oonnUaldes,  |>ag.  !>(),  rapporte  les  provisions 
de  Charles  d'Albref ,  et  1^  di^te  du  %\  février*  L'Hittov^  det  gj^sad^t^of- 
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L'an  i4oI5,  il  oommanda  une  armée  en  Guienne,  ei  ast^ié- 
gea  le  château  de  Carleftu,  dont  la  garni$on  désolait  Im 
pê^tH  Après  six  semafnes  de  siège,  H  ohàléau  wt  rendll  pw 
mqposijtiMk  En  t4o4  «I  i4t(f5^  tt  oottHiitMi  ténrlr  MttCra 
Ict  Aaglai*  av«c  fe  oontt  d'AvoMignao,  et  de  semirlr  le« 
Cmooss  )  t^emfMra  d^utt  frnid  nimbiv  de  ehAleaiiK  o«i  ftir^ 
Icffuee»  «t  MRniiiit  la  ville  de  Bordeaux  à 

billion.  En  i4*>â»  sous  Louis  duc  fl'Orléans,  il  commanda 
6000  Iu>mnit  î4  aiixsîége*?  de  Bînvf  et  de  Bourg,  qu  li  ne  [ait 
poiut.  Le  comté  de  Dreux  lui  lut  donné,  par  lettres  du  21 
décembre  1407(1).  11  fut  nommé,  par  lettres  du  26  du  môme 
mofey  conloinlemçnt  avec  le  chancelier,  pour  administrer 
le  royauitne,  pendant  la  maladie  do  roi;  eondutsit  en  Bean- 
"  }eiato  5oo  hommes  à*m30Jtê  an  aeeom!s  do  due  de  Bourbon, 
Tan  1/109;  la  mène  année»  il  oonduislt  une  armée  jusqu'au 
¥asrdfi-|lostaiog ,  pour  passer  en  I^Miibardie ,  ce  qui  n*eut 
pas  lieu.  Le  5  mars  i^ii^  il  fut  destitué  de  sa  charge  de 
corini  lalilc  par  la  faction  de  Bourgujjne,  ayant  embrassé 
le  parti  cUs  Armagnacs,  cjui  iui  était  opposé;  il  y  fut  n'ta- 
bU  par  la  faclioa  d*Oriéans,  par  de  nouvelles  provîsîous  di| 
iZ  juillet  14 13  (2).  La  même  année,  commandant  une  ar* 
mée  9Qua  1^  roi,  il  assiégea  Compiègne,  dont  les  Bourgui- 
gpOQf  tétaicant  emparés»  £n  i4i4tJ^  doc  d*Aqait$iine  joi-' 
g^it  ranuée  qui  fiiiiail  ce  siège.  Le  connétable  y  qui  con- 
tinua de  commander  qous  le  vA  et  squs  IuI^  obligea  ConA* 
piègne  à  capituler  au  mois  de  mai;  il  prit  ensuite  Soissons 
qui  ftU  pillé  et  brûlé.  De  Soisson.s,  1  ainice  royaie,  dont  1@ 
coiméiable  conduis  lit  rarrière-fçarde,  alla  faire  le  sié^e  de 
Bapau|ne,  qui  se  rendit,  ainsi  que  son  chah  an.  L'armée 
se  porta  sur  Arras»  dont  elle  forma  le  siège;  Charles d* Al- 

ficicrg  dft  h  coubnM  hh  dâte  du  7,  tt  le  serment  du  ai .  On  les  trouve 
dftns  leii  manuscritli  de  Brisnnc ,  daas  ceux  do  Seguitr.  Aux  mémcHrlMa 

de  k  (liiiinhre  des  comptes,  cotés  F;  au  dépôt  du  secréUti»!  de  la  mat* 
.«on  d  u  r oi ,  jpiptûiit  dk»  fqiit  du  ^pjH    wriaeot  du  fv/njL  j  mw 

tl'cncur. 

(1)  Oéput  du  secrétariat  de  la  inaisot»  un  toi,  Méni.  G,  foi,  ib^. 
DictionDaire  dt>t>  uiarcchauiisécs  les  dule  iiiul  à  propos  du  i4« 
{2)  MêmM  de  la  chambre  des  comptes  6:  ' 
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d<.'s  iiabitiifiitt  d^Arraëf  et  y  nomma  un  gouY^rncar.  Ett 
|/{iu,  le  (oiinétablc  ui.'ii'cim  s»ut  Ab))e\iUe9  pour  couvrir 
la  Prcardie.  U'Ahbevilk*  il  vint  à  Oorbif^  et  à  rctontie, 
pour  ili»jiul<'r  au  roi  irAu^h'ff  rrt*,  h>  paiiHagti  de  ia  8(unirii>; 
U  n*y  réuisil  poîui.  (icpruive  l  i  \)HHAh  à  Bnint-Qnentin ,  ia 
19  octobre.  A  la  bataille  d*A2iiicouii,  «fui  i»e donna  tîx  j^uri 
l^rèff  ii*i^Mil  9u  #  ranger  do»  trèupes^  ni  doDttèv  d«i 
oHlia  à  pro|xi#t      l^^fançais»  «ix  oouire  uii^  lurent  e«tiè*> 
nmm  défiMU ,  et    o^éitble  CviA  mé  4  ia  tiie  fit  Tam^ 
«aardo.  Calla  délaita.  eit-d^aMnl       néiMMnfala  »  ^ue  la 
fûpfidlabla       i«talé  PalRraifalta  par  lea  Aéglait  do  payèt # 
m  reHraiit,  tonA  kdoiMna|c  qaiMé  par  aux  depnit  leur 
daaçavCa  ao  KariiMAdk.  (  //mCW  tkif  grandt^'qffleitr»  ét  Im 
eowHmnt,  âhmsiftUet,  ckap,  19  ei  suw,  Mézeraydit  qu'il 
fH'Jiua  /ung-iemps  iadi^/uid  iùi  i'otimHahlc ;  ipt  'il  a\  dUt  aLsoii 
de  ne  pain t  vouloir  l'ticmptrft  n'^ijunl  ni  l'cxpa  ience  ni  la, 
capacité  r<ufm^pn.  Ce  ion^'U'ttipsJ'ul  fuvl  court  ;  car  on  voit 
ffue  fitië  pi\)\^isiûfii  sont  du  métntt  jour  «futt.  ia  mort  du  ootmé^ 

tt'ALBHET  ^Cèêar-PfiëBdk)','  éomk  de  Miôaseni,  maré^ 
ehtU  tie  tYÀncv,  i^sa  ifViM  tMrimèMe'Aalarellri  de  Id  inéale 
tnalHon,  naquit  cn'i6i/t,  t't  cqirtYnvnça  b  servir  t>A  Ifo!- 

landc.  A  son  retour  on  Krah^c;  Il  Hbtint  ail  régiment  (l'in- 
fanterie, ((u*il  b  va,  le  B  juillet  ï695  (i)  ;  il  le  conduisit,  en 
au  su-y^v  do  Corhifi,  \\\\\  rendit  à  M.  lo  comte  <\é 
Rnissons,  Ir  h»  novonibro;  î»Lrvll  on  lM(^ar(!lo,  on  lOS^,  danii 
ramiéfi  du  mari^chal  de  Brczé ,  en  i638,  vl  lut  l'ail  capitaine 
an  régiiueitt  de%  garden- françaises,  sur  la  dômission  du 
ttarquis'de  'Ctiitf-Mara,  le  1 5  tiovembre^  laS^  (a).  Kuaeîgn(> 
êtÈ  ^efidarmeii  oa  ta  j^àrdd  >  lè  119  tfOtolîre  1644  $  Il  ia  démit 
de  b  eoti^pngnie  attx  j^ârdès.  Hîaré^lial-de-eaaip  1  k  tfo  md! 
^6^15^  Il  tùi  éitiplô^é  a  fermée  éAmifiandée  pAt\é  biHrë- 
ehal  de  (îâiitdil;  Inarchà  aax  il<^gcs  de  Atardldk»  emjicfrti 


(1)  Gomptei  di  fvKtnerdtniIre  dM  gamei. 
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Èê%*  {ttillet;  de  Bonrbouff^  mdu  le  9  août;  de  Bétkmie^ 
pris  pkr  te  duo  d*Orléaii§  le  3o;  au  »ié^e  de  Coartray,  <fni 

fut  pris,  le  a8  juin  164^,  par  le  m^me  prince  ;  de  Bergut  s- 
Saiiit-Winox,  qui  capiUila  le  r>o  ;  de  Mardick,  repris  par  le 
diic  d'Orle^ans  le  a4  aoiU.  A  Dnnkerquf^ .  qtie  le  duc  d'En- 
ghieii  ( oiitraignit  de  «apitulcr  le  7  octobre,  le  comte  de 
Mi<>^s(  lis  attaqua  ie  clieiiiiii  couvert ,  et  s'y  établit  d'abord  : 
ce  logement  occa»ioua  des  sorties  et  des  actions  très- vives, 
qui  obligèrent  de  rabandonner.  PaéÊé  sous-licuteoant  do 
la  compagnie  des  gendsnnoêde  lo  gocdo  »  le  iS lévrier  1647; 
il  servit  au  «iége  do  Leas»  le  i**  aoAt,  aous  lo  moféolial  do 
Gasmo  :  l^aveMoe  te  fit  tover  lo  iS  ;  il  oonooorat  à  la  dé- 
&lto4e  6000  olMvaux  prèala  Baiiée.  L^annéo  levlnt  devant 
Iions.au  ooin«(iMi<:eiiif<ut'4«  iepiembre;  Tarefalduo  avait 
obaasé  de  Pont-4-Veadlii  lea  Anglais  qui  le  gardaient.  Le 
comte  de  Miossens  y  accoul-ut  avec  les  gendarmes  et  les 
clicvau-léj;tTs  dp  la  t;arde,  repoussa  les  ennemis,  et  les 
empêcha  d'enlrcr  dans»  la  plaine,  et, soutenu  par  un  batail- 
lon de«  i!:ardes-IVanrai«es ,  il  les  força  d'abindonner  et 

é  é 

Pont-à-Vcudiii  cl  letus  propres  retranchement!;.  Lens  reçut 
les  Français^  le  5  octobre.  Au  siégod'Ypret,  qui  ouvrît  ses 
portes  le  ji8  avcil  1648^  U  s'emplira,  avec  les  gendarmes 
et  les  chevnii- légers 9  d*qn  moulin  et  ^'une  hauteur  qoi 
devaient  faciUler  1^  traDjçji^ey  et  eop^ribua  à  la  vieloiro  de 
Lens,  le.ao  août;  ((qjtta  point  la  cour  eu  16^9.  L*an 
i65o,  il  arrêtai  le  i§  jftDvier^  le  prioee  de  Conlî  et  le  duc 
de  LonguevillOy  cbel^  c|\i  parti  des  frondeurs;  fut  qréé  lieu- 
teoant-géoéral  désarmées,  le  7  juillet  (1),  et  servit  on  cotte 
qualité  sous  le  maréchal  de  la  Meilleraye  ,  dans  Tarmée  de 
Guîcnne;  ausii^c  de  Bordeaux,  dont  i  cnUemise  des  par- 
lements de  Paris  et  tli  Bordeaux  arrêtèrent  les  suilcs  désas- 
treuses. Le  comte  de  Miosbt  ns  fui  lait  capitaine-lieutenant 
de  l.i  compagnie  des  gendarmes  de  la  g^arde^  sur  la  démis- 
sion du  comte  de  Saligny,  le  10  mars  ]G5i,  ci  prit  alors  le 
nom  de  marquis  d'Albrel.  A  la  mort  de  son  père  ,  il  fut  faitj 
le  ao  avril»  capitaiue  et  gouverneur  descliàteaux  de  Lour- 

(1)  Dépôt  du  tccrfctamt  de  la  maitCD  da  leU 
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4ei  61  de  Manvéïin  Détach'^veo  la  compa^^nie  aor  k 
IId  d»  {ulo  i65s»  il  atlaqua  SaflU^DeDyt»  .  dont  tes  mupet 
daprinoe  deCondés^étaieiit  emparées  ;  emporta  cette  place , 
et  rspottssa  les  Farieleos  jusque  daos  la  capitale;  Û  se 
signala  à  la  |oarnée  de  la  porte  Saint*  Antoine  9  le  a  {ull- 
let  ;  obtint  un  brevet  daté  de  Gompiègoe ,  le  a4  août ,  qui 
lui  accordait  la  charge  de  maréchal  de  France  (a);  Tétat 
de  ce  grade  lui  fut  expédié  à  Paris,  le  1 5  février  i653(3);  il 
prêta  serment,  le  1"  juin ,  etfut  nommé  chevalier  des  ordres 
du  roi,  le  3i  décembre  1661;  il  se  démit,  en  1666,  de  la 
csompagnie  des  geiularrac.H,  et  du  gouvt'riu;ment  dp  Lourdes 
et  de  Mauvésin ,  en  1668.  Ou  le  pourvut  du  gouverueniciU 
de  Guienne,  au  mois  de  novembre  1G70  ;  il  en  prêta  aerment, 
le  i5  décembre  9  et  ftt  ton  entrée  à  Bordeaux  au  mote  de 
juin  1671.  Il  leva,  par  eommUmon  du  t*'  mars  1674»  un 
régiment  d*lnianterie  de  son  nom^  et  le  garda  jusqu'à  sa 
nort;  il  en  leva  auisinn  decaValerie^  par  commisflon  du 
même  iour,  dont  il  se  démit  au  mois  de  iulllet  1676;  il 
mourut  à  Bordeaux  »  le  3  septembre  de  la  même  année. 
{^Dvpoi  de  ia  guerre ,  Histoire  miiitaire  de  Af.  de  Quitta 
iy ,  l'abbc  le  Pipre  de  Weiifi^ilie,  Mémoires  du  Ptrcd'Avri- 
^n)  y  L  'ahbé.  Le  Gendre  j  llUioirt  des  ^/  anda-o^icitrs  de  la 
couronne ,  Bauclas.)^ 

u'ALBRET  (François-Aman jeu,  chcvahcr),  maréchul-dc 
camp,  frère  du  précédent,  fut  capitaine  au  régiment  de 
Saintonge,  commandé  par  son  frère  dès  1G40;  il  servit  au 
siège  de  Turin  la  même  année;  au  siège  d*£lue>  en  1G41; 
se  trouvé  aux  combats  de  Villelotiguc,  de  Martoreil  et  de 
Lerida»  ^n  1^4?;  4  la  levée  de»  aiégiM  de  Flix»  de  Mirabel  et 
du  cap  de  Quieriy  par  lea  ennemis»  en  i643;  à  |a  bataille 
de  Lerlda,  eu  1644;  siège  de  Roses;  à  la  bataille  de  Lio- 
TpDBf  en  1645;  au  siège  de  Lerida,  en  lû^H»  Mestrerde-camp 


(1)  Dépdtdu  tiecrétairc  d*état  de  la  province  de  GuiesM* 

(a)  M  inuicril  L<'  Tcllitr,  tomf  XVIII  ,  fol.  i^i. 

(^}  U  c$i  rapporté  aux  màoufonU  liC  Teiiisr,  tome  XIX*  page  S^a  et 
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dui^gbueill  d'iiif  loterie  ^  Saintongç,  à  U  «Mfl  4e  son  fff6» 

f«,  par  comniMjcm  du  iPavril  1^7»    la  oamitiiiida 
iMQiid'  tléga  <U  Lerida»  loiia  la  pniiea  jde  Ca«déi>6l  au  aîég» 
4eXofmiat  an  i6(S«fia  géjiwKiat  aytttt  été  lîaaiiaiéaalla  aM- 

née,  U  lava,  ^  aoaunteiaA  dn  foaclaiMNa  i6St,  nu  vë§|p- 

ment  de  cavalerie  de  son  nom,  et  obtint»  le  12,  le  grade  de 
maréchal-de-camp.  Il  se  démit  de  ce  régiment,  en  1655, 
et  tut  tué  en  duel  par  le  comte  de  Saint-Léger-CoriM)»»  ao 
lôj^a.  {Dépèl  à»  la  gueti^,  annskâ  du  temp^m) 

B^ALBRET  {ChÊ^é&ê^Âjmvlfmif  marquis) f  maritMt'-âé^ 
eamp,  neveu  Ûn  précédant,  entra  enseigna  an  régtneRf  du 

Roi,  te  i5  janvier  1667,  et  servit  au  siège  de  Toumay, 
de  Douny  et  de  Lîîle,  la  même  année;  se  trouva  comme  vo- 
lontaire h  la  conquête  de  la  Fraru  hc-Conité,  et  se  dlslîn^ 
gua  aux  sièges  de  Besançon  et  deDôle,ea  1668. 11  devint  lieu- 
tenant au  régiment  du  Hoi,  en  1670;  servit  en  cette  qualité 
aux  siégea  d*Orsoy,  de  Rhiaberg  et  de  Dosbourg,  en  167a. 
Colonel  dn  régiment  de  Navarre,  le  19  mars  1673,  Il  le  com- 
manda au  sf ëge  de  Maestrlclit,  la  mtee  année»  et  an  coin* 
bat  de  Seneff,  en  1674.  Créé  brigadier  dinfanieile,  la  la 
mars  1675,  il  servit  ai|  siège  de  Dinant»  dlSny  et  de  Llm- 
bourg,  la  même  année;  aux  sièges  de  Condé  et  d'Aire,  en 
1676.  On  lui  donna,  par  commission  du  20  juillet  de  cette 
année,  un  régiment  de  cavalerie  de  son  noin,  sur  la  démis- 
sion du  maréclial  d'Âlbret,  son  oncle ,  et  le  régiment  dln- 
fanterie  d'Albret,  vacant  par  la  mort  du  maréchal,  le  aa  no* 
vémbre  suivant;  il  se  démit  du  régiment  de  Navarre,  le  1 7 
CIvrier  1677»  et  futeréé  maréchal-de-eamp,  Ib  a5.  Kmployé 
ta  même  année  à  Pamiée  de  Flandre ,  Il  aèrvif  aux  Kiégea  de 
Talenciennes  et  de  Camll>ray  ;  se  trouva  à  ta  bataille  de  Cas- 
se! et  à  la  prise  de  Saint-Omer.  H  Se  dénUt  de  son  régiment 
de  cavalerie,  le  17  ft^ritT  1678,  et  mourut  étant  employé 
maréclial~de-camp  à  l'armée  de  Flandre,  le  5  août  de  la 
même  année.  ^lirevets  militaires,  ofuiaies  du  temps.) 

n'ALBUFERA,  v€(yez  Sireatt. 

a'ALDART  ( Louis-François-Joseph ,  .baron  ) ,  maréchal^ 
de-can^t  naquit  en  1725.  D'aiiord  pa§a  de  àai  raina  >  ttan«« 
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Iraensuile  gf^ntilhomme  à  drapeau  au  régimant  des  gardes^ 
Umn^Êhff  la  ^  octobre  1759;  pansa  aawIgfM,  le  5o  dé« 
oembre  1740$  amaigne  à  piqua,  la  î6  mars  1^43,  aida 
graoadlarfli  la  4  8Lùt%  «itl? aal  ;  tani^Uaiilaiiattl,  la  96  fanvlar 
1^44;  iaoa*ll0uiatiaiit  da  granadlan^  le  4  novambra  1746; 
llautaMiit  de  greaadlani  lé  3  mart  1^481  al  aapitaina,  la 
16  ootabra  1763  ;  il  fut  Ml  llaiiteiiaBiHsakmal  saoand  au  ' 
même  corpii  ;  brigadier  d*ililarlh*rle ,  le  i**  mars  1 780  ;  ma^ 
Téch«I-(le-(  amp,  le  5  ôéaemhre  1781,  v\  commandeur  <ic 
rorilre  tie  HaitiuLiuiifl ,  le  ir>  .loùi  t^bjf  décéda  avant  le 
i«       1789.  {Etais  mUuaircs.) 

ALDOBRANDIN l 'Fraaçois) ,  prince  Bor^he,  maréchal^ 
de  campf  frère  putné  du  prince  Camille  Borghèee,  qui  fol 
gaoTemeur-général  des  provfncee  au-delA  des  Al[)cs9  soua  ' 
le  gouvernement  impérial^  naquit  à  Rome,  en  1777.  Entré 

au  si'i  vicc  du  t  rancc ,  en  180H;  il  fut  iail  cul^^ncl  du  4'  ré- 
gim(*nt  de  cuirus»it-riii  le  v5  mars  de  la  mômo  année,  et 
cuinlMllit  à  la  tétt  de  ce  corjm  à  \ik  bataille  de  Wagram,  le 
G  juillet  1809.  Oéé  pçén(''ral  de  [«ri^adc,  le  a  janvier  iBia; 
il  fut  nommé  grand*€roix  de  Tordre  du  la  Uciuiion,  le  3 
avril  i8i3.  Par  ordomiaiice  de  S.  A.  H*  Mokhievh,  lieutc- 
aani-général  du  royaume,  en  date  du  afi  avril  i8i4«  il  fut 
maintenu  sur  le  tableau  des  généraux  de  britgade  en  acti« 
vilé|  al  fail  ohavalier  de  ^aJot-Louie*  {Brevets  mUiiaires  » 
annales  du  temps.  ) 

i)*ALKGA£  (Claudo-Yvej},  marquis),  marérhaf-fh  -mmp i 
leva  un  régiment  de  dragons  de  son  nom  de  cinq  compa-* 
gnica  de  100  hommes,  par  commission  du  97  mai  i635  , 
al  la  aoniBiMda  |tiicitt'aii  3a  juiUal  t<i36f  qiu'an  réduiell 
loni  les  régimeateen  ageadraiie  2*an  lot  eouserva  un«  caofe- 
pagnfta  da  ebavau«4égara9  avea  UMiaella  11  §à  toalee  lee  géhi- 
pasfiea  da  Flandre.  Il  obtlnl  par  la  Mille  la  gattvanieflileat 
dwiemj  la  brevaida  maféebaUda^eamp  9  la  la  février 
1O/19;  un  bfafeldeaaiiMillai-d*élal9  la  mênia  aniiée«  al 
fol  nammé  abaTaller  des  ordres  du  roi ,  le  a  {uHtet  lêSo*  Il 
motimt  HanM  avoir  été  reçu,  le  i/f  novembre  i664>  (OépÙt 
49  ia guerre,) 
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d'ALÈGRE  (Yves,  nmnjuis),  fiuirvckal  de  France,  neveu 
du  précédeul,  naquit  cii  j()r>5.  Entré  aux  ^ardes-du-rorps, 
eo  1675,  il  servi!  au  stégc  de  Limbourg,  qui  se  rcodit  ie  2 1 
juin  ;  à  celui  de  Coudé,  qu'on  prit  k  dMcrélion  le  s6  avril 
1676;  et  à  celui  de  Yalenciennes»  emporté  le  17  mars  1677; 
de  Cambrai,  qui  capitula  le  5  avril;  et  du  chAleau»  qui  liai 
jusqtt*au  17;  il  combattit  à  JLoieabeig»  le  7  oclobie»  et  eut 
part  à  la  prise  de  Fribouig,  le  14  novembre.  Paasé  eapllaine 
dans  le  régiment  de  cavalerie  de  Btran,  le  1 5  février  1678, 
il  servit  dans  Tarmée  d'Allemagne  sous  le  maréchal  de  Cré* 
qui;  contribua  à  la  défaite  du  comte  de  Starbemberg,  retran- 
ché à  la  téte  de  pont  de  Rhinfeld,  le  6  juillet;  à  la  défaîte  du 
duc  de  Lorraine;  au  passage  de  la  Kintz,  le  -iS;  et  à  l'assaut 
du  fort  de  Kelil,  où  il  entra  avec  les  grenatliers,  le  37  ;  il  ob- 
tint ,  le  !i3niai  1679,  le  régiment  Royal- Draj^ons  ;  servit  au 
camp  de  la  Sarre,  *  ii  1681  et  1682;  et  au  sirgc  de  Luxem- 
bourg, qui  se  rendit  le  4  juin  1684.  Chargé»  après  ce  siège, 
par  le  maréchal  de  Créqui,  d'obliger  aux  contrilHilions  le 
pays  de  Gueldre,  il  y  pénétra  avec  800  dbevaux  et  un  déta- 
cbement  d'infanterie;  conserva  sa  troupe  dans  une  mar-* 
cbe  pénible  de  plus  de  5o  lieues^  et  la  ramena  à  Tarmée 
sans  perte  ;  il  servit  au  camp  de  la  Sadne»  en  i685  et  les 
suivantes  années;  en  Flandre,  sous  le  maréciial  d*IIu- 
mières,  en  1689,  et  combattit  à  .Talcourt,  le  «7  août. 
Créé  brigadier  de  cavalerie,  le  10  mars  1690;  il  fut  em- 
ployé à  l'année  de  Flandre,  sous  le  duc  de  Luxembourg; 
força,  à  la  tète  «les dragon»,  Je  passage  de  la  Sambre,  le  29 
juin  ;  eut  part,  le  3o,  à  une  vive  cscarmout  he  tie  cavalerie, 
et  fut  blessé,  le  1"  juillet,  à  la  bataille  de  Fleurus,  Il  com- 
manda un  corps  de  dragons  pendant  le  siège  de  Mons,  que 
le  roi  prit  le  9  avril  1G91,  et  marcha  ensuite  à  Leuze  sous 
le  marécbatdeJuuzemlK)urg.  A  la  téte  dequeiquesrégiments 
de  dragons,  se  trouvant  à  portée  d'attaquer,  en  arrivant ^ 
les  ennemis»  il  les  cbargea  avec  avantage;  battit  un  corps 
d'infanterie  plus  nombreux  que  le  sien ,  et  feoilita  par  ce 
succès  la  victoire  qu*on  remporta  sur  les  Anglab  et  les 
Hollandais,  le  ti  septembre;  il  servit,  en  1693,  soûsle 
marécbal  de  Luxembourg ,  et  commanda  un  corps  ttépaii 
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de  ft5  etcadvODs  de  cavalerie ,  avec  pouvoir  avec 
ce  eorps,  partout  où  il  jugersdt  à  propos.  Au  combat  de 
SfeinLerque,  le  3  août,  il  chargea  plusieurs  fois  à  la  téte 

des  dragons,  et  eut  le  bras  cassé  d'un  coup  de  feu  ;  nom- 
im^  maréchal  -  de -camp ,  par  brevet  du  5o  mais  i(iy5,  il 
quitta  sou  réghucut;  ^icrvit  eu  Allemagne,  sous  les  maré- 
chaux de  Lorges  et  de  Choiseul  ;  se  trouva  au  siège  et  à  la 
prise  d'Ueidelberg,  le  21  mai,  et  du  château,  le  fut 
employé  pendant  l'hiver  sur  la  Meuse  et  sur  la  frontière 
de  Champagne,  par  ordre  du  a8  octobre  ;  à  Tarmée  d*Al* 
lemagne,  en  1694»  sous  le  maréchal  de  Lorges,  le  ai 
septembre  ;  il  attaqua  le  général  Soyer  à  LangLaudel , 
le  défit»  Tobligea  de  repasser  le  ruisseau  d'Otterbacb;  fit 
mettre  pied  à  terre  aux  dragons»  et  força  les  retrancbe*- 
ineiils  des  ennemis  :  après  avoir  éprouvé  quelques  rési- 
stances, le  général  Soyecabandonnadeux  pièces  de  canon» 
ses  tentes,  graud  nombre  de  chevaux,  100  hommes  tués 
fiur  la  place,  100  prisonniers.  Cette  victoire  ne  coilla  ({ud 
20  lionunes  au  mar(|ni.s  d'Alègrc  ;  il  scrvil  daus  la  même 
armée,  en  i()p5  t  t  liiyiî;  on  s'y  tint  sur  la  défensive  ;  em- 
ployé dans  i'armce  de  Flandre,  en  if)()7,  sous  le  maréchal 
de  VilU'roi ,  il  prit  le  clultraii  de  (      llrht  llr  sîu'  l'Ksrant, 
quoiqu'il  fût  soutenu  d'un  corps  il'iuiaiileric  ennemie ,  et 
marcha  au  siège  d'Ath,  qui  se  rendit  le  5  juin;  il  était  au 
camp  de  Coudun ,  près  de  Compiègue,  en  169^  ;  il  commanda 
au  paysdeGueldre ,  sous  le  comte  de  Coigny»  par  lettres  du 
a5  octobre  1701»  Gréé  Iteutenanf-générai  des  armées  du  roi» 
le    îanvier  1 70a  »  il  servit  À  Tarméede  Flandre  sous  le  duo 
de  Bourgogne»  par  lettres  du  ai  avril;  détaché  avec  1200 
chevaux  etquelque  inlEsnteriepour  aller  reconnaître  Tarmée 
àm  ennemis,  il  battit,  le  11  juin,  32  troupes  de  cavalerie 
que  le  comte  d'Athlone  avait  fait  avancer  à  une  dcmi-licue 
(le  l'armée  française  :  il  ?»\n>|iirocha  ensuite  a      portée  du 
mousquet  des  ennemis,  chargea  leur  arrière-j^arde ,  força 
leur  infanterie  de  se  jeter  avec  coulnsion  d.iu^  les  lossés 
de  Mmègue ,  et  d'abandonner  une  bonne  partie  de  leurs 
bagages,  après  avoir  perdu  1200  hommes.  Commandant 
dans  Téleotorat  de  Cologne  »  par  ordre  du  lO  novembre  sui- 
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vant  ,  ii  enleva,  après  une  grande  rt-sistance ,  le  poste  de 
Ciiiiminik ,  y  prit  aoo  dragons  ci  a5o  chevaux.  Assiégé 
4ui8  Bonn,  sur  la  fio  d'avril  1705,  entie  différeutM  M* 
lies  qui  lui  réussirent ,  il  en  fit  une  tiir  Tattaque  àm 
PaQt-Aliiiiy  dam  laquelle  il  cbaaaa  las  agBÎégeanto  fat*» 
qQ*à  la  qaeue  de  la  tranchée  ;  encloua  lents  canons  et  leon 
mortiers  y  et  prit  plnsieuis  offideit  prisonniers.  L'artiUetie 
ennemie  ayant  rasé  les  onvra^  de  terre  qni  servaient  4f 
défense  à  la  placOt  et  le  corps  de  la  ville  étant  aeeessiUe 
de  tous  côtés,  il  obtint 9  le  i5  mai,  une  eapitolatiott  faoïm*- 
rable  ;  fut  ensuite  employé  à  Tarmée  de  Flandre ,  sous 
le  maréchal  de  Yiileroi,  et  nomme  pour  commandci  à 
Bruxelles,  le  37  septtuibre.  Apiès  la  mort  du  comte  de 
Coigny,  il  commanda  Tarmée  de  la  Moselle,  par  pouvoir 
du  12  octobre  1704;  tt  pendant  l'hiver,  par  ordre  du  i5 
novembre  suivant,  il  servait  dai^  Tarmée  de  Flandre ,  en 
170Ô,  lorsque  les  alUés»  à  la  laveur  de  la  nuit ,  svrprirentf 
le  18  juillet,  les  lignes  qui  couvraient  la  Flandre  eqiafnele 
4u  c^é  de  Mecbespen  et  d^Hilesheim  :  le  marquis  d'Alè^ee 
y  soutint  un  combat  très-opinlAtre  f  dans  lequel  il  eut  un 
cbeval  ti|é  sous  lui,  fut  .fait  prisonnier  et  conduit  en  Hol- 
lande ,  où  le  roi  lui  fit  expédier  un  plein  pouvoir  pour 
traiter  la  paix  avec  cette  république*  Il  obtint  le  gouver*> 
nement  de  Saint-Omer,  par  provisions,  le  septembre 
j^oG,  et  la  lieutenance-générale  du  Haut- Languedoc,  à  la 
mort  du  comte  de  Calvisson,  par  provisions  du  i"  janvier 

1707,  regislrées  au  parlement  de  Toulouse,  le  5i  mars 

1708.  Échangé,  en  1712,  après  raOTaire  de  Denaiu  ,  il  se 
rendit  à  Tarmée  de  Flandre;  marcha  au  liiége  de  Douai, 
qui  6e  rendit  le  8  septembre  ;  au  siège  du  Quesnoy,  pria  à 
discrétion  le  4  octoiNre.  Chargé  en  chef  du  siège  de  Ben* 
cbaîDj  il  obligea  la  garnison  de  se  rendre  prisonnière  de 
guerre  t  le  19  du  même  mois  ;  se  démit  de  la  lieutenanoa- 
géoérale  du  Languedoc»  au  mois  de  ianvier  i7i9;  servit  à 
rarmée  du  Blitn  sous  le  maréchal  de  Viliars;  commanda 
rarpiée  d'observation  dans  le  Palatinat  pendant  le  sîé^e  de 
Landau,  que  le  prince  de  Willemberg  rendît  le  90  août  ; 
p^s^a  ji'u^uUe  le  Hhiu  au  Fort -Louis;  marcha  eu  bou 
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ordre  à  la  porlée  des  ennemis,  que,  quoique  ^«npt  rieurs 
fDnotnbrCj  il«  n'osèrent  sortir  de  icur-  rrtr  tru  henicîît*^ .  et 
encore  moins  tentrr  df^  secourir  Frîbour*»  ,  tiont  il  cnin  rait 
le  siège.  Cette  place  se  rendit  le  r'  novembre,  le  tort  et 
le<;  châteaux  capitiilèraM  le  |&  Après  la  mort  do  <K>nile 
duSaillaoly  lot  fait  gouverneur  et  lieutenant -générid 
des  fittet ,  payt  «t  éfèdiéi  ém  Mcii  et  de  Verdan  ;  il  se 
dteli  ilM  ém  0of  emcment  de  BaM-Omer.  Gréé  maré- 
Mdefff«iee>le  février  1794,  il  préu  imieiit  le  le; 
iiMMde  en  Bretagne  «  par  MÊmÊÊdm  du  1 1  aepfem-' 
ferotaÎTant ,  et  y  tint  les  états.  Nommé  chevalier  des  ordres, 
lei"  janvier  i72S,*!c  roi  le  reçut  le  2  février  de  la  même 
Mmée;  il  aiourut  le  9  mars  1753.  {'fi  très  oris^inmtT,  de  pot 
de  la  pierre  y  gazettes  du  temp^ ,  Journal  historique  de 
Louif  XIV^  parlePh^  Griffèt;  Histoire  militaire  de  Louis* 
te-G-  i,  par  le  marquis  de  Quincy;  Boudas,  Mémoire» 
é$P^d'A¥nfigr,iefréndauHéutta.) 

^àtJÈHmiT  m BeoâM  (Christophe)*  mae^^Me^amp, 
Ml  èemcWc  mk  ré^oieai  de  câvaMe  d»  Lançon ,  le  10 
•Swailire  1673;  se  trouva  à  la  bataille  de  Seneff ,  en  1^4» 
obtint  une  lieulenance,  le  4  mars  1675,  et  servit  aux  siége« 
^Dinanty  de  Huy  et  de  Limiiourg,  d'où  il  passa  avec  ie 
maréchal  de  Créqui  en  Allemaj^nc;  comlKitlil  à  Coosar- 
tHiid,  et  contribua  à  la  défende  de  Trêves,  il  continua  de 
ttrfir  en  Allemagne  sous  le  maréchal  de  Créqal,  eo  1676. 
Capitaine  aitt  té|;lliietrt  de  cavalerie  de  Gr%Dan ,  le  7  janvier 
B  ae  trou? a  maat  siégea  de  YaleneleMeaet  de  ikmduda; 
àfaintaflleéeCaaflèl;  à  la  pifae  èe  8alot-Oner  la  mèate 
mttttu  MJB  Mi  wcywM  nWMii  Q  cnvQjOT  OU  seoeun  ans  non- 

faiiery  le  16  novembre,  et  lui  donna,  le  as ,  une eommii 

«on  ponr  lever  ww  rc  lU  de  son  nom  dans  le  pays.  S'é- 
taiit  quitté  de  6a  coniinissiOTi  à  1  j  sali>t'action  <iu  roi ,  il  fut 
crée  maréchal-de-camp,  le  21  dtc  ombre  1678,  et  lors  de 
?on  retour,  il  fut  présenté  à  S.  M. ,  au  mois  de  mai  1680. 
Oans  foriginai  d'on  eerttlieat  donné  par  lui  à  Varsovie,  le 
*  wm  1909*  an  awr  veiui  f  neaoriBr  w  cenc  anocv*  * 
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pread  left  c|ualUéâ  suivaatoft  :  Christophe  d'Aimdt^  de  Bo^ 
ham,  seigneur  de  Maionff  marée hal-des^camps  et  orméte 
du  roi,  général  des  êroupes  auxUiaireê  de  sa  mé^esté,  e»- 
vqyées  au  secours  dès  méoonienis  de  Hongrie*  {Annaks  dss 
temjps,  GateUe  de  France  du  11  mai  1680.) 

i>*ALÈS  DE  €oKBBT  (Pierre),  man^rkal^de-caniji ,  fui  d'a- 
Jiord  enseigne  au  régiment  de  Lod^ik  vil.  il  <  Kcupait  ce  gra- 
de loi.stjiic  le  roi  lui  r oiiniiaiida  ,  le  'ib  juillet  i()349  de  se 
transporUT  sur  les  lieux  pour  dresser  l<'s  caries  particulièn's 
de  Picardie,  du  Boulonais,  du  pays  reeoiiqui'^  ft  d* autres 
provinces  voiaioet.  là  lit  quelques  campagnes  avec  «00  régl- 
aient »  leva  ensuite  une  compagnie  de  100  hommes  au  régi* 
ment  de  nouveOe  levée  de  Beauoe»  par  oommiMion  du  i0 
novembre  i655,  el  se  trouva  aveo  ce  régiment  à  lo  prise  de 
Corbte,  en  i696;  aux  sièges  d*Tvoy  ^t  de  Bamvilliers»  en 
1637  ;  de  8aint-0meret  de  Renti,  en  i638;  au  siège  el  au 
combat  de  Thieuville,  en  i63g;  et  il  fut  nommé  gentilhom- 
me ordinaire  de  la  chambre  du  rui ,  le  1-2  mars  iG/fO^fit 
partie  de  la  p:arnison  de  Verdun;  marcha  au  .sit^e  d  Ar- 
ras,  et  au  combat  qui  se  donna  sur  cette  place  la  mi^mc  an- 
née I  et  servit  à  la  bataille  de  la  Marfée^  èn  1641  *  ^on  régi- 
ment ayant  été  incorporé  dans  le  régiment  de  Piémont,  il  y 
conserva  une  compagnie ,  et  se  trouva  à  la  bataille  d'Hon- 
necourt,  en  164^;  à  celle  de  Rocroy  et  au  siège  de  Tbion- 
vUlct  en  1643;  au  dége  de  Gravelines,  eniâ44;  à  la  prise 
de  Gassel,  de  Mardlckf  de  Llncki  de  Bourbourg,  de  Uenia, 
de  Béthune  et  de  Saint-Yenant,  en  i645  ;  à  la  prise  de  Coar- 
Uay,  «le  liergucs  cl  de  Dnnkcnpie,  en  1646;  au  siège  de 
Dixmudcy  en  ï(>47;  et  au  siiége  d'Ypres^  en  1648,  où  ilob- 
lint  le  grade  de  sergnnl  de  bataille,  le  vto  juillet^  grade  va- 
cant par  la  mort  de  Joachim  d'Alès  de  Corbet,  sou  frère 
puîné.  11  se  trouva  en  cette  qualité  à  la  bataille  de  Lena; 
le  roi  lui  donna,  le  10  novembre  suivant,  une  pension  de 
9000  livres.  Il  oontinoa^de  servir  en  Flandre^  fiit  créé  ma* 
Yéchal-de-oamp»  le  17  avril  t^a,  et  maître  d'bôteâ  du  toi# 
le  4  Mptenbre  de  la  mémo  année.  Le  ral  lui  aoeorda  une 
gratîhoatioa  de  1000  Uvresi  le  si  octobve       ot  deos  an- 
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trcs  semblables,  le  4  octobre  1687,  et  le  6  octobre  1G88. 
On  ne  le  trouve  point  employé  en  (juaiité  de  mar<*chal-(!e- 
camp,  il  mourut  eu  itiHQ.  (Voyez  le  dépôt  de  Itt  guerre,  et  la 
généaiogie  de  cette /anùUe  clans  l'Armoriai  général,) 

1>*ALIGRE  Œonis,  marquis),  mnréchal-de-camp»  fut  d'a- 
bord abbt^  (le  SainUJaoque»  de  FrovioH,  puis  e.ipilaiiic  au 
régiment  de  Normandie,  le  23  janvier  iG43  ;  il  comtuunda 
sa  compagnie  aux  «iégcH  de  Trin  et  de  la  citadelle  d*Ast,  la 
mAmc  annexe;  de  Sanl-Y-A  et  du  château  d'Asl,  en  1644'» 
au  MÎëge  de  Roses,  en  1645  ;  au  siège  d*Orbitello  ;  à  la  pri»e 
de  Pioofibino  et  de  Porto-1  onp;one,  en  1646;  au  siège  de 
Crémone,  en  1647;  au  aiége  d*Orbiteilo;  À  la  prise  de 
rtitt  de  Proeida;  etàTesealade  de  Salmoi  en  i64d;  il 
reita  en  Italie  t  où  on  «e  tint  tttr  la  défensive  ^  en  1649 
i65o.  Ueslre-de-eamp  d*un  régiment  de  cavalerie  t  le  7 
fuillet  16S0,  11  défit  complètement  un  cerpe  de  800  hom- 
me», au  mois  d'octobre,  et  fut  créé  marécbal-de-camp,  le 
18  novtnihrc  suivant.  Il  contribua,  en  i65i,  À  la  défense 
de  Barcelone,  et  donna  les  plus  graïuh-s  preuve»  de  valeur 
à  la  prise  de  la  ville  et  de  l'église  de  Terrasse,  le  a8  janvier 
Tl  avait  été  nommé  pour  comuiandn  hi  c  ivah  i  de 
i^irniéc  d'Italie,  le  la  septembre  i()5i;  y  servit  eu  iG5a  et 
i653,  et  mourut  Tannée  suivante  9  a  IMge  do  57  ans.  (/Ha- 
nuscrit  ke  Teiiier,  tome  Xy,Jbi,  174,-  dépôt  4ie  ia guerre , 
Gazette  de  France  den  91  octobre  i65o  et  x^'noven^re  i65a. 
L'Histoire  des  g^a9tds*<^ffieiers  de  la  couronne,  tome  VI^  et 
le  Nouveau  Moréri,  hddonntnt  la  qualité  de  lieutenant-^né- 
ral,  <fuUl  n*a  fwint  eue.} 

1>*ALLIS  DB  ViUBniiva  (Jean) ,  maréckal^dt^vttmp,  fut 
employé  et  payé  oomme  marèchal-de^oamp ,  du  4  >uai 
1S741  dana  Tarmée  oooimandée  par  le  duo  de  Montpen- 
•ler»  en  1674  el  15^6  ;  U  le  trouva  k  la  réduotian  de  Fon- 
tenoy^le-Gomta,  de  Talmootp  de  8alnt-Maixent»àla  prise 
des  enateaox  de  la  forêt  sur  Seurre  9  de  Cherveux»  d*Aul- 
nay,  de  Meiae  et  de  Maraos,  en  1674 ,  et  oonllnua  de  ser^ 
vir  dans  la  même  province i  en  i575.  [Comptes  de  l'cx- 
0  uorUuiuu  c  UuJi  gu€rrtîji,) 


I 

ALLÎX  (Jacqut's-Alexaiidie-Françnis') ,  comte  de  Freu" 
denthal,  lieutenant'-général ,  est  né  à  Percy  en  Picardie  9  le 
ai  décembre  1776;  entra  àmi  le  eorpt  é%  Tarlilierie  en 
qualité  d^élèfa,  le  %\  maift  1799;  At  les  caenpagneB  deoett» 
année  ei  dee  suivantes  à  Taraiée  du  Hotà ,  et  devint  €olo-> 
nel  d*aitilterie  en  1796.  Employé,  Tan  iSoo,  à  Taimée  â*lm 
talle»  Il  dirigea  t'attaque  de  Térône;  passa  au  service  de 
Vestptialle  en  qualité  de  général  de  brigade,  le  i** octobre 
1808,  et  fut  cri't':  général  de  division  ,  le  i5  avril  iSia.  Dans 
la  retraite  qui  suivit  immédialemenL  la  campagne  de  Rus- 
sie, en  i8i3,  le  £;énéral  Allix  déploya  un  grand  courage 
et  des  talents  supérieurs.  Le  roi  Jérôme  avait  éii:  con- 
traint de  quitter  Casseli  Ailix  contribua  à  l'y  Ikire  rentrer, 
et  comprima  les  insurrections  qui  s'élevaient  de  toutes 
parts  contre  les  Français.  Pour  récompenser  ses  services , 
.le  roi  de  Westphalle  le  créa  comte  de  Freudenthal»  el  lui 
assIgnA  une  dotation  sur  sa  casselte  particulière-  Employé 
en  France  lors  de  l'invasion  de  181 4)  îl  contint  long  temps 
les  eflbrts  des  Autrichiens  près  de  Sens  ;  pénétra  ,  le  18  fé- 
vrier, dans  la  forêt  de  Fonlaineblcaii,  el  en  chassa  un 
corps  de  Cosaques;  il  fut  nornim  tçénéral  de  diviï»ioiè  au 
service  de  France,  le  26  du  niénie  mois.  Le  roi  le  créa 
chevalier  de  Saint-Ljouis  peu  après  son  retour.  Lors  du  <1l  - 
barquement  de  Bnonaparle,  en  18 1 5,  il  le  joignit  à  Auxer- 
re»  et  fut  nommé. coinmaadaot  du  département  de  IToa- 
ne.  ta  guerre  ayant  été  résolue,  le  général  ^Uix  fui  en- 
voyé à  Calais»  où  II  arriva  le  19  avril»  et  y  passa  en  retvue 
les  iroupes  de  la  garnison.  Lors  de  la  retraite  des  débris  de 
Tarmée  de  Waterio  et  du  corps  du  général  Grouchy,  il 
commanda  une  division  sous  IcS  murs  êe  Paris*,  et  strivlf 
l'armée  dans  sa  retraite  sur  la  Loire.  Compris  dans  l'or- 
donoanoe  royale  du  21  juillet,  et  <lans  celle  du  17  janvî^ 
1616,  il  tiortit  du  royaume  »  ei  se  reudii  en  baisse.  {M^iti- 
tmr,  annaUê  én  Umps,) 

n'ALLOift  «•ltait(Adfien-Théodore),-com/e  d'ÎIercw 
AuTi  9wéûhsM4-eafi^  m  relMite.  rojet  le  Suppiémem. 
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,  ft*ALLOMVIiIi£  (AraiADd-lean ,  oomta),  maréehaMe^ 
camp,  éUit  m«itpe-de-cainp  do  5^  régimoïkl  de  dimu- 
U|«n  et  chevalier  de  SBint^LouJe,  lonqu'li  lot  eréé 
gadi^r  de  oavalerie,  le  i"*  mavi  1 780,  et  maréehal-de-camp, 
le  1**  ianvler  1784.  Il  eomiiiattda  les  ^eotilliommes  de  Bre- 
tagne pendant  les  campagnes  de  l'émigration;  %v  retira  à 
LondrcH  au  iiceuciomeut  de  lëoi,  et  y  moitnil  au  mois 
da  janvier  181 1.  Il  t  «l  père  dn  comle  Alcxandrc-Loui» 
d'Alionville,  nomtuc  prtl(  i  ilu  (iépjirtenieiil  de  I.i  Creuse, 
U  aa  avril  1814»  puis  paHKi:  à  la  préfecture  d'lll(;-ct<Vi- 
laine,  le  i4  février  1816,  et  créé  obevalierde  ^aint-Louli, 
iJSiau  miUiairei ,  annales  du  ttmjMt.  ) 

i>*ALLON VILLE  (Antoinc-Charleë-AugUHtiii,  chemlier), 
marcchal-dv-camp,  fr6ru  piimé  du  précédent»  était  lieute- 
DAQt-colonel  du  régiment  d*Arlois  cavalerie,  et  ob^alier  de 
flainl-Louii»  iorsqu^on  le  créa  brigadieri  le  1*'  mare  1780; 
il  obtint  le  grade  de  tnarécbal-de-eampf  le  iS  iaovler  17S4; 
ftti  nommé  sous^gouverneur  du  dauphin»  fila  atné  du  toi 
LouIa  XVI,  el  fut  tué  au  château  dea  Toileriesi  le  10  aoOl 
179a,  où  il  s'était  rendu  pour  défendre  le  roi.  {Etai»  mili-- 
taints  y  iinnalca  du  Ic/tipJt.) 

D'A LLON VILLE  (Jean  -  Nicolas,  haron)^  frère  puîné  du 
chevalier  <rAlloiivillc,  fut  créé  maréchal  - dq-caiiip,  lc3i 
mai  1790;  il  éniigra  eu  1791;  fit  campagnes  de  179a  ef 
179'^  fi  rarnK^e  du  prince  de  Coudé,  et  fni  tué  à  TaOaire  dc 
Berchem»  eu  AUace,  le  a  décembre  1793» 

ALMËRAH  (Louis,  ùaron),  lieuLcnatit-i^cnéml ,  naquît  à 
Vienne  eu  l)auj)lun<^,  le  i5  mars  1768,  el  fui  d'alRjrd  élève 
des  ponts  cl  cliaussCcM,  el  étant  entré  au  service,  le  1''  no- 
vembre 1791 9  dans  le  ô'  bataillon  de  volontaires  nationaux 
du  département  de  Tlière»  il  y  fut  £alt  nergent-mai^r;  passai 
woeeaaiveflMnty  dans  ce  eorps,  aux  grades  de  sous-lieute- 
nantf  le  iS  novembre  de  la  même  année»  et  d*adiudant* 
ma|or»  le  19  mars  1795.  Il  servit»  dans  ce  bataillon,  à  Tar- 
mée  des  Alpes»  en  1 79a  et  1 795,  et  s^yétant  distingué  »  il  fui 
iSilt  adittdant^général  chef  de  bataillon^  le  a4  septembre  de 
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cette  dernière  année.  £n  1794*  à  la  téte  de  aoo  hommes^  il 
défit  un  corps  sarde  de  i5oo  hommes^  dans  la  vallée  d*Aost> 
'  £n  1 et  1 797,  U  eut  uo  Gommandement  dans  les  départe- 
ments méridionauz  de  la  FraDoe^  où  il  comprima  les  moa- 
vements  royaliales  qui  s'étaient  manifestés  dans  le  Gard;  U 
dispersa  les  bandes  rassemblées  sous  les  ordres  de  Saint* 
Ghristol  et  Dominique  Allier»  et  eoncourat  à  Tarrestation  da 
premier  de  cescbefs  d'insurgéft.  En  1 799,  il  fut  employé  dans 
l'expédition  d*Kgyple;  on  lui  doiiiid  ie  commandt^inenl  de 
la  province  de  Damiette,  avec  mission  de  presser  ks  travaux 
des  fortifications  de  cette  place,  iiinsi  (|ue  des  points  de  la 
côte  du  Nil  qui       dépendaient  ;  il  y  fit  équiper  une  tlot- 
tille,  qui  servit  à  traatiporter  rartUlerie  destinée  au  siège  de 
Jafia.  En  1800,  dans  une  attaque  sur  le  Caire,  il  comman- 
da un  fort  détachement  tiré  de  la  division  du  général 
Friant;  s'empara  du  quartier  cophte»  situé  au  débors  de  la 
ville;  et  après  en  avoir  chassé  Tennemi»  qui  s*y  était  bar- 
ricadé et  retrancbé  dans  toutes  les  maisons,  il  prit  une  «po- 
sition et  les  mesures  convenables,  pour  asmirer  la  commu- 
nication sur  toute  la  ligne  des  opérations  du  sié^e.  A  la  ba- 
taille d'Héliopolis,  le  19  mars  1800,  ii  conuuaiida  une  de» 
colonnes  d*at!aque;  y  reçut  deux  blessures,  et  fut  fait  j^é- 
nérai  de  brigade,  le  2;')  du  m6me  mois.  De  retour  en  France 
avec  It  s  débris  de  Tarmée  d'Egypte,  il  fut  nouuné  com- 
mandant de  la  légion-d'honneur,  le     juin  i8o4;  on  l'em- 
ploya à  rile  d'Elbe»  et  ensuite  à  i*armée  d'Italie,  avec  la- 
quelle il  fit  la  campagne  d'Allemagne»  en  1809;  oombal» 
tit  à  Wagram»  le  6  juillet  de  cette  année»  et  y  fut  blessé.  Em- 
ployé à  la  grande  armée  de  Russie,  en  181a»  il  se  trouY^i  à 
la  bataille  de  la  Moskowa,  le  7  septembre,  et  y  reçut  des 
blessures;  créé  lieutenant- général,  le  6  octobre  da  la  mê- 
me année,  il  fit  en  celte  qualité  la  retraite  de  Moscou, 
»  pendan^laquelle  il  fut  fait  prisonnier,  le  i(i  novembre;  il 
rentra  en  Fraiice,  le  25  août  1814.  et  fui  nommé  chevalier 
de  Saint- Louis,  le  3o  du  même  mois.  (^Brcs^tis  nUlitaù'e», 
amuUts  du  temps») 

vu  ALMOMSi  ve^ez  Psaïu.  . .  / 


Digitized  by  Google 


réckai4e  Fri»nct^,  tervit  d^abord  MUi  I0  prince  de  Goadé» 
l|W  Ivi  doooa  m  Gompagote  de  gendacmet  ;  iuivit  ee  prinee 
k  la  bataille  de  Aooroy,  le  19  mai  1643  ;  au  siège  et  à  la  prise 
deTliioDville ,  le  10  août  ;  aux  combats  de  Fribonr^ ,  les  5 
et  5  août  iG44>  \  prise  de  Spiic,  lo  ay,  <!<■  l'hilisbour^ç, 
lo  f)  Hcptcinbre  ;  de  Mayence,  le  17;  au  combat  de  Nord> 
lîu^ue  )  le  3  août  i6/|5;  au  «iége  do,  (!our(ray,  (|iii  reii« 
dit  le  28  juin  1646  ;  de  Nardick  ,  qui  capitula  le  24  ^oût  ( 
de  FurueSy  pris  le  7  septembre;  de  Dunkerque  ,  le  7  oc^ 
lohre;  au  siège  de  lieridai  levé  le  17  juin  1647  ',  el  euflo,  à 
la  balaiile  de  Lens,  le  ao  août  1648.  Uni  aux  SspagQoli 
après  la  retraite,  de  H*  le  prince  1  il  marcha  à  la  prise  de 
Selhel»  Je  5o,  octobre  i65a;  de  Sainte  *Meiiebottld,  le  14 
novembre}  de  Rocroy,  le  3o  septembre  i659;  à  la  défaite 
derarefaidue  dans  les  lignes  d'Arras,  le  !i5  août  i654  ;  ^  1^ 
défaite  du  maréchal  de  la  Ferlù,  devant  Y^i.LUticnia  s,  le  i(l 
juillet  i65(j;  a  la  prise  de  Coudé  <  par  1rs  EHpagiiols,  le  ïH 
août;  à  la  bataille  de  Dunes,  pr^vs  Duiikf'rfjur ,  le  i/j  juin 
i^>5.f.  Il  passa  cii  llun^rte,  soun  le  co.itlc.  dr.  (iuli<!;iii;  se 
ditUiiugua  au  combat  de  Suint-Godard  «  le  T'août  1(^64*  li 
reçut  au  visage  une  bleMsure,  dunt  il  a  loujourt  porté  ia 
Biarque*  On  lui  d^nua  la  cbarge  de  eapiiaine-Ucutenant  de 
la  cpiQpagcUe.  dea  gendarmes  <-daupbiiifY  4  la  .er^atjon  de 
cette  compagnie,  le  i3;  décembre  â<i65y  et  on  le  fit  brlgai- 
dier^de  U  gendarmerie  par  brevet  du  même  jour.  Il  servit 
en  f|ualité  de  brigadier  de  cavalerie  %  en  1667;  à  la  prise  de 
Cliarleroy,  le  a  juin  ;  do  Bcrgue»-Suint>\Vinox,  le  (i  ;  de  i'ur^ 
fies,  le  13  :  d  ti'Alh,  le  18  :  il  eut  le  gouvernement  de  cetlo 
(iernièrc plaie,  le  i4octob»f  stiiva»il.Créé  rnaréchal-ile-cmi i> 
le  1"  janvii^r  ifîfJH,  il  sei  vit  à  rarnit-f  «le  Flandre ,  ^"ns  I« 
vicomte  de  TuieMUe^  dont  |:i  paix  inli:rrouàpit  les  expéiii- 
ItonSf  Itt  amai*  Le  99  du  ni^mc  mois»  le  roi  lui  donna  une 
pensiqn  de  pooo  écus.  J^niployé  »ur  les  t'roiuU^res  de  Lor*» 
ratee^  aeua  le  marécUal  dé  Crét|ui,  par  lettres  du  5  jan-> 
vier  il  obiintp  le  ip  mars,  la  5*  compagnie  française 
dts  gar(iei-dtt"CPrps  du  roi,  vacante  par  la  démission  du 
ibio.d*Aw>tonti  et  le  flémit  de  la  çomiiiiguie  des  g«n4Hr* 
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ines-dauphins.  Nommé  lieuteDant-généralî  le  i5  atril  l6^St 
il  suivil  le  roi,  en  Hollande 5  âu  siégé  et  à  H  prise  d'Oreoy, 
le  5  {niil  ;  de  Rheimberg,  le  6  {uiii  ;  au  passa^  du  Ihin , 
le  1»!  oè  il  s*eiapara  de  Naerdeo,  d'Amenfiml,  et  de  pld- 
tieurs  autres  places;  à  la  somnissloii  d*lltiecht ,  le  ao  »  de 
Doe^nrg,  le  SI.  Il  tenta  sans  snoeès  de  se  rendre  itiat^ 
tre  des  écluses  près  d* Amsterdam.  Désigné  ponr  comman- 
der eu  Lorraine,  par  pouvoir  du  5  août,  i\  y  commanda 
|)endant  rhiver.  Lieutenant -général  à  Tarmée  de  Flandre, 
par  lettres  du  3  avril  1673,  il  servit  au  siège  de  Maestricht, 
que  le  roi  prit  le  29  juiu  ;  il  reprit  le  commandement  en 
Lorraine»  en  Barrois,  sur  les  frontières  de  la  Sarre,  y  corn- 
pfls  Trêves ,  par  poQvoir  du  1 1  décembre.  Employé  à  Tar* 
mée  de  Flandre  sous  le  prince  de  Condé»  le  7  juin  1674» 
Il  combattit  à  Se^tf^  ^  "  Mût;  chargea  Tigobreose- 
talent  la  cavalerie  espagnole  9  et  reçut  one  bietoure  danS  ce 
combat.  Le  %y  février  1675,  il  reçut  le  commandement 
général  de  la  Lorraine *,  du  Barrois,  des  trois-évéchés  et  de 
toutes  les  froiititres,  et  y  demeura  jusqu'au  9  mai ,  épo- 
que où  il  partit  pour  l'armée  du  maréchal  de  Créqui.  Il 
commanda  en  chef  le  siège  d'Huy,  qu'il  investit  le  1"  juin; 
lit  construire,  eu  arrivant,  un  pont  sur  la  Meuse,  afin  que 
Tarmée  du  roi  pût  communiquer  avec  les  troupes  du  siè- 
ge. Xieuk  batteries,  dressées  par  ses  soins»  tiattireni  un  fort 
Hfai  couvrait  lé  ciiàteau;  il  ]*enieva  après  quelque  rési- 
stance ^  et  les  troupes  b*j  logèrent  ;  il  repoussa  »  le  5,  nnb 
sortie  des  assiégés  ^  qui  se  retirèrent  avep  perte.  La  piaioe 
ayant  capitulé,  il  donna  ses  ordres  pour  la  réparation  dev 
brèches;  laissa  garnison  dans  Huy;  en  partit  le  9 ,  et  mar- 
cha sur  Limbourg,  ville  bien  fortifiée,  qu'il  investit  aussi- 
tôt. Les  ligues  de  circonvallation  furent  en  état  dès  le  i3. 
Le  prince  de  Condé,  le  duc  d'Enghien  et  le  maréchal  de 
Créqui  s'y  rendirent.  Le  comte  de  Nassau  remit  la  place 
le  ai.  Le  marquis  de  Kochefort  tut  employé  comme  lieu- 
tenant-général à  rarmée  d'Allemagne ,  le  ag  juillet  1675. 
Créé  maréchal  de  France 9  le  So ,  il  retourna^  le  a^ Octo- 
bre» dans  son  commandement  de  Lon^ne*,  où  il  plttaa 
Vhiver.  tieimné»  le  10  mait  1676»  pour  commander  mi 
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•on»  il*«niié0*tur  la  Meuse  et  ear  la  MoeeUe,  il  mmiruià 

Nancy^  le     mai  de  la  même  année.  {Dépôt  de  la  guerre, 

dépôt  du  secrétariat  de  la  maison  du  rui  ,  Jfisioirc  rniliiaire 
de  M.  de  (juificj,  Journal  historique  du  Père  Cwriffkt  ^  M4r 
moires  du  Père  d*Avrigt^f  et  Galette  de  France») 

p'ALONSAG  I  yc^ez  dk  Lort, 

e*ALSAGB- HBfftN-LTÉTARD  ((Phtllppe-Galiriel-Mau. 

t\ce) y  prince  de  Hénin  et  du  saint- empire,  maréchal^de^ 
camp  ,  né  à  Bruxelles  le  17  juin  I74i,  fils^  d'Alexandre- 
Gabriel-Joseph  prince  de  Cliiniay,  géiiéral-feld-maréchal- 
Heutotiant  des  armées  de  ia  wine  de  Hoti^ri(  ,  fut  crév  ma» 
réchaUde-camp ,  le  9  mars  1 788 ,  élant  alors  capitaine  des 
gardes- du «coipt  de  M.  le  comte  d*Artois.  Il  fut  coudam* 
ué  à  mon,  par  le  tribunal  révelalioniiaire  de  fariSf  le  p 
iattlel  1794.  (AfoMteur.) 

ALTERMATT  (Urs),  maréchal-de^at^ $  entra  au  ser* 
vice  aa  mois  de  |anWer  1G70 ,  et  fît,  en  qualité  de  subal- 
terne,  toute  la.guerre  de  167a  A  1678;  il  obtint,  le  it 
janvier  1684  >  une  compagnie  dans  le  régiment  d^ft  Stoppa 
jeune  f  et  passa  9  le  «7  septembre  sulvapt^  A  une  compa- 
fnie  dans  le  régiment  de  Stoppa  ainé  »  Revenue  vacante 
par  la  mort  de  Glausen  ;  il  commanda  cette  compagnie  à 
Tattaque  de  Valcourt,  en  iG8g,  Major  du  réginicuf  «les 
gardes-suisses  I  le  a  avril  if>9o,  il  e«l ,  le  même  jour,  une 
commission  pour  tenir  rang  de  capitaine  dnii»  ce  régiment  ; 
fut  bU  ssé  ,  la  même  année,  à  la  bataille  de  Flcurus,  et  eut 
rang  de  colonel  d'infanlerie  le  mars  i6gi,  après  le  siège 
de  Mons  où  il  avait  servi;  il  était  aux  sièges  de  la  ville  el 
des  châteaux  de  Mamur,  et  à  la  bataille  de  Steinkerq^e» 
an  a69a;  A  U  bataille  de  Nerwliide  et  au  siège  de  Charte* 
leyi  en  tSgS;  A  Tarmée  de  Flandre  »  en  1694;  au  eiége  el 
VX  bombardement  de  Bruxelles  t  en  i6g5  ;  il  se  démit^  cette 
eonée»  de  la  ma|evité  du  régiment  des  gardes-solsaes.  Ca- 
pitaine-lieutenant de  la  compagnie  générale,  le  t**  février 
1696,  il  la  commanda  à  l'armée  de  Flandre ,  en  1 70 1 ,  1 70:2 
et  i7o3.  Gréé  brigadieri  le  a6  octobre  1704»  et  inspecteur 
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général  ée  rinfanterîe^  le  itf  mai  170$,  Il  oommanda  kl 
conpagnie  générale  à  i*ftttaqiic  da  défilé  de  Nodoue ,  k» 
2$  juillet  ;  à  TaHaque  de  Grtfendael  ^  le  19  août  suivaot  ;  k 

la  bataille  de  Ramillies^  en  1706;  à  Tarmée  de  Flandre,  en 
1707;  a  1.1  bataille  de  Malplaqiu  t ,  en  1709;  a  1  année  de 
Flandre,tn  1 71 1,  et  à  l'armée  <lu  Rliin,  en  1 7 15. 11  ohiiiii  le 
grade  de  niaréchal-de-cnin[) ,  le  8  mars  1718:  et  avait  en- 
core le  cominandenieut  de  la  compagnie  générale  t-t  son 
inspection,  lorsqu'il  mourut  au  mois  d'octobre  1718.  (^re* 
veis  miiiuuresf  annales  du  temps,) 

D*ALTERMATT  (Jeaa-Bemàrd)y  m/rrv^Aixf-d^amp,  etn* 

tra  en8eît;ne  aux  gardes-suisses ,  dans  le  régiment  de  See-» 
dorf  {devenu  Boceard  en  if^i),  le  24  février  i744>  passa 
deuxième  et  premier  sous-lieutenant,  les  3^  mars  \'i'\^cX 
1*»  avril  1752;  troisième,  second  et  premier  aide-major,  les 
!2i  août  175a y  5  mars  1769  et  6  avril  1760;  futgratiBé  par 
le  roi  d'une  pensioo  de  800  livres  sur  le  trésor  royal,  au 
mois  de  mai  17  56»  et  créé  ohevalie^de  Satot-louiSyle3i 
mars  i^S^;  fiiit  lieolèilant-colotiel  là  même  année,  avec 
rang  de  colonel  9  par  comminlon  dâ  àa  mars  1 761;  fut  nom- 
iné  aide-major- général  de  Tarmée  d'Allemagne,  en  176a ,  et 
créé  brigadier  d'infanterie,  le  25  juillet  de  la  métfie  anoée. 
11  passa  lieulcnanl-colonel  du  régiment  suisse  d'Eslingen, 
le  5o  novembre  i7(>j,  et  fut  nomme  luaréchal-de-camp, 
le  29  janvier  1768.  i^Etats  milUaircs ,  Gazelle  de  Fratice 
ilu  2g  mai  i'jîiô.)  . 

•  ♦  ■  * 
d'ALTIEA»  voyez  Bùmz,  .... 

d'ALVIMAK  ^Tierre),  marccJuiI-ifc-cafnp,  était  eaj  i (ai- 
ne au  régiment  de  ^ormandie,  en  1G20.  li  fut  employé  dans 
luie  attaque  de  Saiccs,  le  19  juillet  1659.  Nommé  aide- de- 
camp  des  armées  du  roi,  le  lâ  mars  1640,  il  servît  avecdis-' 
tinctiou  au  siège  de  Coni,  et  reçut  plusieurs  btetoures,  le 
6  septembre  1641,  en  montant  à  la  brèche  de  cette  place) 
il  se  signala  également  aux  sièges  deTortone^  de  Cotioare 
et  de  Perpignan,  en  164 servit  à  la  bataille  de  Rocrey  et 
au  siège  de  Thionville,  en  164^;  donna  des  preuves  de  va«- 
leur  aux  sièges  de  Tortone  et  de  GvaveUiies»  eu  1644;  fat 
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employé,  on  iG^f 5 ,  aux  sièges  de  Cassel,  de  Mardick,  de 
Liuck,  (le  ik'iliune,  et  commanda,  comme  inart^chal  de  ba- 
taille, diU'ércnts  corps  de  troupes  au  siège  de  iVose».  Ëii 
1646,  il  déploya  le  plus  grand  zèle  à  la  desceute  devant 
Piombino»  sur  la  cètede  Towane;  fut  blessé  au  bras  au  siège 
de  cette  place»  et  servit  au  sié^e  de  Dunàerque*  En  1648»  il 
fat  employé  au  siège  d^Yprea,  k  la  bataille  de  Lens,  et 
mollira  beaucoup  de  valeur  el  de  conduite  au  combat  de 
Crémone,  où  les  Bëpagnols  furent  forcés  dans  leurs  rclrao- 
cbemenis,  le  5o  juin.  Il  était  au  blocus  de  Paris,  en  1(349; 
il  fut  chargé  de  porter  aux  Bordelais,  en  iG5o,  les  arlicle;* 
du  h  ailé  de  paix  conclu  par  le  roi,  et  de  di  sa i  tuer  les  ha- 
bitants. €ré<^  marécfial-dC'Camp,  le  24"**^*  lOâo,  il  fut  tué 
à  la  bataille  de  Rethel,  lei5  décembre  de  la  mémo  année;  il 
était,  à  cette  dernière  époque»  sous-gouverneur  de  M.  le 
ducd*Aajou.(Z>e/7o/  déla^uerre,  annales  nUt  tetnps,  et  comp^ 
iti  du  trésor  rqyait) 

AHBERT  (Jedn- Jacques),  lieutenant' (général,'  naquit 
le  !*■  octobre  1766  à  Saint-Céré,  département  du  Lot.  A 

peine  âp;éde  14  i»ns,  il  entra,  en  «779,  comme  volontaire, 
au  .service  de  la  marine,  sur  le  vaisseau  le  l'dihut,  louau  uà- 
(if  \un-  le  tomte  d'Albert  de  llioms.  11  eut  ))arl  an  eombat 
livré,  en  178 1,  dans  le  canal  de  iSainte-Lucie ,  etsneccsisi- 
ven^ent  à  la  prise  de  Tabago,  à  l'affaire  de  la  Che^apeack;  à 
la  con(|uète  de  Sain Christophe  ;  aux  combats  des  9  et  1» 
avril  1783,  ainsi  qu*à  rengagement  du  IHuton^  pendant  que 
ce  vaisseau  traversait  de  Portsihoulh  à  Porto*CabeUo.  Ce 
dernier  port  était  le  rendex^voAs'de  Ptiiroadre  française*  I^a 
paix  ayant  été  ai^ée  au  mois  de  lévrier  i;83^  il  suivit  le 
capitaine  Albert  de  Rioms  sur  la  Cofironnc,  vaisseau  désar* 
méàToQlon  vers  la  fin  de  juin,  et  ensuite  il  quitta  le  service 
et  reprit  ses  études.  En  179'J,  lorstprun  arma  des  volontai- 
res, il  lut  nommé  chef  du  a"  bataillon  du  Loi;  sa  troupe 
ayant  étt  surprise  et  attaquée  par  les  Prussiens,  à  lUniomack, 
en  août  de  la  m«'^me  année,  il  s'arracha  dti  lit  où  il  était 
retenu  malade,  monta  A  cheval,  et  les  força  à  la  retraite; 
élsvé  au  ^adc'ée  général  de  brigade»  en  1793»  il  conunaM* 
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loupe  ,  avec  le  titre  de  commandant  des  lioupes  et  de  gou» 
vern**nr  eu  survivance.  Il  débarqua  dans  cette  île  ,  au  mois 
d'avril  i8f>4;  mais  pressentant  les  malheurn  qui  allaienl 
fondre  sur  la  colonie,  il  se  retira  à  la  campagne,  et  s'ab- 
ttiot  de  toute  participation  au  commaBdeineDl  et  aux:  af- 
faire5«  publiques.  Aprè«  quatre  an«  pawés daos  cette  espèce 
jd'exil»  il  fut  destitué  par  un  décret  que  le  capilaine«géo6«' 
ral  mit  à  Tordre  du  jour,  le  aS  août  j8o8.  Après  avoir 
échappé  aux  persécutions  dirigées  contre  lai,  il  parvint 
enfin  Â  obtenir  que  sa  conduite  fût  solennellement  exa«- 
minée,  et,  en  1812,  un  conseil  (rcuquète,  présidé  par  un 
marf^chal  de  France,  rendil  un  jugement  qui  se  teruiinc 
ainsi  :  «  Le  général  Aoibert  a  toujours  joui  du  respect  et 
•  de  l'estime  des  colons ,  ainsi  que  de  la  contiance  des 
p  triHipes...  il  emporte  avec  lui  les  regrets  universels.  0  Par 
décret  du  17  avril  iSia»  il  fut  remis  en  activité»  et  obtint, 
en  i8i3,  le  commandement  de  la  5i*  division  militaire^ 
en  Hollande  :  l'invasion  oonunençailalorsà  gagner  du  ter* 
ralUf  la  cavalerie  russe  pénétrait  sa  division^  et  le  pays  était 
en  insurrection  ;  cependant  »  au  milieu  de  tcNis  eesobstades  » 
il  parvitttà  approvisionner  trois  places  fortes,  Delfzyl»  Coe^ 
verden  etDeventer;  ensuite  il  (it  repasser  TEnis  à  ses  trou» 
pes,  et  les  dii  igea  sur  ces  places,  qui  ne  lurent  cédées  ({u'en 
vertu     la  convention  de  P  u  i  s  de  18 1 'j.  Se  voyant  débordé  de 
toutes  partS)  dans  la  position  de  Grouingue»  viUede  60,000 
habitans,  irn^avait  d^autres  troupes  qu^une  compagnie  de 
grenadiers  el  cent  ceodarmes,  il  se  retira  par  la  Frise  qui 
était  insurgée  ;  enunena  le  préfet  et  tontes  les  administrar 
tiens  françaises»  s'embarqua  à  Harlengen»  se  présenta  de*- 
vaut  Amsterdam ,  qu'il  trouva  également  insurgé  et  occu- 
pé, et  se  fit  débarquer  à  Harderwîck,  à  la  hauteur  des 
avant-postes  russes.  Une  marche  de  nuit  le  conduisit,  avec 
sa  troupe,  à  Amcrsfoi  <l.  où  se  Iiuun  ii<  nt  les  avant-postes 
du  général  jVI olitor  :  de  Li  il      rerniiL  a  Anvers,  prit  mille 
matelots  dts  ttiujpu^es  de  i  tscfulie,  se  porta  de  suite  à 
Breda  pour  soutenir  la  retraite  de»  groupes  et  des  ^^dm^y^^jg» 
trationsquiévacuaient  la  Hollande;  protégea  eu  même  teippt 
rapproYisi^Bnefoept  de  ^orcufp ,  et  Teyinl  (msMUe  à  An- 
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Ycn  9     fl  trmiva  IViffdm  4to  le  ooiiuM]id«itt^ 

la  2'  divitîoD  du  T'  corps  irarmée;  avec  cette  dfTision  ii  es- 
corta cl  introduisit  succe&sivenitîiit  5 convois  <kius  la  place  de 
Berg-ofï-/^M)in ,  pruiuugeaot,  par  une  marche  de  tlaac,  tout 
iefron^  4l(  1  arîuée  anglaise.  Crlteopéralicm  t  ut  cil <^f!  comme 
one  des  pius  belles  de  la  eampague.  Le  i3  lativier  i5i4«  il 
soutint  à  Menem,  avec  5ooo  hommes ,  le  choc  de  toute  l*ir> 
mée  anglahe,  forte  de  ia,ooo  hommes,  et  d*un  ompt  priis^ 
sien  de  3oM  hflWiei.  Eavelofipé  de  lootes  parti  pendant 
4mv  heom,  il  parvint  à  m  dégager  etè  léunèr  m 
pet  dettièie  le  ntisieaa  de  Dam»  eè  le  eirnihif  cMtiaoa 
itnfBtk  la  voit»  Le  bme  génétal  Avy  làl  toé  à  eôlés. 
Le  généial  Grdiam  eoeftanandai»  ramée  enneB&ie»  le  duo 
de  CUfence  présent.  I^e  17  février^  la  division  du  général 
Ambert  n'étant  plu-^  (\\iv  de  1800  hommes,  il  eut  à  soute- 
nir onc  nouvelle  aîl.i'in!'  ({  li  se  prolongea  ppiifl  int  loule 
laîotirnee;  il  y  reçut  une  liiessure  grave.  Le  buaibarde- 
ment  d'Auvcr»  ayant  commencé  3  fours  après,  il  fit  tous 
«ae  etfbffts  pour  conserva  lea  positions  eu  deiMM»  de  la  pla* 
en  el  anr  le  teat  d'attay.  laniaa  il  leatra  en  France 
mm  mm  eelaone  de  tfoopea  el  m  paie  dlmiliarif ,  et  lut 
Ml  eowwendinl  de  la  Wgkn-d^oniiear,  la  mmnkn 
iSi4.  Sn|anvfer  lêiS^leffoikneanBaceaunandanldela 
g*dkManaiilllaiie;  anaumanNanl,  an  apprit  le  débar- 
quement de  Napoléon.  8.  A.  R.  le  duc  d'Angouléme  étant 
Arrivé  à  Mîmes.  I<*  l  i  m  us,  assembla  un  c^useit  de  lieu- 
teBaDl»*généra4ix  tel  de  plusieurs  m  u  t  chaux-de  camp  ;  itî 
général  Ambert  y  proposa  un  plan .tl  opérations  qui  reunit 
les  suffrages  du  prince  et  ceux  du  conseil ,  mais  qui  ne  fut 
pna  suivi.  La  marche  de  Buonapaite  était  rapide,  et  ce- 
pendant en  perlail  de  iiaanoier  les  treopea  dettinéei  à  lui 
être  eppaaéte;  ira  pina  yanda  aulhagri  penvaiant  être  le  ' 
■  lialim  de  cette  aaeaure.  A  Moelpeilier,  te  fermentaliao  é- 
Mtt  nn  eenthlet  ranlarHé  allait  éne  anéoannue..  >  te  gnem 
dvin  était  teuninenle.  Le  général  Ambert  plaça  an  rang 
de  ses  devoirs  d*en  écarter  le  fléau.  Le  a  avril,  il  rendit 
compte  de  l'état  dt  s  choses  au  préfet,  et  le  cooseil  général  du 
département  d«  à  iit;r«iuii  a^aui  été  convoqué  le  même  ^our 

is 


par  ee  oMgiftrai»  on  y  neooiisQl  et  «a  iàmtoy» |^i»«laMr 
1«  nécanUé  4e  m  aeiiimettie  «iv  aetee  4n  goiif eiaeniBiit  iai» 
périaL  Le  général  imberl»  dès»  un  oadire  du  imm  fil  ceo* 
■ellre  celle  déteraiiaalio»  fnuL  tioupet  4e  la  p*  divWen  ni- 

litairc»  et  preBemk  aux  dbeib  de  maintenir  avec  fermeté  la 
tranquillité  publique.  On  remarque,  dans  celle  pièct; ,  les 
exji^<^sslons  suivantes:  •J'ai  iiiainlenu,  de  tou^^i  mes  moyen!*, 
»la  cli^cipiiiie  purin  i  les  troupe»,  etleur  Odélitéau  pouverne- 
oaicatdu  roi...  Une  guerre  civile  ne  produirait  que  desmul- 
»  heurs  partieullers,  qu'il  est  du  devoir  de  tooi  bom  Fraaçaie 
»4*éviU»>..  ÀiieiKn  4e  Mia  s'a  pris ,  ni  pu  prendre  TeDga^B- 
nDant  4e  veraer  le  aaejg  Irança»  par  de»  eaaUieirànçalee^  » 
Le  général  Anbirt  fut  ttmtfiaeè,  Se  tromranlà  Paris»  lotaqne 
de  Bowrenux  démtrea  rauMPèfenl  Jee  débrie  de  Parmée  eoiie 
tes  »nrf ,  Il  fui  diargé  du  eonuBaudenaenldela  ligne  de  dé- 
fense de  Saint- Denis  au  canal  de  l'Ourcq;  ensuite  du  com- 
mandement de  l*ai]c  ^auclie  de  Tarniée  de  la  Loire;  et 
enfin  ,  du  lîcencienicnt  de  .cette  armée.  11  parvint  h  apai^ 
ser  UTîP  in«?urreclîon  f[ui  s'était  m  an  Iles  tt'e  dans  Tours,  cl 
le  conseil  municipal  de  cette  ville  vota  Lt  iui  adressa  dee 
fCSierotflieBts  à  cette  occasion*  Il  mil  avec  sucoëe  toute 
■es  floioaà  établir  et  «Mdntenir  une  bonne  intelligeaee  en<» 
tae  lee  Ironpee  de  Paraiée  de  la  LoîM  et  eellee  de  la  Ven- 
dée. Vous citevoMà ce anlet qndqnee pamgee  de aon  or^ 
dte  du  |ene«  daté  de  Saumutt  la  17  aeét 

«  MdatCf  e^eat  par  le  dieripUne  ifoe  vene  w&m  ferez  cfaé- 
)irîr  dans  vos  cantonnements;  toutes  vexations}  toutes  pré- 
wtention.s  seraient  punies  avec  g/vérité...  ' 

•  Vos  cantonnenn  iits  vous  rapprochent  de  la  Vendée... 
»Ceux  (fui,  î^ounns  aux  lois,  servent  la  cause  du  roi  et  de 
eia  patrie,  sont  de  bons  Français...  Dans  ces  temps  mmU* 
'  «beiireux ,  rareaée  Ajoute  À  aa  gloire,  en  donnant  fmnipln 
»de  eon  dévonement  au  roi»  cl  de  celte  eontlanee,  el*dn 
•cette  union  ei  néennniini  en  aalnl  de  la  franee*  •  Apeèn 
le  ttcendemnnl  «s  rannée,  le  général  Anfaert  a'ert  ntlié 
"dana  eee  fojfien»  {Brw.  mUiL,  âioniêmr,  ùtmaiet  dit  temps,) 

n'AlULY  (Claude -Jean -Auiuiutî^  mtu'quis)^  maréchal- 


• 
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ih-camp,  né  en  1711,  parvint ,  à  Tàge  de  37  ans,  A  la  lieit- 
tcnancc-coloiu'l  du  n^giiiicDl  Cnmmimaire  général  de 
la  cavalerie.  Il  lut  lait  comniaiulaDt,  pour  le  roi,  de  la  ville 
et  dfH  faubourgs  <lc  Krirns,  le  5  mai  i740i  <leviiii  im  stre- 
de-cam])  du  même  régiineiity  en  1760;  fut  l<iii  brigadier^ 
^c  90  février  1761  ;  colonei» commandant  du  régteAent* 
Mc8tre-dc-camp-généra1,  eti  i763;«lni«éok«Me-cai|ip» 
le  16  ftfrtl  1767,  Le  fCi  te  créa  comeMmiéiir  de  Terdife 
d6  8ÉtflNK<ouls,  le  a5  août  1991.  Député  de  la  nobleiae  êé 
Champagne  aide  étali-généraux  da  rojraome^  en  1789^  il 
y  MMifffit  lea'  pHuelpat  nionarehiques.avecnii  lèto  et  un 
courage  (|nî  hoiioreni  sa  mémoire.  Il  éinigra  $iiir  la  lin  de 
1 791  ) et  mourut  à  Hamboivrgi  eu  i^^^,{^ttuis  nul.,  AJonù*) 

D*AAIBLY  (Charlea-LouiS)  cotnte),  maréctuU''de^ampf 
du  r*  janvier  170$»  à  Suxanemonl^  ea  Champagne,  le 
18  décembre  i73(i.  Voyei  it^  Supplément, 

ft'AMbOI^M  i>K  CuAUMonT  (Charles),  maréchal  de  tramer 
éUiH  capitaine  de  3o  lances,  en  i494»  f  ^ut  nomnié  gou* 
.vernCDr  cl  lieutenant-général  de  la  ville  de  Paris  et  de  TUe 
de  FNUice#  sur  la  démiaaioe  du  comte  de  Aiontpenaicr,  panr 
pfOTialcM  domiéta  à  hjon  %  le  5  février  i4^»  tegiitréea  au 
perkmeAt  de  Mrle,  le  e4  nara-aulvaat  {1),  dent  lefiqtiellci 
Il  eél  ^cNdiflé  oeuaeiner  cl  cbanbeNan  du  roi.  Il  le  déknit  de 
ce  gouvenwnient,  le  a  fuin  i4o6,  enl^eurdii  marffuif  de 
Cotieron,  et  obtint  en  dédommaf^omtnt4^)<^(^ livres  de  pen- 
sion. Sa  compaGfnto  fut  portée,  la  mémo  année,  jusqu'à  70 
lanccH.  Le  roi  H'étant  reinlu  maître  une  secoiidi»  fois  tlu 
duthé  de  Milan,  lui  en  coniia  le  gouverneuicut,  le  10 
avril  i5oo,  et  y  \Q\%n\X,  le  août  lôoa,  le  gotivemement 
de  G^nci  (a);  sur  la  fui  de  celle  amaëey  élant  menacé  par 
we  armée  de  ti^ioeo  ftuiaaea  d  GriiOBt«  ilprit  le  parti  de 
leuipcrlMy  deue  rlcB  haaarder;  cl ae liai,  aveclepeude 

(0  l^c  gistres  du  parNiMBtt  m  voliine  dci  oidoaasaoti  id«  Gliar* 

les  V  1 1 1 ,  coté  H ,  fol.  ao.|  v*. 

(i)  L'histoire  des  gnindH-offiruTH  (1c  lii  ronronne,  1r  DirtI  «nnairc  dei 
MardehAusséet ,  le  Tf^ro  Donicl,  le  font  encore  gouverneur  cto  Homiao* 
die.  Il  n'a  junaii  eu  ce  gouvernement. 


troope§  qn'U  avail  dans  la  plaine»  à  la  téta  det  défilé» dt». 
montagne»;  il  fit  eafonoér  toua  laa  bateaui  do  Uc  llaiaiir  . 

qtiî  aurai  en  1  pu  iransporter  des  vivres  au  camp  de»  Suisses» 
et  en  les  nfTnnant  il  les  força  d'en  venir  à  une  composition  j 
Chaumont  promit,  au  nom  du  roi,  de  ne  les  ])nint  inquié- 
ter»  pendant  ub  temps  déterminé,  sur  ia  prise  de  Belînzo- 
nts  que  ce  firinee  prétendait  èkie  de  la  dépendance  du  du- 
dié  de  Milan/etiiiie  les  ëuisfasvoulaieiil  qu'on  leui cédât* 
On  en  ▼int  enfin  à  on  aeoord  et  à  une  trêve.  11  fut  nctmmé^ 
la  même  année  i5oa,  grand-mahrede  Fianee      et  ma- 
réchal de  France»  en  février  iSoÇ»  pendant  la  aospensim 
du  mafédial  de  ^yé*  On  le  trouve  payé  en  eetle  qualité  à 
commencer  du  i*  mars;  sa  compagnie  fut  en  même  temps 
mise  sur  le  pied  de  i  oo  lance».  Il  reçut,  la  même  aiint  e,  l'or- 
dre du  roi  de  ««  conder  le  pnpe,  qui  pensait  à  so  remettre  en 
possession  de  Pt  rouse  et  de  Bologne.  Dès  que  les  usurpa- 
teurs de  ces  places  surent  que  Chaumont  {oignait  ses  trou- 
pes &  celles  du  pape»  Us  se  soumirent  sans  résistance.  Gè* 
nés  s*était  révolté  contre  le  roi  ;  ee  prince  étant  arrivé  à  Snne^ 
le  1 1  avril  i5o7i  if avança  vers  Gènes  ^  et  ordonna  rattai|iie 
dû  fort  Castellaocio.  Chauoiont  devait  la  Mm  avec  tin  dé* 
tachement  de  finisses;  mais  an  refus  de  ceax*ci,  qui  prétCB» 
dirent  n*étTe  tenus  par  leiirs  traités  qii*à  comfiattre  en 
pleine  campagne,  il  la  fit  avec  les  seuls  Français:  il  fallait 
gravir  (Il  s  rochers  défe  ndus  par  des  hommes  déterminés  et 
postés  sur  le  penrhant  de  la  montaL;nc  en-derà  du  lort.  Le 
combat  se  soutenait  avec  perte  pour  les  assaillants;  par  or- 
dre de  Chaumont,  on  pointa  3  pièces  d'artillerie  sur  un  pe<* 
tit  rocher,  donnant  sur  le  flanc  des  ennemis,  qui  sMhranilè* 
rent  et  se  Ktirèrent  en  désordre  derrière  lefort;  lesFi*ançaiB 
les  ponnaivirent  l*épée  dans  les  reins  ;  alors  les  finisaes  de- 
mandèrent et  obtinrent  la  permission  d*attaquer.  ChaumnnI 
^emptoe  du  fort;  Gènes  se  rend  à  discrétion  »  le  a^  avril  ; 
le  roi  y  entre  le  28;  Chaumont  désarme  les  habitants,  se 
saisit  de  Tartillcrie  et  des  armes,  place  partout  des  corps- 


(0  Père  r^nnie]  lui  ropfèreGctted^gailAeii ]5oo,  c'eit*î^dife deux 
ans  avant  «^u'ii  an  ait  été  revétiu  • 
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éB-^gÊitàùf  un  dresser  daai  tout  !••  quartim  Tapptrdl  de 
Ift  veo^ieuMM  «t  de  la  mort.  LetGénoit  «fleiidiiat  Tanét 
de  pMior^tion  qatt  aifaiesit  iiiérité«  a*opplMnkol  plat  m 
soi  qoé  VexfÊméion  de  leur  dooleiir  eo  de  leur  repealir* 
loiiii  Xn  M  tint  pM  coatre  cette  Miivtlie  alla({ue ,  U  a9eo- 
tait  depuis  quelques  jours  une  sévérilé  que  démentait  son 
cœur:  père  de  ses  peuples,  il  le  fut  m^uie  do  se»  coneniis;  U 
leur  lit  grâce  de  la  vie,  leur  rendit  ïeum  biens  et  leurs  pri- 
TÎléges.  Chaiimont,  à  la  fin  de  cette  année,  sVmpara  d'Aro- 
aeaur  le  lac  Majeur,  détacha  dans  le  Pannésan  des  trou|)es 
^pû  coupèrent  le  passage  aux  Allemands  qui  marchaient 
contra  dènes.  Le  roi  le  nomma  amfaral  de  Fresoif  ear  la  dé« 
mliiioa  de  Fainlral  GrafiUe»  eon  beau-fièiey  par  provisions 
dn  Si  fasTier  iM.  Il  cammaiida»  ateo  le  marédialTH- 
fitlee,  r«f ant-farde  de  Pataftée  da  toi  à  U  bataille  d'AIgna- 
dd,  le  14  mid  iSog;  aprèaceMB  victoice»  Gliairaïaat»  eoua 
les  ordres  du  roi ,  s*empafa  de  toutes  les  places  dépendante» 
da  duché  de  Milan,  et  les  enleva  aux  Vénitiens  en  17  jours. 
Il  envoya  au  duc  de  Fcrrare,  dont  les  Vt  nitit  ns  assi(^raài.ut 
la  capitale,  i5o  hommes  d'armes;  et  pour  opérer  une  di- 
version favorable  à  ce  duc,  il  fei^^nit  de  vouloir  faire  le  siège 
de  Vicencc*  U  eut  ordre,  en  1 5  lo,  d*entrer  sur  les  terres  de» 
Ténitioae»  t^empara  da  Polésin ,  y  soumit  Montagoaao-JBitt 
poMaloaYénitieiiaiyeqii'ATréviaBf  aené^rn  Yiccnce»  qai 
ae  rendit  j  prit  i^saa^D  «a  5  foors»  et  fit  priMmaiere  da 
gwm  tant  lee  aoUee  véaltleai  qui  s'y  étaieat  cafimnée*  I| 
engagea  PempeMarliiimattiie  Yéraae  an  roL  Le  papatra* 
▼aillait  À  oaloTer  à  la  Praaoe  la  république  de  Gènes.  Le 
maréchal  de  Chaumont,  qui  veillait  à  tout,  déconcerta  le 
projet  {lu  pontife,  et  renforça  la  garnison  de  Gènes^  ia,ooo 
Suisses  avaieni  tVùi  une  irruption  dans  le  Milanais;  n'étant 
point  assez  fijit  pour  en  venir  aux  mains,  il  so  tontenla  de 
les  harceler,  de  les  côtoyer,  de  leur  couper  les  vivres,  de  les 
lasser,  de  lee  teair  jour  et  aait  sous  les  armes,  dans  les  défi- 
lée doatil oceapalt  lee iiaoest  àCaatîglîone.  Trivulce ,  ^vec 
un  camp  volant^  s^étaat  campé  sur  le  Moat-Brianaa,  les 
Suiteee  rcpriieot  la  route  de  leurs  caatiHis.  Lee  Véaltloof  » 
piofitaat  do  rabeeaco  do  Cbaamaat^  araicat  formé  le  iléfs 
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è/t  TéMse.  Vt  Kol  bnrii  da  nloiir  de  Cfammioill  délHftK  eeM 
tille»  Le  pape  était  à  Mogae.  GlMMumml  fétoliil''ée  l'ealè^ 
Ter  ;  te  ciiiteeqMe  Spitimbert  et  C«stel-Franco  det«le«t  Far* 

rêter  dans  sa  uiaiche.  Il  les  empoi  la  cii  v  iu^l-quatre  licnres. 
Ç<'a|»pn)(  lie  \\{\  son  arm^^e  consteinait  le  pape  et  (onte  sa 
cour:  on  vint  l\  nnr  néi^Drià lion  (jni  donna  le  ti'ni|)s  aux Vé» 
ttitiens  de  accourir  le  pape.  Chaumoat  avait  conipti' 
iflildligent^  ^le  les  lientiTxigUo  avaient  daiwBoiogoe;  mais 
lem  paTtÎMdM  n^ayant  fidl  vxumk  memumt»  r«ece«i* 
ledeMiBBitayee  ktpepefatiefoéi  étChmirtMitie  mjjm 
Lepape  eeicadH—Urcib  U  HiraiiMe^  le  ao  |«aMit  i5t  t* 
CHaniBiHitaiyeat  xt^xx  àtk  toi  IHirdrede  anidier an  MoeaB» 
dmaastéçé»»  il  mimiiiifi  ibt  twwyei»  elifoppioeliadseaaa^ 
dee  atsiéf^eants;  Tayaut  ironv^  ferteftietft  retwiawhé ,  et  lea 
chemins  pour  y  arriver  «Tint  impraticables,  il  renonça  à 
cette  entreprise,  i»prts  avoir  iorcé  le  pape  à  mettre  la  \  ill6 
de  Modène  en  ueulralîU';  il  se  tit  ensuite  transporter  àCor- 
reggio,  où  M  modrot,  le  1 1  février  i5 1 1 ,  dgé de 58 ans.  [tlis- 
toire  du  chevalier  Bayard,  imprimée tn  i65o;  Dictionnaire 
â$»  Muréchausséts ,  HimÊÊFC  des  grands  -officnrê  de  M 

mMuiÊ'i^êtîérml ,  ftrt  ehambellan  àta  duo  d*OrléaniL«  «t  Hett- 

tenanl  f^énëral  au  département  du  Hittit-Languedoc ,  pap 
pr(>^  irions  du  lo  avril  î6^5,el  nonmié  niaréclial-de-camp,  le 
21  decend>re  itj/jG.  il  t  iU  créé  lieulenant-g»  néral ,  le  17  fuil- 
let  i65n  (1),  et  servit ,  la  même  année ,  sous  le  maréchal  de 
la  Meilleraye,  au  siège  de  Bordeaux  ;  employé,  Tannée  suî- 
taillé,  ^raniiée de  Catalogne,  il  yreçat  Tof-dre,  le  16  faln, 
de  lever  ime  cMDpagnfe  de  So  honmes  ^  effidete  eoMprii^ 
fMur  aervir  de  gafdea  au'Aavéelial;  il  reprit  eetnlle  aafa 
eommaiideiuent  eu  LaBgnedee»  et  inmmitani  aaels  de  ntw 
tembre  i65S.  (Dépôt  de  ia  guerre,  BiH.de$fgrand9^^sfieien 
delà  couronne,  manuscrits  Le  Tellier,  l,  Xy,Jbl,  ait.) 


(1)  Dépôt  du  spcrcfaîre  d'élal  dcîa  province;  le  Père  Anselme  le  f«t 
'  gaavernear  à  MontpelUer.  U  n'a  point  en  oe  goavernemeiit. 
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A*AMfiOi&Ë  (Aiitoiue),  sL'ur  de  Ntuùir,  muiréchal-d^ 
cétmpy  entra ,  dès  daiitl«ffé$inîHil  dtt  FiMii0-Mg«g^ 
iQ  Toimiae;  j  obtial  uut  compaiBie»  Itm  4»  mm 
II,  iB  inillet  i6a7,  •!  tmil  an  néf»  4»  la 
f  cclta  aupéc  et  la  lowraiile  ;  afiièBla  priiedaoellt 
^laoet  û  fcsta  plnamit  annte  avec  mq  régnuesl  à  1% 
dX>léroD;  passa  «tt  Picardie ,  en  i63a;  â  Tarniée  de  Lor- 
raiiie,  >oii>  le  duc  dtf  Rolian ,  tii  iC>5.i  ;  iaus  la  Valtelitie , 
en  1655.  1*  tir^nu  lu  LiU  iiani-coloiu  1  de  soii  ré^iiîieiil,  in 
m^uii  année  11  t  |>ari  à  toutes  les  e^tpriluioiis  du  liuc  de 
,  ei  m  trouva  aux  i|iiatie  batailles  que  C£  duo  §ft» 
a»  ValleUiie.  U  aervil ,  en  i65y»  4 1  arnéa  4*ll«lit,  «ft 
^  li«nfaèla4iiBnia  d*iil»  al  an  aoiiÉta*  4allanlhal4an  $ 
à  la  nm  4a  Mm  ,  al  an  amnn  dto  familt     leW;  à 


4a<IaMil;  aa  siège  de  GUras ;  an  mnbat  de  la 

Koute ,  en  1639;  à  la  défense  de  la  citadc'Uc  de  Tarin  .  en 
il»4o:  au  siège  d'^  vrée  ;  a  ia  pri'-c  Je  l.rva.  de  ^'iaïu/xe, 
de  Moudovi;  au  siège  et  à  ta  yvi^t  Je  tuni  el  de  Dtriiiynt^ 
en  iCi4i  :  au  siège  et  à  la  prise  de  Crescentiuo,  de  Niœ,  d« 
Inteiiie*  et  daavUle  et.diâiaan  de  Tiirtonet  en  164^;  an 
4a  Tan,  an.t64^  Eq  cooai4éinte  de  la 
aaïaHaeniàâ'i 
•  te  aalla 
,  ai  danaa  at4if  •  la 

la 

,  et  4>flaeer9oa  régimeiitanlaf44nitanlàaa  compa- 

au  lieu  de  5o.  Il  eut  ce  gouveruemeol  par  provisioui 
40  i^o^etobre  suivant ,  ci  ir  conserva  iiisc^u'à  sa  uiori.  .i:très 
laquelle  on  donna  le  rt^giment  a  ><>u  fils,  en  cou::>idrraiuou 
des  services  du  p^e.  Il  mourut  au  mois  de  décembre  16^. 
ÇiMncâ  êùi  toi  au  prmce  ThoiÊmÊ^  du  3o  août  mmm- 
Le  Ttiiier^  «mm  hJbL  x^,^i  ddpoi émgmnmi 
*s  dhi  leayi>) 

B^AMBOISE,  voyez  Cllrmost. 

n*AM&^iv»^,  wifjra  Qntê  ei  YaniWL 

afâUlMICTAC,  nqr» 
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DICTIONNAIRE  HISTORIQUE 

AM£MSAiiv«PAvi.y  fut  lait  bricfadiër  d*iufaiiterie ,  le  i** 
{aniier  17609  et  maréehal-'dB-Gamp,  le  i**  jaiiTier  1764. 
{fitai»  mUitairtê,) 

AMËDROZ,  oflîrîpr-supérîenr  dans  les  Suisses  de  ia  gar- 
de du  roi  9  fut  créé  brigadier  d'infanterie ,  le  i9  juin  1768, 
etmaréchal-de-cainp,  le  i**  mars  1780.  {États  miiitaires.) 

AMEUifl  (Mtt.. ,  haron^,  maréchai-de-camp,  entra  au 
ferviœ  eeamie  soUlat  dans  un  régiment  d*infaoterie.  Pen- 
dant les  campegiies  de  la  réfeluttonj  il  parvint  de  grade 
en  grade  Jusqu'à  csini  de  eolond.  En  i$o5p  fl  était  employé 
à  rétat-mafor  de  ranuée  d'Hanovre«  coaunandle  par  le 
marédial  Bernadette.  Il  fit  ensuite  les  différentes  campa- 
gnes en  Allemagne.  Employé  à  la  grande  armée  de  Russie  , 
en  181-2,  il  fut  nommé  général  de  iirigade,  le  21  novem- 
l^re  de  la  même  «innée,  pendant  la  retraite  de  Moscow. 
Rentré  en  France  avec  les  dt^brîs  ilr  cette  arm<^p,  il  -i^ervit 
dans  celle  de  l'intérieur,  lors  de  la  première  invasion  des 
alliés  9  en  i£i5et  1814  ;  il  fut  nommé  c<Hnmandant  de  la 
légion-d'bonneur,  te  39  juillet  1814.  £n  mars \%i^fiÏ99t^ 
vit  à  Lyon ,  MoiisiMy  frère  du  Boi  »  et  ry  abandonna  peur 
tefcindie  Boonaparte,  quH  servit  penfj^nt  les  100  jours. 
A  eette  éporjue  »  fl  commanda  un  corps  de  cavalerie  fki- 
sant  partie  de  farmëe  de  la  Loire ,  et  cantonné  à  Issoudon. 
Ayant  été  compris  dans  Tordonnancd  royale  du  21  juillet 
18 15,  il  [idhbii  d'abord  en  Angleterre,  puis  dans  le  pays 
d'Hanovre,  où  il  fut  arrêté  à  F] idelslieim ,  en  mars  i8itî. 
Le  conseil  de  |i;uerre  de  la  i  "  division  militaire  le  con- 
damna à  mort,  par  contumace,  le  i5  octobre  1B16,  et  il 
perdit  entièrement  la  raison ,  cette  même  année  »  dans  les 
prisons  d*Hidelslieim«  où  il  avait  consenti  fr  une  détention 
pespélueUe,  plutét  «{ue  d^Mre  livré  augouvemenlent  fran- 
çais* {MonàmiT,  amuUei  du  temps.) 

m 

àMEUHE  (liicolas),  seigneur  de  CadeviUe,  maréchal-- 
de^amipp  entra  au  service  comme  cadet^  en  1693^  et  fut  iUfc 
sovs^lieutenant  au  régiment  du  Boi ,  en  avril  1695.  Il  com-* 
battit  à  Nerwinde ,  au  moisde  jaiUet ;  eut  une  Uenlenanco» 


Digitized  by  Google 


DES  GEKEBuàCX  FaAXÇAlS.  9^ 

le  i8  août,  et  fer?il  au  siège  de  Charleroy»  au  moit  d*c»c- 
lobre  :  il  m  IcooVa  à  la  mafcha  4e  f  igonooly  «a  pont  de 
d*£apierre,  es  1694;  à ratteqoe  des  letranefaeiBeDU  et  aa 
WatedeeMnldeBmeUestca  legS^etoMat^le  e$tto« 
wadbe  de  eeile  anaéef  me  eempagnie  deae  le  aine  ré> 
^eot  ;  il  la  cemmenda  à  l'ÉMuée  de  Vtadre ,  qui  te  tiot 
MIT  la  défensive  f  en  1696  et  i6c^7  :  aa  camp  de  Complègne  ^ 
en  1698;  en  Flandre ,  en  i^oi  ;  au  combat  de  Niméguc,  tu 
1702  ;  aux  sièges  de  BrUach  et  de  Laitdau  ;  <i  la  bataille  de 
Spire,  en  170^:  à  Tarmée  de  la  Mo«^!fe  .  pu  i"'^]  t-t  1 -oS; 
a  la  bataille  de  HamiUicÀ,  ea  170b  ;  à  r;trinée  de  Flandre , 
en  1 707  ;  à  la  liataMle  d^Oudenarde»  eD  tyé^  ;  à  celle  de 
Malplaqwtt  en  i^eg:  en  Flaedie,  mt^w;  à  l'attaqoe 
E9  ca  1711;  et  à  à'aHayt  ém  nMmnihtmtmÊ»  de 
iyaftawbdeiaOkti^ie.  U  dcvIelylegaoAt^etpt* 


de  Oouay,  do  Qnamoy  et  de  Itenhaie  »  la 

;  à  ceux  de  Laedav  et  de  Fiibour^  ;  et  à  Tattaqne 
des  retraiicbemenlR  du  général  V  auljonne,  en  1715.  Ayant 
été  Domnié  comaiandant  du  4'  b^àlaïUoti  du  régiment  du 
Roi,  avec  rani;  de  colouel,  le  ft^vrier  1721  ,  ii  qniita  la 
coiupagnie  de  grenadier"^  :  «^ervil  au  camp  cie  MoetreuU,  ea 
»7aa  ;  deriat  cemmandant  du  3'  batailian  du  méone  r^i^ 
■HB^» le 9 Meaihra  lyeSt  et  du  ef  èidaiUon,  le  li  mmà 
1716;  ae  tfwm  m  cette  ^MiHé  en  caeip  de 
Mrlalfeecllef  e»  17*7;  et  peitiel  à  la 

étt  f  Igiieat  d»  Baiy  le  9  UmHmt^  Cidé  h^ediet' 
9  le  «7  eeplBeihee  1752,  ii  fiit  employé  e  fte^ 
mée  cT Italie ,  en  1755:  y  commanda  le  réçiroent  du  Roi, 
aux  sièges  (le  (it-rra-d'Adda ,  de  i^i/zi^lulorie ,  et  <{n  cbateau 
de  Milan  ,  aux  mots  de  noveiubre  el  de  dect  iiii>i  e  :  à  ceux 
de  Tortoue  et  de  ^îovarre,  aux  nio'm  de  janvier  et  de  ié- 
inier  1734  ;  à  Tattaquede  Colorno  et  à  la  bataille  de  Parme> 
où  îl  fut  blessé  lé^îtemeot^  au  mois  de  fuin  ;  à  la  bataille 
deCuasialia,  am  ewis  de  septembre;  ii  obthit-le  gsadedt 
■Mii'idiil  iii  uump^  ht  it  irtnhwi  Hnmm^  ^mimnsiir  ilii 
ne  4?€ÊéMmf  le  i*  aune  i^SS,  il  quitta  le  e^nfaKot  dn 
Bfli,ctsMdedemaoB«eaieraeMit»oittt  meint  kS 


DICTIONNAIRE  IIISIORIQLE 

juillet  1756,  âgé  de  Sa  ans.  (Brevets  mUiUureSf  Gazette  de 
France^) 

AMET  (P,-P.-J.,  tovfi),  iiauenofii' général,  naquil  A 
Schelestadt  (AlMce)i  le  a  octobre  1768.  Il  entra  aa  «enrice 
comme  cadet  dans  le  régiment  de  'Mi;iei^Sai8te»  le  a  octo- 
bre i785,elfbtfiittoii»-lleoteiiaDt,  le  18  juin  1788.  Il  se 

trouva  à  raflFaire  de  Nancy,  le  ji  août  1790,  et  fut  licen- 
cié, lors  de  la  réiortne  des  régiments  suisses,  le  7  octobre 
1792.  Le  10  du  même  mois,  iï  tut  nommé  capitaine  dans  ht 
légiuii  du  lUiiu,  et  fît  la  campagne  à  l'armée  du  Rhia.  Em- 
ployé, en  1795,  à  Tarmée  de  rOuesty  il  fut  fait  adjudant-géné- 
ral chef  de  bataillooy  le  aS  juin;  puitadjodant-général  chef 
de  brigade,  le  a5ectobfe  de  la  même  année;  nommé  général 
de  brigade,  le  «7  anvembre  auiYant,  par  les  représentants  du 
pea^e  enmissieii  près  Tannée  de  TOoest»  il  déploya  beàiK 
coup  de  bravoure  et  de  talents  dans  la  longue  et  désastreu* 
se  guerre  de  la  Vendée,  et  se  distingua  à  la  bataille  et  à  la 
prise  du  Mans,  oà  il  eut  un  cheval  tué  sous  lui,  le  1^  dé- 
cembre 1 793.  On  remploya  à  l'armée  des  Âlpes  et  à  celle 
du  Khtn,  jusqu^en  1799-  Il  se  trouvait  à  Saint-Cloud,  Ion 
de  la  révolution  du  16  brumaire  au  8  (9  novembre  1799% 
et  fut,  à  cette  époque  9  attaché  à  la  17*  division  militaire. 
Il  devint  ensuite  président  du  conseil  de  révision*  £n  &8o%y 
Il  fit  partie  de  Texpédition  de  Saint-Domingue,  aux  ovdrss 
du  général  Leelero.  Il  eut  un  oommandement  dans  la  a* 
division  militaire,  depuis  i8o9  {usqu^à  i9o8^  et  fut  nommé 
commandant  de  la  légion-4'lionneur,  le  14  fuin  i8o5.  En 
1 809,  Il  servait  à  Tarmée  d^Espagne^  et  se  distingua  partlen- 
lièrement  au  sîé^e  de  Gironne,  et  aux  combats  qui  eurent 
lieu  devant  celle  place,  du  21  au  26  décembre.  Employé, 
en  i8r^,  dans  le  corps  d'année  commandé  par  le  maré- 
chal Gouvion-Saini-Cyr.  il  lit  la  campagne  de  Russie:  se 
trouva  au  combat  de  Polotsk,  le  18  août,  et  fut  cité  dans 
les  rapports  oiBciels  pour  la  bravoure  qu'il  y  montra.  Pen- 
dant la  retraitCide  Moscou,  il  contribua  à  la  contenance  fer> 
me  que  tinrent  les  Français,  dans  les  fournées  des  18  et  19  . 
novembre.  Nommé  général  de  division,  le  19  dudit  mois. 
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il  rentra  en  France  avec  len  débrin  de  rariiirc.  Le  roi  l'em- 
ploya^ en  iëi4  «ten  18 15,  eomrae  iieutenant-général  coin- 
oiaDdant  à  Bourges,  dani  la  ai*  division  militaire ,  H  le  fit 

clMnOlor  éo  Aaint^liOdli«  loSJoiUal^I^Mr^M  ^^*^f 
la  fMtva  qoa  Boosapirta  ont  à  loolinlr  coolie  lot  alliét* 

(Bmftêt  mJitiméreip  annsiêi  du  têmpi). 

D*AMILLY  (Jean,  marquix)^  mart^chat-de-camp,  lev.i, 
par  coriirriiKgioti  dti  iG  janvier  un  régiment  d'infan- 

terie et  un  de  cavalerie  de  dix  compagniety  pour  le  nervice 
du  roi  pottâml  loa  lioublef  dolafroade.  Il  fut  créé  maré- 
cbid-dO'eamp,  par  brefot  du  marf  Ruivanti  ol  quitta  le 
JiTf leo  iprèf  la  pacifloatloo  dea  tmabloa.  {BrmfeU  miiit*) 

i>*AMONC01jHT  ue  Vikrupt  (Antoine),  fut  p«tyt*  conuiir. 
mxirécbal«de*canip9  du  i"  janvier  i59^i>  et  employé  en 
cette  ftialîté  au  §Ù§t  de  Laoïi.  U  était  Ikutaainida  ffoà  «UE 
liaiiUafta  do  Yitiy  et  do  VoniHUidoto^  on  iSq^.  AiMa  Uo- 
torioD  ao  pailo  do  lui.  (Brewtê  mlttMw.) 

a* AMOliU  (Gabriel),  maréchal- de camp,  servait ,  en 
comme  capilaloo  au  régiment  de  Vollandri;  il  opirii 
doc  piomiora  daoa  le  ciiAteaii  do  Béiio«  ea  Plénioot»  pria 
d'MMttt  par  lo  duo  do  loogMiUlOt  lo  tS  MUel  do  U  mé- 
mo ODtide  ;  fctvil  Cfféantliomciit  on  qualité  d'aido-do-o«mp 
à  la  bataUle  de  Lerida,  gagnée  9  le  7  octobre  174^  «  sur  lea 
Espagnols.  Bii  i<j5o,  (''tant  lieutenant  [hmu  \v,  i<ji  ati  gouver- 
ne nient  de  Bassée,  Il  .H  eifijHira,  le  lï^jiiiii,  du  hoèirg  de  Tain- 
t<;gnieH.  i\r<:('.  niaréehal-de-eaifij) ,  le  (i  juilh  t  i')'»'.»,  il  ror»- 
serva  ta  lieutenancc  de  roi  de  la  Baësée  »  jusqu'à  que  <:clte 
place  fût  rasée  aprèa  la  paist  et  alors  on  lui  donna  le  gou** 
wnement  d'Avesnet,  loMmm  idûo.  {DépHéaiaptÊrre, 
GautÊâ  âa  FraMù%.\ 

AMPAOliX  (llenri-Gabriei),  comte  de  la  Mas$ay:s,  ma- 
r^ahal^de-camp,  fut  lieutenant  en  second  au  régiment  du 
Aoi,  en  i^aS;  lieutenant»  lo  i*"  iuillet  1707;  eervlt  au  camp 
de  U  Mofette  la  mémo  année;  aux  ilégee  do  Cerra*d'Adda, 


de  Pistighitone  $  du  cliAteau  de  Uilan  »  en  1 755  ;  de  TortOD6« 
de  Novarre^  de  Saravalle;  à  l'attaque  de  Golorao,  à  la  ba- 
taille de  Parme,  en  1754*  Capitaine  au  nriéme  régiment,  le 
i*'^aoùt  de  cette  année,  il  commanda  sa  compagnie  à  1 1  ba- 
taille (1(  (.iiaslalla,  au  mois  de  septembre;  aux  siégea  delVeg- 
gio  i  t  i\v  Kf.vero,  en  i^Dj. Colonel  du  régimenldu Piémont, 
le  ai  lévrier  17^0,  et  letommanda  à  la  prise  ik  Prague,  en 
1741;  au  combat  de  Saliay  ;  au  ravitaillement  de  Fraven» 
berg  'f  à  la  défense  de  Prague;  k  la  retraite  de  cette  ville  »  en 
1743  s  ^  bataille  de  Dettingen ,  en  i74«^f^ux sièges  de  Aie- 
nia  et  d*Ypre9»  et  au  camp  de  Courtraj,  en  1744»  ^  ^  ba- 
taille de  Fonteoo^;  aux  siégea  de  Touroay  et  de  ta  citadelle; 
d*Oudenarde,  de  Deodennonde  et  d^Atb»  en  174^;  au 
siège  de  Bruxelles,  aux  mois  de  janvier  et  de  février  1746* 
Il  obtint,  le  35  du  même  mois,  le  grade  de  brigadier,  en 
considération  de  ta  manière  distinguée  dont  il  avait  servi 
h  ce  siège;  ii  se  trouva,  la  même  année,  à  la  bataille  de 
llaucoux.  llscniten  Flandre,  en  1747^  et  au  siéfï^c  deMaes- 
tricht,  en  i74îi.  Maréthai-de-camj),  le  10  mai  de  celle  an- 
née, il  se  démit  du  régiment  de  Piémont.  £mployé  à  Par- 
méc  d'Allemagne ,  le  1"  mars  1 757»  il  se  trouva  à  la  bataille 
d^Hastembeck  et  à  la  prise  d'Hanovre.  II  mourut  le  7  octo- 
bre 17G4*  {Brevets  tnUitaires,  Gazette  de  France.) 

ANCEL  (Louis),  d'abord  bussard  au  o'  régiment,  en  1757, 
passa  par  tous  les  grades,  jusqu'à  celui  de  général  tic  bri» 
^ade,  qu'il  obtint  le  14  août  1793»  et  avec  lequel  ii  servit 
k  Parmée  de  la  Moselle»  en  Pan  11  et  l'an  lu,  et  fit  avec  lo 
même  grade  la  campagne  de  Parmée  de  Sambro-et-AleiMet 
en  Pan  v.  On  n*a  pas  eu  Pétat  de  ses  services* 

i>'ANCEZrNE  D'OftNAisoN  (Toseph -André) ,  manfuts  àe 
Cudf rousse,  rnaréclial-di  -i  tinij^  entra  aux  mousquetaires 
en  1715,  et  obtint  une  compagnie  de  cuirassiers  au  régi- 
ment du  Koiy  le  1"  décembre  1716.  Le  5  {anvier  1710  y  on 
lui  expédia  ime  commission  pour  tenir  rang  de  mestre-de- 
eamp  de  cavalerie;  il  se  démit  de  sa  compagnie  le  3o  oc* 
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m§  &i!ŒRAUX  VRAtfÇAIS.  lOt 

tohrc  1721,  cl  fut  cnlreteim  inoslre-dii-camp  n''roriïié  à  la 
suite  de  ce  régiment,  par  ordre  du  inâine  jour.  11  y  leva 
une  nouvelle  eompagnie»  en  conservaol  son  raog  de  me»- 
Ire-de-camp ,  le  a  février  1797»  el  la  commanda  au  camp 
de  la  Saône 9  la  môme  année;  au  iiége  de  6erraHl*Addai 
de  Piisighllone  et  dn  ebâteau  de  MIIihi,  en  i^SS;  à  eenx 
de  Tortone  et  de  Hofanta,  aux  moin  defaofier  et  de  février 
i  ;54.  Nommé  meetre*de*oamp  d'on  régiment  de  cavalerie 
de  ton  nom  9  le  10  mars  de  la  même  année,  il  le  comman- 
da au  camp  (le  Chaleinpé  sur  le  Rtiiii  pendant  l.i  caa){)a<;(ie, 
fui  créé  brigadier,  le  T'acOt. suivant ,  etinart^chal-de-cump, 
le  1*'  janvier  174^.  Il  se  dt^mit  de  non  régiment,  el  n*a 
pas  eervi  depuis,  (iffret^el^  militaires,) 

e'ANCEE ,  voyez  CoTteim. 

seif^ncur  des  Touches  et  du  llallay, 
WMri^ckal-df-vnnij) ,  était  oflicicr  d^arlillerie  ,  el  avait  s(;rvi 
avec  la  plus  grande  dîMinctioii  dans  ce  corps  lorsqu'il  ob- 
tint la  litHilenance  de  roi  du  SaumuruiH,  et  la  licutenance 
d'artillerie  au  départeriK ut  du  Béaru  ,  en  1G92,  où  il  fut 
confirmé,  le  12.  mars  1G95.  On  lui  donna  le  commande- 
ment  de  rarllllerie  de  Tarmée  de  Catalogne ,  en  1696  et 
i6g6.  Il  obtint  la  lieutenance  de  rartillerie  au  départe- 
ment du  Dauphiné ,  etc.  »  à  la  mort  de  M.  de  Cray,  par 
eommtaeion  4ti  iS  décembre  170a  9  en  se  démettant  du  dé- 
partement du  Béarn«  Il  alla  commander  rartillerie  en  Ita- 
lie «  en  1709.  Mai»  en  foisant  travailler  à  une  batterie  de 
Beanont  et  a  mortier!*  pour  bombarder  la  ville  de  Trente  ^ 
qui  ne  voulait  point  payer  fie  contributions,  il  reçut  un 
coup  de  mo\ï8quet,  dont  il  nionrut  le  lendemain,  f\  sep- 
tembre i^oT».  il  avait  été  créé  brigadier,  le  3o  mars  lix/ô^ 
et  maréchal -de- camp ,  le  29  janvier  1709.  {Gazette  de 

France,  et  Brevets  miiilaires») 

* 

DE  LA  Coasse  (François-Marie«René,  comte)  ^ 
marn  hai-dt—caffip,  1 1 ail  c  hevalier  de  Saint-Louis,  l(jrs({u'il 
lut  créé  bri|{adtcr  de  cavalerie^  le  1"  janvier  1784,  et  le 
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nMiDé  sont-lknteoaot  de»  cheTaa-4égerf  de  la  garde  du 
tokf  léfomiés  le  3o  teptembte  1787.  Il  fui  maiéebal^ 
de*caiiipy  le  9  mars         U  est  mort  en  1790*  (États  mii») 

b'ANDIGNÉ  Di  SAmB-GumB  (Loafs- Marie- AopisiB- 

Fortuné,  comtt^),  pair  de  France,  maréchal^de-camp,  pitt» 
connu  jusqu^à  l'époque  de  la  restauration,  sous  le  nom  de 
chcvalitr  d'Andiffié,  naquit  à  Augers,  le  la  ianvier  1765. 
Il  fut  fait  aspirant  garde  de  ki  maiine  ,  au  mois  de  )aiivier 
1779;  garde  de  la  marine^  au  mois  de  mai  de  la  même  an- 
aée^  enseigne  de  vaisseau,  en  1781;  et  lieutenant  de  vais- 
seau, en  1786.  Il  émigra  en  1791;  fit  les  eampagnes  de 
Tannée  des  priness,  en  179a  et  1793»  et  de  Pannée  de 
Condé>  en  1794»  dans  le  régiment  d'Heetor,  à  la  solde  de 
TAngleterre.  Bentié  en  France  par  la  Bretagne»  en  1795, 
il  y  servit  la  cause  royale  dans  Parmée  de  la  rive  droite  de 
la  Loire,  pendant  les  campagnesde  1 796, 1  ^ifi,  1 799  et  iSoo. 
11  tut  une  part  active  à  ces  deux  dernières,  en  qualité  de 
majoi -générai  de  1  armée  du  comle  de  Châlilion.  Dans  cet 
intervalle,  il  vint  à  Paris,  au  mois  de  mars  1795,  pour  con- 
férer avec  les  agents  royalistes  de  cette  ville,  et  fut  ensuil^ 
envoyé  en  Angleterre.  Après  le  16  brumaire»  il  se  rendit  à 
Paris;  eut  une  entrevue  avec  le  premier  consul,  et  fît  de 
vaines  tentatives  pour  rengager  à  replacer  la  maisop  de 
Bourbon  sur  le  trAoe.  Arrêté  en  1801»  il  Cnt  détenu,  an  fort 
de  Jeux,  d*où  il  parvint  à  s'évader,  à  traveis  mille  dangers. 
Envoyé  en  surveiUanoe  à  Grenoble»  il  y  fut  arrêté  Ion  4» 
procès  de  Georges  Cadoudal»  et  conduit  à  la  citadelle  de 
Besançon,  puis  déporté  à  Rochefort.  Buonaparte  ayant  don- 
né de  nouveaux  ordres  pour  le  faire  arrêter  dans  cette  ville, 
il  écliappa  au  mandat  d'arrêt,  erra  long-temps  en  Allema- 
gne, et  se  rendil  ensuite  eu  Angleterre,  d'où  il  revint  efk 
France,  au  réiablissemeot  des  Bourbons.  Le  roi  le  nomma 
maréchal-de-camp,  le  ao  mars  1 S 14»  à  prendre  rang  du  1** 
janvier  1800.  Lors  du  retour  de  Buonaparte,  au  mois  de 
mars  i8i5,  il  partit  pour  les  départemenb  de  TOnest»  y  ras« 
sembla,  sur  la  rive  droite  de  la  Loire»  une  armée  royale  de 
plusieun  milliers  ^hommes  qu'U  commanda  eo  chef»  et 
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^nint  uo  atanla^  aMrqué  sur  les  troupe»  de  NafKH 
le  16  fnte;  te  MMé  iptéMeat     oollése  «lie- 


^mnléa  éépmieamtmtéBUtàm^^LâÊ^H  étevéàbdi^ 

piUé  de  comte  pair  de  France,  le  7  «ottL  (J6m«lr  mulàmres^ 

awtàilcs  au  iemp4.^ 

l^'A^DLAW  (Léonord ,  comte)  ^  UeuteROiU-gcnn  ai  :  fut 
d'aborii  lieutenant  réforiiie  ti.ins  îe  réçtment  de  cava - 
Wrie  de  KcMen;  il  j  obtint  uue  coanni^iion  île  capitaino 
wéSoaMkéy  Ift      AfwmÊht f  1796,  et  senril  au  camp  de  la 
Haule-Meuse,  en  17^7.  Fait  oayiliiBf  aa  tégital  ânyii» 
le  it^fèmar  i^te»  A  <n— — èa aa  «ii«i|H^Bhi  ma 
ém  k  Miwallw»  m  i^Se;  an  «laii»  te  pa^t  Miwin, 
an         à  fatle^jM  4at  Uyiae  é'fttoif  » v^w^èbwtud 
1754.  n  cMal  «M  «MMninto  povr  Itnir  wng  dt  ne*- 
Ira  de  camp  de  cavalerie^  le  1*  juin;  servit  au  siège  de 
Philisbourg,  et  se  trouva ^  en  17^5,  à  raiVaire  île  Clausen. 
Homme  mestre^de-camp  d'un  1 1 -;iiuent  de  cavalertedeson 
nom,  le  1  i)  avril  1738;  il  passa,  an  moi>^  dt-  septembre  î74'» 
amec  ce  régiment ,  à  Tarmée  d'AUcma^ue;  se  trouva  à  la 
de  Prague  la  mène  année;  à  la  eertie  de  cette  ville, 
i34a;  et  rentra  en  Franee^  avec  Famée»  an  moi»  de  fié- 
Mgadfier  de  eavakriet  le  ao  du  aaêaee  viois^ 
a  ta  ORplofé  à  Fanaée  dtt  Ihùai  aeabattil  à  Dettincen* 
etinUla  earopa^ ca leiew  iliare,  aà  ea  aetfcal  aurla 
iiftnuiie.  Bmplovéà  rMaéedalhte,  eene  le  «laideM 
de  Coi^ny,  en  1 744  <  ^  contribua  à  la  reprise  de  Weiaaeaa  ' 
boargret  des  ligues  de  la  I  vUitern;  se  ti  oiUwi  a  1  affaire  d'Ha- 
gnenau,  et  servit  au  &it^t  de  Fribourg  11  fut  emplov-é,  le 
avril  1745,  à  l'armée  counn  aàJte  par  M.  le  prince  de 
CmIi;  passa,  le  1**  juin,  à  Tarmi^e  de  Flandre  ,  où ,  ave<| 
ee«  féglment ,  il  servU  à  différents  canaps  sur  la  Mevsei 
Cféé  aean* filial  dr  rnmp ,  le  i**aiai»  il  ae  démit  de  »■  rè4 
^ncM»  Mm^gèafé  à  I^naée  cemmandée  par  M.  k 
ét  GoMl»  le  1*  Mi  1748»  il  serrit  awellj|Mb|l 
aaint^MIaiB  ii  deCberlifeF  î  Joi^nll^  an 
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bre»  Tannée  commandée  par  le  maréchal  de  Saxei  et  se 
trouva  à  la  iMlaflle  de  Itauconx.- Employé  &  Tarmée  d'Ita- 
lie, par  leltTCs,  le  ao  mai  174?^  »1  se  trouva  au  passage  dti 

Yar,  à  ia  LOiujuélc  du  coiiilé  de  Nice ,  à  l'attaque  des  re- 
tranchements du  col  de  TAssictte,  au  secours  de  Viuii- 
mille,  à  la  journée  de  la  Roya>  et  lut  employé,  pentlajU  1  "hi- 
ver, en  Dauphiné.  Il  continua  de  servir  en  Italie,  par  lei- 
tresdu  i**  juin  1748*  fu^  fait  lieutenant-général,  le  lomai. 
Employé  à  Tarmée  d'Allemagne»  le  i**  mars  1757,  il  a^est 
trouvé  à  la  bataille  d'Astembeck  et  à  celle  de  Crewelt,  en 
1758.  En  1759,  iofsque  Tannée  partit  9  le  8  jaillet,  du 
camp  deBlelefeld,  pour  marcher  en  avant»  le  comte  d*An* 
dlaw  resta  à  Bielcfeld»  avec  deux  brigades  dlnfenterie  et 
une  de  cavalerie,  pour  garder  ce  poste  et  défendre  la  gorge 
de  Bragmède,  en  cas  d*événement.  Il  fut  placé  depuis  à 
Liège,  pour  y  commander  les  troupes  du  roi ,  passa  à  Co- 
logne, au  mois  daoût  1761  ;  il  y  commanda  pendant  la 
campagne,  et  retourna,  au  mois  de  novembre,  à  Liés^e,  où 
il  commandait  encore  en  1762.  Il  mourut  à  Paris ,  le  1  juin 
1765.  {^BrevtU  miUiairêSt  Gazette  de  France,  annales  du 
temps,) 

D*ANDT.AW  (Frédéric-Marc- Antoine ,  Zf^zron)  ,  brigadier 
de  cavalerie,  le  5  décembre  1781  ;  maréchal-dt-camp,  du 
9  mars  1788;  né  à  Hambourg,  le  i5  avril  1756.  Voyez  U 
Supplément. 

n'ANDLAW  {le  comte)  ^  brigadier  de  cavalerie,  le  5  dé- 
cembre 1781  ;  maréchal -de-camp,  le  9  mars  1788;  lieute- 
natit-i^ctii'nil,  le  20  lévrier  i8i5.  Voyez  le  Supplément, 

n*ANDONVlLLE,  vo^ez  GnAnican. 

AKDRAULT  (Philippe),  comie  de  Langcron,  lieutenant" 
généra/.  Capitaine  au  régiment  d*infanlerîe  de  Laugeron 
dès  i658;  il  servit  la  mùme  année  au  siège  de  Saint-Omer; 
au  siège  et  A  la  prise  dllesdin^  en  iGSg;  à  celle  d'ArraSf 
1640;  à  la  M>iimission  de  Bar-le-Duc,  de  Pont-à-Mousson  9 
de  Sainl-Mihiel ,  de  Ligny,  de  Gondreoourt  9  de  Neufolià«> 
teau,  de  Xemol|  de  MirecourI,  d'Épinal^  de  Gbalé»  et  de 
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lûutes  les  autres  places  de  Lorraine  et  d»  1  t  Franchc-Comtë, 
dont  le  coiute  de  Graucey  s'ettipari^i.  U  coiilmiia  de  servir 
eo  Franche-Comté»  totif  lecosUe  du  Huilier,  depiiii.niaré- 
dMil  de  rHôpttal ,  en  i64*s  à  la  bataille  d«  Rocroy;  à  la 
pritcd^Éneiy»  é»  Bwinimil»  4c  Maolmig»,  4t  liiMlie, 
CB  1643.  Mestie-dCH^aaip  4u  v^gteieal  d^faulcfto  êm 
le<{iielfl  serrait  9  sur  la  démisnaii  du  Tiooiiile  de  Langeron  , 
le  aS  foillet;  tt  eanrit  «n  siège  cl  à  la  piice  de  Tliiao?me  ; 
aax  sièges  de  Sferck ,  de  Gravelîoes,  en  164  \  i  de  Canscl .  de 
Mardick .  de*  Liiuk,  Je  Boin  lioiirg,  de  Mcuiii^  de  Bt  ihu~ 
ne  ,  deMllcr-^.  de  Saint- Vf  iki ut,  en  tG'^5i  de  Cnu  1  h  ay,  de 
Bergiie»»,  de  Mar<Uck,  de  Dunkrrque,  en  1046;  de  ta  Baissée» 
de  Leos,  eo  i^y*  Créé  maréckil-de-câmp,  le  aS  icnfficr 
•64s»  cl  ^cmmeor  de  la  Charité .  où  il  commanda  pis- 

M.  la  pnncade  €ndé,  dont  fl  était 
1;  la»  H^Mal  y  tint  «aiwcn.  Cl  ftrt  IfcctHsié 
CB  i65S.  Ob  le  ai  liiMNwaal-géiidral»  le  i«  iniOat  d 
ca  Iripa»  aa  ca  lactwiffi»  la  tcttc  ém  tciy ranap  çadité,  am 
moîâ  de  février  i656.  Il  ae  servit  plus ,  tt  wmammU  le  s  1  mai 
lif^d.  ^iJéfioi  ac  ui^iétii'r^,  méifWtr^  déii^mps.^ 

ANDKAijLX  01  Maulev&ieb  (Charles),  mcomiedc  LangC'^ 
nm,  Mnar€ciuêl''de'<ÉunpB  Irère  puloé  do  prèeédeat,  leva« 
par  QOaMBÎcnMi du  sj  mars  i63o,  —  r^hacai  d^inftata* 
mda  cca  mum,  canrit  pàaiicMia  ■■a<cc  aa  WifCgaalc 
n  le  csHMO^,  M  lia&f  CB  Kcanilat  SM  la  caaita  da 
Chaaiaait  d  amtt  à  l'Whifiaa  ém  ^mt^  àa  PiMdàla 
fÊwm  de  piaiiliala  pditea  plaî ce  a»  Attela;  aa  eiége  et  à  la 
prise  de  C<N-bie ,  en  16S6;  9  tîat  gainiaiu  à  Péiuaat  et  à 
Ham )  en  1657;  se  Iriun.i  aux  >\c  lojnty  et  dt-  S.iint- 

Omer;  3U  c^jinl^x-it  t|Uà  ti<>ûna  sous  (.ctî»-  \  Liif^  »  m  tujBp 
au  siège  d  He»dui,  eu  i(i59:  a  crhù  d  Arras,  en  16^0:  à 
ceux  de  ftar-le*»  l>ue.  Pool  •  à  -  Mouasou  ,  Saint  -  Mibiel^ 
Clialéy  Épcael^  ci  à  la  prise  de  phasieors  autres  petites 
le  comte  de  Graorey,  eo  i64<  ;  à  la  prise  de 
UfkiAa  Cecaié,  seoa  le  aenie  dn 
S  CB  ifil»;  à  la  bdeOa  de  lataaf  ;  a»  ciége  de 
i»apafi4»>€tééMM<tliri  il  sif ,  teaSjoifct 
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de  cette  année;  il  te  démit  de  son  régiment,  et  eut»  le  même 
jour,  un  ordre  pour  aller  commander  en  Rouerguc  et  ré- 
duire les  rebelles.  Il  servit,  en  iG44  j  à  la  prise  de»  forts  de 
Bayclle,  de  la  Capelle  et  de  Folquien  ;  au  sié^e  H  à  la  prise 
de  Gravelincs,  sous  le  maréchal  de  Ga^siou;  ou  oe  le  trouve 
pluft  employé  depuis.  (Dépôt  de  la  guerre,) 

AMDAAULX  IlâCLBTBita  (Loais»Théodoie)f  comte  de 
Langerm,  Ueutenant-^gMrai,  entra  aux  mdufqueleifes  cd 
1710»  fit  la  oamjiayne  en  Flandre  celte  année  et  la  sui- 
vanle;  obtint ,  le  3  juillet  171 1|  la  lieutenanee  de  roi  des 
évéchèt  deXéoO)  Saini-BrieÎM»  »  Gornouallles  et  Trégoier, 
qui  était  vacante  par  la  mort  de  son  père.  Cornette  au  ré- 
giment Royal-Cavtlerie ,  le  9  février  171a,  il  servit  à  l'ar- 
mée du  RhiU)  et  obliut,  le  19  noventhre,  une  compaguie 
dans  le  régiment  de  cavalerie  du  [Maine.  Deuxième  cor- 
nette de  la  compagnie  des  chevau-légers  d'Ânjou ,  le  19 
janvier  i^iS,  il  se  trouva  afec  la -gendarafierie  aux  sièges 
de  Landau  et  de  F ribourg.  Sous4ietttenant  de  la  compa- 
gnie des  gendarmes  de  Barri  I  le  17  avril  1714,  il  obtint»  le 
même  jouri  une  commission  pour  tenir  rang  de  mestre^de- 
camp  de  cavalerie.  Il  servit  au  siège  de  Kebl,  en  1733  ;  à 
Tattaque  des  lignes  d*Btlingen;  au  siège  de  Phllisbourg, 
en  1754;  fut  créé  brigadier  de  cavalerie  par  brevet  du  1*' 
août  de  la  même  anuée ,  et  Huit  la  campagne  en  cette  qua- 
lité. Il  servit  encore  à  Parmée  du  jtiliiu,  par  lettres  <hi  1" 
mai  1755,  et  se  trouva  à  l'affaire  de  Clausen.  Créé  maré- 
chal-de-carop,  le  5  janvier  1739,  il  se  démit  de  la  sous- 
lieutenanee  de  la  compagnie  des  gendarmes  de  Berri. 
JBmpioyé  à  i*armée  de  Bavière ,  par  lettres  du  1**  avril 
1742,  il  marcha  avec  la  3*  division  de  la  cavalerie;  con- 
tribua, sous  le  duc  d'Haroourt,  à  chasser  las  ennemis 
de  la  Bavière;,  ioigait  avec  cette  armée  le  maréchal  de 
AlaiUebois  sur  les  frontières  de  la  Bohème;  passa  Thiver 
en  Bavière  ;  rentra  en  France  avec  la  i**  division  de  Far- 
mée,  au  mois  de  juillet  1743»  Hnit  la  campagne  en  Haute- 
Alsace  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Coigny,  et  concou- 
rut à  la  défiûte  d'uu  corps  de  3ooo  bommes  ^ui  avaient 
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fxxsé  le  RUin,  dan*»  V\\t  de  Reignac.  Il  fat  employé,  en  t744* 
a  l'araitt  Jt  M  uirlf  c  .  (  cMuiu.uuioe  par  h  niarci  hal  ùt  ^a^e. 
>>oiiimé  lit-uUu«iul-^(  laiai  des  ariut«.^  «Ui  roi.  le  2  mai»  it 
««^rvil,  avec  C€Utf  année,  en  qualité  de  nuin-t  iial-de-eamp. 
à  couvrir  les  sièges  de  Meniu,  d  Iprcs  ci  do  Kurnes;  6utt 
la  campagne  M  «ftmp  de  Covrtray,  ci  fut  déclaré  UeQle« 
Danl-géDéndi  m  Mi»  ét  atfwnhf6>  fimpiofé  à  Tannée  te 
par  toUmd»  «vHl  174$*  Il  avfitiia  siège  de  Temi- 
mmg\  ceoibettii  4  PeateDoy,  eà  il  eemiend»  aee  diviiio«; 
m  Uema  dége  de  le  dladelle  de  Toernay,  el  7  oeeU 
à  le  tffeedièe,  le  i**niai.  Empl^  à  to  nêeM  ermée,  4»i 
ay4^  el  ir4r»  ^rvil  au  siège  deNamur;  combatlità  Rau- 
coiiv.  et  a  la  halaille  de  Lawfcid.  Il  fui  cniploté  à  Tarmée 
de  Flan  tire,  par  le  lires  du  i  >  avril  1748'  l*a  paix  se  ftl  le 
le  comte  dtî  Laiigt^ron  revint  le  i5  juiiK  II  a  commande  eu 
Poitou,  par  otdre  du  i**  mars  i;57^  pelten  Guienne,  par 
evdve  da  1**  nofeeibni  mifeiit»  jasi|ii*e«  ino&s  de  ienviev 
n  oMmratamile  i**  déeenbie  1^  {firwtiumiU^ 

ANDAAULT  ai  Maolbtmek  (Jacqufs-Charieji),  bnilUde 
Laugeron,  /ieuiatani-g^Mil,  élail  baUU»  graud'cfoix  de 
Toidre  de  Halte»  el  «M d'eeoadce  dce  galères»  lofetfate 
considénition  des  seittees  quH  Atait  fendus  |ieiidaiit  la 
peste  de  HaneOle,  on  le  ftt  lieotenaiit-géuéffal  des  années 
du  roi»  le  5o  mai  173a,  et  commandant  de  cette  Tille,  le 
même  jour;  il  y  resta  jusqu'à  sa  mort,  arrivée  le  10  juillcl 
172g.  On  supprima  aiurs  ce  couiuiandemeut.  {Dépôt  de  in 
guerre,) 

AND&ADLT  (iean-UpMe-iMÎs],  manfuù  dû  Mmuk^ 
vrtcr-  Laïu^'ron ,  maréchal  de  France  y  né  le  S  novemlive 
1677.  Pronui  a VI  i;iade  de  capitaine  dans  le  régimciU  de 
drasrons  d'il anvoUc,  le  9  iuillet  161^,  il  alla  joindre  ce  ré- 
giiuent,  et  ser\it  d'aide- dcMjauip  au  maréchal  de  C  iliiiat, 
À  la  défaite  des  milices  piémoni aises,  prè>  de  Moreila,  lo 
S  noveasbie:  U  servit,  sous  le  même  géuéral,  à  i'araiée 
dll^  en  1694  el  iâ|^.  U  éUîl,M  nSgKî»  au  siège  de  Va- 
lem»  ^  &iU  «n  Mia  d'iMlalm  par  k  neilUaUléY  à 
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quelle  consenlit  rcmpereur.  Fail  colonel  du  régiment  cl*in- 
ianteric  d*Anjou ,  le  8  janvier  1697,  gur  la  démission  du 
maitjuis  d*Hautefort ,  il  servil  au  siège  d'Atby  que  le  ma- 
réchal de  Gatlnat  ^it  le  6  {«la  ;  au  camp  de  Coodon ,  prèe 
Compiègne»ca  1698;  à  Taraiée  d'Allemagne^  en  1701,  eous 
le  maréchal  deVilleroiy  <|iii  ne  fit  aucune  eipédlllon*  11 
passa  À  rarmée  dltalî«  arec  ce  maréchal  ;  se  trouva  au 
combat  de  Chiari,  le  i"  .stpteaibre  ;  à  la  Ijalaille  de  Luz- 
zara,  ic  i5  ..oùl  i;oa;  à  la  prise  de  lierscllo,  ïc  27  juillet 
1703  î  ûv  Nago,  le  4  août;  d'Arco,  le  m;  à  la  défaile  du 
gt'iit^ral  Viscontî,  le  a6  octobre;  à  la  prise  tic  Vercfil,  le 
ao  juillet  1704;  à  œlle  dlvrée^  le      septembre.  Crée  bri- 
gadier, le  a8  octobre  suivant»  il  marcha»  en  1706,  au  siè* 
ge  de  ¥érue»  qui  fut  pris  le  10  avril  ;  U  e<wibattit  à  Cas- 
aaoo  »  le  16  août  ;  A  la  prise  de  Soneino  »  le  a3  octobre»  et 
de  Montmélian»  le  11  déccmbtt.  Il  se  dislingua»  le  19  avril 
170O,  à  la  bataille  ée  Caloinato;  à  Tattaque  des  lignes  de 
Turin,  le  7  septembre.  Il  si^rvil,  en  1707,  à  Tarmée  de  Pro- 
vence, sous  le  utai  (:chal  de  Tessé  ;  à  la  levée  du  siège  de 
Toulon,  par  le  duc  de  Savoii'  et  le  prince  Eugène,  Iti 
août;  CM!  1708,  à  rariiu(^  du  Dauphiné,  sous  le  maréchal 
de  Viilars,  el  à  la  prise  des  deux  villes  de  Sézanne,  le  1 1 
août;  eu  1709,  à  la  même  armée,  so\is  le  maréchal  de  Bcr- 
VVick»  qui  couvrit  Va  frontière.  IklaréchaUde-camp»  le  29" 
mars  1710»  il  servit  à  Parmée  du  Dauphiné»  sous  le  même 
maréchal»  qui  tînt  eu  écl^ec  le  duc  de  àavole;  à  la  même  ar^* 
mée»  en  1711  et  171a»  sous  le  même  général,  qui  empêcha 
le  duc  de  Savoie  de  pénétrer  dans  le  Dauphiné  ;  k  Tarmée 
du  Uhin,  sous  les  maréchaux  de  Villars  et  de  Bezours,  eu 
17  1  j;  à  la  prise  de  Spire,  de  Woi  ms,  de  Kaisersiautern;  au 
siège  do  Landau,  investi  le  au  juiu,  et  rendu  le  uo  août; 
à  la  défaite  lîn  général  Vautioimr,  don!  on  força  les  re- 
tranchements, le  ao  iicplcinbre;  au  siège  de  Fribour^,  dout 
on  ouvrit  la  tranchée,  la  nuit  du  3o  septembre  au  1*'  oolo* 
bre»  et  dont  la  garnison  se  retira,  le  t*'  novembre»  dans 
les  châteaux»  qui  capitulèrent  4e  i4i.  11  servit»  en  17141  looe 
le  maréchal  de  fierwlck»  au  siège  de  Barcelone»  à  raesaul 
qui  fut  donné  à  cette  ville  »  le  11  septembre»  et  qai  TebU* 
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ft9  de  M  rendre  le  21;  en  1719,  à  l'armée  sur  let  fron- 
lièred  <l*K^i^ne;  au  tiégeile  Fimiarabie,  prit  le  i(i  juil- 
let; d«  agl»t  géfcaiNwi»  qiit  m  rendit  le  i«  aodt;  de  feu 
ckAleMit  qoVm  prit  le  17.  Il  awrelMi  tnêMê  k  U  ptke 
#tJrgety  Cl  au  Mége  de  Beieif  que  les  pi  jfeeobligèreiil  de 
letcr  eor  la  Ho  de  le  eempegoe»  Il  fol  fait  lieoleneoC'géoé- 
ral  t  le  5omars  1 7do«  et  nomrné  embaisadctir  f»iitr»nrdifiaire 
en  Espagne  9  eomiuaudeur  de  rur<lrf-  de  S.iii«i  L^Miift,  lu  8 
nvril  1 7^ I ,  et  ch<*vaHer  de  Torflre  de  la  Tijî«»e»n'd'Or,  le  14 
ùCUihrv.  •(iliV'iiit.  Kmpfoyé  â  Tarmi  K  d  il  ilie  ,  i^hih  If;  maré- 
cbal  de  C&igny,  par  lettre*  du  1"  avril  1^3 1;  UiervUÀCo* 
l^no ,  tc4  4  et  5  juio  ;  à  le  batiûlAe  de  Parme ,  le  99;  à 
edle  de  Guaelellet  le  19 icpcembre.  AUaeliéà  k  mdoM  ar<» 
miêf  par  iettiee  do  i**  avril  178^9  II  le  tiouva  à  la  pfiee  do 
chileeii  4e  CoMegue^  le 3o  oiai ;  éê Eeggielei  le  3i  ;  de 
Beeere ,  le  7  fulo  ;  le»  préttorioafref  peor  la  paix  ef aoi  été 
i%néft  an  moi»  d'octobre*  il  revint  en  France,  après  réva- 
euation  4e  l'Italie,  en  i^T/i.  Il  obtint  Ui  ;^o»iverii<;mfnt  iW 
brïfiiiv.ou  ^  le  21  mai  i7  >7-  Kmjduy*:  a  l  a r niée  d'iLalii;,  Hum 
M.  le  prîncf»  dfr.Cnnlî,  par  Irllre»  du  1"  février  1741- 
»efvil  au  siège  de  i>emont  ;  il  fut  chargé  particuiièreuiciil 
d'en  diriger  le»  o|>érationi}  la  farniiofs  et  le  gouveroeor 
ne  rendîreolpvieefioierf»  de  gaerre,  le  ffaeût.  Il  eeoAat* 
m,  le  ieeqitenblo,  è  Madeoe  del^lMMi>  Geéé  oMoéelMl 
4e  FMMOy  le  9e «une  1749,  U  peMaeeraeot  le  11  evril. 
Oo  eowglitm  eeo  diel  4  la  eopoétablk»  l/ea  npiembie 
1747*  Il  «e  éimit  t  m  meli  de  {envier  t754«  do  geoferoe^ 
ment  de  Briançon,  faveur  de  ma  fils 9  et  mourut  le  2% 
mon  1 7^4*  {Urtvein  miUunrt$ ,  GazeUttUc  l'ranct») 

AUDIlAijLL  DE  MxijLKfRiEA  (Charles- Claude),  marqnh 
de  JLan§eron,  Ueutenant-f;énéral  ^  filt  du  précédent  9  cor- 
Mtte  au  régiment  Dauphin  -  Cavalerie  »  àh%  le  1%  }ain 
lyUf  tt  le  ie%oit  et  eervit  A  ramée  dltalie ,  ilM  il  oere- 
vlM  ^^apiie  la  pafei»  eo  17161  II  fttt  ffelt  Ileoleoaol  ao  nié- 
«Miégimeol»  le 7 février  i757,eteblioetie  laavwA  1741, 
«oe  eompagoie  dawle  léglomit  de  cBviâerle  de  Mol-^ 
mon  9  avec  lequel  >1  pa^^sa  à  rarnitie  de  Bavière  ^  au  moU 
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de  mars  174^»  servit  successivement  sous  le  duc  d'Harcourl 
et  le  comte  de  Saxe;  mareba  cnsuile  sur  les  frontières 
de  Bobéinc  ,  où  il  joignit  Tarmée  couimandre  par  le  maré- 
chal de  Maiilebois;  se  trouva  au  secours  de  Braunaw ,  et 
au  rayUailiement  d*Égra;  concourut  à  la  défense  de  la  Ba- 
vière, et  rentra  en  France  avec  Tarmée,  au  mois  de  juillet 
174^.  Nommé  colonel-JieutenanI  du  régiment  d'infanterie 
de  Condé»  le  sa  août  suivant,  il  {oignit  ce  corps  à  Landau, 
où  il  finit  la  campagne*  Il  servit»  en  i744t  ^  Tamiée  du 
Ahin  ;  se  trouva  à  ta  reprise  de  l^eissembôurg,  et  à  Taffaire 
de  Reischevaux  ;  passa  en  Bavière  au  mois  de  septembre , 
sous  les  ordres  du  comte  de  Ségur,  y  demeura  pt  udani  Thi- 
ver;  se  distingua  particulièrement  au  cuiubut  de  Faileii- 
hofTen;  à  la  retraite  de  Bavière,  au  mois  d*avril  174^»  et 
joignit.,  au  mois  de  mai,  Tarmée  du  Bas-libin,  où  on  se 
tint  sur  la  défensive.  11  passa  en  Italie,  en  iuillet  174^» 
avec  le  régiment  de  Condé,  destiné  à  servir  sous  les  ordres 
du  priace  de  Gonti»  et  concourut  à  la  défense  de  la  Pro- 
vence f  aux  mois  de  {anvier  ^ t  de  février  1747*  Il  servit 
avec  distinction,  au  mois  de  mai,  à  la  repi;^  des  lies  Sain* 
te-Hargaerlte ,  et  de  Saint-Honorat;  fut  chargé  de  porter 
au  roi  la  nouvelle  de  cette  opération ,  et  obtint  le  grade 
de  bri^çadier  d^infantcrie,  le  5  juin  ;  fut  rejoindre  son  ré- 
giuitiil  au  camp  de  ïournoux  en  Dauphiné,  et  combattit 
avec  la  plus  grande  valeur  à  ralla4|uti  des  retranchements 
du  col  de  TAssiette,  le  19  juillet.  Il  continua  à  servir  sur 
cette  frontière,  en  174^9  mais  il  n'y  eut  aucune  opération^ 
la  paix  s'étant  faite  dès  le  mois  d'avril.  Le  roi  lui  accorda , 
lé  1 1  janvier  1754,  le  commandement  de  Briançon»  sur  la 
démission  du  maréchal  de  Maulevrier  son  père.  Il  servit,  la 
même  année,  au  camp  d*Aimerles.  Employé  4  i*aiinéed*At- 
lemagne,  le  l'ornai  1757,  il corohattit à Hastemheck;  con- 
courut à  la  prise  de  plusieurs  places  de  Télectorat  d'Hano- 
vre; joignit,  avec  un  corps  de  troupes,  Ta rnie'*e  commandée 
par  le  prince  de  Sonhise  :  se  trouva  i\  la  bataille  de  Rosback, 
le  5  novembre,  et  rejoignit  la  gramie  armée  à  la  lin  dn  mê- 
me mois.  En  janvier  1768,  il  commanda,  sous  les  ordres  du 
marcjuis  de  Toyer^  une  coloilne  de  troupes  qui  marchèteni 
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Mir  Htlberatadt,  cl*où  Tennemi  se  retira  aveo  préeipitation , 
ainsi  que  de  Qucdlinbourj^  cl  de  plusieurs  autres  poslcs  des 
t'uviruui».  Le  marquis  de  Lanfçcroii  lut  crt^é  niancliul-de- 
caiu|i,  par  brevet  du  i"  mai  1758,  et  s'élaiil  démis  du  ré- 
{^tment  de  Coudé,  on  l'employa  sur  les  côtes  de  l'Océan, 
fu  1769  et  1760.  11  servit  en  Allemagne,  en  1761  et  1761,61 
olHiiit  le  grade  du  lieuteaaDt*géiiéral»  le  a5  juillet  de  cctta 
dernière  aaoée*  là  fui  nommé eommandrur  de  Saint-Loiiis» 
le  a5  aoûl  1779  f  ohevuUer  du  SainU^sprU,  le  1*'  jao« 
viar  1704*  (Brih^.  miL ,  annales  du  iemps,  (ku,de  Frange.) 

ANDHAliLX  DB  AIaulbvribii  ( Claude -Nicolas- Hector 
comff  df  Longeron,  fils  du  précédent»  mun^chai^de-camp, 
naquit  le  a  novembre  i73a«  Il  était  colonel  du  régimeni 
de  FoiX|  en  176^1  lorsqu^on  le  fit  brigadier  d'infanterie , 
le  a5  juillet.  Gréé  maréchal-de-camp ^  le  3  janvier  1770 , 
il  fut  nommé  lieutenant-général ,  le  1*'  mars  1784.  On  ne 
le  trouve  employé  dans  ce  dciuiei  j^iadc  que  )usqu*eu  1791. 
{^LUiUs  mUilaù'cs,^ 

b'ANDRÉOSSY  (Victor-Antoine,  baron),  général  dé  &rU 
né  à  Ycutenao,  département  deTAude,  le  7 octobre 
1747*  était  capîtairie  dti  génie  à  Narbonne,  en  1785,  cl  À 
Coltourc,  en  1790.  Hélait  dès  lors  chevalier  de  Saint-Louis. 
Employé  à  Tarmée  «les  Pyrénées -Orientales,  en  1794  et 
1795^  il  y  commanda  le  génie;  fut  fait  général  de  brigade» 
le  19  octobre  1799»  et  fut  employé  avec  le  même  grade 
dans  le  génie»  ans  x»  xi»  xii  et  xiiti  et  pendant  len  années 
1806,  1S07»  iBoSy  1809»  1810»  1811,  181a  et  i8i3;fut 
créé  baron»  en  1809»  et  fut  mis  à  la  retraite  de  maréchal- 
de-camp,  {f^iats  miHiaires,) 

o^ANDUiOSSY  (Antoine«Françols«  comte),  lieutenani^ 
général  f  naquit  à  Gasteln<|udary»  le  6  mars  1761.  Il  entra 
au  service»  en  qualité  de  lieutenant  d^arlillerle »  en  1781; 

fit  la  guerre  de  Hollande,  en  1787,  et  y  fut  fait  prisonnier 

pai  les  Prussiens.  1/an  171)  ^  il  fut  employé  dans  son  ar- 
me, on  Italie,  cn  (jiiaUlé  de  chef  de  balailloii,  sous  le  gé- 
néral en  çUci  Ikelieimann  »  et  fut  Tua  des  4  uiUciers  cUurt 
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^éêf  au  moû  de  luillet  »  da  faire  use  leeonnaifMuiee  g4aé« 
raie  dans  ces  montagnes  esoarpéet;  opération  dont  le  auo- 
eèfl  fut  loué  publiquement ,  pour  lea  diffioultéa  sans  booiIm 

qu^elle  présentait  à  chaque  pas.  Il  concourut  aux  opérn^ 
tioiis  de  rannée  d'Italie,  sous  le  général  en  chef  Buona- 
partCjf  et,  le  G  mai  1796,  il  contribua  à  arrêlt^r  sur  l»  Pù, 
près  de  Plaisance,  un  convoi  (;liai;j;e  d('  l  iz,  d'olïicit  i s ,  de 
5oo  malades,  et  de  toute  la  pharmacie  de  Tannée  autri- 
chieniie.  £mpiojré  au  atége  de  Mantoue,  il  eut  part^amw 
5  chaloupes  canonnières ,  à  renlèveiiieiil  du  oamp  ntnui- 
ché  de  MiglIarettOt  le  18  juillet  (1),  et  fut  enwtte  nommé 
ehef  de  brigade.  L*ao  1797»  îl  se  distingua}  le  19  mars»  ion 
do  passage  de  FIzenso ,  et  dans  toutes  les  opérations  ^ut 
suivirent  ce  passage.  Il  vint  à  Paris  9  au  mois  de  décembre, 
accompa^nédu  général  Joubert,  conjointement  a\ ce  lequel 
il  était  chari;(  lic  pré  senter  au  directoire  exécutii  \  f  ib  apeau 
q\ic  le  corps  iéi^islalir avait  décerné  à  l'arniée  dliabe,  et  sur 
lequel  des  inscriptions  rappelaient  les  principaux  exploit» 
de  celte  armée;  il  prononça  un  discours  éloquent,  auquel  le 
président  répondit  en  louant  d*une  manière  houorabla  iee 
talents  et  la  conduite  militaire  de  cet  offîcler(a).  iorsque  le 
directoire  ordonna  les  préparatifs  d^une  desoeole  en  Angle- 
terre»  il  fut  choisi,  le  14  mars  1798,  pour  être  Ton  des 
4  membres  de  la  commission  do  marine  destinée  à  l*or- 
ganisalion  et  à  Tarmcment  des  trouj)eH,  Ce  projet,  ayant 
avorté,  il  suivit  ISuonaparle  en  É'^yj)te,  en  (pialité  de  gé- 
néral di*  brigade;  diri2;ea  avec  succès  la  flutliUe  française 
opposée  à  celle  des  Arabc.<; ,  sur  le  Nii,  en  face  de  Che* 
breiss;  y  soutint  un  combat  meurtrier»  le  i5  juillei;  9k 
avec  les  équipages  de  quelques-uns  de  ses  bâtiments  cou- 
lés bas  ou  dégréés  »  il  se  porta  sur  Chebreise»  et  s*eo  m« 
dit  mettre*  Il  fut  nomoné  membre  de  PinstituI  (classe  de 
matiiémaliques),  que  Buonapar|p  créa,  le  ai  août,  an  Cai- 
re ;  et  en  cette  qualité ,  il  fut  chargé  de  plusieurs  missions 


(1)  Élogp  de      talcsrtt  mlhtftim  par  k  généial  en  ehef,  dan*  mtm 

rapport  du  2'2  juiliut. 

.  (a)  Moniteur  du  la  décembre  ^797* 
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importante^,  cnti^e  aulrr-i  i\v  r<  ciinruîtiT  et  de  soniier  les 
imdesde  Damiette,  de  Bou^atie,  du  cap  Bouger,  Teniboii- 
A«m  é«  Hil ,  A»  iae  é»  MmaAtk  et  U  vallée  de  Matraik 
le  ■<!  nttitiiinfci  f ,  Ik  pHl  part  au  combat  de  êAomtm;  et 


kUfÊÊmê9mimÊ§t^  ^r«l  lifté 

itltomndfiM 

taliK»  de  16  dfu^» 

Uc  |iUis  de  i€k>  barque?,  qui  Tattaqua  par  une  vive 
fusillade;  mais  les  boiinr^  <li-[M.sitiuiis  qa'il  sut  prendra,  et 
la  réM-ilance  viguareust;  qu  kl  up|>os  i  aui  Aralx^*» ,      »  kin«> 
Défaut  y  el      disparareul  pendant  ia  Auil.  Buouaparle 
tani  parti  du  Gain,  la  à%  août  179g,  indréosdf 

eà  H  am««  le  9  eitatet,  «e  1» 
la  toMMttJ  do  I*  UtmmsWB*  H  ftil 
•ImT  d»  réM-Miaf^géaMI  d»  !•  i^dMAM 
CiddfMMl  d»divMRi,lBl)Mr«8ritM,aM 
par  le  g^aéiii  IcHlileiy'clief  de  la  S*  éKrision  du 
ministère  de  la  guerre  .  et  comniaiidaii:  de  rartillerie  de  la 
place  de  Strasboin  1: .  pui^  dr  cehc  de  Sltirenc*.  Devenu 
chef  de  IVt^it -m lior  du  l'armée  €jU«  -  Batave ,  il  rendit 
eowple  d'une  action  meurtrière  qui  eut  lieu,  le  18  décein- 
»,  «Dire  tmiiwÉaaty  et  Mari—bBi^,  at  daos  la* 
l^MMMix  fatif  8  Mpdriaaraa  noaiilira,  a?aitélé 

aia  da  la  pidc  da  iMétUte*  en  9- 
»Sai,  It  fteéfdl  iaii  iiiBij  ftN  dAifê  dteiéiar  las 
du  plM  gteèni-da  éCfinsè  aar  ia  ilva  ^a^aha 
»t  0»  i«t  MMé  dlaïUtUf^i^i  ll  da*-d4p6l  de 
la  i^ueiie,  le  10  aedl;  lors  du  liallé  d'Amiens,  il  fut 
;L*i:.iiitijé  ambassadt  ir  ra  Aiig.cUut..  a  i  uiois  ile  juin 
iSo:t«  et  coosci^à  celte  amba&sade  jusqu'à  la  ruptu- 
re du  traité,  en  180).  A  âou  retour  en  France,  il  lui 
grand-oiBcier  de  ia  l^on- d'honneur,  le  14  juin; 

rte  émm  la  f  wp  1  m  de  180  5^  et 
à  YlHMpMfnnilafaia,  nawa  1  ministre 
da  Wnmm.  Im  1-  MptaahVi  iM»  ftM 
doaaUéMéiaelanddtt  IliitiiiiiiildB  IV 
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ai4  DlCUOmUlU  HUIOftJQI» 

fwdM  inffttBl,  fl  fol  ëlo  eindUit  an  féa^  * 
■mlMUiadwif  aoprè»  Tempereur  d'Allemagac ,  \om  de  la 
paix;  de  Presbour^,  et  on  lui  conféra  ie  goii versement  de 
Vienne,  le  lo  mai  1S09,  après  la  bataille  de  Wagram.  Il 
fat  créé  grand'creîr  de  l'ordre  de  la  lë^on-d*hoBoeur, 
le  14  août  de  Ja  même  année.  Ap\>c\é  au  cooseil  d'état,  ao 
«ois  de  lévrier  i8io,  il  fut  nomme ,  peu  de  tempa  apièSf 
9NMMMiancelier4e  l*ordre  deaXmit^Xoiionf  d'OTseteoiii* 
mÊmftÊm  de  roidia  de  la  CemoDoe-de-Fer,  et  etnejé»  ea 
i9ia»  amlMmadei»  aiiprèi  de  la  Perle  OitoaMme ,  oit  il 
4éiMiditleeiiilévèlide*laFraiiee,  eoolie  lef  agenla  de  la 
eealitioe  de  ttf9.  Après  la  restauration,  fil  fol  noaniié 
chevalier  de  Saiut-Louis,  le  i5  août  i8i4<  fut  remplacé 
dans  son  ambassadi»  au  mois  de  novembre,  par  le  marquis 
de  Rivière.  Lors  des  événements  du  mois  de  mars  181 5,  il 
si^a,  en  (pialîté  deconseiller-d'état ,  la  délibération  du  a5, 
et  fut  Tua  des  membres  de  la  commission  chargée  de  faire 
les  rapports,  inr  la  déolaietîon  des  pléeipeleatiaires,  au 
ebngrèt  de  Vienne.  Nommé  pair  de  Franee»  le  a  juin»  par 
BneBapaite,  le  eSdu  même  moit«  la  eeinmiwion  én  feo- 
«ecneOMil  loi  conftEe  le  eommandemenl  de  la  1**  dlfiik» 
militaire.  Le aS loin.  Il  ftiperllede  la  eemmlnioe diaifée 
de  dire  uo  rapport  sar  la  M  eonoerDanl  les  mewwei  de 
sûreté  générale ,  et  le  27,  il  fut  nommé  Tan  des  commis- 
saires chargé!)  d'aller  proposer  un  armistice  aux  généraux 
alliée,  i'arveim  au  quartier-général  du  duo  de  Wellington, 
il  insista,  dès  la  première  entrevue,  pour  le  rappel  immé- 
diat de  S.  M.  Louis  XVIii;  mais  M.  de  Flaugergues,  re~ 
vétu  des  mêmes  pouvoirs,  s'y  opposa  fortemenl»  et  fil  é- 
olMuer  tome  néfMdetianu  Le  comte  d'âadréoisgr  a  publié 
sur  rjtfjrpte  qd  gnied  nembm  d*oiim§es  et  de  mémeliei 
iMi  estimés*  (iMIaiiiiteiir,  aimaiesiiu  temps») 

ANDEBTei  FonniàT  {Louis-Charlee-Glaiide»  cA«v«lwr» 

iieuienant-i(éntr a L)  Employé  comme  aide  de  parc  de  Tar* 
tillerie,  le  1"  juillet  171a,  il  servit  aux.  sièges  de  Douay,  du 
Quesnoy,  de  Bouchain.  OÛicier  pointeur,  le  1*'  août  1713, 
il  se  trouva  aui^  siéfes  de  Landau  et  de  Fribour^;  obtint  ie 
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ip-ade  de  commUsaire  extraordioaire  de  Tartilleriey  le  1 5 
décembre  1716,  et  celui  4e  commitealre  ordinaire,  le  i3 
août  1721  ;  et  celui  de  oommitalve  profiaoialy  le  16  nieit 
175e.  n  servit ,  en  cette  quallléi  au  lîégede  Kebl  9  en  t7S8; 
à  rattaqoe  des  lignes  d*Btliiigea  ;  au  t^ge  de  PiiilislMmigt 
en  1754  ;  à  ralTaire  de  Glansen,  en  i^SS;  à  rarmée  de 
Westphalie,  en  1741 ,  et  fut  lait  liealenant  d^artlllerie» 
le  aS  mai  174^  Til  passa,  an  mois  d*aeAt,  airee  l'armée,  en 
Bavière  et  sur  les  frontières  de  Bohème,  d'où ,  après  s'être 
distingué  dans  plusieurs  occasions,  il  revint  avec  l'armée, 
au  mois  de  juillet  1743*  était,  en  i;447  sièges  de 
Menîn,  d'Ypres,  de  Fumes  et  de  Fribcurp;,  et  fut  déclaré 
brigadier  d'infanterie  à  la  fin  de  la  e3ni|)agnê,  dont  le  bre^ 
vet  lui  avait  été  expédié  le  a  mai.  Il  servit  dans  Téquipag» 
de  Farmée  de  la  Moselle 9  en  174^  et  17^0  ;  en  Flandre^  en 
1747  et  1748.  Il  obtint  le  grade  de  inaiéolial»de*eaQip^  le 
1*  {anvier  de  cette  même  année  >  et  le  déparlemeiit  éê 
Saint-Maie»  le  1*  octobre  1749;  on  le  créa  lieuteBanl^gé- 
iiéfal  de  Fartillerie ,  et  on  hil  conféra  k  département  gé« 
néral  de  Bretagne,  le  a8  avril  1750.  Employé  à  Parmée 
d'Allemagne,  depuis  le  i*'  mars  1767,  il  se  trouva  à  labd'» 
taille  d'Hastembeck ,  à  la  prise  de  pluneurs  places  de  Pé- 
lectorat  d'Hanovre,  en  1767:  à  la  bataille  de  Crewelt,  eu 
1758.  Nuiiiiné  inspecteur-pc'ntTal  du  corps  royal  d'artille» 
rie,  le  1^'  iauvier  1759,  il  combattit  à  Minden»  le  i**  août; 
et  obtint  le  grade  de  lieutenant-général  des  armées  du  roi, 
le  17  décembre  de  la  même  année.  {BrevOi  mUUMre9,) 

n'ANf  B£YILLE,  vi^e%  Davt. 

DES  ANDROUINS  (N....),  marcchaL-de-camp ^  fui  créé 
brigadier  d'infanterie,  le  5  décembre  1781,  et  maréchal- 
de-camp,  le  9  mars  1787;  il  ne  se  trouve  pas  porté  dans 
l'état  militaire  aprâ  1791* 

ANFRÏE  DE  CHiruBv  (Jean -Jacques),  maréchal-^ de- 
camp /entra  au  service»  comme  cadet,  au  régiment  d'iofan^ 
tnrie  de  BicheHen ,  en  1 729;  servit  au  camp  de  la  Sambref 
m  1 79a;  aa  siège  de  Kebli  en  175S9  et  fut  fait  lienteMAt  em 
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sK  ond,  le  i^'iaririer  1^54;  se  trouva  à  Pattaqiie  de*  ligner 
d'KUiu|;eii  et  au  siti^e  de  P!iilisbonrg,  la  même  aiin^e;  pas- 
sa à  uneJieuleoance,  le  3  septembre,  et  combaitit  à  i'atl'aire 
4e€laa8eu,  en  1735.  Fait  capitaine  au  même  réfiBient,  le 
»]*{afiivwr  il  ^itta  sa  eompagnie)  an  mois  de  ianvler 
194 1»  pOMir  pgepâx  use  aide-Hnaiorttét  en  ooneenrattl  son 
aang  die  capitaine;  Il  mak^a  en  oeite  qualité  à  Tamaée  é$ 
InlKftme;  eontribuaavec  son  résinent  à  ladéfeme  de  Lliitii 
en  âBtrioiie)  eteobift  le  sort  de  la  eapliulatioB  de  la  farni- 
son,  qui  ne  devait  pas  servir  d'un  an.  Il  combattit  à  Dettin- 
gen,  en  174^;  iiuit  ta  compagne  sur  les  bords  du  Rhin;  ser- 
vit aux  sit^^es  dv  Menin,  dTpres,  de  Furnes,  cl  au  camp 
de  Conrtrav,  eii  1744''  à  la  bataille  de  Fontenoy;  au  siège 
de  Tournay  et  de  la  citadelle;  à  Tafiaire  de  Mesle;  à  la  prise 
de-Gand;  à  Tesealade  du  château;  à  la  prise  de  Bruges;  alax 
aié^  d'Ostende  et  de  Nieu^ori,  en  174^*»  ^ux  siégea  de 
HadS)  dea  vilie  et  ohAleaux  de  Namur;  à  la  balalUe  de  Jias« 
eonx^  en  1946$  aux  dégei  des  forts  de  la  Perle,  de  lieflU»* 
àoeskn»  Hnhl  et  Axd,  el  à  la  bataille  de  Lawféld,  en  1 747. 
S^étanf  parHcnlièrenieot  distifig:né  à  cette  bataille,  on  lui  an- 
corda,  le  27  juillet,  une  commission  pour  teoir  rang  de  lieu*^ 
tenant-colonel.  Il  serv  it,  l'année  suivante»  au  siège  de  Maca- 
tricht;  au  camp  de  S:irre-Louîs,eni754,  el  devint  capitaine 
de  {grenadiers  de  son  régintrnt,  le  7  décembre  1755.  Il  com- 
manda cette  compagnie  au  camp  du  Havre,  en  1 766.  Nom^ 
mé  aide-maréchal-général-des- logis  de  Farinée  d^AUemav- 
gne,  le  l'^raars  1757,  il  contribua',  sous  les  ordres  du  prin« 
ce  de  Soubise»  à  la  conquête  des  duchés  de  Berg  et  de  Jn* 
liers;  passa»  le  i5  {uin ,  à  Tarmée  que  devait  commander 
le  même  général;  se  trouva  à  la  bataille  de  JMi^ftcà,  In  5 
*  novembre»  et  hiverna  dans  le  comté  de  Hanau.  11  servit  en- 
la  même  qualité  au  combat  de  Surdershauseu»  à  la  prise 
de  Cai^.^cl  t  t  de  Hesse;à  hi  bataille  de  Lutzelberg;  à  la  prise 
de  quatre  villes  frontières  et  de  Franclbrt,  en  1758.  Il  com- 
battit avec  la  plus  grande  valeur  à  Bergen,  le  lo  avril  1759» 
et  arriva  le  17  à  Versailles,  pour  annoncer  le  succès  de 
cette  affaire  au  roi»  qui  le  créa  brigadier,  le  ai.  Il  se  démit 
alMt  de  la  compagnie  de  grenadiers  de  asiki  itégiffPMt*  m 
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fieU  ^^trelenu  liciiUaaol-colaiiel  réiormé  à  ta  suite»  p^r  or- 
iie  du  même  iom*  Il  coaMbua  4ê  servir  en  AUema^ne^  iuft« 
la  paiXf  «I  qualité  d'aide- inaréchal-^a<^raMi«-k§te 
4fti*iHrHié«,  et  fie  taHiitt  à  la  Ulaaào  4«  Hiaées»  an  1909; 
aaK  «ffiuMi  da  Cafhaak  al  da  Waibawf»  ail  1960»  al  da 
yaînghflwiaa»  aa  Q»  la  enéa  mtéabal-da^mp,  la 
a5  Jttîilel  i^lb»  al  lî#iitainnt>f<iirtniU  il  6  déaeayifa  i7ëi. 

d'ANGENNES  (Fraiioois\  mai  .  >!  de  Motulouct ,  n^aré^ 
chal-dt'-ea mp ,  iiiail  thanilu  lhni  d  u  duc  d'Aiençon ,  de-» 
p^Ji^  duc  d'Anjou,  en  1670,  et  ie  suivit,  en  1577,  aux  sié- 
gea de  la  Qiariiéy  dU»6oirc  et  d*A(nbai4;  l>Undre  9  en 
iS^S»  Umpia  ki  élala  de  Hollande  eurent  déféré  aiidM 
d'Aalaa  la  aoawaiaaié  da«  Fa|»*iai.CB  idAi»  il aaaaai- 
yagan  aa  prioca^  à  la  lavda.  du  aiéfe  la  Cambrai  par  la 
é«ailaPaffflM;àBniiallea»&GaDd,ni  i58a,  at àla  taa- 
laliaa  aar  Anvars ,  ee  i585.  Le  due  d*Ao îou  éCaiiC  mort ,  en 
i5849  le  marquis  de  Montlouet  s'attacha  à  la  reine  Cathe* 
fine  de  Médici<<'  .  duat  il  lut  le  favori.  /Vprèg  la  mort  de  cette 
princesse,  il  b'aitaeha  à  Henri  IV;  fut  nnlussadeur  en 
Sukse,  et  gouverneur  de  Nog;ent.  11  «le  di«»lingua  au  siés^ 
de  Dreux,  en  iSgS;  à  celui  de  Laon,  en  1694;  à  la  iour* 
aée  de  Fontaine-Fraoçaisa,  aa  aa  liésa  da  la  fèra» 
m  tigli.  Giéé  miaichnl  da  aiaiy»  al  fayé  m  cette  <|oa- 
IM9  Al  ■''mai  lii^tMafltfiiaaatffft  d'Amlena.  (Opaifitt 

a'AKGENNES  (Charles),  marquis  de  RnmhouUU't.  colonel' 
général  dtil'infuntt nt  ilalitnnc  titnuir  'i  iiiil-de'C(irfi[).Coini\x 
d'abord  sons  ie  nom  de  vidame  du  iilauH,  \ï  oblint  le  ^ra^e 
de  capitaine  de  la  seconde  compagnie  des  geniilsliotumes 
de  la  maison  du  roi,  en  survivance  de  son  père,  en  iGoo; 
loi  crié  colonel-général  de  rinfanterie  italienne  sur  la  dé- 
miMaa  d'Alexandte  d*£lbèoe^  le  ig  février  1606 ;  «a  démil 
dftoallaeliar^,  ainsi  qua  da  caieda  capitaine  des  gentils- 
Jwvmmj»  ao moia da  jafKite  1611;  piil^  lamémaannéa» 
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le  titre  de  marquis  de  Rambouillet ,  ùprbn  la  mort  de  loit 
père.  Envoyé  en  ambassade  en  Savoie,  eo  1614»  iiség^* 
•là  le  pvemler  tnké  é*Ast ,  que  le  roi  d*£epagne  ne  touhit 
polol  figneri  el  que  le  toi  s'eppMMvm  pis.  Apfèiqiieli|iM 
iMieIttttéi  lee  nëgoëatloot  teeooMiieèfeiii,  et  le  ntrqole 
de  ftamboatUel  eMwdat  à  Ait  ub  iioovefit  tnfié,  fnlflit 
i%iié  le  fti  loin  i$i5.  Il  Inl  eiéé  elMTaller  dee  ordfes  dii 
roly  le  5i  décembie  lôif^y  etmaréchal-de-oamp/en  i6ao^ 
Nommé  anihassaduir  <  xtraordinairc,  eu  lijiy,  pour  aller 
complimenter  le  roi  d'Espagne  sur  la  naissance  d'une  pria» 
cesse;  il  négocia  encore  avec  succès  la  paix  entre  rFspagne 
et  la  Savoie.  Il  moirat,  le  26  lévrier  ib5a,âgé  de  75  aos. 
Il  avait  été  grand-aialtre  de  la  garde-robe  du  roi  9  et  capi- 
taine de  cent  hoiniiee  d'armei.  (Moréri,  les  Grandê^Qffi^ 

te  dt  VtxÊramr^&nain  dit»  guêtres») 

n*AlfGSNIfE8  (Ckaries),  oomU  du  Farpf,  moMud-^ 
de^eamp,  Awihiiiidnir  de  Franee»  en  Bipi^i  dé  161$  & 

1619;  U  oonelitt,  en  16269' le  traité  de  Monçon  9  qu'en  nn  < 
ratifia  qu'après  l'avoir  réformé.  Do  retoui'  de  celte  am* 
b«i8gade,  il  «'attacha  au  duc  d'Orléans,  pour  lequel  il  fit 
un  vuya^e  en  Espafçne,  au  mois  de  juillet  i63a.  Revenu 
au  mois  d'août,  il  combattit  pour  ce  prince,  à  Gastelmu* 
daiy,  et,  aprèë  cette  bataille,  ail  i  h  BrnseUeif  oè  il  dis- 
poM  rinfante  A  fooevolr  le  doc  d'Oiléans ,  qa!il  anîvit  à  In 
eoor  de  eetle  prineesie.  U  ginÉm,  arrec  Inl»  en  i634i  et 
fat  Tfêté  et  enndnit  à  Vlnee— m  ♦  le  14  ttnler  i085.  €féé 
mnréehal-de-eaniipi  leee  avril  1644»  tt  lervilt  •eue  le  dno 
dfOffIdnniy  an  ilé^e  de  CtaveHneiy  et  ont  un  btevet  de  ces*» 
8eiller-d*état,  eu  1645.  Depuis  cette  époque,  ou  uc  lettou- 
ve  plus  employé  uuji  armées.  {^Levussor  ci  les  autres  his-^ 
(oruitts  du  teitwi,) 

VMM  AN6B8  M  ViUMMiraMinoe  (Fraoçois-Amable)»  Ueu^ 
fenant^énéral,  entra  an  serrleet  le  1"  août  1 77^9  et  MtII 
dans  les  corps  royaux.  Voyez  le  Suf>plémtnt» 

n'ANGLADB  (Joseph- Anne»  marquis) ^  <te«Ofl^Wi^ffa^ 
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mi f  4uf  la  1**  oompagnie»  las  ■oywlnnj  1 767 ; 

■iivéï^HMilCSolMBl-GéBéfaUJDi  agons,  le 
Si  mai  1771  ;  IteiilBnaiit-coloael  dn  même  régiment ,  le  04 
jttin  1780;  mestre-de-camp  du  1 1*  réglaient  de  chà^à^urs  à 
ciievaï,  li:  lij  juillet  1791:  a  émigré,  It  22  février  179a;  a 
fait  la  campagae  de  cette  aiiuée  à  l'arnée  des  princes,  fli 
sept  campagnes  à  Tarmée  de  Coodé;  a  été  avec  lui  eo  Aus« 
$ie ,  et  ne  Ta  quittée  qu'à  son llaenciaBiH ,  an  lëot#llaélé 
iaii  chovalier  de  Saint-Louis ,  k  T  an— Imi  ijQj^  Maié- 

a5  taia  lygfeat  Kwluat  §éaéiai  dctai^ 
la  aa  Jite  18149       fMte  rang  du  s5  juia 
atoo.  {BrmmtÊ  miiiimres,) 

VAKGLAlfi  »■  HiMwmif  (Jean)  »  maréckai^'^eampp 
.      f  ^B  S        iyS^  Yo^ez  ie  SkippiémenL 


a*ANGLUBE  f  Anne),  haroti  de  Givry,  Niaréchai-de'^ampf 
ara! t  eu,  (lendant  pliiaiflimaanées,  uie  con^pagBie  de  che« 
lau  -  légers  qu'il  avait  aoBMnandée  4»m  kf  gneitat  da  Ift 
fellgîoa*  Il  ta  4ittiagQa  paHicaliiiiMi—t,  la  17  aaai  i5«g^ 
àia  baMW  da  Mli;  mmIui  aa  mitailleMil  4e  fin- 
1;  àHa  aa-éaiaal  te  âlknaiidi  i|Bi  vaaneiil  an  aa 
4a  roi;  rejoignit  Fumée  du  roi  devant  Paris,  le  25 
;  concourut  à  la  prist*  de  tous  les  postes  voisins  de 
Paris,  et  à  Tassant  de  Saint-CIoud,  le  29.  Après  la  mort 
d'Henri  TII,  it  fut  un  des  premiers  qui  s'attacha  à  Hen- 
ri IV;  le  suivit  en  Normandie,  et  combattit  à  Arques  aveo 
tant  de  bravoure,  qmt  la  roi  lai  donea,  le  27  septeoibiay  la 
•litirgn  ét  mestre-4a-€amp  général  éa  la  «avakrio^  faouM 
par  la  «ort  de  Eiamwfilto  (1).  H  warilMiaawiHa  aa  iMga 
~  Fan^atallaaonaa4erèa9iia»attataianlll,lftia 
U  oonOMittit  avec  valMir  à  la  batalB»  d*Irry,  le 


(]^  11  est  mal  u  propo*  qualifié  colonel  de  la  (aNaicric  lée:èrc  daoa 
l'hiiioire  de  FrQQLC  du  Ptjre  Daniel;  nouvelle  éditioo,  tOttteU»p*4^ 
li  acUit  qut  iMUe  de-camp  gémaà  de  U  uirj^em.  * 


riii|i-nil-|-^rTlr 


»4  mars  1690;  servit,  la  même  année,  au  siège  de  Paris , 
pendant  lequel  il  commanda  à  Charentoîi  et  Conflans; 
peu  de  jours  a|>rès  la  levée  de  ce  sié^e,  il  .>c  rendit  à  Me- 
liiu  par  ardre  du  roi;  rencontra  200  hoiiinies  d'infanterie 
•niiemie,  qu*il  tailla  en  pièces  sans  qu'il  en  échappât  un 
seul»  Secondé  de  tàrafaère»  ^«  Aambures  et  de  Grigonf,  il 
Émkrva  Gorbeil  pas  ncaMe;  le  tendit  matin»  de  iMg^; 
faUpât  ensttHe  le  Hî  ^  qui  poiMiivait  le  Amo  de  Panne  1 1ers 
de  sa  tetraile  en  Flandre;  el  eoDooonii  à  la  défaile  èe  een 
atrièie-garde  fièt  Merle.  IL  était  am  aiégw  de  Ckattm» 
de  Moyôn  et  de  Aoiien,  en  169 1  et  1592.  Il  eut  ttn  cfaeral 
tué  sous  lui,  et  fnî  ï\e»sé  au  pied  au  combat  d*Auxnale.  U 
se  jeta  dans  Neufrhîtel,  qu'il  rcndil  aux  ennemi»  après  une 
défense  de  sept  heures;  il  retourna,  de  là,  coinmander  en 
Brie.  Créé  inaréchiVde-camp,  el  payr^  en  cette  qualité  du 
1"  janvier  i594t  il  quitta  la  Brie  9  et  alla  joindre  ic  roi  au 
siège  de  Laou,  s*y  liouva  à  plusieurs  vives  escarmouches , 
OÙ  il  se  distingua  toa jours,  et  fut  tué ,  sur  la  fin  du  siège, 
««  «oie  de  iaiUet  {Comptes  de:  i'^extroardinaire  des 
gttântêj  hs  kêumùnfdu  fee^,  tHùêaîre  das  guegrucmitÊ 
dt  Daviiay  etM.de  TkauJ) 

d*ANGL  URE  (NicoU8).4;om^e  de  BourlentorUpHeutemOnt'^ 
néraL,  naquit  le  25  1e  viit  r  iti  .o.  Il  servait  depuis  loog- temps 
lorsqu'il  obtint ,  [lar  eonunissiuii  du  27  février  1647,  un 
régiment  de  cavalerie,  sur  la  (ir mission  ciu  chevalier  de 
Bonrlemont  ,  son  frère;  il  se  trouva,  la  même  année,  an 
sié|;e  et  à  la  prise  de  la  Bassée  et  de  Lens;  À  la  prise  dTpres  ; 
à  la  bataille  de  Lena;  à  la  reprise  de  ï'urnes,  en  164^  il 
leva,  le  le  mm  iCSi^ene  compagnie  francbe  de  5e  hommai 
pear  tenir  garnison  au  okàleau  de Bnsani^;  fut  créé  mm>- 
ffécbal-de^eanp,  le  is  déoemlife  sevrant;'  leta  nn  régi- 
ment d'inftinterte  de  «an 'nom,  par  oomn^ssiDli  d«  %  \vàm 
i699,et  servit  an  siège  de  8lenay,  en  i654  ;  on  lui  donna  le 
gouvernement  de  cette  place,  et  la  charge  de  graiid-bailU , 
le  G  août  ;  son  régiment  y  tint  garnison.  Créé  lieutenant-gé- 
néral des  armées  du  roi.  le  1"  octobre  !055  ,  il  iiuit  la  cam- 

pagne  dans  l'armée  du  maréobai  de  la  l^^tUt»  &<m  régiment 
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«liiMrtlfiAlalliMilé,  W  i»M»v«nlMe  ilîâ^,  •! 

«ni  de  «dai  de  «ivalail»  #n  fovenr  4»  iom  filf^  au  mtHê 

#âoèl  i66o«  Il  fie  wrvU  fêmêf  el  Miuiunt  to  «4  Mi 

\^Oi-yoi  de  ia gtterruf  amuUgi  du  iênips.) 

»*AIIGLURB  M  Savmht  (ADtaioe-Saladin),  vicomte  ^È* 
toges  y  maréchai'de'Ctunp ,  était  «apitalae  de  ebelm^légeii 
depaie  lon^- temps ,  lorsqu'il  leva,  par  cemminieD  dtt 

îanvîer  i^Sa ,  un  régiment  de  cavalerie  de  ton  nom ,  avec 

lequel  il  se  trouva  à  la  bataille  du  faubourg  Saiirt- Antoine, 
le  2  juillet,  cl  mérita,  par  ia  distinction  avic  laq^ulLe  il 
s'y  comjiorta,  le  brevet  de  niaréchal-de-camp ,  qui  lui  fut 
ejLpédïé  le  6  du  même  mois.  {^Dépot  de  ia  guerre,) 

ti'ANGLL  UE  (  N.  .  .  .  ),  matévhal'^'H^an^f  du  20  mal 
■TQi»  \  oyez  ie  Suppiémeni» 

d'A-NGUSSE  (N.  ..  marquis)^  tnui  échal-de-camp .  fol 
mestrc-ile-camp  du  régimeui  de  Cambrés^.  On  ie  nom- 
ma brigadier  d'intanteriey  le  i*'  mart»  ^r^S  »,  et  "inrAfiliai 

de-fiamp»  le  a*'  iaaviec  1^64*  Vqjfe» ^  iitiftpiéfwuu 

es  Feànce  et  Valois. 

»*AlliyjiiT^COSTfi»C  (MdMlo-UhMii*» 
lfeMÉwMw<^^P&i//Mi/>  Hennit  le  etf  eeWfcie  i|rSt«  11  entm  «e 
eervîce  de  PMMee,  e»  1757*  et  f«l  laîl  niliii  dt  uwap  fd^ 

ioruié  à  la  suite  du  régiment  Royal- Allemand  cavalerie , 
le  11  février.  Il  i»c  trouva  avec  ce  riiginàcut  a  ia  bataille 
d'ilastemheck  ;  à  la  prise  de  Minden  et  d*Hanovre  ;  au 
caiiip  de  Clostersevem  ;  à  la  marche  sur  Zeli ,  la  même  an- 
née ;  à  U  xetra&le  de  rélectoral  d' Hanovre  ;  à  la  bataille  de 
Crewelt»  en  i^âS.  Créé  lirigadier,  le  to  février  17599  et 
Mft  i7e>Wifl  d'iM  idfHMnt  d'iatelirie  «^^hfmnr^'T  de  «es 
œm  9  le  l#  mare  miteat  9  il  oenÉeade  ee  véglMei  à  la 
hatellle de  MaMlcB ;  à  XhMimm  de  Cerimli,  le  fe|iiillil 
1760 ,  et  fat  fiût  priaoïnder  aeee  imms  partie  de  «e  troepe, 
à  Tafiaire  d^adbedorff,  le  sd  dn  aetaM  OMdi.  D  ee  servit 
point  LU  1761.  Nommé  luarécbàUde-camp,  le  20  février 
i^t>iy  ou  remifîuya  eu , cette  quaUté  à  Tannée  d*AUema^ 
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§ne>  en  1762;  il  a  servi  jusqu'à  la  paix.  Il  fut  créé  liett-» 
tenant ^géaéral»  le  19  iuillei  1765;  ^and^croix  de  Sainte 
hauhf  en  1769;  grand'croiz  surnuméraice  de  Tordre  dm 
Mérite  militaire  9  eu  17709  etmourat  le  iB  décembre  1797. 

(Brevets  niilUaires,) 

d'ANISY»  vij^ez  Gaosseuh. 

i>' A  NJ  O N  \  Claude) ,  marquis  de  Foix ,  marcchal - ele~ 
camp,  enlra  dans  les  pages  du  roi,  le  8  juillet  i68iy  et  dans 
les  mousquetaires»  le  ai  février  1684 ;  fit  la  campagne  de 
FIÉndre  la  même  année;  ae  trouva  9  avec  le  dauphin 
aux  siégea  de  Pbillabourgy  de  Hanheim  et  de  Fraucken*- 
dal,  en  1688.  Cornette  au  régiment  de  cavalerie  de  Melac» 
le  1 5  janvier  1689  ;  il  servit  à  la  liatallle  de  Fleurus»  en  1690  ; 
au  siège  de  Mons,  puis  à  Fermée  d'Allemagne,  en  1691;  à 
Tarmée  d'Allemagne,  en  169*2  et  1693.  Lieutenant  dans  le 
régimenl  Royal -de  (Jar;il>iriicrs,  le  2O  mai  i%4»  ^'  servit  eu 
Flandre  jusfjirà  ia  (laix  ;  au  camp  de  Coir»j)it'p:ne,  en  ilig^; 
au  romhal  (]«  Nimi^îrnc,  en  1702;  au  combat  d'Eckcreu, 
eu  1703.  ft<ait  capitaine  au  régiaieut  de  cavalerie  du  Maine, 
le  90  février  1704,  il  commanda  sa  compagnie,  la  même 
année,  à  Tai-mée  de  Flandre;  à  Tarmée  de  la  Moselle»  en 
1705;  à  la  bataille  de  Ramillies,  en  170!^;  en  Flandre 9  en 
1707;  à  la  bataille  d'Oudenarde,  en  1708.  Exempt  de  la 
eopapagoje  dea  gardes-do^^eorps»  pair  retenue»  le  90  maie 
J709,  Il  combattit  la  même  année  à  Malplaquet  ;  servit  aux 
«iéges  de  Douay  et  du  Qnesnoy,  en  1 7 1 3  ;  à  ceux  de  Landau 
etdeFribourg,cn  1717».  Il  obtint,  le  1"  décembre  171H,  une 
commission  pour  tenir  rang  de  meslre-de-cainp  de  c.iva- 
lerii*,  à  dater  du  21  juillet  prt'céd»  iit ,  et  fut  I  lit  troisième 
enseigne  de  la  compagnie  des  gardes-du-corps,  le  i5  fé- 
vrier J7.Î2;  fit  la  campagne  de  Philisbuurg,  eii  1734;  ob- 
.tint  le  grade  de  brigadier  de  cavalerie,  le  i*'août;  fut  em- 
ployé en  cette  qualiléà  Tarméedu  Jtbin,  par  lettres  du  i*' 
mai  i75â;  devint  second  enseigne»  le  5  septembre  1737; 
premier  enseigne»  le  a8  du  même  mois;  mavéchal-de-oampy 
Je  1*'  {anvier  1740»  et  troisième  lieutenant,  le  i5  mai  1742. 
n  quitta  SB  lieutenanoe  et  te  service  en  janvier  1743»  et 
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Tnonrnl ,  le  28  juin  i  yihf  âgé  de  go  aus.  {Jîrevets  miliuUftê, 
Gazette  de.  France.) 

©'AN  LEZ  Y,  voyez  Damas. 

»'AMN£BAl}T  (Claude)»  mofédud  de  France,  ftt  me  pM- 
mièm annes  à  la  d^teap  de  Hésièm»  attié^»  «a  i5si^ 
^laoooita  de  Natiatt.  8a  pradeaee»  la  Taleor»  éelatèreDt 
à  la  veiralle  de  Eebeet  en  i5a4.  Il  fat  hii  priMimier  à  1« 

fooroée  de  Pavie,  le  a4  f«'vrier  jSaS.  A  la  défaili  du  comte 
de  Saint  Pol,  à  Landriano,  près  Milan,  le  juin  iSst),  il 
rallia  ce  qnî  restait  de  gendarmerie;  se  relira  en  bon  or- 
dre, et  revint  sur  ses  pas,  avec  celle  troupe,  pour  tàchet 
de  deiivrer  le  comte  de  daiat^Pol,  qui«  n^ayant  pu  frao'* 
cbir  un  canal  lanfeax»  avait  été  fait  pri<K>Dnier;  mais  lea 
Impériaux  étant  aeeoanw  de  loua  eétés»  «4  fui  obligé  d'à- 
baadoMer  ee  géniiewi  de«ein ,  et  de  mpgaar  Pane.  Il 
folerdé»  le  i5  aafeailiie  s63i,  UeuieMuit  deval»  auliafl* 
liifge  de  Caen»  feu»  le  eenite  de Maolafiier»  puia aena le 
daiqdiia»  Le  roi  le  Boama»  en  1535,  ioii  eosielller  el 
dwHMbellaii,  bettli  et  capilaliie  d^irreux,  et  chevaUer  de  ^ 
Tordre  de  Saint-MicheL  Ayant  obtenu  le  commandement 
de  l'armée  française  destinée  à  entrer  dans  le  Piémont,  il 
fiariit  à  h\  l^le  de  24.^)00  lioiauies,  au  commenuemeut  du 
nitiis  de  mars  de  cet  te  année;  devança  un  détachement 
ennemi,  tort  de  4»aoo  hommes,  qui  devait  se  i»aisir  du 
Pas-de-8uze  ;  eotta,  le  5  avril  ^  daaa  Turin,  d*oii  le  duo  de 
AMoia  était  sorti  à  appeeclie;  en  eonAa  le  genvem»* 
ment  à  Ptoi|ier  Colonne;  a^emiiara  de  GliiTaa*  et  ftirça  le 
maniaiadellarignaBf  an  patwiga  de  la  gtandeHaire^Cefiea* 
dant  lea  Moms  ayant  attaqué  tut  d'autres  points  lediiedè 
Savoie,  on  enleva  à  ce  prince  la  plus  grande  partie  de  ses 
états;  mais  Tempereur  se  prc  puait  à  entrer  dans  le  royau- 
me el  à  rt^tablir  le  duc  de  ^Savoie.  Le  général  d'Annebaul 
abaudoMîi  » ,  par  ordre  du  roi,  les  places  qu'il  avait  con- 
quises dans  le  Piémont;  ne  conserva  que  Turin,  tossan  et 
Coai»  et  renvoya  en  France  le  reste  des  troupes.  Le  roi 
le  nii«nsa>  107  aurn        Ueotenant-généml  enHonnaa* 


L 
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aie ,  oonioialement  a?eo  ramlral  Brion.  Il  éltit  reMAm 

Turin,  et  le  défendit,  la  même  année,  contre  l'armée  d« 
Charles-Quint;  fit  He  fréquentes  sorties;  enleva,  avec  des 
détacliemenls  de  sa  garnison ,  les  magasins  des  Impériaux, 
qu'il  contraignit  enfin  à  lever  le  siège.  Il  ae  rendit  ensuite 
maître  dé  Carignan,  de  Moncallier,  da  Qoien ,  de  Quieras, 
âf  ftalnr«fi;  pam  an  ftl  <le  Tépée  un  eorpi  d'Imp(^riaiix;  - 
prit  4  etii^ignes  et  las  principaux  capitaines.  Sur  la  fin  de 
cette  année»  la  toi  le  rappela  aveo  les  troupes  ifuf  avaleni 
éié  m/êy^f^  dans  Turin,  oli  on  mil  une  mniveHe  garni- 
son. I-e  comte  de  Rceux  ,  génial  Ûe  t*empereurf  agpanf  îu- 
vestî  Téroiiane.  en  *537,  et  celte  place  manquant  d^hnoa* 
mes  et  de  pondre ,  le  général  d'Annebaut  y  conduisit  la 
nuit  400  ar(|virhusîers  et  aoo  cavaliers,  qui  portaient  cha- 
cun un  sac  de  poudre.  Le  nucrhn  aurait  été  complet  sans 
rîndiserète  témérité  de  plusieurs  seigneurs  volontaires,  qui 
avèrent  étoutdlmentbarcelierles  ennemis.  La  cavalerie  im- 
périale commençant  à  les  envelopper,  il  s^avança  pour  les 
seatenin  et  le  combat  s'engagea  malgré  lui;  et  enfin,  ac- 
cablé par  le  nombre,  épuisé  ^Inlél  i|ue  vaineu,  jeté  à 
terre  par  son  cbeval,  qui  s*abattlt  sous  lul«  il  ftH  ISrfl  pri- 
sonnier. Le  rel  le  créa  maiéobal  do  Vranoe,  le  to  fftnfet 
i558 ,  à  la  place  du  seigneur  de  la  Marck,  et  lui  donna  lo 
gouvernement  général  du  Piémont,  le  à8  septembre  i5e^ 
après  la  mort  du  maréchal  de  Monljean,  et  il  se  démit, 
alors,  de  la  lieutenance-générale  de  Normandie.  Envoyé, 
cette  TTK^me  année,  en  ambassade  extraordinaire  près  de 
la  république  de  Venise,  il  fut  rappelé,  en  i5fO,  anpr^-s 
de  la  personne  du  roi,  qui  Tadjoignil  au  cardinal  de  Xuur« 
non ,  chargé  seul  du  ministère  de  la  conduite  des  aibireSf 
depuis  rélo%nemeht  du  eonnélaMe  de  Montmorencf  •  Il 
se  fit  applaudir  dans  le  conseil  par  la  sagesse- do* ses  ▼ace 
et  réiendue  de  ses  lumîèms,  comme  il  airait  été  admiré  à 
la  guerre,  par  sa  valeur  et  son  dévouement  Mommé^le  10 
fuillet  1542,  commandant,  sous  le  dauphin,  de  l'or-' 
Inée,  dans  la  Bresse,  le  Dauphiné,  le  Lyonnais,  la  Provenoo 
et  toutes  les  provinces  delà  le  Ahône,  H  investit,  le  4  août, 
la  viUe  de  Perpignan,  que  Ton  espérait  surprendre;  mais 
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Mn ,  le  fOi  flpjpiyi»  «a  4aupb»  4*t»  Imir  to  siège,  et  o« 
prince  arrÎTa  à  Narbonne,  le  6  octobre,  après  atoir  rava* 

|;t  \c  Tuni>si\]c.n.  Lv  iiuutxbdl  d'Aniubaul  retourna  en 
rit  nuMit,  à  i\n  de  la  campagne  i  et  forma ,  ^nr  (^oni^ 
uœ  ettlreprige  qui  f^choua.  l\  comiiiauda  i  «irnu  t  du 
Luxemboui^  aotii  le  duc  d*Orlàai\^«  en  i545.  Arlou  si  n  u- 
dit,  sans  ittmiira  le  «moa;  lei  ennemis  abandonnèreat 
Vjflo»^  #1  Luifnribfloif  OiptMii  MlapM»  avec  t^ooo 
fartMlM     4o#  IMMMS  IMMM  4ii  4l|p  d* 

Clèree,  w  toqiiâl  Fiiptfiwr  TOrtt  ftwidie  afto  tootei  m» 
teM»  il  M  pal  inrlfor  à  temps,  quelque  dil%eMe 
OK^UappriloieiieMln  qtieee  4ne  avait  M  forcé  4e  trai- 
ter avec  Cbaries^Qiiint  Ayant  obtenu  de  nouveau,  le  6  dé- 

ceuibrc,  la  lieulenance-geu^rale  ei  W  roniniandemenl  de 
Normandie  y  il  remit  au  rot  le  gouvernement  du  Fiémont. 
?oiir>  u,  le  5  février  i544»  rhart;e  d'amiral  de  Fran- 

ce, après  la  mort  de  l'amiral  Cbabol»  il  se  démit  alors  de 
celle  de  marée  bal  de  France  t  qttioefnt  pas  remplie.  Nom- 
«lé  ijeate—nt  fénéral»  pour  commander  ramâée  de  .Mr 
«entre  TAi^sfelem»  le  f  loia  i645»  H  aH  4 1*  tmOi»  aa 
iMiitdo  Nllei,  jMia^le  II»  à  lehente  rne^ 
la  ni«  éee  A^M«»  ^vi  ^liM  te^to  MMl  iplia  111a  «I 
la  eois^iaealtt  I^se  ditu^E  fleftftee  ea  eaaeaaéeaj^ft  lea^**  taHtpa  p 
le  peiae  fkit  peu  considérable  de  part  et  d'autre ,  et  sur 
le  soir»  les  Anglais  se  retirènui  pour  âlUrer  les  Français 
dans  an  endroit  rempli  de  rochers.  Le  lendemain  ,  les  en- 
ntniis  ne  s*éloignant  pas  du  canal,  ranur.il  d'Ajniel>aul 
pratit4  du  calme  ^  les  lit  attaquer  par  les  galères;  coula  à 
toaà  un  des  plus  grands  veiaieaMji  angleie»  monté  par  6oo 
booames»  dool  il  a'éolMpfa  fna  5S«  Irfi  veal  a*étaal  éie* 
«é»  le»  falèiee  fiMeal  fliiwieat  paonnifiee;  ëÊm  te  iétt> 
■imi  m  peiia  è  ramiial»  ^  a^éWl  nia  ta  bayMIi^  ta 
tea  la  deMia  était  d*eUiier  It»  Ai^faii  de  ewllr  4a  laaa 
iart;  aaait  veyaui  qae  ceoi-ei  ne  vealaltai  pat  iTexpee» 
à  perdre  Tavaotage  de  leur  poste,  il  fit  faire  trois  descentes 
dans  i  îie  de  Wi^ht,  et  après  avoir  brûlé  le  bourt;  et  les 
Alliages,  sans  que  la  Hotte  anglaise  désemparéi»  il  remit  à 
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la  iroile  pour  fetommer  en  France.  Uo  coup  de  Tenf  Tayant 

fêté  vers  TAngleterre  ^  ih  rencontra  la  flotte  anglaise ,  et 
après  une  canonnade  qui  dura  jusqu'à  la  nuit,  il  revint 
au  Havre,  de  là  à  Dieppe,  d'où  il  se  rendit  à  Arques ,  au- 
près du  roi,  le  iti  août.  François  I*'  lui  donna,  le  5  ft^vrier 
i546,  la  louissance  de  la  ville  et  du  chlteau  de  Coinpië- 
gne;  la  nomination  aun^charges,  aux  bénéfices;  fa  coupe 
des  bois  de  la  forêt  qui  n*étaient  pas  de  haute  futaie.  Le 
roi  ^  en  mourant  »  lui  légua  une  somine  de  ioo»ooo  fr.  y 
p<HH!€édomniager  dea  pertes  qa*ll  avait  essuyées  à  son 
serait  et  le  reeommanda  spéelalement  à  Henri  H»  qui 
n^eut  pas ,  pour  Pamiral  »  les  sentiments  de  son  prédéces- 
seur. On  Téloigna  de  la  eour^  en  1S47,  0°  nomma  à 
sa  charge  de  maréchal  de  France,  qu'il  n'avait  point  rem- 
plie depuis  qu'il  s'en  était  dtinis,  en  i544-  1'  entrii  pos- 
térieurement dans  les  bonne»  grâces  du  roi,  et  lut  un. des 
généraux  qui  eomn» jndèrent  l'aruite  française  avec  la- 
quelle ce  prince  prit  Mciz,  en  i552.  Le  roi,  en  partant 
pour  une  expédition  en  Allemagne,  le  donna  pour  con- 
seiller^  à  la  reine  Catherine  de  Médicis,  nommée  régente 
du  royaume..  Les  Impériaux  s'étaient  mis  à  ravager  la 
Champagne.  Henri  II  revint  en  France,  l'amiral  d'An- 
nebaut  le  joignit  avec  un  corps  considérable  de  troupes; 
On  assiégea  Damvilliers,  qui  se  rendit  après  quelque  rési* 
stance;  on  prit  Yvoy*  Montmédi,  Trelon  ,  Glayon  et  Ghî- 
may.  Les  troupes,  extrêmement  fatiguées,  furent  mises  en 
quai  tierde  ralraît  hissenieut,  quoiqu'on  ne  fût  encore  qu'au 
mois  de  juillet.  Mais  l\imiral  fl  Annebaut  ,  craignant  jinur 
La  Fère,  que  l'empereur  p  iuissait  menacer,  se  jeta  dans 
cette  place,  et  la  mit  eu  état  de  défense,  il  y  mourut, 
au  mois  de  novembre  i552.  {Manuscrits  de  Sainte- Ma 
the,  comptes  de  l'extraordinaire  des.guerres,  l'Histoire  des 
gnmds-^tficiers  de  la  couronne,  Brantôme,  la  Vie  des 
hommes  illustres  y  i'ffistoire  du  Languedoc,  Dupleix,  Mé^ 
9eritjr,  I'ffistoire  militaire  des  Suisses,  te  président  de  Thoti, 
l^Histoirede  France  du  Fère  Daniel,  le  président  ffénaut, 
tabbé  le  Gendre;  le  Laboureur,  dans  st:s  udclUions  aux 
Mémoires  €ic  Cttstelnau.) 
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AN5ARD  m  Hovt  (Pierre-Fffançoît)^  Ikutênant-général, 
né  te  6  septembre  1700;  fut  d^abord  employé  en  qualité 
d*aî<lo  du  parc  de  rarlillcric,  le  5o  fuillet  i^^o.  yXdini'i 
â  IVcole  de  Strasbourg,  il  hit  lail  NUccesHtvnmciii  olli- 
cier  pointeur»  le  1*'  octobre  17^1;  r  oininitMiaire  extraurdU 
naîrc,  le  4  «eplciiibrc  i7'23;  c;t  (•f»iiiiiiiH»jirp  ordinaire,  le  3 
marë  i^Sa.  Servit  à  Tarmcc  d'Italie,  où  il  se  trouva  aujc 
sièges  de  Gerra-d*Adda»  de  Piiaigbitone  et  du  cbateau  de 
Milan,  en  i733;  à  ceux  de  Torlone,  de  Novnrre  et  do  Sarr 
mallei  aux  mota  de  (anvier  et  de  féjvrier  1754;  parvint  au 
grade  de  commissaire  provincial  de  Partitleriey  le  a  mars  ; 
servit  à  Tatlaque  de  Golomo;  se  distingua  aux  batailles 
de  Parme  et  de  Guastalta ,  d*eù  11  se  rendit  au  siège  de  la 
Mirandole.  li  survit  encore  h  ceux  de  R(';^;;i(s  de  fteggiolo, 
de  lievere  et  de  Gouzagm-i  ou  i^jj.  11  iut  euiployi'  4  Tar- 
mèe  de  'WcHtphalie;  âur  les  frontières  de  Bohèuu>;  en  Ba- 
vière et  sur  IcH  bords  du  Ubin,  en  i^/i'^  et  i^/f^.  Il  te 
trouva,  dans  cet  inlervalie,  à  la  prise  d'I^illt'nbogeu  et  de 
Caden;  au  siège  d*Égra;  au  secours  de  Braunaw;  au  ravi- 
taillement d*Égra;  à  la  défense  de  DecLendoriTct  de  Lan.r 
dau;  et  obtint  la  croix  de  Saint^Louis^  en  174^.  Il  servit 
aux  islég««  de  Meaini  d*Ypres  et  de  Fumest  en  i744f  ^ 
.bataille  de  Fontenoy;  aux  siégea  des  viilea  et  citadelles  de 
Toarnay,  de  Dendermondai  d'Otidenarde  et  d'Ath*  en  174^ 
au  alége  de  Bruxelles;  à  celai  de  la  citadelle  d*Anveri(;  à 
ceux  de  Namur  et  iXa  ses  cbâteaux;  à  la  bataille  de  Rau- 
coiix.  I  I»  i7  'j(i.  On  lui  avait  accordé  I«  commandcineiit  eu 
(  li  t  «l(  l'i'-cole  de  La  l'i-rr,  en  i^/iS,  et  le  ^radede  lieute- 
iiaiil  «l'artillerie,  le aoûl  1 746;  main  il  > ouJiiiua  de  servir, 
jus(|U*a  la  paix,  eu  qualité  de  commissaire  du  parc.  Il  se 
trouva,en  i747j      bataille  de  Lawield  ;  fut  créé  brigadier, 
le  1"  janvier         Ci  servit,  la  même  année,  au  siège  de 
Haeatrioht.  11  fut  nommé  directeur  enebef  de  Tartillerie  de 
Bouay,  en  i75(i;  et  on  lui  conserva  pat  diatinotion  les  làpr 
pointementa  de  commandant  en  second  de  Péoole  de  La  Fé* 
.le;  il  passa  en  AUgmague,  en  17571  et  ^  ^  imva  à  la  bft- 
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taille  d*Hasleiiibeck  ;  à  la  prîM  de  pln.^ieurs  plaoes  de  Té- 
leclorat  d^Hanom;  à  la  marehe  sur  Zell,  la  même  année; 
à  la  balaitte  de  Crewell»  eo  i^dO.  Il  devint  ckefd'iiiie  bri- 
gade do  corps  tejal  de  l'artillerie»  le  t«  Janvier  1759,  el 
la  eoaraimda  k  la  bataOle  de  Minden^  au  mois  d*août;  aut 
affaires  de  Corbacket  deWarbenrg,  en  1;^.  Neimné  ma* 
réchâl-de-camp,  le  ao  février  1761,  el  înspccleuT- général 
diî  corpg  royal  de  rarliWeHc,  le  7  mars  suivant  ;  il  se  dé- 
mit de  sa  brigade,  et  ne  fut  employé  depuis  à  l\irmée.  Il 
fut  créé  commandeur  de  Saînt- Louis,  en  176.4,  et  lieute- 
nant-généraly  le  19  juillet  1766  -,  il  mourut  avant  le  1**  dé- 
eenubre  tyyi*  {SrereU  miiUmteê,  ûmuUe9  du  iemp9.^ 

D*AN8KLIIK  (ieeeph«Jaei|ae9«i«rA«rd),  Ueu^ÊMÊ-^ 
nérai,  iiafvil  le  16  août  1^57,  entra  au  seivlee  .comme 
UeoleMNit»  le  ajr  septendire  1^4';  ëervlt  dans  le  téglmeni 
de  MaMmdi;  lot  «éfotiné  le  9  ifcvrttr  174^  Nominé  ce* 
pitalae,  le  aa  octobre  1760,  n  était  alde-mafor  dans  le  mê* 
me  régiment,  eu  \^G-2.  £n  1792,  il  se  trouvait  à  Pcrpiî^aO) 
lorsque  5  compagnies  du  régiment  de  Termandoîs,  arrivées 
dans  cette  ville  lejourdcPâques,  se  livrèrent  pendant  la  nuit 
à  tout«s  sortes  d'excès  envers  les  habitants;  au  péril  de  sa 
vie,  il  parvint  à  calmer  cette  soldatesque  effrénée ,  et  à  la 
faire  rentrer  dans  le  devoir*  Déjà  il  iouiasait  d*Qne  répitta^ 
lion  militaire*  à  laquelle  ce  trait  de  oewragc  vîal  ajonter. 
Mommé  Ueotensnt-^néral»  le  et  mal  179*9  11  fat  employé 
à  Fermée  dti  Var»  commandée  par  Montescpiloiiy  et  icfvrt 
ée  ce  général  Tordro  do  foire  la  conqaéte  du  comté  de 
Hieo.  Son  eorpa  d'armée  ne  fat  eemposé  que  d^environ  7  à 
800U  hommes  d^infanterie  ,  la  plupart  gardes  nationaux  ou 
volontaires  dépoui\  iis  de  vivres  et  de  munitions:  sa  cava- 
lerie cwisistait  seulement  eu  2  escadrons  de  dragons,  N^n 
élat-major  était  incomplei,  et  il  manquait  de  tout  le  ma- 
tériel de  guerre,  indispensable  pour  une  telle  entreprise.  L'ar- 
mée sarde  y  aux  ordres  du  générai  ^ÎDl-André,  était  forte  de 
iooo  hommes  de  troupes  réfjlées^  parmi  leequellea  se  trou- 
vaient 4  régiments  suisses,  et  de  ia,ooo  hommes  environ  de 
mlUaodapays.  l(ic%llontnlban,kiOête§yUiffvogauobedtt 
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Var,  étaient  garnis  de  2 14  bouches  à  £qu,  et  ieé  Piémoutaig 
étaient  bien  pourvus  de  «uJ^iiances  et      miinitioM  da 
guem.  Alalgrii  cettfi disproportion  du  forces »«|l6,CiiuiCMtfi 
de  nombreux  obitaoles»  le  générai  àxmiwAf  ayant  mçu 
de  TiMuilon  qqdqueaauioitloniy  etaelnHiivautMOiHulé*paff 
reioadae  4e  g  vaiaieaiix  que  eonwiandak  l'airilcai  Trugueti 
ae  disposa  4  a^emparer  de  Niée;  maia  le  généaal  6aitU*Ant 
dré,  effrayé  p^r  ces  préparatifs,  évacua  eeite  place,  aiiiHÎ 
que  lo  fort  ftloiitalban ,  Je  a8  septembre  179.2,  et  y  liis^a 
toute  son  artillerie.  La  poj)ulation  de  ^licc  éUiit  du  5u,o()<) 
Ames,  et  il  8*y  trouvait  de  plus,  euviroii  5ooo  ('miigrés 
qui,    aprfts  de  vniiij»  rft'orts  pour  rtifs^ap^t  r  les   h  ibilari-ts 
ik  s'opposer  A  rentrée       Français,  prirent  le  parti  de  sui- 
vre les  troupes  piémon taises.. De  Nice,  il  se  poHayëèa  iea^ 
du  même  mois,  wit  Ija  ieri  de  ViHeHiranobe  ;  seé  esplena 
rayant  Informé  que  l'ennemi  te  piéparail  à  dvaeiior  la 
plaœi  U  prit  lea  devante  de  aa  troupe  i  et  aulvi  de  •  %  dra^^ 
gone  aeulementy  arriva  an  moment  où  la  garniaon  allaU 
«ortir  ;  \ï  ta  menaça  d'une  eaealade  $  et  intimida  taHainenl 
le  commandant,  que  le  fort  se  rendit  «ans  résistance  et  à 
discrétion,  avec  Tioo  liomnicscl  lyolUciers.  On  trouva  dans 
la  place  plus  de  luo  canons,  morlicn»  ou  nbustcrs,  une 
quantité  conHidérablc  de  munitions  de  pfucrre,  5()()o  fusils, 
1,000,000  de  carlouclics,  et  beaucoup  d'eticts  militaires  ;  on 
prit  dauf  le  port,  une  frégatiO  et  une, corvette  armées  do  lcu-r«i 
e^oonsj  et  ou  s'empara  de  Vairseniifl  de  la  murjnp  qjMi  ^94$ 
bien  fourni.  Après  la  prise  4e  ^iqe  ef /4es  ibrtfi  qui  le  ^u- 
y^alentyle  général  AiiaelimeairiMt  po^ijMMvi  Aof  Piémpvtaîii 
qui  ao  ratranqlièreni  dana  Ifi  ppaltiom  .de  ^aocg^;  lea  y 
ayant  vainement  Attaquée»  Il  ae  oonlenta  d'onoiAper  4oi« 
peUio.  JLeamauvaia  temps  avaient  mis  lea  Fran(;ais  daasi*imf 
posnibililé  de  tenir  la  rampagne,  cl  ils  avaient  pris  leur* 
quartiers  d'hivt  i' ;  mais  la  uécessilé  d'agir  LicUvcuiCnt  lit 
entreprendra  au  j;énéial  Anselme  de  s'emparer  (rUneillc. 
Jl  seroîirerta,  pour  rciti;  expédition,  avec  Tamirid  i  rijfçuel, 
cjui  se  présenta  devant  la  place,  le  'à7>  novembre,  et  y  tlé.- 
ploya  l'appareil  <1&  ijoroea  imposantes  ^  on  envoyajaiu«aiar 
giaUata  im  oflloier  pour  lia  eogafer  k  aa  téuiiir  aux  Fram- 
1.  17 
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çais,  et  à  éviter  les  borreundela  ^eire.  Les  habitants  firent 

d'aboi  il  tias  signaux ,  comme  pour  engager  le  pai  lemenlai- 
re  à  s  approcher,  mais  à  peine  le  canot  qui  !e  portait  tou- 
cha-l-il  au  rivage,  qu'une  tlt'  cliarL^o  de  coups  de  lusil,  tirés 
à  bout  portant,  blessa  cCt  oiïicier,  ainsi  que  piusieurs  ma- 
telots, et  tua  7  personnes.  Four  se  veuger  d'un  traitement 
aussi  déloyal ,  on  commença  à  foudroyer  à  coups  de  canon 
cette  ville,  dont  on  s'empara  le  lendemain  a4  novembre,  et 
qu'on  abandonna  le  même  jour,  après  Tavoir  pillée  et  in- 
cendiée. .Le  g^éral  Anselme  fut  suspendu  de  ses  fonctions 
en  décembre  179a  f  par  les  commissaires  de  la  conviBntion 
près  Tatméa  du  Yar,  décrété  d'accusation ,  et  mis  en  état 
d'accusation  en  février  snivanl.  Il  jpublia,  en  mars  de  la 
même  année,  un  mémoire  justificatif  de  sa  conduite.  La 
révolution  du  9  thermidor  an  11  (27  juillet  1794}  It;  rendit 
la  liberté,  et  il  se  relira  alors  du  service  avec  un  traite- 
ment de  réforme,  dont  il  jouissait  encore  en  1804.  {Eiau 
militaires,  Moniteur,  liflalion  des  sii'(>f.s ,  Tahieau  kistori- 
^uc.  Dictionnaire  tles  sièges  et  batailles.  Galerie  nûlitaireSj 

i>'AjNSELME  riE  LA.  Gardette,  chevuliirr ,  m/m'c/i a /-de- 
camp.  Sa  nomination  à  ce  grade»  est  du  22  février  18 i5. 
Yo;^ez  le  Supplément» 

d'ANTERROCHE  (Joseph -Charles -Alexandre,  cornue), 
jmu  cchal-de-camp.  Lieutenant  au  régiment  de  Picardie, 
le  24  avril  1727,  il  était  au  cam[)  de  la  Meuse,  la  mt'^me 
année;  il  entra  ensuite  dans  le  régiment  e;ardes-fran- 
çaises,  et  y  fut  successivement  gentilhomme  à  drapeau^ 
le  la  lévrier  172B;  second  enseigne,  le  1*'  mai  172^;  pre- 
mier enseigne,  le  6  octobre  173a.  U  servit  en  cette  quaUfé 
à  l'attaque  des  lignes  d'Ëllingen  et  au  siège  de  Pbilisbovirg» 
en  1734*  svur  le  Rhin  et  sur  la  Uoselle)  en  1735,  et  devint 
sous-lieutenant  y  le  5o  décembre  de  cette  année;  son8«* 
lieutenant  de  grenadiers,  le  i3  février  174^;  UeuteDant, 
le  10  mars  suivant.  li  combattit  à  Dettîngen»  au  niote 
de  juin;  servit  aux  sièges  de  Meuiu,  d'Y  près  et  de  Fur- 
nes,  a  i  allaire  d'IIaguenan,  en  1744;  passa  à  une  lieu- 
tenance  de  grenadiers,  le  3o  aoùt>  et  servit  avec  les  gre- 
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nadiers  au  sicgc  de  Fribourg.  II  ohunt,  le  5n  mnrs  174^9 
une  commission  pour  tenir  ran^  île  colonel  d'infanferic; 
ne  trouva  à  la  bataiUc  de  Fonlcuoy  et  au  de  Xour- 

nay,  en  mai  et  juin^  parvint  à  une  compagnie}  le  19 
juin;  la  oommaiida}  pendant  le  reste  de  la  guerre,  à  la 
bataille  de  BaucauX}  en  174^»  au  siège  de  Muestrichl,  en 
1749*  Nommé  capitaine  d*une  compagnie  de  grenadiers» 
l/SiAi  ianvier  1759»  et  brigadier*  le  10  féfrier  suivant,  il  a 
cenunondé  celte  compagnie  à  Tarmée  d'Allemagne ,  pen* 
dani  les  campagnes  de  1 760  à  1 76a  •  et  a  été  déclaré  t  au 
mois  de  décembre,  moréchal-de-camp ,  dont  le  brevet  lui 
avait  été  expédié  dis  le  2J  juillet  précédent.  Il  lut  créé  lieu- 
tenant-général, le  1"  mars  1780  ,et  mourut  en  1786.  {îtrc- 
vvls  iniltltiircs,  (intuilcs  du  lempj^,)  * 

ANTHING  (N.)  »  généréU  de  ùrigade,  fut  employé  en 
cette  qualité  dans  la  ^  division  militaire,  en  1811  et  eu 
18191.  En  1815,  il  servit  dans  le» armées  alliées»  et- com- 
mandait la  brigade  italienne  au  bombardement  du  Ques- 
noy  ;  il  força  cette  place  à  entrer  en  composition  »  le  s8 
juin.  Il  paraît  être  resté  depuis  au  service  étranger;  il  était, 
en  181H,  lieutenant  -  gént  ral ,  t  iuatcnr  de  l'école  mili- 
taire à  établir  à  Samarang ,  dans  le*!i  In(ies  orientales,  et 
f  ommandait ,  pour  le  roi  des  Pays-Bas»  à  Batavia»  en 

n*ANTIGNY»  voyez  Damas  et  Evrrrr. 

d'ANTIN  {y.,., ,  marifius),  i/hn  r<  luU-  dc-mmp  ;  servit 
dans  le  régiment  Royal-Cantabrcs, dont  il  était  liru tr>nant- 
colonel  à  sa  rélurnic,  en  1703.  Il  obtint,  la  méaic  aiinét^» 
la  licutenanco- colonelle  du  régiment  de  Aoucrgue  ;  fut 
nommé  depuis  lieutenant  de  roi  de  Brest;  créé  brigadier 
d*infanterie ,  le  a  a  janvier  1769»  et  marécbal-de-camp .  le 
I"  mars  1780.  Il  mourut  avant  1784*  {EîaU  nùlUaires*) 

u  ANTIN  ,  vuji  -;,  I'ardaillan. 

ANTOINE  (François -î.otiis),  maréchaUde^amp^  né  à 
Versailles»  le  7  mai  1744*  ^oj/ei  U  SupplémenU  ^ 

ti'AOl      (Custache)»^ui(^râ/<ife  division  ,  ne  à  Doiiay  , 
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•n  176^5  était  I  avaul  la  révolatioD,  ttentenant  tû  leoMd 
au  ré^inienll  âu  Boi  InfaDiftrie;  Il  fut  nomniéy  le  lO  mtà 
iTgOf  aide-de-camp  du  mtrédial  d»  RûohaHàbeatf.  D  da* 
vint  tacceasiveiiieAt  général  de  brigade  et  général  ég  dtvt* 

sion,  et  fitt  cniployé  en  cet(e  dernière  qualité  à  Tarméer 
tics  Pyrénées-Orientales,  eu  J793.  Il  concourut ,  avec  le 
fçénc^ral  Gôgaé,  à  rcnlèvement  du  camp  reUant  lié  espagnol 
de  IVyreslorles,  le  N  septembre,  où  rou  s'em[)aid  de  4^ 
}w)uchcs  à  feu  et  de  5oo  prisonniers.  Ce  général,  accusé 
de  aialveillanœ  etdlncapacité,  à  la  «uile  de  quelques  re- 
vers qu'il  essuya  en  avant  de  Perpignan ,  fut  Iraduit  de- 
vant le  tribonal  révolertionnaîre  de  Petit»  qui  le  cendafta- 
na  k mort»  le  9  (aillet  Soneouriffe  et  eesialdnta  mi* 
litaîres  Tout  fait  généralement  regretter.  {Mùniteur,  ofuta^ 
ies  du  temps.) 

n'APCHON  f Antolne-Harle ,  conite)^  Ueutenant-^inérai ^ 
naquit  le  9  avril  1714  ;  entra  dans  les  pa^es  du  roi  ,  le  7 
mai  1729;  leva  luic  coiupa^uie  iiu  régiment  de  dragons  de 
Gondé  (depuis  Mailly  et  £gaiont),  par  commission  du  5 
novembre  1735,  et  la  commanda  au  siège  de  i'hilisbourg » 
en  1734;  sur  le  Khin  ,  eu  i755;  à  Tarmée  de  Flandre,  en 
174'^;  à  la  bataille  deDettingen,  en  1^43;  anx  sièges  de 
Menin  et  d'Ypres;  puis  au  camp  de  Courtray»eo  1744>  ^ 
bataille  de  Fonteaoy»  aux  sièges  de  Tournay  et  de  sa  cita* 
délie»  d^Oudenarde»  de  Denderaionde  et  d*Ath»  en  174^.* 
au  siège  de  Bruxelles»  à  eelul  de  Namur,  et  à  la  imtaille  de 
Aaucoux,  e<k  1746;  aux  sièges  d'fiulst,  d*AzeI»  etdesiS»ns 
de  la  Flandre  hollandaise  ^  k  Arivèrs  ^  ponr  le  défendre  en 
cas  d'attaque;  au  camp  de  Tirlcniont,  pendant  la  bataille 
de  Lawfeld;  au  siège  de  Berg-op-Zoom,  eu  1747  î  siégc 
de  Maestiicht,  en  1748.  Nommé,  le  2()  noveiubre  de  la 
même  année  ,  mestre-de-camp  d'un  ré'j;iïne!ît  de  dragons 
de  son  nom ,  il  le  comimauda  au  camp  d'Aimeries,  en  1764; 
au  camp  de  Dunkerque»  en  1756;  à  la  bataille  de  Rosback  » 
en  1757;  dans  la  Hesse  et  le  comté  de  Hanau,  pendant 
rhiver.  11  combattit»  avec  1«(  plus  grande  valeur»  à  Sun* 
dèrsbausen»  le  23  juillet  1758^  et  obtint»  en  cette  eepsldé-* 
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ration,  le  grade  de  brigadier,  Ye  i5  aoôt;  il  sG  distingua  à 
la  bataille  de  Luizelberg  ;  passa  Thiver  à  Fraucfort  ;  oom- 
battit  avec  la  plui  grande  distinction  à  Befgen»  le  i5  avril 
1769,  et«Dl«va,  le  19,  deux  étendards  am  ennemis ,  après 
«voir  hêiXtn  un  bataillon  de  grenadiers  et  deux  escadrons 
dn  régiment  de  Finekenstein»  Le  aO  {uin ,  à  la  tête  d'an  dé- 
taoliement  eonsidérèMe»  Il  chassa  les  ennemis  de  Delbftig- 
gO)  dont  11  s*empara  après  nn  eombat  trèi^opiniâtre*  Dans 
la  mill  dn  II  an      jntftet,  Il  sauva  400  carabiniers  qui 
avaient  cbassé  Tennemi  d'HoltsIiauscn ,  et  qui,  Tayuut  sui- 
vi avec  trop  d'ardeur»  furent  à  leur  tour  poursuivis  de 
très-prrs.  Il  se  trouva  à  la  bataille  de  Mindeu  .  après  la- 
quelle on  se  tint  sur  la  délensive.  Employé  à  la  môme  ar- 
mée 9  le  I*'  mai  i;'6o,  ii  se  trouva  aux  affaires  de  Corhach 
et  de  "Warbotirg.  Créé  maréchal-de-camp ,  le  ao  février 
i^di»  il  se  démit  de  son  régiment.  Attaché  à  Tarmée  d*Al- 
lemugne»  le  •  avril  1 761,  il  se  distingua  à  l'attaque  de  Ver« 
le»  aoQS  les  ordres  du  marquis  de  Vo^er^  le  9,7  (utn  ;  ehassa, 
le  a  jnlllety  les  enneinis  des  maisons  qunit  oeoupalent  le  long 
du  ruisseau  de  Slsseek  ;  se  trouva ,  le  16  ^  aux  deux  affaires 
de  Filinghausen;  il  eoAimanda  ensuite  un  eorps  de  trou- 
pes ,  avec  lequel  il  marcha  toujours  en  avant  pendant  le 
reslc  ilc  la  campagne.  Employé  à  la  ni^mc  armée ,  le  i" 
mai  176a,  il  se  distingua  h  raffairo  de  Triedberg,  le  5o 
aoùl  ;  il  fut  nommé,  dans  la  même  année,  gouverneur  du 
duc  de  Bourbon  ,  et  présenté  au  roi  en  cette  (jualité,  le  2 
février  1763.  Ou  le  fit  lieutenant-général,  le  1"  mars  178O9 
et  chevalier  du  Saint-fisprlt^le  i" \9ak\ieriySi^* {Brevets  mi- 
Htoi'res,  annaies  du  temps.) 

d'APCIION  [le  marquis),  marévhnl-iU'^cnmp  ^  fut  créé 
briij^adier  d'infanterie,  le  1"  janvier  1784,  et  marécbal-de- 
camp^  le  9  mars  1788.  Voyez  le  Sup^^iémaiU 

ii*APC0ONt  voyûz  SAim^BaHAiir. 

D*A£lANC£Y)  voytiz  Ai;iiat. 
^    i»*ARBLAY,  voyez  PiocnAsn. 

i»'A&fiOKi!iiiM  DE  OiZY  (Louis)»  iiiard'Aa/-Je-câ//£/7,eDlra 
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Opdet  an  réginiMii  d«  YiUvs^handiMij  le  tS  fé- 
VTWf  1716;  fal  e»&e%iie  surottonérairey  le  aftnmeaiveol; 

leva,  le  i5  février  1720,  une  éemf-eoilipagQielinHieketule- 

se,  qu'on  incorpora,  au  mois  de  novembre  17^3,  dans  le 
régiment  d  llcmel,  et  obtint  la  croi!«L  de  Saint- Louis,  au 
mois  de  novembre  1740;  il  servit  avec  son  régiment,  eu 
Flandre,  en  174^*  »743;  obtint  ,  le  24  mars  i744»  une 
commission  pour  tenir  rang  de  lieulcnaut-coionel;  servit 
|i  l'armée  de  Flandre,  qui  CGavrit  les  sièges  de  Memu»  d'ï- 
firea  et  de  Fumet;  oocupa  le  oamp  de  Cemiray,  pendant 
le  reste  de  la  campagne)  servit  ans  sièges  des  villes  et  cîta- 
dellesdeTourniqr»  d*Ottdeaavdef  d'Ostende  et  de  IHIeuport» 
en  1745;  aux  sièges  d*Ânvers^  4e  Namnr;  et  à  la  bataille 
de  Eaaoous»  en  1746;  à  la  oonquMe,  de  la  Flandie  boUen* 
daise,  et  au  siège  de  Berg-op-Zoom»  en  1747  ;  à  eelui  de 
Maesiricht,  en  1748,  et  devint  lieutenant-colonel  de  son 
régiment,  le  iv  mai  de  cette  année.  Il  servit  au  camp  de 
Richemonl,  dn  ^(i  août  au  25  septembre  1755;  et  obtint  le 
grade  de  brigadier,  le  5o  novt'7nbre.  Emploj'é  à  l*armée 
d^Allemagne,  par  lettres  du  septembre  1757,  il  combat* 
tit ,  le  5  novembre 9  à  la  bataille  de  ftiesbacb»  ot'i  il  fut  blessé 
et  fait  prisonnier.  On  lui  acoerdav  le  loaeùt  1760,  à  la  mort 
dn  baroor  de  Planta»  le  régimeni  suisse  dont  U  était  lîeute^ 
nant-coloneU  et  on  le  fit  marècbal-de^mp»  lei  »o  février 
1761*  Il  se  démit  de  son  régiment,  quitta  le  servioe,  au 
mois  de  1765,  et  mourut  avant  le  t*'  déoébibre  1780.  (i2r^ 
yeU  mUitaires^) 

n'ARBOUYILLE,  vqyez  Cbahsor.* 

i.'AaCH£Y£QUË  DE  rÀBTBB»AT  (Jean),  seigneur  de  Sou- 
bise,  lieuienant'-général  et  comnian/Iantd*armée*  Après  avoir 
long-temps  servi  en  Piémont^  il  fut  nensmé^-le  sa  novem- 
bre 1554,  comman4ant  à  Parme»  en  Tabsenee  du  lîeute- 
nant-géoéral  commandant  en  chef,  puis  lieutenant  de  roi 
au  pays  Siennois,  le  5  Juin  v5$S,  enfin  lieutenant-général 
commandant  Tarméc  dans  le  même  paysj  le  10  juUlet  sui- 
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vanl  (i);  il  couserva  ce  commandement  jusqu^en  aoât 

i556,  et  y  fut  remplacé  par  Biaise  de  Montlac;  c'est  ce  qui 

a  fait  dire  à  diters  ystoriens  quM  avili  conmaiidé  Vmûém 

de  Henri  H  en  Tosetne.  On  le  fil»  à  son  vetoor»  fentil- 

kemme  de  la  ehambie  do  roi  et  ehefalier  de  Poidre^  le  7 

décembre  i56i.  Bn  166^  il  ptH  le  part!  des  refiQ^ionnaires; 

et  le  prinoe  de  Gondé»  leur  ehef,  le  nomma  goiiTernenr  de  - 

Lyon;  il  déf^^ndlt  courageusement  celle  ville  contre  les  ef- 

Jorts  réitérés  du  duc  de  Nemours,  qui  l'y  assiégea  iimlîle- 

mciit.  Il  iiHjunit,  en  i5()^.  Aîé  de  54  ans,  et  laî-^sa  une  lille 

unî'|ue  nommée.  Cat!)eriuc  de  Parthenav,  qui  épousa,  en 

premières  noces,  en  i568,  Charles  de  Quelleuecy  baron  du 

Pont,  qui  prit  le  nom  de  Soubise;  ce  qui  a  occasion é  la 

coîifusifîn  drs  actions  du  beau-frère  et  du  gendre  dans  la 

table  de  THiitoire  de  f^nce  dn  F*  Daniel,  de  la  dernièfe 

édition  donnée  par  le  P.  Griflbl»  et  dans  la  table  de  Mis- 

loire  dé  H.  de  Tbon^  édition  de         c^est  le  gendre  qui 

fnt  priv  à  lamao  et  tué  k  la  fournée  de  Saint  -  Barlkéle- 

mi.  Kfle  épousa,  en  secondes  noces,  René  de  Rohan,  et 

fut  mère  du  iamtiux  duc  de  Eobao.  {3Joréri,  le  P,  Diiniel, 

M.  de  Thou,) 
» 

AEÇON,  vq^es  la  MiCHAun. 
D'AiiC  ï,  w)  ez  BitTizia  et  Goirr. 

d'ARDENNES  (don  Joseph^,  comte  tl'J lies ,  lieuètncmt'- 
gi'uâ  idf  né  en  Aragon ,  s'aïtaclia  à  la  France  dans  la  révo- 
lution de  Catalogne,  en  iu4i:  et  servit  sous  le  marquis 
d*A^uilard.  Il  commanda  la  cavalerie  des  habitants  de  Cata- 
logue» en  1643;  à  la  défaita  dei  Espagnols^  prèa  da  pont  do 
Saloni;  au  siège  et  à  la  prise  de  Perpignan.  Il  eomballil 
les  £^agnols  à  Flix,  en  1G43;  il  servit  au  siège  de  Tara* 
goae,  au  ravitaillement  de  Lerida,  en  1644*  siéfe  de 
BoseSy  an  combat  de  Liorens,  4  la  prise  de  Balaguief ,  en 
16^.  Il  était  »  «n  1646 ,  ambassadeur  dn  prineipat  de  Ca*> 
talogne  auprès  da  roi ,  pour  les  alEdres  de  ta  piovincej  et 


« 

(t)  G«aplt  dt  l'aunnfdiBiira  de*  gncim.  . 
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fat  créé  maréchal-de-camp  9  \p  1*'  mai  ;  il  marcha  au  iiégo 
de  XierÂda  la  même  année ,  et  fiu  blessé  à  la  levée  de  ce  siè- 
ge ;  leva  j  per  comjBuuuuion  du  6  janvier  1647»  un  régiment 
da  cavalerie  de  son  nom;iervU  an  soeond  si^  de  Lerida» 
à  la  prise  d'Ager;  à  la  prise  de  T<|rlo%»»  en  164S;  auaravi- 
taiUemenI  deBalaguier,  de  Fliz,  de  Miravet,  de  Tortose ,  en 
1649-  S'étant  misen  marche  le3o  octobre,  pour  entrer  dans 
le  royaume  de  Valence,  il  s'eiiipara,  dès  le  commciicemeut  de 
novembre,  du  poste  appelé  le  Mas-des-Ki^tailes,  du  bourg  de 
Calii;,  du  poste  do  Gandèze,et  jeta  l'épouvante  dan«î  toute 
celte  province.  Il  lut  employé,  en  i65o,  à  la  même  armée; 

se  tint  sur  la  défensive.  Gréé  lieutenant-général  des 
armées  du  roi,  le  3o  avril  et  employé  en  Catalugne» 
il  déCendit  Barcelone»  dont  le^naniiMis  de  Morlate  leva  le 
siège.  U  se  signala,  Tannée  snivante  f  k  la  défense  de  nette 
place,  assiégée  par  terre  et  par «er;  il  ooncounttt  ep  i€53, 
au  siège  de  Gironne^  au  combat  de  Bordilly;  à  la  pdse  .de 
YiHefranche,  de  Pufoerda,  en  i654;  prit  Campredan ,  Ki- 
pouil,  Breda  ei\  Catalogne,  au  mois  de  décembre  ;  servit  à 
la  prise  iki  eap  deQuiers,  à  la  levée  du  siège  de  SoUoae 
par  les  Espaguois»  en  i655;  et  se  distingua  au  siège  de 
Bergues ,  en  Catalogne,  au  mois  de  novembre.  Il  leva, 
un  régiment  d'infanterie  de  son  nom  9  par  commission  du 
4  îuillet^i656.  Les  troupea  lîrançaisefi  ne  firent  aucune  es- 
pédition  en  Catalogne ,  jusqu'à  la  paix  qui  fut  signée  en 
1059*  On  lioenola  son  régiment  dlnfànterie,-  le  eo  juHIel 
1660;  aon  régiment  de  cavalerie ,  le  iB  arrfi  i66t.  Le  roi 
ésIfBa  en  eomcé  sa  terre  d*lllee  en  Romisilion,  au  mois  de 
yuittetde  la  même  année,  et  remploya  en  Flandre,  par 
lettres  du  80  mars  1668.  La  paix  se  conclut  le  2  mai. 
(Dépôt  de  la  guerre,  manuscrits  Le  TelUer,  Bloirri ;  His- 
toire militairv  de  Louis'lc'Grand,  par  ie  niarcfuis  dei^uittqyi 
mémoires  du  temps,) 

B*ABOE!fN£S  (Charles- Antoine)  ^  maréchoMe-eamp, 
était  90us-4ietttettattt  dans  le  régiment  des  chasseurs  belges, 
en  1 79a;  apcès  avoir  passé  par  tous  les  giodes,  il  lut  nom- 
mé  adjudant -général  chef  de  hataOlon,  le  jtSmai 
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servit,  en  cetle  qualité,  à  Tarinée  du  iNord,  en  i7g4;  et  fil 
partie  d*un  corpn  de  i$  à  aoyoeo  hommes  qu'on  eo  déta- 
cha pour  faire  le  siège  de  Nimègue.  La  place  fut  investie 
le  37  octobre  et  le  7  novembre  suivant.  Dans  une  attaque 
générale  ordonnée  par  le  général  Souhanoi  M.  d^Ardeunes 
M  distingua  en  osant,  à  la  téte  de  deux  compagiiieR  de  grc> 
nadicrst  et  sans  ôlre  soutenu  par  craulres  troupes,  attaquer 
l'ouvrage  le  plus  avancé  de  la  place.  Il  parvint  à  s'em- 
parer de  cet  ouvratçc  maljçré  la  vive  résistance  des  HoUan- 
tlais  rharp;^»  de  la  déteuse.  Susjiendu  de  srs  ItuM  1  idns ,  dan» 
la  même  année,  il  l'ut  employé  comme  général  de  briga- 
de, à  Tarmée  dju  lilord»  en  1 795,  et  promu  à  ce  grade,  le  a5 
septembre  1799.  On  ne  le  trouve  dans  le  tableau  de»  gé- 
néraux en  activité  que  |usqu*en  i9o3.  (firtvds  mUUaireê , 
ifyoi  dt  la  ^pierre,  anaaUss  du  ternies») 

n'AEENBEEG  (Pierre)»  maréckal'dfcamp,  entra  lieute- 
nant dans  le  régiment  de  NavarrOf  en  168S;  et  servit  en  Al- 
lemagne, en  1689;  à  la  bataille  de  Fleurus,  en  1690;  au  siè- 
ge de  Mons,  en  i<)<ji.  Capitaine  au  même  régiment,  en 
J(>f)'2,  il  conunanda  sa  compagnie  au  siège  de  Namur  cl  a 
la  bataille  de  Steinkt  i  i[ue,  la  même  année;  à  la  bataille  de 
Nerwinde  et  au  siège  de  Chai  leroy,  en  1695;  à  la  marehe 
de  Vignamonl  au  pont  d'Kspierre,  en  iJmj/i;  à  Tattaquedes 
retranchements  de  Bruxelles  et  au  bombardement  de  cette 
ville,  en  1695.  Nommé  lieutenant-colouet  du  régiment  de 
hussards  de  Mortaigue,  le  18  décembre  de  cette  dernière 
année  t  il  servit  à  Tarmée  de  Flandreicn  1696  et  1(197.  ^« 
régiment  ayant  été  réformé»  le  i8i  décembre  de  cette  der^ 
nière  année  y  M.  d*Arenberg  fut  incorporé  dans  Abyal-Aile'- 
mand»  et  remplacé,  le  10  novembre  1 70 1 1  second  lieutenant- 
colonel  de  ce  régiment,  avec  lequel  il  se  trouva  au  combat 
de  Nimègue,  en  ijo:^,  a  celui  d'Kekeren,  en  i^u^.  11  obtint, 
le  »6  avril  170/f,  une  commissiun  pour  tenir  rang  de  raes- 
tre-dc-camp  de  cavalci  ie;  servit  en  Flandre  jusqu'à  la  paix; 
combattit  à  Ramillies,  en  i^oO;  à  Oudcnarde,  en  1708;  et 
4  Malplaquet^  en  1709;  se  trouva  à  Tattaque  d'Arleux^^  en 
1711;  aux  sièges  de  Douayi  duQuesnoy  etde  Bouchain»  en 
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171!!;  à  ceux  de  Landau  et  âe  Fribourg;  et  à  la  défaite  du 
général  Vaabonney  en  1713.  Créé  brigadier»  le  i*"  lévrier 
171g,  il  lenrit  au  camp  de  âteoay;  y  eouunanda  la  cavale- 
vie»  en  1727,  et  an  siège  de  Kehl»  eo  1795;  nommé  mavé** 
chal-de-eamp,  le  ao  &vrier  1754*  il  se  démit  de  la  lieate» 
nauce-colonelle  du  régiment  R03ral- Allemand»  et  ne  «er* 
vit  plus;  il  mourut  le  il  août  1748.  (firevcls  militaires,  diii« 
Hoies  du  temps.) 

'  n*A&ENBERG  comte  w  tk  HAaoi»  maréchalHk-camp  da 
9  mars  1788.  Voyea  ie  SupplémetU'^ 

n'ARGENCE  (N...,  chevalier) j  maréehai-de^comp,  étant 
ca|»itaine  dans  la  légion  Royale»  en  1759,  attaqua,  avec  sa 
ecrmpagnie»  une  redoute  qui  défendait  la  place  de  Muns- 
ter; la  prit»  et  7  fit  prisonniers  5o  hommes  qui  la  défen* 
datent;  on  le  nomma  lieutenant- cotonel  de  oetle  légion» 
puis  mestre-de-camp  en  second  du  régiment  de  BanlTro» 
mont,  en  1760.  li  fut  créé  brigadier  de  dragom,  le  fé- 
vrier 1761,  et  maréchil-tle-cauip,  le  5  janvier  1770  (Z)/'e- 
vt'ts  militaires ,  table  historique  dt  l' état  uuUtmrc,  Goutte 
de  France^) 

n'ARGENCE,  voyez  Roos^viv* 

n*ARGENX£ll£L»  vq^es  u  Basgu. 

n*ARGŒli  Y£5^  v<^ez  Goagucitb. 

n*ARGOUGES  (liicolas)»  marquiê  de  Rannes,  Heuimant' 
génA^*  A.prè»  avoir  servi  quelque  temps,  H  obtint»  le  i5 

mars  1657,  une  compagnie  dans  le  régiment  de  cavalerie 
du  cardinal  Mazarin,  commandé  pai  le  couile  de  la  Feuil- 
lade,  et  servit  au  siège  de  Nontmédi,  à  la  bataille  des  Du- 
nes, au  siège  et  à  la  prise  de  Dunkerquc  et  d'Ypres,  eu 
iti58.  Sa  compagnie  ayant  été  reiormée,  le  11  avril  1661, 
il  tut  pourvu  du  gouvernement  d'Alençon»  sur  la  difmiv- 
sion  de  son  père»  ie  a3  avril  i663»  ei  obtint»  le  ao  septem-' 
iMre  1664»  une  cornette  dans  la  compagnie  des  dievau-lé- 
fBvs  de  la  garde.  On  lui  donna  la  eiunge  de  baUli  d'Alen*- 
^  à  Ift  ttMvt  da  son  père»  le  7  aoAt  i665.  Il  servit»  en  1667» 
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et  à  la  prise  de  Toiirnay,ibIK>Day,  deLffle;  à  la 
de  la  Fr«wiie-Co«lé,  ai  M».  Povm  ét  U 

iile  roigutllica»  par  pratitioM»  !•  i6«a*t  i66|^f  fl 
«Mit  dtoiéceoibie  1670,  ds  bcànge  Je  ^ar* 

avril  fÔ^a.  Il  accompagna  le  roi  dans  toutes  expéditions 
en  Hollande;  obiaa  1  t-rrc^ion  de  sa  terre  de  Ranncs  en 
tnarijui^^àt,  par  leUres  de  la  (utine  année.  Servit  au  sirs^e  (Uj 
Maeatn'cht,  en  1673:  à  la  conquête  de  la  Franc he-Co mit-,  en 
1674-  Crré  marécbai-de-camp,  le  a  avril  lô^S,  il  aervii  dans 
Tannée  d'AileniyiB»  mm»  le  Maréchal  de  Tureooe;  coi 

im ,  après  la  mort  de  oe§éoéral  ;  contribua, 
le  prisée  de  Coeilét  à  laife  lever  ke  tiéfce  d*lie« 
et  de  Sevenie.  Iwplefé  à  renude  d*Ailei^iie» 
le  Midchal  de  LmenlKNiiy,  en  1696,  Il  eontalit  à 
Eeberiierg.  Uesteiieot-^éiiéfel,  le  e5  iivrier  1677,  3  foft 
einplojé  à  l'armée  d*Allemagne ,  sous  le  maréchal  de  Cré* 
i\ui  ;  se  Ironva  à  la  canonnade  du  Camp  du  prince  Cliarles 
de  Lorraine  ;  à  la  marche  qui  loi  ça  le  prince  de  Saxe-Eise- 
iiack  dé  (,a[)itulfr,  au  combat  de  Kokesberg,  au  siège  et  à 
ïa  pTim  de  Fiibour»;.  lîiiiployé  dans  la  même  armée,  en 
1678,  il  combattit,  le  6  juillet,  à  Tatiaque  du  pont  deKhio- 
feld  et  à  Seckingen,  où  il  fut  tué,  le  i5  juillet  1678.  {Dépôt 
de  Ut  guerre,  mémoiret  du  temps,  dépôt  du  secrétariat  de 
fHat  de  la  prevmee,^ 

d'AKGOUGES  (Louis),  marquis  de  Rannes ,  meiréchal- 
de-canip.  fils  du  précédent,  naquit  ie  'i  avril  1669,  entra 
aux  inousfjuetaires,  en  iG^li;  fut  fait  lieutenant  au  régi* 
ment  di^  Pii>y al  -  Dra«^ons,  le  12  décembre  1687,  et  capi- 
taine au  régiiuent  de  Bertoncelles-Dragoos,  le  25  octo- 
We  1669*  Il  leva  un  légtment  de  dragoM  de  sou  nom,  par 
commission  du  Si  octobre  1690;  le  commindu  à  Pannée 
de  le  Moselle,  en  169e;  à  l'année  d'Alleiwagfte,  en  169^ 
et  lee  aonéei  soivante»,  {nsqa'à  la  paix.  Son  résinent 
ayant  été  téformé,  le  3o  {anvier  1698,  il  fut  eiéé  br%adiery 
le  ^  déoemlMe  1709;  servit  en  nandie^  en  1705»  iT^ct 
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ij-o.^;  el  leva,  par  commission  (lu  29  novembre  de  ceUe 
derni^jrc  ann^e  ,  un  régiunect  de  dr.ij^ons  do  son  nom ,  av^ 
lequel  il  fut  employé  en  Guienne,  en  i^'oO;  en  Norman* 
diCy  en  1707;  h  rarniéc  d(i  Rhin,  puis  à  celle  de  Flandre  » 
aprèslabatailled'Oudenarde»  en  1708.  Nommé  maréchal- 
de-campt  le  19  novembre  de  cette  année ,  Il  servit  à  l'ar* 
mée  du  Dauphiné,  en  1709  et  1710;  se  démit  de  son  régi- 
ment, le  18  avril  1 7 1 1 ,  et  contHloa  de  servir  en  Daupliiné  » 
cette  année  et  la  suivante.  Ce  fut  sa  dernière  campagne.  Il 

aiourul  le  ij  août  17/18.  ^Brcv.  milit,,  annales  du  ittnps,) 

• 

u'ARGOL(jES  (Chnries-Lolîîs),  marquifi  de  Ranncs,  ma- 
réchal-dc'cantp,  iWn  du  prcccdcnt.  Après  avoir  servi  deux 
ans  dans  les  mousquetaires,  il  obtint,  le  28  septembre  17^9» 
une  compagnie  dans  le  régi  nu  nt  de  la  Reine-Dragons^  et  la 
conmianda  au  camp  de  la  Sambre»  en  i75a;  ans  sièges  de 
Gerra-dUddai  de  PIssighttone»  du  cbâfeau  de  Milan,  en  1753; 
à  ceux  de  Tortone  et  de  Kovarre;  aux  batailles  de  Parme  et 
de  Guastalla,  en  1754;  aux  sièges  de  Reggio ,  de  Regglolo 
et  de  GuaHtalla,  en  1755.  Rentré  en  France,  avec  Farmée,  au 
mois  d'août  1706,  il  lut  l'ait,  le  16  avril  1758,  mcstre-dc- 
camp  du  rcgiment  de  dragons  de  Languedoc,  avec  Itqut-l 
il  passa,  au  mois  ilc  mars  1  742,  à  l'armée  de  Bavière,  où  il  le 
commanda  sur  les  frontières  de  la  Bohême;  dans  plusieurs 
actions  contre  les  troupes  légères  des  ennemis;  au  secours 
de  Braunaw  et  au  ravitaillement  d^Égca;  au  retour  de  celle 
expédition,  en  juillet  17439  et  Ûnit  la  campagne  en  Basse- 
Alsace  et  sur  les  ftonllères  de  la  Lorraine.  Il  commanda  son 
régiment  à  la  conquête  du  comté  de  5lee,  au  mois  d'avril 
1744;  obtintle  grade  de  brigadler^le  a  mal  suivant;  se  trou- 
va aux  sièges  de  Démon t  et  de  Coni,  et  à  la  bataille  de  la  Ma- 
dona-del-Clmo.  Kniployé,  h  la  nu"^me  armée,  par  lettres 
du  1"  avril  i74^>  il  servit  à  plnsu  urs  sî<*go«,  et  au  i  tHnb  it 
de  Refudo.  Il  se  trouva  aux  haUiilIc^  de  Plaisance  et  du  Ti- 
don,  cl  à  la  dt^Tcnse  de  la  Provence,  en  174(5.  Créé  maré- 
chal-de-camp^  le  iV  îanvier  174H»  il  se  démit  du  régiment 
du  Languedoc-Dragons;  el  obtint»  le  i5  août,  le  gouverne- 
ment d*Alençon>  à  la  mort  de  sou  ^re. 
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!»'A!lGOliGFiS  DE  Fleury  (Henri-Louis,  ///iinjt/is),  licute^ 
i^Kitii-^cm'ral,  parent  den  jirtict'ilcnts,  naquit  li  20  septem- 
bre i^)8f).  Il  entra  uu\  mousquetaires,  en  1708,  cl  s**  trou- 
va à  la  bataille  (rOudenarde.  Ayant  été  fait  guidon  de  lu 
compagnie  des  gendarmes  de  la  Aeinc,  le  5  février  1709^ 
il  combattit  à  Malplaqtiet;  devint  premier  cornette  de 
la  compagnie  des  chevau*lëgera  de  Derri»  le  a6  septem- 
bre; At  la  campagne  de  Flandre»  en  1710;  et  fut  nommé 
tous-lieutenant  de  la  compagnie  des  gendarmes  bourgui- 
gnons, avec  rang  de  mestre^de^camp  de  cavalerie  »  le  9 
décembre.  Il  continua  de  servir  en  Flandre,  en  171 1  cl 
i^ji,  et  se  trouva,  celte  dernière  annexe,  aux  sièges  de 
Douay,  du  (^uesnoy  et  de  Bouchaiu  ;  paiisa,  Tannée  sui- 
vante, à  Tarmf^e  du  Rhin,  et  s(  ivit  avec  la  gendarmerie 
aux  sièges  de  Landau  et  de  Fritiourg.  Successivement  ca- 
pitaine-lieutenant de  la  compagnie  des  clievau-légers  de 
BerHy  le  14  juin  1733,  et  des  chevau-légers- Dauphins,  le  2 
avril  17^7,  Il  commanda  cette  dernière  compagnie  an  siè- 
ge de  Kehly  en  1735.  Créé  brigadier»  le  30  février  1734»  a t 
employé  à  Vannée  du  Rhin,  par  lettres  du  i**  avril»  Il  se 
trouva  à  l*attaque  des  lignes  d*Ellingen;  au  siège  de  Phl- 
Kfbourg;  servit  encore  k  Tannée  du  Rhin,  par  lettres  du 
1"  mai  1755,  et  combattit  à  Clansen.  La  paix  se  fit  au 
mois  d'octobre.  Promu  au  grade  de  marccbal-de-camp,  le 
I**  mars  17^8,  il  se  démit  de  la  compagnie  des  chevau-lé- 
gern-Dauphins;  iut  (  luployL'  à  Tarmée  de  Bavière,  sous  M.  le 
duc  d'il arcourt,  par  lettres  du  21  mars  1742;  marcha  avfc 
la  2*  division  de  cavalerie;  contribua  à  chas<ier  lesi  enneutis 
de  la  Bavière,  et  se  rendit  sur  la  frontière  rie  Rohéme,  avec 
Tarmée  conmiandée  par  le  nnaréchal  do  Mailleboi».  Il  pas- 
sa rhiver  en  Bavière;  rentra  en  France,  au  mois  de  iuillet 
1743,  avec  la  réserve  de  la  même  armée,  sous  les  ordres  de 
H.  le  prince  de  Conti;  finit  la  campagne  en  Haute-Alsace» 
sous  les  ordres  du  maréchal  de  Coigny,  par  lettres  du  i*" 
aoiU,  ei  commanda  pendant  Thiver  à  MarcLolshelm,  sur  le 
Kbiti,  j»ai  Idlircs  jIu  1"  novembre.  Ëmploj'é  à  Tarmée  d'I- 
talie, sous  \v  prince  de  (>onli,  pu*  lettres  du  \*'  février 
KV\9  i^sc  trouva  au  passage  du  Vur,      i*'et    avrii;  à  ïix 


14^  sicno£rsui&&  huxoaiqos 

prise  det  ehAlem  d'ApraMAt,  d^UltUe,  de  Hies^  deCa»b 
leliio?o»  de  la  Soaremief  da  PegUa,  fie  Cas^îllon,  â»  la  Tiv* 
bie;  à  Tatiaqne  des  Tetranciiemenfi  de  Tillefraiiebe  et  à9 

Monlalban,  la  nuit  du  19  au  20;  à  la  prise  de  Villcfranche, 
le    I  ;  <iu  fort  de  Moutalban,  le  25,  et  de  la  citadelle  de  Vil- 
lefraiiche,  le  51.  Crét  l i eu Lenanl-général  des  armées  du  roi. 
Je  a  mai)  il  eut,  le  même  jour,  des  leUres  de  Mrvice  pour 
Tarmée  d^ltalie^  où  il  servit  à  la  priae  du  Château-DaupluBik 
au  siège  et  à  la  j^riae  de  Demont;  au  siège  de  Cooi;  an  eoitt* 
bat  qui  se  donna  sous  celte  place»  le  3o  septembre.  Il  eom* 
manda  pendant  Tbiver  dan»  la  vallée  de  BjutceloBetlet  sooa 
le  comte  de  Mardeu^  par  lettre»  dn  i**  novembre.  Employé 
k  Tarmée  d'Italie»  tous  les  ordret  du  maréchal  de  Maille-' 
bois,  par  leltra  dn  1*?  avril  174^,  H  concourut  à  la  prise 
des  ville  et  château  d'Acqui,  de  Sarravalle,  de  Tortone, 
de  sou  clKlteau;  de  Plaisance;  à  Tavanlage  rciuporté  à  Ri- 
varoiine;  à  la  pri»e  d'Alexandrie,  de  Valence, d'Asti,  de  Ca- 
sai; passa  l'hiver  en  Italie;  se  trouva,  en  1746,  à  la  reprise 
des  ville  et  chdteau  d'Acqui;  au  cômbat  de  Refudo;  au 
combat  du  Tidon.  Il  continua  de  servir  à  Tarmée  dltalie# 
■oua  les  ordres  du  maréchal  de  Belle-lsle»  par  leliree  du  10 
novembre;  contribua  à  chasser  les  ennemis  de  la  Provence» 
et  finit  la  campagne  avec  toute  l'armée  9  au  mois  de  mai* 
1747*  Empl  lyé  à  la  même  armée,  par  lettres  du  i**  ioln» 
il  eoncourut  à  la  prise  de  Nice,  de  yUlefranche,  de  Mon- 
talban  et  de  Vintimille;  au  secours  de  la  même  place,  at- 
taquée parles  ennemis,  qui  lureiU  contraints  d'abandon- 
«er  leur  entreprise,  Employé  en  Daupliiné,  pendant  Thi- 
ver,  par  lettres  du  i*' novembre,  il  continua  de  servir  sur 
cette  frontière,  par  lettres  du  1"  juin  174^,  et  y  demeura 
Jusqu'au  dernier  janvier  1749*  On  n'y  entreprit  rien,  lapais 
était  faite.  On  lui  conféra  le  gouvernement  d'Avesnes,  par 
provisions  du  iS  avril  i^^o.  Il  ne  servit  point  aux  armées 
depuis  cette  époque,  et  mourut  avant  le  1*  décembre  1770. 
{Breyetg  mUUairess  a/maUM  du  temps») 

b' ARGO U G V S  BE  Fleury  (M  i e I i el -  P i c r re- F ra iiçois,  comtt)^. 

ikuit:nmi(rgfîn4U'ai  f  tteveu  du  précédcal^  était  lieatenant 
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tttt  second  au  régiment  du  roi  «  depuis  lo  i5  {uin  1759;  et, 
lorsqu*il  fat  fait  g;iiîdon  de  la  compagnie  des  gendarmes  de 
Flandre,  avec  rang  de  lieutenant-colonel  de  cavalerie,  le 
5o  septembre  1741  »  il  marcha,  avec  la  gendarmerie,  en 
>V(  stpli alie,  la  même  année;  sur  le8  frontière*  de  Boliônie, 
où  il  se  trouva  au  secours  de  Braunaw,  en  ly^A-;  sur  le 
IkiOf  en  174^.  Enseigne  de  la  compagnie  des  genCdarmet 
bourgaignons,  le  a8  octobre  de  la  même  année,  il  servit 
A  la  reprise  de  Weissombourg  et  des  lignes  deiaLautern; 
k  i'alTaire  d^Haguenau»  et  au  siège  de  Fribourg^  en  1744.  Il 
devint  sont-lieutenant  do  la  même  compagnie»  avec  rang  do 
mesIro-doHsampdo cavalerie»  le  14  décembre;  se  trouvai* la 
bttaille  de  Fontenoy;  aux  sièges  des  villes  et  citadelles  do 
Tonrnay,  d'Oudeiiarde,  de Dendermontlc  et  d'Alh,  en  i745; 
aux  sièges  de  Mon»,  de  Charleroy,  de  Namur,  et  à  la  ba- 
taille de  Raucoux,  vn  1746;  à  la  bataille  de  Lawfeld,  en 
1747»  au  siège  de  Maestricht,  en  174^-  On  le  nomma  briga- 
dier, le  10  mat  de  celte  deroière  auoée»  et  capitaine-lieu* 
/tenant  de  la  compagnie  de  gendarmes  de  Bretagne  (de- 
puis Bourgogne) ,  le  1*' février  1746*  £mployé  comme  bri- 
gadier à  Tarmée  d'Allemagne  »  parleltres  du  i5  fuin  1757» 
H  se  trouva  à  la  bataille  d'Uastemtie^»  à  la  prise  de  Min- 
den  et  d^Hanovn»  la  même  année;  au  combat  de  Sun- 
derohausen  ;  à  la  prise  de  Gassel  ;  à  la  bataille  de  Lutzel- 
berg,  en  1758,  et  à  celle  de  Hinden,  en  1759.  Il  com- 
manda la  gendarmerie  à  Taffaîre  de  Corbach  et  à  la  ba- 
taille de  Clostercamps,  en  1760.  Nommé  au  grade  de 
maréclial-de-camp,  le  ao  lévrier  1761,  il  se  démit  de  la 
compagnie  des  gendarmes  de  Bourgogne,  et  ne  servit  plus. 
Il  fut  créé  lieutenant-général,  à  la  promotion  du  1"  mars 
1780.  Il  mourut  avant  lo  1*'  décembre  17S6. 

»'ARGOUT  (N...),  maréchiU-^e^camp,  sorvalt  dans  le 
régiment  de  Piémont  iofisnteriey  et  j  commandait  le  4* 
bataillon ,  en  170a.  On  le  At  brigadier  d*infanterie*  le  27 
décembre  i7639etmaréchal>de-Gamp»  le  ta  novembre  1770. 
U  fut  nommé  gouverneur  des  lies  Sous-le-^ent,  en  février 
1777,  et  mourut  avant  le  1*'  décembre  17S0.  {titau  mUU*) 


i44  DICTIOMVUIRE  HISTOnroiE 

i»*ARGOI}X  (N. .. ,  chevalier) ,  générai  de  brigade,  éuil 
Êeutenaiit-colonel  da  régimeot  de  Bvesse,  iofaoteriCy  el 
ekevaUer  de  Saiat-Lou»,  en  1784*  Oa  le  trouve  employé 
comme  général  de  brigade ,  à  rarnée  de  la  UMeUe»  en 

i  ail  5,  et  à  celle  de  JUiin-et-Moselle,  en  Tan  4* 

b'ARIFFAT,  voyez  w  Sowiiâv. 

AELOT  DE  ti  RoQtJE  (Jacques),  comte  r/t-  Fnigies,  ma- 
,  réchal-de-camp,  né  le  5i  déceuibre  171b,  entra  dans  le» 
pages  de  la  reine»  en  1728;  fui  fait  cadel  dans  les  gardes^ 
du-corpsy  où  MO  père  était  chef  debrigade»  eu  1753;  ob* 
tint  une  compagnie  dans  le  régiment  de  cavalerie  de  Saf- 
senaye»  le  38  décembre  i735;  la  commanda  an  siège  de 
Traiirbach  ;  à  la  prise  de  Trêves,  et  à  Trêves»  en  1 734»  A  TaC* 
-  lairede  Clansen ,  en  1 755  ;  et  à  Tarmée  dcBavière»  én  174»  et 
1745.  Il  se  trouva  à  la  prise  de  plusieurs  postes»  sur  les 
iiuiilières  de  Boliênie;  au  secours  de  Braunaw;  au  ravi- 
taillement d'E^ra  ;  à  la  défense  de  plusieurs  postes  de  la 
Bavière;  finîl  la  carnpae;ne  sur  les  bords  du  Rhin;  et  fut 
fait  major  de  son  régiment,  le 0  décembre.  Il  servit  en  cette 
qualité  à  la  reprise  de  Weissembourg  et  des  ligues  de  la  Lan* 
tern;  à  TafTaire  d'Haguenau  et  au  siège  de  Fribourg,  en 
1744»  passa  rhiver  sur  le  Bas*Ebin;  en  partit  avec  le  régjH 
ment»  au  mois  de  H>in  174^»  ^^oar  joindre  Tannée  de  Fias** 
dre»  où  II  arriva  le  aS»  et  d*où  il  lui  refoiadre  le  eamp  de 
Cbièvres  sous  les  ordres  du  eomie  de  Clermont^Galleraiule» 
avec  lequel  il  fit  le  siège  d*Atb^  même  année.  Ilcombaltll 
à  Rauconx»  en  1 746  ;  servit  au  siège  de  Berg-op-Zoom ,  en 
1747;  oblinl,  le  i"  février  1748,  une  commission  pour  te- 
nir rang  de  lieutenant -colonel;  fit  cette  campagne  en 
Italie,  où  il  resta  jusqu'à  révacnation  de  ce  pays,  et  de- 
vint iieulcnant- coloiu  1  de  son  réf^iaient,  le  21  mai  17 via. 
11  servit  en  cette  qualité  à  la  bataille  d*IJastembeolL»  à  la 
prise  de  Minden  et  d*flanovre;  au  camp  de  Clostersevam; 
à  la  marcbe  sur  ZeU»  en  1757  ;  à  la  retraite  de  Fétooioral 
d*fianovre;  aux  batailles  de  CreWelt  et  de  Lolaelbeiy»  en 
1753.  Créé  brigadier»  le  loBK-rier  1759»  il  ne  fil  point  oetit 
campagne»  son  régiment  étant  rentré  ei|  France.  JÈlaot  re- 
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iMirné  en  AltaugMt  en  1760  »  U  m  iroiifa  aux  aflSiina 
d0  Gorbeek  at  da  Warboorg .  La  fégiaftaDt  da  Tratigoiaa 
•jfint  été  laaafiNiré  iana  aahil  da  Ckartret,  en  aiéou- 

tion  de  Tordonnance  du  1*'  décembre  1761,  M.  de  la  Ko- 
iju»  demeura  lieutetiAiit^colonel  di*  ce.  dornier  Tr'^lmmi^ 
avec  leqiielil  fit  leM  campagne»  d'AUotiia^Mu*,  en  17G1  et 
l'^Hi,  Di^clarcS  au  mois  de  di'Cfnihff  de  crIltMli -mi/rp  ati- 
née,  mar^chal-dc-camp,  dont  le  brevet  lui  avait  été  expé- 
dié df'g  le  35  iuillet  pr<^cédent,  il  quitta  la  liaotananoe-co- 
loncllc  du  rc^gfmrnt  de  Cbarlrat;  on  la  fit  commandaur  da 
ftaitti-Laolf»  la  a$  aaél  1779.  (Breum  miiiiaùieêt) 

9*AEIIAGNAG  (Baniaffd)t  comte  de  CkéFûMip  eonnéta^ 
"  Me  de  Franee,  parla  d^abord  la  aani  da  aomia  da  Charolaiti 
dufifantdalaa^d*  Armagnac  taa  frèrei  elaoïnolii  da  déaam» 

bre  ilfilt»  d'aprèi  !«••  ordre»  de  ce  frère,  une  irrup- 

tiuii  daiiH  le  HouMMillon,  cciiilre  la  rui  d^Aragoii,  avec  ib^oou 
hommef;  aflfii<''gea,  au  moU  de  lévrier  i3c)o,  le  château  de 
Beftalu;  fil  lrv(vr,  au  moin  d*août,  le  siège  (h'  Ra»»iguyère^ 
et  marciia  i-nsuito  avec  Iv.h  compagnieii  f|uc  le  oomto  Jean 
d'Armagnac  conclu inail  en  Italie  :  ilë  «e  trouvèrent*  l'iipuée 
raivante,  au  tiége  d*Alaiandria»  où  aon  frèra  li»t  laéf  la 
%S  fttillat  139 !•  Uaaano  aon  Kucceiiiieurt  il  revint  {van- 
4fa  poMaHiOD  da  Mt  dtalt»  An  aaia  da  lolllat  i4o5  •  ayant 
élé  ratanu  |Mr  la  lol  paur  •anrir  an  âaagoaftaa  da  ^iMgna^ 
doa  at  da  G«iiaanai  al  t*étant  joint  4  Jaan  da  Boutbon* 
aiNBia  da  Clar«iontf  ila  priiaal,  dana  l*aipaaa  da  aix  f»* 
ttainatf  18  plaoaa  ferlas  aur  laa  Anglais;  blocftièvanl  Boif 
4e«iux ,  et  le  mirent  à  contribution.  Le  comte  de  Clermoni 
étant  retourn('r  U  Touluufte,  au  moÎN  d'octobre,  le  comte 
d'Armagnac  continua  la  guerre  avec  }e  connétable  d-Al- 
bret.  Vnr  le  Iraitr^  fuit  ftien,  le  i5  avril  i/|io,  il  no  ligua 
avec  le  ciiKï  d'OrU'ans ,  le»  comtes  d  Alençou,  dv  Oler- 
mont  et  lei  autres  princen,  contre  Chariea  VI  et  le  diio  Uc 
Bourgogne.  Cette  ligua  Cul  renouvelée,  le  1*'  novembre^ 
au  aliAiaau  da  Biodira  (Domn^  alors  WlnoasUa)  «  ok  aba- 
aoa  das  |irincei  avait  amaiié  son  conlinganl.  ta  paix  sa  ill» 
ta  B  oatanibffaf  apièi  trois  oa  qualia  )a«ia  dtelitttéai  Le 
u  19 
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duc  de  Berri  >  à  qui  on  avait  M  le  gouf  ernanent  de  Lan* 
guedoe»  voulant  a*y  maioteuirparforoe»  nomma  le  comle 
d*Annagnac  son  lieutenant  dans  cette  provinoe,  le  i**  dé* 
cembre  i4 1 et  loi  délégua  des  pouvoirs  égaux  à  ceux  qu'il 
pfétendail  avoir*  En  i4>^>  le  eonte  d*Amagiiae  désola 
tout  le  comté  de  Comminges,  y  prit  Tlle  en  Dondoii,  et  y 
arrêta  Marguerite,  comtesse  de  Comminges.  Uoe  trêve, 
conclue  bientôt  après,  termina  ce  différent.  En  ij^iï),  il 
se  ligua  avec  le  roi  d'Angleterre  pour  taire  au  couUe  de 
Foix  uoe  guerre,  qui,  après  quelques  ho^tiîités  ,  se  termi> 
na  par  une  trêve,  conclue  le  28  mai.  Le  roi  ayant  fait  sa 
paix  avec  les  princes,  le  10  août,  le  comte  d'Ârmagnac  fut 
rétabli»  le  is  octobre,  dans  tous  ses  biens  et  honneurs.  Il 
se  mit  à  la  téle  des  prineea  ponr  défende»  Paris  contre  les 
entreprises  du  duedeileiaigegne^  il- retourna  ensoile  dans 
tes  étals.  Le  mi  le  fit  revenir  k  la  eour»  en  ii4llS»  après  la 
bataille  d'Aiinconrt  et  la-mort  du  connétable  d*Albret,  et  It 
oréa  connétable^  le  5o  décembre;  on  le  nomma  gouverneur 
général  de  toutes  les  finances,  et  capitaine-général  de  toutes 
les  forces  du  royaume  ,  le  i  i  (cM  ier  i4iii;  capitaine-garde 
du  Cliiilel,  et  venlicr  de  id  fortH  de  Dourdan ,  le  21  dé- 
cembre de  la  même  mince.  En  i/fT-  il  form^î ,  sous  le  roi, 
le  siéi;e  de  Senlis,  qu'il  ne  juit  prendre,  et  se  i*eadit 
maître  des  fortcrest^es  de  Monllhéry  et  de  Marcouasî.  il 
eut  un  pouvoir,  donné  à  Paris  le  1 5  janvier  i^i^  pour  vé* 
•rifier  les  doos  des  offices  des  capitaineries  et  forteresses  du 
royaume,  refeter  les  «apilaiees^  en  mettre  de  nouvcans» 

'  telon  que  bon  lui  semblerait;  et»  pour  cet  efiet»  on  lui 
donna  attribution  de. toutes  cours ^  juridiction  et  connaia* 
■anoe  k  cet  égard,  que  sa  majesté  interdil  au  parlement  et 
à'tout  autre.  Ce  pouvoir  fut  enregistré  au  parlemt  nt  de  Pa- 

♦  ris,  le  q5  mai  suivant.  Le  29  du  même  mois,  le  duc  de 
Bourgo-iie,  s'étanl  emparé  de  la  ville  de  Paris,  y  (il  aric- 
ter  le  connétable,  le  fit  mettre  en  prison,  et  l'en  fît  retirer,  le 
I  a  juin  suivant,  pour  le  livrer  au  peuple^  qui  ie  massacra  (1). 


(1)  duirlei ,  dac  de  LoiraSoe,  fut  Ait  eonnéfvbTe  «pièi  U  mort  do 
mrtt  d'AiBugnac,  fu  la  isiot  lisbcavd»  Bm^v,  ipà  s'élwt  «pwés 
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lflf(;/.\irt's  du  paï  U  nu  nt  de  Paris,  dcpôt  du  secrclaridf  de  la 
maison  du  roi,  rrruci/  de  F/orimon( ,  mntiusvrits  de  Se^ 
gitier;  Histoire  des  grandji-^ol/iders  de  la  couronne,  tomes  I 
uVli  Hi9tùirt  de  France,  du  Pire  Daniel  ;  MonstreUt, 
volume,  chap,  184  ei  r88  ^  Hisioire  du  Languedoc  j  iome 
IFp  pageê  S98  ei  suivantes.) 

»*AEU  AGNAC  (Jeiin,  bâtard)»  comte  de  Commingrs^  ma^ 
réchal  de  France,  fut  plu»  connu  par  le»  bienfaftê  de  Looli 
XI  que  par  ses  exploits  Militaires.  It  défendît  Icr  chdtciux 
de  Severiiac  cl  de  C  iptlenac,  asuié^és  ,  le  1 1  mars  i/|/|4t  par 
Loiu>i  X!,  encore  daupliin ,  au(|uol  il  les  remit.  Il  posséda 
d('|uiis  1rs  boiuuîs  grjires  de  ce  priiu  e,  (jui  le  pourvut  de 
l'otlice  (le  sénéchal  du  Valentiiiois,  le  10  amM  i45r>:  réta- 
blit maréchal  du  Dauphiné ,  le  4  octobre  de  la  méiue 
année,  et  le  nomma  au  gouvernement  du  Dauphîné»  Ir  a4 
fanvier  i459«  Louis  XI  «  étant  parvenu  h  la  couronne,  èta 
la  charge  de  moréchal  de  France  à  M.  de  Loheac,  et  la 
donna»  le  5  aoOt  1461  »  au  bAtard  d*Arinagnac»  {oignant, 
le  même  four,  à  cette  grAoe  le  don  du  comté  de  Commin* 
ges.  Le  rot  ayant  également  été  au  duc  de  Bourlnm  le  gou- 
vernement et  la  lleutenance<^énérale  de  Gulenne ,  le  com- 
te de  Comminges  en  fut  pourvu,  le  14  févr/er  146a,  et  11 
reçut ,  le  même  jour,  do  la  libéralité  de  co  prince,  la  U  rvo 
{\v  s  jtjveterre,  el  en  obtint  enHuite  la  viconité  de  8cr!  i«*»rcs, 
ainsi  que  la  seigneurie  de  Longoiran,  près  liordeaux.  Il  &c 
rendit,  lt5  1 5  octobre  suivant ,  à  rarniéi'  française,  assem- 
blée à  Narbonne  par  le  comte  do  hoix;  la  suivit  dans  le  IU>us- 
sillon,  que  Ton  soumit  en  partie  ;  marcha  ensuite  à  Giron- 
»e,  dont  les  Catalans  rebelles  furent  obligés  de  lever  le  sié* 
ge»  et  continua  à  servir  dans  celte  armée»  qui  remît  une 
partie  de  la  Catalogne  sous  rebéîssance  du  roi  d*Aragon. 
Louis  XI  légitima  le  comte  de  Comminges ,  par  lettres  du 
tomai  t4^9  el  le  dédommagea  des  dépenses  qu'il  avait 


de  In  régence.  On  ne  le  compte  pa*  ati  nomhrc  des  conne'taMcs  p;»r  li« 
WuAtt  Muitè»  ne  voulu!  |>uuit  Iv  r<;t.uou<iili>«« 
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faites  dans  la  campagne  de  Catalogne»  par  la  aeigneurte  d« 

Saint-Béat ,  en  Languedoc.  Dans  les  lettres  oonstatanl  ce 

<lon  ,  et  qui  sont  du  moiâ  de  juillet  suivant ,  M.  de  Gom- 
niinges  est  qualifié  conseiller,  premier  chambellan  du  roi, 
maréchal  de  France,  lieutenant-général  en  Guietme,  et 
gouverneur  du  Daupbioé.  Le  roi  lui  céda,  par  lettres  du  5o 
novembre  14^4  »  comté  de  Briançonnais ,  toutes  ses  dé* 
pendances,  les  taillis  »  les  domaines,  la  pension  de  5700 
ducats  que  Briançoa  payait  tous  les  ans  9  et  généralement 
tous  les  revenus  que  la  cour  tirait  de  la  ville  de  Gap.  Il  se 
démit  du  gouvernement  de  Guieoney  le  ai  septembre 
fut  fait  chevalier  de  Tordre  de  Saint*Michel ,  eu  1469;  ae 
démît  du  gouvememeot  du  Dauphîné»  le  6  juin  i473;  et 
mourut  le  aB  août  de  la  même  année.  {Dépôt  du  sécréta^ 
riat  de  'Ja  maison  du  roi  ;  Mémoî  iul  L  de  la  chaf)ibre  des 
compte^ ,  à  Talfhaye  Saint- Germain ,  pas>e^;  Histoire  iHu 
Languedoc,  l'abbé  Lt'  Gendre,  BaucUis ,  Histoiie  des 
grands -officiers  de  la  couronne,  Moréri ,  ManusorUs  de 
Sainte-Marthe ,  etc.) 

AKMANDy  vqyez  Joanhbs. 

ARMAND  M  LA  Lorioa  (N....)*  nuwéchalFde^amp ,  fat 
nommé  adjudant-commandant,  le  5  février  1S149  et  créé 

maréchal-de-camp,  k  19  mars         {\oj,  le  Supplément,) 

»'ARHASIÈRES  ,  vqyex  Uenor. 

s'ARMfiNONYlLLBy  w^ez  u  GovsfiriRi. 

D'ARNAUD  (Jacques,  baron),  lieutenant-général ,  naquit 
à  Bricy~le-Boulay ,  dans  rOrléaoais,  le  8  avril  1768;  entra 
au  service,  le  10  août  1777,  à  l'âge  de  19  ans,  dans  l«  3^ 
régiment  dinfanterie;  y  fut  fait  caporal,  le  ai  mai  1793; 
sergent»  le  i**  août  i793;  aergentHmajor»  le  17  septembre 
1787;  sous-lieutenant,  le  i5  septembre  1791,  et  UeuleAanty 
le  25  août  1793;  servit,  en  celte  dernière  qualité,  à  la  prise 
de  Spire,  qui  fut  enlevé  de  vive  force,  en  septembre;  et 
concourut  à  arrêter  et  rallier  une  colonne  de  troupes,  qui, 
effrayées  par  le  cri  de  sauve  qui  ptut^  avaient  pris  la  fuite. 
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Ayant  été  nommé  capitaine  ilans  le  même  réfçimenl,  le  i3 
août  17959  il  |Mss.i.  a\rc  ce  corjis,  à  raruite  du  >iorii  :  y 
cauibatttt  con^tadiiLiciit  au.\  a\aiit-posle<i;  et,  par  sa  [wv- 
sence  d'esprit,  sauva,  devant  ('asseU  d«'n\  h  ii.i illoas  IVau- 
çais  exposés  à  être  pris  ou  détruits.  8c  trouvant  à  Taflaire 
Hoadaeootc»  ki  9  atptembre  de  La  mèoie  année,  il  cooft- 
mença,  avec  sft  ooMpagnie»  la  charge  contre  rennemi;  m- 
Ènm  k  In  baionnrtte  tma  ndonla  mnén  de  7  plèett  àt 
afMUt       11  t^iampara»  «t  fit  m  gmd  noukra  de  priMM- 
•im  annn|iieb  U  taittvn  k  «ie  malgré  1m  of^^ 
Mnmm  da  peuple,  qui  Touldl  quVm  les  fit  tuer  toe-le- 
champ:  ayant  été  nommé  adioint  aux  adjudants-généraux, 
il  combattit  à  l'attaque  des  villages  de  iSaini  >S  uist  et  de 
Saint-Aubertj,  le  29  luars  1  7()    et  y  .iUnuiia  li-s  [>liis  m  -nulv 
danîrt'r*'  en  ralliant  la  eolunne  de  gauelie  d  uta-  <liv  1^1011 
qui  venait  d'être  cuibuiée  par  des  uiaiMieH  de  cavalerie  cl 
I     dHnlniilerie  ennemies.  Emplojé  à  l'amiée  de  Sambre-«l« 
Mmai9f  an  1 795,  il  déploya  iMmoeoiip  de  veieiuret  de  dévoue* 
Mcnideniledéiniiedelapleeede  Longwy»  dont  le  eon- 
MBdeBMitlai  evellélé oenSè.  MeninéelMrde  le  Se* de-» 
■li-biigndey  eonpeiée  du  50*  régiment  dane  leipiel  B  evalt 
I     terri  peedattt  14  ans,  M.  d*Amatld  s*attaeha  à  diseipUner 
I      parlaitenient  ce  corps,  qu'il  conduisit  toujours  avec  succès 
i      contre  l'ennenn.  A  rattaire  de  Lintz,  en  i79(>»  il  mil  en 
fuite  quelques  hou^iCH  auU  îcliieniic«i  <  et  ICvS  |u>ursuivit  vi  • 
>      vement  à  la  iùiv  de  60  bonimcs  d'infanterie,  %S  dragons  et 
a  pièces  d'artillerie  :  ayant  aperçu  une  colonne  consi- 
dérable de  cavalerie  prèle  à  fondre  fur  lui ,  il  fit  {urer  à  aa 
troope  de  inoorir  plutôt  que  de  te  fendre^  et  manoBavre 
eninlle  «?to  me  telle  Intrépidité  que  oette  oavaleiie  ne  pot 
rentamer^  et  fàt  elle«-iiiéine  ebligée  de  se  retirer  dent  lee 
■MMttegoct  Toltinet.  Après  atolr  servi  quelque  lentpe  au 
Moons  d^Bhrtinbfelisteln»  Il  reçut  ordre  de  se  porter  sur 
T^euwied,  et  d*y  protéger  U  retraite  de  Pannée  de  .lonrdan; 
iwci:  2  bataillons  de  la  5o'  demi- bri^^adi^ ,  tuie  compagnie 
I      d'ai  lillcrie  légère  et  un  régiment  de  cliasseurs  à  cheval,  il 
'      soutiut  le  choc  d'au  corps  considérable  de  cavalerie 
pujré  par  une  auiuliri;use  artillerie  ^  mista  pendant  louie 
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«ine  tourné  aux  iflTorts  de  l'ennemi,  et  ne  lepftM  le  Rbii» 

qu'après  le?»  JerniVrs  batuillous  français;  riiabileté  et  la  fer- 
meté qu'il  monda  liaiis  ct'tfe  affaire  lui  valurent  de.H  rlo^e» 
de  la  pari  du  pj(^n(^ral  tu  (.hcr(i).  La  ville  de  Fraucrorl- 
8nr-!e-M»'in  a^aut  c\v  prise,  le      octobre  on  Ini  eir 

confia  le  commandement;  et  lors((irii  rjuitta  et  poste,  les 
na^istrals  lui  donnèrent,  au  nom  de  tous  les  habitanls,  des 
témoignages  d'eslimettde  ret  onnatssrince,  notamment  à 
cause  de  rinoorruptible  probité  dont  il  avait  fait  preuve. 
Il  servit  au  blocus  de  Mayence,  devant  lequel  il  arriva  aveo 
son  corps,  le  y  avril  1796.  La  garnison  de  celle  place  ayant 
fait ,  quelques  iours  après»  une  sortie,  et  obligé  les  avant- 
postes  français  à  se  replier,  H.  d* Arnaud  s'avança  à  la  tète 
d*un  escadron,  et  donnait  Tordre  de  charger  l'ennemi,  lors- 
qu'un éclat  d  ubus  vint  lui  Tracasser  la  mjclioirt  iiiffrieure; 
malgré  le  &aug  (pii  coulait  abondamment  dr  sa  blessure, 
il  refusa  de  se  laisser  panser,  se  lit  rcmctlre  cheval,  et, 
ne  pouvant  articuler  un  seul  mol,  il  donna  du  ^csle  un  nou- 
vel ordre  do  charger,  se  précipita  1  un  des  premiers  sur 
rennemi,  et  le  força  à  rentrer  dans  la  place,  laissant  le  ter- 
rain couvert  de  ses  morts  et  de  ses  blessés.  Appelé  à  Par* 
mée  d'Italie,  eu  1797,  il  y  commanda  sa  demi -brigade^ 
combattit  aveo  elle,  en  décembre  179S,  à  Givita-Castella** 
na;  et  ensuite,  le  4  du  même  mois,  à  l'afaire  do  Falari,  0I19 
aveo  laoo  honmies,  il  attaqua,  dans  une  position  formida- 
ble «  et  délit  un  corps  de  6000  Napolitsins,  auxquels  il  fit 
un  grand  nombre  de  prisonniers,  et  enleva  ao  pièces  d'ar- 
tillerie et  3o  caissons;  deux  jours  après,  à  la  téte  de  ses  ba- 
taillons, il  emporta  de  vive  force  la  place  d'Otrictdi,  dans 
laquelle  il  pénétra  le  premier  sous  le  feu  roulant  de  plu- 
sieurs batteries  et  de  la  mousquetcrie  d*une  forte  division 
d'infanterie.  11  combattit,  dans  le  même  mois,  à  Cajazzo, 
y  fui  fait  prisonnier  de  guerre;  et,  ayant  été  rendu  après  la 


.  (i)  Le  général  Joxirdan  lui  adressa  rcs  p:  tolcs  :  «  .To  vou»  fclî»  îir  ,  n>ou 

•  cher  d'Arnnud;  j'»i  admiré  tos  hcIU >  in.uuvuvro.s.  Vous.ivn/  (irA.mt 
»l*cnncaii  le  invmo  saog  froid  que  l'au  Ucruicr  sur  la  plucv  de  parade  ;* 

•  Cologne.  » 
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capitolatifm  si^n^e,  le  lo  janvier  1799,  «ionn  les  murs  de 
CapOiit%  il  lui  i.itt  roniiiuiiidaiit  de  cette  dernière  plaer  \ 
Vanaire  ii«  Li  1  rcbia  prî*»  PlaÎ!»anc<*,  il  dirîgf  a,  en  coiunue 
nrrre.  les  troupe»  »iixq>u'lU'S  il  lil  jiasser  la  rivièrt-;  perça 
aiec  eUes  la  ligue  eutirmie;  alla  à  plut  d'un  quurl  de  lieue 
derrière  cette  ligne  eolever  7  pièces  de  canon  iloal  il  «tait 
eftootélainltraille;  iMis  n'ayaot  pat  été  soutenodaBt  €i 
MSfCflieDt»  li  fut  obligé  de  m  irpUer,  cl  toAt  avec  âMo* 
Ufe»  4|iioiqiie  gtifevcaenl  MflMé à  U  faaibe  gaocbe,  mal** 
gré  lea  iiamhimii  bataillont  qui  lui  coupaient  la  leiralte,  el 
wum  alMttJeu— r  lea  caDOoa  quMlafail  pris;  celle  aciioa  glo- 
rieuse lui  valut  le  grade  de  général  de  brigade,  auquel  il  fut 
proiiHi.  le  3o  juillet  l'^fy}.  Le  iG  août  «^uivaul,  a  Ta  flaire  de 
Loui,  ii  batlîl  li  s  i  or  j>s  l  us■^(  (jm  lui  t^taîeiil  o|>j>nst'>;  et,  se 
trouvant  ohiige  dv  suiv  re  le  innuveiiieiitretro(^rail€  «le  Tarmi  e 
française,  il  eScclua,  pendant  cette  retraite,  une  charge  sur 
deuKpièoca  de  canon,  qu'il  enleva,  après  avoir  tué  lesartil^ 
leva^i  les  arrvairnt«  On  lui  dut,  le  !»4  «eplcmbre  de  la 
mhÊÊf  anaéet  la  mccèa  de  Taffaire  de  Bosco^  oà«  «ree  de 
Kaflinlcria  atokaml^  il  dMu^  à  la  baloiioellei  el  pour* 
taiffil  rn  plaise  pcodaBi  ptès  de  dis  millet,  une  colonoe  de 
cavalerie  soutenue  par  une  nembreuae  artillerie.  Il  com^ 
ni<inda,  le  5  novciiibre  suivant,  à  TafTaire  de  Rivnlta,  un 
corps  d'infaiilerie  <jni  ImI  <  ntourë  par  Ti  lux  ini  ,  uiai»  par 
les  II  id  il  œuvres  hardies  cp»  il  fit  faire  .1  troiiju  ,  le  général 
d*âruaud  parvint  à  la  dégager*  et  a  i)|>erer,  sur  un  espace 
de  plus  de  deux  lieues  en  plaine,  une  retraite  pendant  La<- 
<|odie  il  fut  continuellement  harcelé  par  la  cavalerie,  Tiii* 
Inlerse  et  rariillcrie.  Le  7  du  mèine  moi»,  il  déCendit  le 
fimH  de  Hovif  el  j  tint  les  Aulrîcbieoa  eu  échec  pendant 
piès  de  Irois  heuict;  maie  fatigué  dm  altei|ttef  mullipliéea 
ceatve  celte  position»  el  désnpéraot  de  pou? oir  la  cons«r<- 
Ter,  il  se  relira  dans  les  montagnes  voisines  afin  d*y  attirer 
I  l  inu-nii  sur  ses  pas;  el  celui- el  «Viani  efleclivetnenl  engm« 
gé  <i.iii^  les  {;orges,  le  geueial  U  At  u.uKl  Vy  fil  charger  a  I4 
haioniictle,  rtuveisa  el  tua  tout  ce  <|iu  lit  ré&islanee,  dis- 
persa le  reste,  el  prit  r>  pièces  d'artillerie  avee  leurs  <  ais- 

eana.  Le  14  déceml»re^  ayant  été  aUa^pié  par  diS  Urnes  au- 
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Irichieunes  et  russes  très-supérieures,  il  fut  obligé  île  qiiit-* 
ter  la  ligne,  de  Monte-Cornua,  d'où  ses  troupes  pUèient 
désordre  et  s*enfulient  jusqu^à  Nervi  :  rennemi ,  profitant 
de  ce  moment  de  terreur»  manœuvrait  pour  s^emparer  d^on 
défilé  et  couper  la  retraite  à  une  colonne  qui  se  trouvait  à 
Son;  mais  le  général  d'Arnaud»  qui  avait  deviné  ses  inten- 
tions, plaça  3oo  hommes  à  la  tête  du  défilé ,  leur  ordonna 
d'y  tenir  ju.st|u'à  e.xliiicticn ,  et,  suivi  de  deux  braves  sol- 
dais, qui,  seuls,  se  présentèrent  pour  raccompagner,  il  par- 
tit pour  aller  reconnaître  et  observer  plusieurs  autres  détî- 
lés:  à  {)(."irie  se.  tut -il  élc)ii;né,  que  les  3oo  hommes  furent 
euionct^s  et  livrèrent  le  passage  aux  Impériaux,  qui,  se  di-* 
rigeant  sur  Mervi,  allaient  y  pénétrer,  lorsque  le  général  d*Ar* 
<  naudy  qui  avait  vu  leur  mouvement  et  les  avait  devancés 
en  faisant  nn  détour»  s*élança  sur  eux  le  sabte  à  la  main» 
combattit  de  front  la  téle  de  leur  colonne»  en  essuya  le  fen 
sans  en  être  atteint»  et  les  mit  en  fuite»  avant  même  que  ses 
deux  compagnons  eussent  le  temps  d'arriver  jusqu'à  lui. 
Cette  action  courageuse  sauva  la  colonne  qui  était  à  Sori, 
préserva  les  Français  d'une  défaite,  et  prépara  rafiaire  de 
la  Castagna,  où,  dès  le  lendemain  i5  décembre,  rennemi 
fut  battu  et  perdit  1200  bommcs,  faits  prisonniers,  et  4  ca- 
nons. Le  général  d'Arnaud  y  t  ut  blessé  de  trois  coups  de  feu» 
et  ne  cessa  point  pour  cela  de  combattre.  Dans  les  divets 
engagements  qui  eurent  lieu  à  Aecco,  Monte-Faecio»  Monte- 
Comua,  Scoffera,  et  sur  les  hauteurs  Del-Becoo»  du  5  avril 
au  10  mai»  il  combattit»  presque  tou}Ours  avec  succès»  un 
ennemi  supérieur  en  nombre»  et  parvint  à  conserver  à  Tar- 
mée  des  munitions  et  de  rartillerie  qu'il  avait  reçu  l'ordre 
d'abandonner;  on  le  Vit,  dans  une  de  ces  aciion  s ,  cvcitcr 
Tardeur  de  ses  s^dats  en  faisant  avec  eux  le  couj)  de  fu- 
sil. Le  11  mai,  avec  400  hommes  de  la  a*  demi  -  bi  îj;:îde 
d'infanterie  de  ligne,  il  tourna  un  corps  de  /jooo  Autri- 
chiens, l'attaqua,  le  battit,  lui  fit  2400  prisonniers,  s'em^ 
para  de  l\  pièces  de  canon  et  des  magasins  de  l'armée  en- 
nemie. Employé  à  Gènes  pendant  le  blocus  qu'en  firent» 
en  mai  1800,  les  Autrichiens  et  les  Anglais»  il  se  signala 
dans  toutes  les  afiairet  qui  eurent  lieu  pour  la  défense  db 
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Mllû  piMi;  «1»  k  il  ds  mim  Mte»  ipièi  «foir  dé|à 
éWml  plttiiatin  vftèHita»  iê'amiçai^  à Irmtt  la 
titillft  «1  lot  bouleto»  w  un  retmaelMiMDl  qu^ULirottlalt 
«Move  tvuiehirf  lorstjtril  reçut  à  la  {ambe  çaiiche  un  <xnip 
de  feu  qui  le  mît  hors  de  combat,  et  obligea  ensuite  a  iai- 
rt;  l  aiiiput  ii  ioii  tie  la  cuwjie.  Après  sa  s:u<^rison,  on  lui  ilon« 
lia  le  conmuitxlrnient  de  1»  viIUmIc  Gènes,  U>ujmirs€U  état 
de  blocus,  il  (>arv  îut  à  cou^Kirvcr,  malgré  les  ctlorta  de  Tao* 
«eaiî»  des  positions  dans  le  rayon  da  3  milles  du  coipa  da 
la  plaça»  at  où  se  irouvaiani  das  mmlins  al  daa  jpolagan 
^  fboinliiaiantàlaaalitittanaadashafaiUtttsaldatlion* 
paa.  ^wà^  la  général  d*AVn«iid  «Al  lenda  das  acnrieaa 
knpaitanla  al  vaeoaunandablas»  tt  ftit  oapaadani  oublié 
dana  laa  téaonipeaaet  mililairas  aaeordées  aux  braves  de 
Parmée  d'ïtalie;  mais  tous  les  officiers -généraux  de  cette 
armée  Tayaut  excité  à  réclamer  contre  eet  onhli,  il  ue  de- 
manda qu'un  sabre  <tl  lioinu  iir,  et  l'obtint.  Ou  l'enipïova 
dans;  la  division  nulilJire  qut  lonuait  la  Liguric,  eu  iboi; 
il  eut  tmuitiî  de«»  cummaudetuents  dans  la  ao*  division 
militaire,  en  i6o3,  i8o5  et  iSo^:  et  dans  la  i4*  division  mi- 
liAaiva»  dapuii       iu«qa*à  iSia  inoliiiiTanent  On  la  oam> 
mt  cowiandantdarliôtal  daa  Invalidât»  an  i8t3;  allaiolla 
•l  liaiilawini^fénéiali  la  6  aaplambfo  1814,  ai  akavaliar  da 
fialaA-Looiat  dana  la  MÉma  annéa;  il  avait  été  avéé  aoaa« 
■Mindant  de  la  Légion- d'Honneur,  la  i5  mai  iSo4>  cl  Imi* 
rou  de  l'empire,  eu  1808.  On  dut  à  ses  soins,  en  1814*  i-i 
canseï  V  vilion  de  la|^alerie  royale  dei  fortittcatiuu^  en  relief. 
aiu>i  t|ue  eelle  dvi  dépôt  du  geiiio  luilitaîreet  de**  archives 
de  la  guerre,  eouiies  à  son  patriutiMiu  et  à  sa  dtscrtiiou. 
JLa  général  d'Arnaud  est  encore  employé  comme  lieute*  % 
nant-généial  dana  A*élal  njor  da  i'kMi  laf ai  daa  Ini a* 

ll^Mft  IjÉÊÊÊÊMitS  âiÊà  iÊlÊiBS»\ 

»*AllfAUD  (iaan-ionitea),  Mnr^cAtf/--ife-c«M^«  na- 
quit an  Gabanaa»  la  iSaaai  i^Si.  Il  imit  eanm  laMal 
nn  léginMiit  da  ContI»  an  lyyo  al  1 77  t;fiitfidteliafda  ba- 
taillon,  en  1793;  puis  adjudant -général.  Nommé  général 
d€  bii^ddC}  W  i)  jum  i7<^ ,  il  servU  eu  cette  <|ualitè  à  l'ur* 
u  90 

i 


Digitized  by  Google 


l54  DlCTIOJSmiRE  HISTORIQUE 

mée  des  Pyrénéefr-Ocoldeotalesy  dans  la  même  année  et  en 

1795.  Voyet  ie  Supplément* 

"  n*ARNAUD  (Jean),  maréchal-de-camp,  naqnit  à  Carcas- 
sonne  9  le  a4  mars  1754*  Vnyei  le  Supplément, 

ARNAULD  (Pierre),  maréchal-^camp,  fut  attaché  d'a- 
bord à  la  finance,  et  entra  ensuite  dans  le  militaire;  il  y 
obtint  une  compagnie  de  carabins  9  étudia  avec  la  pins 
grande  application  la  discipline  romaine;  suivît  le  roi  en 
Guitnne,  en  i6i5  et  1616, >f  fut  pourvu,  le  i"  juiUet  de 
cette  dernière  année,  delà chargedemesire-de-camp-général 
des  carahîns,  qu'il  exerça  en  1619,  1620  et  i6ai  :  il  se  trou- 
va en  cette  qualité  à  Taltaquc  du  Pont-de-Cé,  en  1620;  aux 
sièges  de  Saint-Jean-d'Angél}'  et  de  Montauban,  en  1621. 
On  le  créa  maréchal-de-camp,  le  6  mai  de  cette  année. 
'    Nommé  mestre- de-camp  du  régiment  de  Champaççne, 
le  i**  avril  i6aa ,  il  se  démit  de  la  charge  de  mestre  -  de- 
càmp-général  des  carabins;  joignit  le  régiment  de  Cham- 
pagne eu  Guienne,  et  le  commanda  aux  sièges  de  Saint- 
Antonîn  et  de  Uontpellier.  On  lui  donna,  après  la  paix,  le 
gouvernement  du  fort  Louis,  près  la  Rochelle,  où  il  rési- 
da .  avec  son  régiment,  jusqu^  samort,  arrivée  le  14  sep- 
lenibre  1604.  Il  s'était  justement  acquis  la  réputation  d'a- 
voir élabli  la  plus  jin^^^nde  discipline  dans  son  régiment,  que 
Ton  citait  coriuiie  modèle  à  tous  les  autres.  {Comptes  de 
Vexlraurdinaire  des  guerres,  U  Mercure  Ji  nncais,  et  les  his- 
toriens du  temps  * 

ARNAULD  DE  CoRBEVittE  fTsaac),  mnréchal-de^amp, 
#  avait,  dès  ibiCi,  une  conipagiiie  de  caraMns  (ju  il  comman- 
da au  siège  de  Soissons,  en  1617:  au  sie£]i;e  de  Caeu  et  du 
Ppnt-de-Cé;  à  la  soumission  du  Uéarn,  eu  1630;  aux  siè- 
ges de  Saint-Jean-d'Angély,  de  Ciérao,  de  Montauban  et  de 
Monheurt,  en  163 1 .  Créé  mestre-de-eamp-général  dea  caïa- 
bins,-le  i*' avril  i6as,  sur  ladémission  de  Pierre  Arnauldaon 
oncle,  il  exerça  cette  charge  aux  sièges  de  Salnt^Anlonîn , 
de  Montpellier  la  même  année,  et  au  siège  de  la  RocheUe, 
en  1697  et  i6a8;  chargé  de  négocier  avec  Guiton^  maire 
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ëie  la  ville ,  la  redditioadeoette  place,  il  y  réiMril  après  bien 
def»  conférences,  plusieurs  fois  rompues  et  re|)ris6s.  Il  claîi 
à  l'ai  f  Kjue  du  I*a.s-d<!-Su2e ;  aux  s^ât^es  de  Privas  t  t  d'Alais, 
eu  i^i'^g;  et  à  la  t(Hi(|uétede  la  Savoie,  eu  i(>5()  ;  <le  \h  il  sa 
rendit  auprès  du  niar<^»  d'I^lslrt^es,  qui  avait  le  comaian- 
demeot  des  troupes  du  duo  de  Mautoue,  et  pam à  Veiilsa 
pour  tirer  du  Tordre  à  Tarmée  vénitienne  de  mar- 

elier  en  MliencKf  et  d'attaquer  C»oilo.  On  lui  accorda  <a  de- 
mande} aiaii  on  n'en  exéoota  rien  t  el  let  Vënilieni  furent 
battue  par  les  troupes  de  reospereor.  Il  kra,  par  eonuni»« 
fien  da  1 7  aeèt  i05a^  un  régiment  d*infaoterie  de  ton  nom, 
et  ee  dtsCin^iM  à  la  bataille  de  Castelnaudary,  le  i  "  Hep- 
tcmbre  suivant.  Il  accompagna ,  eu  iG55,  le  niarquis  de 
Fcuquières  en  Alliemagne,  et  fut  chargé,  au  couniiciice- 
menl  de  i634-  conjointi  tiunt  avec  le  comte  de  Kin  ky, 
dt:  (léleriuiner  Walsteiii,  général  ûen  troupes  de  Teaipe- 
reur,  à  embrasser  le  parti  de  la  France;  mais  la  conspira- 
tion de  Walfttein  ayant  éclaté,  le  traité  aTCO  la  France  ne 
se  iit  point.  On  «'eniipara,  dant  la  méfne  année»  de  Piiilic» 
iieaii^  f  dant  on  lui  donna  le  foureraementy  le  17  leptem* 
Ire»  et  on  Inl  ÉMma  un  rég^tment  d^inlanterle  de  10  coou 
pagnies ,  dont  4  allemande»  qol  étaient  dant  ton  ancien 
régiment,  et6  autresqu*on  prit  dans  Philisbourg.  Use  laissa 
surprendre  dans  celle  place,  le  24  jaiuici  i635,  et  après 
de  vains  (  iloi  is  poiu  se  défendre,  cédant  au  noudjre,  il  fut 
prÎH  et  coiiiiuit  a  Heill)ron.  On  licencia  alors  .son  régiment. 
Étant  parvenu  à  s' échapper  d'l:)slingen ,  le  10  mai ,  il  passa 
par  Solenre,  rentra  en  France,  fut  mis  à  la  Bastille,  et  en 
sortit  le  a4  octobre.  A  la  formation  de  pluiieur»  régimenti 
de  carabins»  atee  les  compagnies  de  cette  espèce  de 
troopes  qpi  étaient  alors  sur  pied,  on  en  donna  un  au  sieur 
Amauid  »  le  16  mal  de  la  même  année.  Il  le  conserra  jns< 
qu*à  sa  mort,  avec  la  charge  de  mestre«de-camp-général 
des  carabins.  Il  servit  au  siège  daCorbic,  en  i636;  aux 
8!éî::es  de  Landrecies ,  de  iMaubcuge  et  de  la  Ca  jj^^lle,  en  1637; 
au  siège  de  Sainl-Omer,  etau  combat  qui  se  donna  sou.s  celle 
place,  en  i638;  au  siège  <;t  à  la  prise  dllesdin,  en  1O39; 
au  siège  d*Arra»  et  aux  combats  qui  se  donnèrent  soa$  cette 
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place,  en  1640;  aux  sièges  d'Aire,  de  la  Bassée  et  de  Ba- 
paunie,  en  1641  ;  à  la  bataille  d'Honnecourl ,  eu  1642,  et 
au  blocus  de  la  Mothe,  en  i(543.  Créé  maréchal-de-eaiup, 
le       avril  i^V^ij-»  '1  se  trouva  aux  combats  de  Fnljourf;.  fut 
ensuite  chargé,  par  ordre  du  21  juillet  (1),  de  rassembler 
à  Yerduo  lés  troupes  destinées  à  renforcer  Tarmée  com* 
mandée  par  le  duc  d'Enghien;  les  conduisit  au  siège  de 
Philbboufg  où  U  servit,  ainsi  qu*à  celui  de  Landau,  etaUa 
commander 9  pendant  lliiver»  &  Yerdnn.  Il  eut,  par  ordre 
du  5  mai  i645  {^)y  le  commandement  des  troupes  de  l*ai* 
mée  d*Allemagne,  qui  s*afliemb!èrent  à  Verdun,  et  servit 
sons  le  duc  d'Enf^hien  à  la  prise  de  Lichtenavr;  oomlMittlt 
avec  bL.imoup  de  valmr,  le  5  août,  à  Nortlingen,  où  il 
coiïuuandail  la  cavalerie,  sous  le  maréchal  ii<:  Grammonl; 
se  trouva  au  siège  d'ileilbron,  et  se  rendît  eusuite  à  Ver- 
dun. Le  maréchal  deTurenne  lui  envoya  ordre,  au  mois  de 
novembre*  de  le  venir  rejoindre  avec  les  troupes  qu'il  com- 
mandait, 11  les  conduisit  au  siège  de  Trêves,  qui  se  rendit  le 
19,  et  les  ramena  dans  révèché  de  Verdun.  Le  roi  lui  avait 
donné,  le  19  juillet,  le  gouvernement  du  fort  de  Ltnok, 
après  sa  prise  ;  il  y  passa  une  partie  de  la  campagne  de 
1646,  et  ne  sortit  que  poulr  servir  au  stége  de  DunLerqne, 
où  il  rendit  de  grands  services.  Il  régla  les  articles  de  la 
capitulation  du  cette  place  avec  le  comte  de  Palluau.  Em- 
ployé à  Tarniée  de  Calaiogiie,  sous  les  ordres  du  prince 
de  Coudé,  en  1647;         démit  du  gouveniemeot  du  fort 
de  Liiick.  blessé  à  la  tête,  et  l'ail  prisonnier  dans  une  sor- 
tie, au  siège  de  Lerida,  il  fut  dégagé  et  ramené  au  camp 
par  M.  de  fiallbasard.  Détaché ,  au  mois  de  septembre,  il 
emporta  d*a8saut  la  ville  d'Ager,  le  troisième  îour  de  VaU 
taqae,  dans  la  nuit  du  5  au '4 octobre,  et  contribua  à  faire 
lever  le  siège  de  Constantin  aux  ennemis.  Servant  en  Flan- 
dre «  sous  le  prince  de  Condé,  en  1648,  il  fot  blessé  à  la 
main,  au  siège  d'Ypres,  le  aSmai,  et  combattit  avec  la 
plus  grande  valeur  à  la  bataille  de  I^ens,  leao  août.  Il  sei^ 


(  1)  LcUre  du  roi  au  marquis  de  Feuqiiières* 

(a)  Aux  manutcrils  Le  Tellier,  tome  IV>  page  v«. 
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vit  au  bloeuf  te  Parli»  aom  M«  lapriaeê  de  Goodé^  en  1649, 
«tmourat  auBOtod*oetolm  Mu  {Oépéedeiafntmrtf  Uu 

hUturitnM  du  u*mpii ,  fA^s^assor,  Un  manuscrits  Lu  TcUier, 
tom.  ly ,  fi.  u4^ ,  v"i  la  Gazelle  Un  Framc) 

AUNAljf.D  (Anloine),  f^n/nil  ilc  hrif^adr,  \\iu\\\\\  h  Gre- 
uobk,  le  i/|  |aiivi<  I- 1749*  H (*u Ira  au  service,  le  25  avril  1767^ 
oomme  soldat  «  dans  le  régimest  des  gardes  de  LoftsUiet 
•t  qnitta  ce  cor|»f  U  5  avril  177g.  11  reprit  du  twice  en 
1791,  fui  façot  la  17  octobre 9  capicalna  dans  la  i*'  1hi<-  ' 
talllott  daiTploiitaliat  nalloMoi  du  CalYadaa»  al  nomoddf 
dAf  la  méma  four,  UaiilaiiaiitHNiloDal  da  oa  batallloo,  arao 
leqatl  il  fut  anvoyé  à  raiméa  du  Nord*  11  fiarlialpa  aux 
glorieuses  journées  de  Honscoote,  les  79  8  et  g  sf^ptembre 
iTgSf  et  y  cm  !<  [)r  is  gauche  fracasié  d*iin  coup  dcî  IVîu, 
en  coaibaïUiii  prèh  de  N.11  itiuutli.  ^îouaaéi  le  i<)  juillft 
1794»  colunel  Hc  !,t  4'  demi  -  brrjçadi»  dMnfanterii  di'  li- 
gne »  dans  laquelle  le  1"  bataillon  du  Calvados  iul  incor- 
poré,  il  la  commaDda  avce  distinction  dans  la  campagM 
dtt  Ikabant.  Sa  troupe  ayant  lUtpartia  da  rannéa  dinva- 
•lon^  en  HoUaadaf  à  y  Al  Itt  aampagnai  da  1795,  17969 
1797  at  17969  at  se  trouva  à  ralTalra  da  la  Nord^HoUaoda. 
Employé  à  rarméa  du  Rhin^  ao  160O9  U  oombaltiti  la  6 
mai,  à  Kirchberg,  près  dDin.  L'ennemi  ayaot  d^MMiohé 
par  la  ïorH  de  Baitzeini,  le  f^t'^nt^ral  Arnauld,  qui  avait  re- 
çu ordre  de  N^aftfmner  à  ce  iitouvenieni ,  marcha  ftui  lai 
au  pas  de  charge,  U  la  téte  de  5  compagnie»  do  la  4^' 
d<;iiii -brigade  ;  cHsiiya  une  volée  à  mitraflle,  (jui  lut  trts- 
meurtrière,  et  sans  avoir  égard  à  la  supériorité  du  nom- 
brOy  iontailtt laulement  par  son  a*^  bataillon,  qui  marchait 
in  oolonna  larréa»  il  culbuta  trois  bataiUoot  d'infanterie 
H  Un  régimant  da  eavalaria  aulrioliiannaf  lai  mit  an  i'uilat 
leur  fli  laoo  prlionniarff  al  s'empara  da  8  pttcat  d*artU- 
lerlo  et  9  aaluont  attelée.  Il  commanda  la  dami-brigada  à 
la  balaiUa  daHobaalanden,  le  3  décambia  1800.  Dana  eatia 
affaire,  5  bataillons  de  grenadiers  hongrois  s*avançaicnt  au 
ji.is  de  charge  :  le  général  Richepanse,  (fui  eumniaiidaii  la 
Uivibiou  «ur  laquelle  ii«fc  portaicnti  uiouliaut  cette  trou* 
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pe  ennesiie  aux  grenadiers  de  la  48%  leur  adressa  celle 
question  :  t  Que  me  dites-yous  de  ces  iMimnes-là?  —  Gé- 

»néral,  ils  sont  morts.  »  Telle  fut  la  réponse  des  soldats 
français,  (jui,  se  précipitant  au^siuM  sur  l'cunenii,  le  cul- 
buttèrent  el  renversèrent  saccessivt  nuut  toutes  les  masses 
qui  leur  furent  oppost^es.  Le  {général  Ai  nauld  dirigeant 
cette  actiou ,  contribua  au  gain  de  la  bataille,  et  à  la 
prise  de  toute  TartiUerie  de  Tannée  autrichienne*  En 
iSoa,  il  fit  la  campagne  de  Hancvre;  fnl  nommé  gér 
néral  de  brigade,  le  aS  août  iSoS,  el  commandani  de 
la  Légion-d'Honneur,  le  t4  Juin  x6o4.  Employé  ensuite  au 
camp  de  Keisti  el  sor  les  c^Vtes  de  la  Zélande,  il  y  mou- 
rut de  maladie,  dans  la  même  année.  {Mém*  du  temps») 

D^ARNAULD  (Pierre-LouiSy  Noroît),  maréchaMe^amp, 
entra  au  service  le  4  ianvier  1788,  devint  adjudanl-com- 

mandant,  et  fut  nommé  général-de-brigade,  le  1 7  novem- 
bre 1^08.  Oii  k-  ci  l  a  commandant  de  la  Légion-d'Honneur,' 
le  12  janvier  i8i5,  el  il  lut  employé  dans  la^io*  divibiuii 
militaire,  en  i8i5.  Voyez  le  SuppiémenU 

i>  AliNAULD  (N...."!,  mnréchal-dc-carnp,  élait  capitaine 
an  réi^iment  de  Bel!*  tonds,  en  iGSj.  îl  se  signala,  le  7  avril, 
sous  II  sirur  de  Saint-Preiiil ,  à  la  (Klaite  d*un  parti  de  la 
garnison  de  Satnt-Onier,  action  dans  laquelle  il  fit  à  la  lois 
le  devoir  de  soldat  et  de  capitaine.  Le  ig  du  même  mois, 
il  se  signala  à  la  prise  du  fort  de  Uoule.  11  servait  alors  en 
qualité  de  volontaire.  Le  27  avril ,  il  fut  blessé  au  bras  d*un 
coup  de  feu,  à  l^tlaqoe  du  fort  de  FouquesoUe  »  près  Sainl- 
Omer,  oùfU  seconda  puissamment  le  même  Saint-Preuil, 
gouverneur  d'Ardres.  Il  était  sergent  de  bataille  lorsqu*il 
fut  créé  maréchal-de-camp,  le  14  mai  iC55.  (^Dre^tU  mili' 
laites,  annales  du  temps,) 

n*AllKAVLT  (Gabriel),  maréchaf''de^cmmpf  entré  au  aer- 
vioe  comme  volontaire  dans  le  régiment  d'infanterie  de 

Noailles,  en  1700,  il  se  trouva  m  combat  de  Nimè^uc; 
fut  fait  sous  lii  uli  ii  nit ,  au  mois  île  juillet  de  la  mruK^  an- 
née; lieuieuant,  au  mois  de  septembre  1703,  et  servit  pen- 


Digitized  by  Google 


4 


DES  GÉNÉRAUX  fRÀNÇAl». 

daat  cei  années  sur  la  frontière  dii  RouMillon.  Il  obtint 
una  compagnie*  le  ai  mars  1706;  la  commanda  à  Tarmée 
de  Flandre,  en  1707;  à  Tannée  du  Rbin»  en  i;o8;  à  la  ba- 
taille de  Malplaquot,  en  1 709;  à Tarmt'C  de  Flandre,  vu  1710; 
à  l'allanue  d*Arleiix,  en  1 71  i;aliX8i<^p:rs  de  Douuy,  du  (^ues- 
noy  et  de  Bonrhnîn  ,  en  1711»;  «  (  ù  c(  u  v  dv  Landau  cl  <lo  Fri- 
bourg,  en  1 7 1 .  1 1  .scrv i l  a vcc  soi»  rv'^h n (  n l  (alorsde  Piquiguy, 
etdcjiuisRo.snyviiienet  Muritbtii88ior),a((campdelaSaiikbre| 
en  1 737;  devini  major,  le  a  avril  1 73 1  ;  servit  au  siège  de  Traer. 
baclii  en  17^;  et  après  le  siège  de  cette  place ,  il  entra  k 
Trêves  avec  ce  régiment»  et  y  demeura  pendant  la  campa- 
gne. Il  était  à  l'a&ire  de  GlauseAy  en  i^SSi  et  devint  lieu- 
lenant-colonelt  le  t*'  avril  i^SS.  Il  passa  k  Tarmée  de  Bo- 
bémC)  au  moia  de  septembre  1 74 1  ;  se  trouva  à  la  prise  de 
Prague,  au  moiit  de  novembre;  au  combat  de  Sahay;  à  la 
dtHfiLsu  do  Fragile,  et  à  la  retraite  de  celle  place,  en 
Hcntr<^en  Franco  avec  l'armée,  au  niolAde  février  i74r^,  il 
obliiil  le  jîradc  de  l)rîi?adier.  le  ao  du  m^me  mois,  el  com- 
manda pendant  Tliivcr  à  6irek,  par  lettres  du  1"  novem- 
bre. Employé  à  Tarmée  du  roi,  en  Flandre,  par  lettres  du 
i*'  avril  I7/|4«  il  servit  aux  siège»  de  Uenin,  d*Ypres  et  de 
fumes»  Pâma  avec  un  corps  de  troupes  de  Flandre  en  Al- 
sace,  au  moln  de  {uillet;  se  trouva  à  raflliire  d'Hagoenau; 
servit  au  alége  de  Fribourg»  et  fut  employé  à  Tarmée  du 
Baa^Bbin  pendant  Tblver»  par  lettres  du  1*'  novembre.  Il 
continua  de  servir  à  cette  armée,  qui  se  tint  sur  la  défen- 
sivc,  par  lettres  du  1"  avril  1745.  Déclaré,  au  mois  d'oelo- 
brc,  maréchal -de-camp,  dont  le  brevet  luiavaiL  été  expcilié 
le  i"mal,  il  r^uîtta  la  lientenanee-eolonelle  de  son  ré;; i ment, 
et  (utniiiiaiiil  i  pendant  riuver  ;\  Landau,  [lar  ordrt;  du  i" 
novembre.  11  alla  ensuite  commander  eu  Daupliiné,  hous 
le  comte  de  Maroieu,  pàr  ordre  du  1*' avril  ly^iî*  Employé 
à  rarniêe  d'llaliej  par  lettres  du  i''  juin  1747,  il  fut  cbar* 
gé  de  raitaque  du  centre  aui  retrancbements  de  rAssIetie  et 
d*Exile8;  il  y  fut  tué»  le  19  {uillet  1747*  {Bf'cveU  nuiitaires, 
Gûzuie  dit  Franchi) 

D'AllNOLPHINY  (Nicolas),  maréchal  -  dv  ^eamp  ;  fil 
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d*aliord  quelques  campagnes  en  qualité  d'alde-de-camp 
du  maréchal .  de  GrammonI;  eut  ensuite  une  compagnie 
dans  le  régiment  de  cavalerie  de  la  fteine»  en  i65i,  et 
fit  avec  ce  régiment  toutes  les  campagnes  de  Flandre.  H 
devint  premier  capitaine  et  major,  par  brevet  du  a6 
mai  1657  :  se  trouva  au  siège  de  Hontmédi»  la  même 
année;  à  la  bataille  des  Dunes,  à  la  prise  de  Dunker- 
(juc.  de  Bergues,  d'Outleiiarde,  de  Ciravcliiics  et  d'Ypres, 
fil  liyjS.  Knseigne  de  la  connpagnie  des  gendarmes  de  la 
Keine^  par  brevet  du  20  janvier  1660,  il  leva  une  compa- 
gnie au  régiment  de  cavalerie  de  Genlis,  par  commission 
du  10  octobre  1666;  servit  aux  sièges  de  Tournay,  de  Douay 
et  de  Lille,  en  1667;  se  démit,  au  mois  de  juin»  de  Ten- 
seigne  des  gendarmes  de  la  Reine,  et  leva»  par  conmis- 
sîon  du  14  septembre»  un  régiment  de  cavalerie  de  son 
nom ,  qui  fut  licencié ,  après  la  conquête  de  la  Franche* 
Comté»  par  ordre  du  94  mai  1668.  Il  resta  capitaine  en  se- 
cond à  la  suite  de  la  compagnie  de  Larhoust,  par  ordre  du 
'iGf  et  fut  fait  capitaine  en  chef  de  la  compagnie ,  vacante 
par.  la  mort  du  sieur  Lombard,  par  lettres  du  9  novembre 
1670.  Ayant  rétabli  son  régiment,  le  c)  août  1671,  il  le  com- 
manda aux  siégcë  que  le  roi  entreprit,  eu  à  celui  de 
Maestricht,  en  1673;  au  combat  de  Seneff»  en  1674;  aux 
sièges  de  Dinant,  de  Iluy  et  de  Ltmbouig»  en  1676.  Gréé 
brigadier,  le  24  février  1676 »  il  servit  en  cette  qualité  aux 
sièges  de  Coudé  ^  d*Aire  et  de  Bouchain,  et  à  la  levée  du 
siège  de  Maestricht  par  le  prince  d^Orange»  la  même  an- 
née ;  aux  sièges  de  Valenciennes  et  de  Cambray,  en  1677; 
à  ceux  de  Gand  et  dTpres;  à  la  bataille  de  Saint-Denys, 
près  Mons,  en  1678;  et  fut  employé  sur  les  côtes  de  Nor- 
mandie pcndaiil  plusieurs  années.  Nommé  maréchal-iie- 
camp,  pai  brevet  âu  24  août  iGSâ,  et  employé,  par  lettres 
du  II  mars  ibNy,  en  Languedoc,  il  se  démit  de  son  régi- 
ment, au  mois  d'août  suivant.  Eetourna  en  ^iormandie 
pour  y  commander  dans  la  partie  basse  de  cette  province, 
sous  le  comte  de  Matignon ,  par  pouvoir  du  1**  ^auÂ  1690» 
11  conserva  ce  commandement  jusqu*à  sa  mort»  arrivée  le 
5  août  169a.  (Brevets  ntiUtaires,  aniuUes  du  temps,) 
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B'ARNOLPUINY  (Jal^)^  eçmu , dô  Magnac,  >  liôtUmuu-  - 
général,  fint  4*abord  lleul^aanl  49P<  la  compagnie^  du  .ch«r 
valter  d*Arao1phiny,  son  fjrèr^  au  réfiijiieiit  d*Aniolphiny, 

leur  frère  aîné,  le  septembre  1667;  ensuite  lientenuiit 
de  la  compagnie.  Mcëire-de-canip  même  n^iiiiciU,  le 
8  février  1671,  il  y  leva  uue  coinpai^nie ,  par  commission 
du  g  août  suivant;  sorvil  à  tous  les  niéges  (in  t  iitreprit  la 
prince  deCondé,  en  itija;  au  sii  go  de  Maenhicht,  en  Uj^ij, 
et  lîiiit  la  campagne  sous  M.  Luxembouig.  Il  conibat- 
tit  à  Seneli^  en  1674  ;  couvrit  les  sièges  do  DioanI,  de  Uuy» 
de  Linabouri;»  en  ;  et  fui  créé  major  de  son  régiment^ 
le  so  novembre*  Nommé  meelro*do*camp  d'un  régimen.! 
de  cavalerie  f  sur  la  démission  du  sieur  Bouoàulti  le  6  mars 
1676;  il  servil  aux  sièges  de  Valenciennes,  de  Cambray  et 
de  sa  citadelle  I  en  1C77;  deGandeld'Ypres»  en  1678. 3on 
régiment  ayant  été  réformé  le  8  août  1679,  il  fut  incor- 
poré ,  par  ordre  du  if),  dans  le  régiment  delaUoquevieille, 
avec  sa  compagnie.  Il  était  avec  ce  régiment  au  siège  et  à 
la  prise  de  Luxembourg,  en  1684.  On  réforma  ce  n^^imcnt, 
le  a(i  septembre 9  et  on  incorpora  le  comte  de  iMa^uaOy 
avec  sa  compagnie,  dans  le  régiment  de  &o(|uelaure, 
par  ordre  du  1"  octobre.  Il  rétablit  son  régiment  par  lut- 
Iras  du  90  août  16^  ;  sei^vit,  en  i6ëf|  »  à  Tarmée  de  FUmi* 
die»  sous  le  maréolial  d*HumièreS|etsnutint  les  troupes  qui 
combattirent  à  Valcourt.  Créé  brigadier,  le  10  mars  1690» 
'Û  combattit  avec  valeur  et  Intelligence  à  Fleurus»  sous 
H.  de  Luxembourg;  se  trouva  au  siège  et  k  la  prise  de 
MoDSt  au  combat  de  Leus^»  en  1691.  Inspectcur-frénéral 
delà  cavalerie,  f)ar  commission  du  28  février  Hif)',!;  il  ser- 
vit au  siëf^e  <  1  à  la  prit>c  des  ville  et  châteaux  de  Namur;  au 
Conil).it  (le  Stcinkerque;  fut  employé  k  Parmée  «r  VlWîiiia- 
gne,  MHis  le  uiaréelial  de  Lorg<'s,  en  lO^S;  el  sous  les  ma- 
réchaux de  Lorges  et  de  Joyeuse,  en  1694  et  1695.  l^romu 
au  gradende  marèchal-de-campy  le  3  |aovîer  1696,  il  se 
démit  de  son  régiment;  fut  de  nouveau  créé  inspecteur- 
général  de  la  cavalerie  et  des  dragons  »  le  16  octobre  1700. 
On  i*èmp|oya  à  Tannée  d'Allemagne,  sous  le  duo  de 
Bcttrgugue,  pur  lelires  du  ti  Juillet,  1701  ;  sous  le  maré* 
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ohal  dé  Gâtiiiat,  par  lettres  du  8  mai  1702  ,  et  il  passa  m)ii> 
les  ordres  (Ui  marquis  de  Vîllurs,  par  ordre  du  à8  septem- 
bre. A  la  baiaille  de  Frideling^en,  le  14  octobre,  com- 
niandanf  la  première  1î};nr  de  la  eavalerie,  il  essttva  le  feu 
de  celle  des  ennemis,  la  chargea  ensuite  Fépée  à  la  main, 
oulbitta  la  première  ligne  sur  la  secoùde*  les  obligea  tou* 
tes  deu%  à  prendre  la  ruite,  le»  pourtoivil  Jusqu^aa  nik^ 
•eau  de  Ganderiiy  qu'elles  paMèrenl  en  détordre,  et  eoû-> 
tribtto  beauootip  à  la  ticloite  qu'on  remporta.  H  fnt  créé 
lieutenant-général  des  armées  du  roi ,  le  aS  dédenhbrd  1 709. 
Employé  à  Tannée  de  Bavière  y  sOus  le  maréefaal  de  VO- 
lars,  en  1705 ,  il  sertit-  au  siège  et  à  la  prise  de  Kehl  ;  con- 
courut ù  tous  les  succès  de  ce  général  ;  combattit  a 
HoclîSledt,  où  le  comte  de  vStïrum  fiïf  battu;  contribua  à 
la  prise  de  Kempten ,  et  à  forcer  le  prince  de  Rade  dr 
quilter  son  camp  d'Augsltouri^.  A  la  ni^me  armtV,  sous  le 
oiaréchal  de  Marchin,  eu  17049  îl  combattit  encore  à 
Hochstedt»  où  on  fut  battu.  Il  servit,  en  i^oS,  à  Tarmés 
du  Rhio,  sous  le  maréchal  de  Marcbin;  obtînt,  par  pro- 
visions du  a8  avril  i^oô,  le  gouvernement  de  Mont-Dau- 
phin i  cotumença  la  campagne  sur  le  Ehfn^  et  passa,  an 
moisde  Juin,  à  l'àrméede  Flandre,  où  II  conduisit  10  bauil* 
Ions  et  ao  escadrons.  Il  continua  de  servir  à  l*armée  de 
Flémdre ,  sous  le  é^t  de  Vendôme,  en  1707  ;  sous  le  due  de 
Bourj;of;ne,  en  1708;  se  trouva  à  la  bataille d'Oudenarde, la 
même  année  ;  à  relie  de  Malplaquet ,  sous  le  maréchal  de 
Villars,  en  170g;  et  à  1  armée  de  Flandre,  sous  les  maré- 
chaux de  Villars  et  do  Mnntesquîou,  en  1710  et  1711.  11 
était  encore  iiispeclcur-j^enéral  de  la  eavalerie,  lorsqu'il 
n^urut^  le  35  février  171a.  {Brevetx  miiUaireSy  annahséa 
temps ,  dépôt  de  la  gutrre,  GazeUe  dt  IVitHce.) 

i»'AHiNOUVlLL£|  voyez  Maguaolt. 

n*AR?AJON  (Louis»  dîtc),  Heutenont^-gMA^,  McOtoan 
d*abord  sous  le  nom  de  vicomte  d'Arpajon,  etservit ,  en  i6i7« 
à  Tarmée  dltalte.  Il  eut,  au  combat  de  Solen,  tin  clievel  iué 
sous  lui;  et  ffuoiqu'H  f(ï\  engagé  sous  ce  cheVal,  et  Messé 

de  douze  coups  tl'épéo,  il  parvint  à  tuer  celui  qui  Tavait 
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hlttuéf  «1  à  M  d^agiw  dçs  mMiQ»  de«  eooemU.  I4»  ffoi  le 
lécompensa  par  iin«  pemioii  6opo  Uvnt.  Il  leva»  pat 
commjwioo  du  7  iuiUet  16»  ip  un  fégimnl  d*inCii»ter{A 
•veq  lequel  il  lenril  au  tiéfe  de  Monlauhau  1  où  il  Ail  bleeié 
eu  troli  dil&6reote0  reoeontre*;  loii  fé|iaieot  ayanl  été 
cencié  après  la  campagne,  il  wrvil  eomme  volontaire  au 
•iégc  de  ToiiiicinN,  en  1629,  et,  lui  dixième,  chargea  et  fié- 
fit  un  escadron  cnneoii  qui  venait  au  secours  de  ia  plact;; 
tua  iit-  sa  iii<iiii  lo  commandant,  et  donna,  par  sa  résistance, 
le  temjjs  aux  troupes  de  se  mettre  en  état  de  repouhî»er  le 
aeuHi|'«>  la  conguéle  de  Tooueio». a^acheva ,  ie  4  mai,  et  il 
fui  BOmilié  iQaré«haI-de-c#nip  le  méoie  jour.  Employé  à 
rapoée  de  la  Haato-Gutenne ,  aoos  le  tnaréchai  de  Thé* 
«looff  il  oonoomt  à  la  |Mriaa  de.Seliiifei-'Fef »  de  6aUit«Ano 
lanloi  io  iigeala  aa  HiMnid  aafai»l,ddvoé  à  eeUe  plaaet 
paeea  à  rarmée'  de  la  HaMa-Guiaaaef  «eue  le  due  d*fil« 
boauf,  et  le  aaivitau  siège  do  Uontpellier.  Il  rétablit,  pur 
ordre  du  a8  novembre,  ^ou  ré^iaieut,  qui  fut  de  nouveau 
lioencié,  Je  ^(i  mai  1G2G.  Eoiplc^é  conume  maréchal-de- 
camp  à  Tannée  du  Languedoc,  kous  M.  le  prince,  en  1637, 
U  combattit ,  le  5  novembre,  entra  Souillanei  «  t  Souilles 
prèe  de  Cattelnaudary,  le  duc  de  Aohan,  à  la  iéte  de  2«o 
qudiaea;  attaqua  la  gaueha  de  Taïaaée  des  calvioiates,  roui* 
pit  un  de  leura  iNdaiUOQi,  repouaaa  les  yardea  du  due  de 
Bobap  îQafv'au giee  de  ton  inHaeterie 9  el  eut,  dana  eatle 
aalimit  ua  eheval  iué  toua  loi.  U  éuli»  an  i0aS,  au  eiége 
de  PwmleM»  que  iM  ast iégéa  elModeonèreot»  le  10  mai»;  à 
la  ptfiia  de  Béal«ieot,  le  i*' mal;  de  Caaidiraiie»  qui  te 
tenoait  ;  de  Boquecetières,  de  la  lloulloea,  de  Canee,  qui 
se  rendirent  le  5;  de  8aint-Sever,de  Casieinau,  de  Brassar, 
le  19;  ^iù^c  de  Saint-Al'rique ,  levé  le  G  jaiii;  à  la  prise 
de  Ma^met,  le  i"  août;  de»  (^hdteaux  de  l'radc»,  de  Bur- 
las,  de  Languery,  le  17  sOf)U-nibre ,  et  de  la  Croussetle ,  le 
JQ.  11  ménagea,  en  1639,  soumUsion  de  la  ville  Mon* 
taidieu*  JËU  liî3o,  il  servit  en  Italie,  sous  le  maréchal  de  la 
Feree»  au  ||é§e  et  à  la  prise  de  la  ville  et  du  ehdteau  de  Se» 
loeeii  à  la  eeunlftloii  du  fort  de  Saint-Pierre»  du  obéteâu 
de  BriKill  Ofoiounil,  iedaoAlyàie  défoite  dae  Plémeoiaée» 
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atiiqmiA  od  ébleva  uDe  «knl-laoe  quHb  avaieat  cônsiroite 
ea-ide^  du  pont  de  Garlgnan^  mareha  eomiite  au  seeoura 
de  Casai,  que  les  Espagnols  évacuèreof,  le  octobre.  An 
siège  dte  Trêves»  en  i65«,  les  Français  se  disposaient  à  i\is- 
saut  ,  lorsque  le  comte  d'Isimbour^  se  présenla  pour  jeter 
dans  la  place  un  .secours  deTioo chev  uix  e!  de  1200  houiiiies 
de  pied.  Le  >iconite  d'Arpajoii,  seconiir  du  comte  de  !a 
Suze,  alla  reconiiailre  ceUe  troupe  à  la  tete  de  5oo  che- 
vaux, la  chargea,  renversa  la  cavalerie  sur  Tinfauterie^  fit 
tout  plier ,  et  mit  en  déroula  les  ennemié»  éfui  perdirent f 
dans-êetle. affaire,  300  hommes  tuéf\  parlUr  lèsquèb  deux 
oométtes;  on  leur  fil  en  Oulfe  tin  §ra»d'doml>re  de  prison- 
niérsy  et  la  défaite  de  oe  secdOrs  obligea  les  assiégés  à  ca- 
pituler et  à'rendte  Ik  jpHai^  Il  aarvit^  en  »635,  à  Tannée  de 
Lorraine;  fnt  fait  chbvaller  des  ordres  du*  roi,  le  14  mai,  et 
concourut  à  la  conqnété  de  la  Lorraine.  Créé  lieutenant- 
général  au  gouvernement  du  Languedoc,  au  département 
du  lias -Languedoc,  sur  la  démission  du  duc  de  Vtutadour, 
par  provisions  données  à  Bar,  le  24  août,  il  prêta  ser- 
ment, le  a5,  et  le  parlement  de  Toulouse  enregistra  ses  pro- 
visions, le  24  décembre  1654.  JËmployéy  dans  cette  derniè- 
re année,  à  Tarmée  d'Allemagne  ,  sous  le  maréchal  de  la 
Force,  il  investit 9  le  11  mars,  la  ville  de  la  Motbo^  qui  se 
rendit  le  a6  ioillet;  paaaa.le  ftJiin,  le  ai  décembre»  et  se- 
courut Heidelberg  etPhfiisbourg  contre  les  Impériaux  et 
les  Bayarols.  A  la  même  armée»  sons  le  daeé'Angouléme 
et  le  maréchal  de  la  Force»  an  i635,  il  euH  part  à  la  dt lai- 
te du  duc  de  Lorraine,  prèsFrescho  en  Alsace,  et  à  la  prise 
de  Spire,  enlevé  d'assaut.  Il  servit,  en  i636,  au  sié^e  de 
Curbie,  i  l,  en  1(^07,  à  l'armée  de  Bour^o^nc.  Créé  lieute- 
naut-générai  d  uis  rarniée  du  maréchal  de  Châtillon,  le 
14  juillet,  il  continua  de  servir  sous  le  duc  de  Lon^ueville; 
invcslit,avecle  comte  de  Guébrianl,  le  26  août,  Blelterans» 
pris  d'assaut  le  5i,  et  dont  on  força  le  château  le^Seep- 
tembre.  Il  prit  d'assaut  le  château  de  Clervaux;  |oignil  en« 
suite  Farmée  commandée  par  le  maréchal  de;  Gbdtillon»  et 
se  tcottva  à  la  prise  deDamvilUers»  le  a5  octobre.  Employé» 
en  ifi58,  au  siège  de  Saint^Omer^  soi»  le  maréchal  de  la 
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Force,  avec  800  chevaux  et  1  î?.oo  hommps  dp  pird,  il  l)aiiit 
4000  chf  vanT  des  mnemis  h  Polinrove,  cl  servit  rnsuilc  au 
sû^Tdu  Calelcr.  Kniployc,  cii  1639,  à  Pamaée  dn  Roussil- 
lon,sons  le  maréchal  de  Schomber^;,  il  ein{M>rta  Salces  Té- 
péc  à  la  main  ;  une  partie  de  la  garnison  fut  tuée,  Tatitre 
demeura  prisonnière  de  guerre.  Il  commanda,  en  1 640,  l'ar- 
mée navale,  lorsqu'on  destttna  Tarchevêque  de  Bordeaux. 
Bmployé,  en  1641,  à  l'armée  de  Houstlllon,!!  servit  au  siège 
de  Ganet,  qu'on  emporta,  ainst  que  son  château,  en  peu 
de  fours.  Il  prit  Argtilière,  concourut  &  la  prise  d*Blne,  et 
feuItH  les  ennemis  qui  voulurent  le  surprendre.  Employé  h 
rarmée  de  Guienne,  en  1642  j  il  conlribti;!  à  rciucttrtî  celle 
province  sous  l'obéissance  du  roi,  cl  rdiiipit  les  desseins 
des  ennemis  qui  menaçaient  la  IVounV'rc  Le  sullan  Ibra- 
him ayant  déclaré  la  j^iicrrc  an  î^rand-maîlrc  de  Malte, et 
l'ordre  faisan!  chercher  partout  des  secours,  des  munitions 
de  fi^uerre  et  de  houche,  le  vicomte  d*Arpajon  fit  armer  ses 
vassaux,  leva  aooo  hommes  à  ses  dépens,  chargea  plusieurs 
vaisseaux  de  munitions,  et  accompagné  d'un  grand  nom- 
iMre  de  gentilsiiommes,  ses  pArensou  ses' amis,  fl  se  rendit, 
•n  t644>  ^  Mahe,  où  11  fut  élu  chef  du  conseil  du  grand- 
matlre,  et  généralissHne  des  armées  de  la  religion.  Ayant 
pourvu  A  la  sâreté  de  nie,  il  se  démit,  an  mois  de  févtfèf 
lll|5,  de  sa  lieufenance- générale  du  Languedoc.  Le  5o  mai 
suivant,  il  obimi  de  la  reconnaissance  du  grand-maître  dé 
Malfc,  rl  du  consentement  de  tous  les  chevaliers  de  l'or- 
dre, le  privilège,  pour  lui  el  pour  tous  ses  descendants  ainés, 
d'ajouter  à  leurs  armes  la  croix  octogone  de  Malle  avec  les 
extrémités  saillantes.  On  lui  accorda  encore  (|u*un  seul  de 
ses  descendants,  au  choix  du  père,  serait  chevalier  en  nais- 
sant, et  grand'croix  A  l'âge  de  16  ans.  Après  son  retour  de 
Halte,  le  roi  le  choisit  pour  son  ambassadeur  extraordi- 
naire en  Pologne.  Il  partit  de  Paris,  le  miars  1648,  porta 
IVtrdre  du  8aint-T:sprit  A  Ladislas,  roi  de  Pologne,  et  favo- 
risa l'élection  du  roi  Jean-Casiniir,  successeur  de  Ladislas. 
On  le  créa  duc  d'Arpajon,  pair  de  France,  par  lettres  don- 
née* .\  Paris,  au  mois  de  décembre  i65o,  registrécs  au  par- 
iemeuiy  le  a4  mai  1674*  H  fut  nommé  pour  commander 


•n  Languedoc I  par  pouvoir  donné  à  Saïuaor»  lo  5  mort 
i653»  et  eut  ordre  d*y  lever  6  régiments  d*înûyiitaiîe  4m  «• 
compafçnîes  chacun,  et  4  régimeDtf  de  cavalerie  de  4  oom- 

pagnies.  Cet  ordre  est  daté  de  Pontoise,  le  lo  octobre.  On  le 
créa  meslre-de-camp,  lieutenaut  du  rc^iiiunt  Royal  infante- 
rie, qu  ii  leva,  par  commis^iou  du  -^0  janvier  iG56;  et  on  le 
pourvut  de  la  lieutenaiice-î>én<  raie  du  Haut- Laa^uedoCy 
sur  la  démissioD  du  comte  d'Âubi joux, ,  par  provisions  don- 
nées à  Paris,  le  a/f  novembre  de  la  même  année.  U  iat  éta* 
bli  sénécbal  du  GévaodaOf  par  provisloea  du  19  octobre 
1667*  Il  était  encom  inestre-de*caiiip4ioiilenanl  du  lég^ 
meol  Aoyaly  lorsque  ce  régiment  fut  iocorporéf  l«  iS  ftwier 
J6609  dans  celui  de  S.  A.  A.,  qui  cooeerva  fon  rang  et  prit 
le  nom  de  &ojal«  Le  duc  d*Aii»aion  eonserva  U  place  4e 
premier  mestre-de-^camp'-lleiitenanl;  et  le  marqnif  de 
Pierrelitte,  qui  commandait  le  régiment  de  8.  A.  R.,  fut 
le  second.  Le  duc  d'Arpajon  devint  colonel  -  lieuteuaut 
après  la  mort  du  colonel-général  de  rinianterie,  par  or»- 
donnancc  du  28  juillet  1661,  et  conserva  ce  grade  jus- 
qu'à sa  mort.  Le  roi  le  commit,  par  lettres  données  à  Pa- 
ris» le  10  février  166a»  pour  recevoir  le  serment  do  pks» 
sieurs  princes  et  seignaorsy  leur  donner  ks  collier,  le  Ttift- 
tcau,  la  croix  et  le  cordon  des  ordres.  U  en  fil  la  céfltaosùe 
à  Fexéoas»  le  aS  mars  suivant»  et  moumt  A  l^emac,  lo  fi 
mai  1679.  {i^f»P^^*  Levassor,  HUtoirt  dt  firamee  dm  Pèrv 
Daniel,  Hisêoire  de  Makede  tab^Ferm»  déjpêtdmmcfé' 
iariat  de  la  province»  dépôt  de  la  guerre^  Bêsimrc  dm 
^rands'~i)^icitrs  de  la  courotme,  tome  /  ,  pti^  47^*) 

l»*AKPAJO>  [Louis  r  mai  <j il is),  lieuU  iianl-^âu'rûl  ^  petit- 
fils  du  précédent,  chevalier  de  Malte  par  privilège  de  sa 
maison,  entra  aux  mousquetaires,  eu  16899  et  lit  la  cam* 
pagne  de  i(>90,  en  Allemagne,  sous  M.  le  daupbin.  On  lui 
donna  une  compagnie  dans  le  régtnseot  de  cavalerie  do  Fin- 
rensaCf  par  commission  du  19  octofare»  et  Uselrouvot  avec 
ce  négUnani»  au  siège  de  llons;pama»delàt  à  l'aimée  dUkl> 
lemagne»  et  7  finit  la  campagne  de  ifigi.  Il  servit  au  tiése 
de  Namnr,  en  169a  ;  acheva  la  campagne  en  AHeasagno; 
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comlMttlt  â  Nerwlnde»  «n  1699;  et  senril  enoore  en  AUe- 
flMgney  en  1694.  Nonimé  oolonel**Ileatenent  dtt  réglmeoi 
d*inftinleHe  4e  Chartres ,  par  eotnmisRion  du  37  février 
1(195,  il  le  coinmatuia  i  l'armée  de  Flandre,  la  môme  an- 
née; il  i  armée  de  la  Meuse,  eu  i(i*j()ct  1697;  entra  dans 
Nuiiiur,  au  mois  do  février  1701,  et  se  rendit  à  rarmée  do 
Flandre,  au  mois  de  mal.  Il  y  servit  «Mir.orc  l'année  suivan- 
te, et  contribua  à  la  défaite  des  Hollandais  sous  Niniè^ue. 
Détaché  pour  sertir  à  l'armée  du  Khiii  sous  le  maréchal 
de  ViUm»  il  combattit  à  Fridelingeu;  et  servit  au  $lé^  de 
ftebly  BU  moi!  de  lévrier  1709.  Créé  briglidier,  le  a  «vril, 
et  eflpiployé  à  ta  anême  armée»  il  y  coneourot  à  la  prise  det 
feirattckemeats  de  SteUiofibn;  à  eeux  de  la  vallée  d*IIorn- 
lMfg(  oombatlità  Monderkingen  et  à  Hockttedt;  et  mareha 
an  tiége  d^Angabeurg*  Employé  à  Tamée  de  Bavière  sous 
le  maréchal  de  iUiarchin,  en  1704^  il  se  trouva  à  la  seconde 
bataille  d'Hochstcdt;  servit,  nous  le  mémo  général,  À  l'ar- 
mée du  Rliin,  en  1706;  sous  le  maréchal  de  Villars,  eu 
1706;  à  l'armée  de  Flandre,  en  1707;  et  fut  employé  à 
Thionville  pendant  Thivcr,  par  onlrc  du  18  ot  lobu  .  A  la 
bataille  d*Oudenarde,  en  170B,  il  chargea  les  ennemis  jus- 
qu'à cinq  fois»  et  reçut  deux  blessures.  Promu  au  grade  de 
maréchaUde-campy  le  ao  mars  1709,  il  se  démit  du  régi- 
ment de  Ciiarlret>  ,et  fut  employé  à  rarméed'Bspagoe  sous 
le  matéehal  de  Beione^  qui  «e  tini  sur  la  défensive.  Il  était, 
en  1710,  à  Parméo  dn  KontilHon  tous  le  duo  de  Noaiiles; 
pâma  à  l*armée  d*£spagne,  en  1 7 1 1  ;  y  commanda  un  camp 
volant;  battit  les  rebelles  et  les  miqueleis  dans  plusieurs 
rencoiitn  .s;  soumil  la  ville  d'Arens;  commanda  en  chef  le 
Mégedu  château, qu*il  contraignit  de  capituler,  le  j"  août, 
et  y  lit  prisonnier  le  général  Scliowel  avec  toute  la  garni- 
•eu.  Il  marcha  ensuite  à  Venasque  ;  y  arriva  le  7  soptem- 
bre«  et  la  ville  se  rendit  le  même  jour.  Il  s'empara,  le  len- 
demain, de  Saler  et  des  hauteurs  qui  pouvaient  Aivoriser 
Taltaquedu  cbAteau;  y  ouvrit  la  tranchée,  la  nuit  du  1 1  au 
la;  dirigea  les  attaques  avec  tant  dintclligenee,  que,  dès 
le  16,  les  ennemis  capitulèrent;  dix-huit  officiers,  dont  deux 
lionlenantt  imiirn'rtTj  le  ^euverneur  et  la  garnison,  se  ren* 
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dirent  prisoDoiers  de  guerre.  Il  «oumit  ensuite  les  pays  de 
Aibagorça  et  de  Valdaran  ;  reioigoit  Tarmée  de  Vendôme» 
el  fut  créé  chevalier  de  la  Toison -d'Or,  le  i8  octobre,  ea 
considération  des  services  qu*il  avait  rendus^  cette  campa- 
gne, au  loi  d'Espagne  (i).  Il  continua  de  servir  à  rannie 
d'Espagne^  en  1713;  contribua  au  secours  de  Gironne»  en 
1 7 1 5;  et  ee  trouva  au  siège  de  Barc^onne»'  en  1 7 14*  B  ob^ 
tint,  sur  la  démission  du  duc  de  Noailles,  le  gonvememeol 
général  de  .la  province  de  Berri,  par  provisions  données  à 
Versailles,  le  \  j.  août  1716,  registrées  au  parlement  de  Pa- 
ris, le  3o,  el  fut  liOiiiiiu;  lieutenaDl-Éîéiiéral,  le  8  mars  1718. 
Ses  terres  de  Chartres  sou»  Muidiliery,  de  la  Brtton riicre 
et  de  Saint-Germain ,  furent  érigées  en  marquisat  sous  le 
nom  d'Arpajon,  par  lettres  données  à  Paris,  au  mois  d'oc- 
tobre 1720,  registrées  au  parlement,  le  12*  Il  conserva  le 
gouvernement  général  du  Berri  jusqu'à  sa  mort,  arrivée  le 
91  août  1736.  {Dépôt  de  laguerrei  Histoire  des  ^xtndê-çfft' 
ciers  de  la  couronne,  tom.  IV,  p»  884;  mémoires  dis  temps.) 

i»'ARQU£BOUVILL£,  vc^yez  Fiixos. 
d'ARQUIEN,  voyez  de  la  Gsasge. 
d'AABAGON,  vqjrez  n*AuiBRiiis. 

d'ARRAS  (Nivelon),  maréchal  de  France,  Un  compte  du 
domaine,  de  Tan  1202,  le  qualifie  maréchal  de  France.  Il 
y  est  eu  même  temps  représenté  comme  bailli  d*Arras^  Il 
parait  avoir  succédé  à  Guillaume  Boumel.  L'auteur  qui 
»  cite  ce  compte,  lui  attribue  les  mêmes  qualités,  sous  1917. 

Use  trompe  sur  celle  de  maréchal,  puisqu^en  1217  il  j 
avait  un  autre  maréchal  que  Mivelon.  Ce  dernier,  proba- 
blement, ne  fit  qu'exercer  cette  charge,  en  1217,  pour 
Jean  Clément,  qui  était  fort  jeune.  {Traité  de  i'usage  des 
ficfs,  tomelyjjo^.  4:>4.) 

ARBIGfll  (Jean-Thomas)  duc  de  Padoue^  lieuienani^é-- 
nérai,  naquit  en  Corse,  et  fut  reçu  à  rÉcole^Miiitaire,  en 


.  (1  )  Lt  ttie  du  roi  d'&spê^  ao  marquât  d'Affpa|oo ,  du  méins  joiu. 
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1^85.  n  fit  les  premières  campagnes  de  la  rcvoUUion, 
comme  olFicier  de  cavalerie.  Il  se  Irouvaîl  à  Rome,  eu 
1797,  en  qualité  de  capilaii^e  et  d'adjoint,  lors  de  Tinsur- 
rection  du  dc'crmbre,  oîip<'*ril  !e  «'énéral  Duphot,  et  il 
fut  chargé,  par  Joseph  Buonaparle,  aii4>a8sadeur  près  du 
pape,  de  contenir  les  factieux,  conjointement  avec  Eugène 
de  fieauharuais  et  Tadjudaiil  Sherloclu  Employé  dans 
rexpédilion  d*^gyple,  en  1798,  \\  «ervU  à  la  bataille 
des  Pyramide» y  le  se  juillet,  et  ae  distingoa  parUoullèfe- 
ineDt  au  eombat  de  Korafflo,  le  1 1  aoât*  I>e  retour  en  Fraa« 
ce  a?ee  les  débris  de  Tannée  d'Égypte,  il  fut  employé  à 
celle  d'Italie,  en  1800;  était  au  passage  du  «ont  Salnl- 
Bernard,  le  i5  juin,  et  à  toutes  les  actions  de  cette  campa- 
gne» Il  avait  été  nommé  chef  d*escad rua  du  1"  régiment  de 
dragons,  le  14  juin,  dont  il  devint  colonel,  le  5i  août  i8o5. 
Employé  à  l'armée  d'Allemagne,  eu  i8o5,  il  se  distingua, 
le  ib  octobre,  au  combat  de  Wertingen»  où  il  eut  deux  che- 
vaux tués  sous  lui;  à  la  bataille  d'AusterlitJE,  le  a  décembre» 
el  fat  fait  commandant  de  la  Légion>d*Hnnnear,  le  a5«  Le 
19  mal  1S069  il  fut  nommé  colonel  des  dragons  de  la  garde* 
el  peu  aprte  générât  de  brigade.  Promu  au  grade  de  gé*- 
néral  de  diviiiony  le  ft5  mai  180S,  il  fiil  employé  à  Parmée 
d'Allemagne»  en  1809,  et  se  distingua  à  la  bataille  de  Wa- 
gram,  le  6  iuillet.  Le  5  avril  18 15,  on  lui  conféra  la  grand' 
croix  de  l'ordre  de  la  Réunion.  Il  fut  chargé,  à  la  iiu  du 
mois  de  mai,  tle  balayer  tonte  la  rive  gauche  de  l'Klbe;  se 
sîi^nala  j\  la  bataille  de  Leip'<ick,  le  i8  octobre  ,  et  se  main- 
tint dans  les  faubourgs  de  cette  ville.  Lors  de  l'invasion  de  la 
France«  en  i8i4f  il  se  porta,  le  26  février,  sur  Nogent*  pour 
s^opposer  au  passage  des  alliés.  Au  mois  de  mai,  ayant  envoyé 
son  adbésion  aux  actes  du  gouvernement  royal  9  il  fut  créé 
chevalier  de  Saint-Louis.  Lors  du  retour  de  Buonapartè»  il 
fut  nommé  9  au  mois  d'avril  18  iS»  membre  de  la  commis* 
lion  chargée  d'examiner  les  titres  et  les  droits  des  militaires 
qui  avaient  obtenu  de  Tavancement  souaIc  gouvernement 
royal.  Il  s'embarqua,  le  3  mai, à  i  oulim,  el  passa  en  Cor- 
se, en  qualilt'  (le  cuiiimîssaiie  ('\lraor  iliiiairc  de  Buoiiapartc; 
U  lut  uoiamc  pair^  le  22  juin.  Au  reiour  du  roi^  il  fui  corn- 
I.  sa 
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pris  dans  l'ordonnance  du  a4  iuiiiet,  et  exilt^  de  France  ♦ 
eu  exécution  de  Tordonnance  du  17  janvier  i8i(i.  11  s*e&t 
tetiré  en  Lombardie.  {Mémoires  du  Umpê,  Moniteur*) 

d'ARROS  D'AfiGttos  (Jean -Armand ,  cotnie)  ^  liculenant" 
gân'rai^  entra  lieutenant  au  régiment  d*infanterie  de  Lan- 
guedoc, en  1706;  devint  capitaine  au  mt^me  rt^giment  ,  le 
Î17  juillet  1707,  et  servit  à  Tarniée  du  Rhin,  depuis  1706 
}u8qu*en  1710  ;  fut  nommé  colonel  d'un  régiment  d*intan« 
terie  de  son  nom,  le  3  septembre  1 710 ,  et  du  régimeat  de 
Languedoe,  sur  la  démission  du  baroo  d'ArgekMy  son  oacle, 
par  oommitiioa  du  90  février  171a.  En  le  démettant  du 
premier,  il  commanda  le  régiment  de  Languedoc  aux  sièges 
de  Landan  et  de  Fiibouig»  en  1713;  au  siège  et  à  la  prise 
de  Fontarabie  »  des  vOle  et  château  de  Mol*Sébastten  ;  au 
siège  de  Roses^  en  1719;  an  camp  de  la  Hoselte,  du  5i 
août  au  dernier  septembre  1752;  au  siège  de  Kehl ,  en  1 755, 
et  fut  créé  brigadier,  par  bicvcl  du  28  fiivrier  1754.  Liu- 
ployé  h  Farmée  du  Rhiu,  par  lettres  du  1"  avril,  il  servit 
au  siège  et  à  la  prise  de  Philishourg,  la  môme  année.  Ma- 
réchal-dt -camp,  le  1"  mars  1758,  il  se  démit  du  régi- 
ment de  Languedoc.  Employé  à  Tarmée  de  la  Moselle  ,  par 
lettres  du  1*'  avril  ly^'h     iVnvojra  commander  à  Longwy 
et  sur  la  frontière,  sous  M.  Greil ,  par  ordre  du  7  août;  créé 
lieutenant-général  des  armées  du  roi^  le  1*  janvier  174^ 
il  commanda  à  Longwy  {usqu^au  1"  noveèabre  1749»  ^n*tt 
cessa  d^étre  employé.  Il  mourut  avant  le  i**  décembte  1 77s. 
(Brevets  miUtatres ,  armaies  du  temps,) 

D*ARROT  (Réné-Marie,  vicomtè).  maréchal^de-camp^ 
né  à  Parthenay,  le  i5  décembre  1704*  Voy*  le  Suppiémeni* 

n*ARTAGNAN,  voyez  MonnsQeiov. 

ARÏ1U1S  (Victor-Hyacinilu  j ,  maréchalHle-camp,  Après 
avoir  servi  deux  ans  eu  (jualiié  de  volontaire,  il  fut  reçu 
ingénieur,  en  1713,  et  obtint,  le  5i  mai  de  cette  année, 
des  lettres  de  lieutenant  réformé  à  la  suite  du  régiment 
de  Flandre.  Il  fut  employé^  ia  même  année,  aux  sièges  du 
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Quesnoy,  de  Bonchain  ,  cl,  l'année  suivante,  à  ceux  de 
Landau  et  de  Fribourg.  Il  tU  la  campagne  d^Espagiie,  en 
1719,  et  obtint,  en  1727,  la  coEnniift.Hion  de  capitaine  ré- 
formé ;  servit  eu  Italie,  de  1755  à  1756,  et  hc  trouva  h  tous 
les  sièges  el  aax  deux  batailles  de  Parme  et  de  GuastaUa, 
Il  suif  il  les  armées  en  Westphalie  ;  sur  les  frontières  de  Bo<- 
bénie  et  en  Bavière  »  depuis  le  mois  de  septembre  lyl^i  juif- 
qa*aa  mois  de  juillet  174^1  passa  en  Haute-Alsace  »  sour 
les  ordres  do  maréchal  de  Coigny»  par  lettres  du  1**  août. 
Il  obtint»  le  6  avril  1744  9  la  commission  do  lieutenant*- 
colonel  réformé  à  la  suite  du  régiment  de  Flandre  ;  ser- 
vit cette  même  année  aux  sièges  de  Nice,  de  Montalban, 
de  Villcfranchc,  de  Ciidteau  -  Dauphin  ,  de  Demont,  do 
Coni,  et  à  la  bataille  de  la  Madona-dcl-UImo ,  et  fut  dé* 
claré,  au  nioii»  de  novembre,  brigadirr,  dotit  ic  brevet  lui 
avait  été  expédié  le  3  mai  prérc^deiit.  il  commanda  en 
clief  les  ingénieurs  à  l'armée  du  lias-Kbin ,  en  174^.  Aux 
sièges  de  Mous»  de  Saint-Guilaîn  ,  de  Charleroy,  en  1746,. 
et  se  trouva  ensuite  ata  siège  de  Namur  et  à  la  bataille  do 
Raucous.  On  lui  accorda,  le  i*'  (aovler  1747»  ^  direction 
générale  des  fortifications  du  pays  d*Aunis»  du  Poitou ,  de 
la  8aintongo«  et  d\ino  partie  de  la  GuiennOf  et  le  grade 
do  maréclaal*de*oamp  9  par  brevet  du  ■"'t^nvier  174S.  Il 
alla  résider  à  la  RochellOy  où  il  est  mort,  le  9  octobre  1751, 
dgé  de  71  ans.  {^Brevets  militaires 

D*ART0I8  (Philippe),  comte^d'Eu,  comtéiaèiede  Fran^ 
ce.  Il  se  signala  à  la  prise  do  Bourhoorg,  en  i985;  suivili  en 
i54)(),  I^is  II  duc  de  Bourbon*  dans  son  expédition  d* A- 

frique ,  et  se  trouva  avec  ce  prince  au  siège  de  Tunis.  Après 
cette  expédition,  le  comte  d  l  u  entreprit  le  voyaj^e  dô  la 
Terre-Sainte,  y  fut  pris,  retenu  lon^^-temps,  et  délivré  en- 
fin par  les  soins  du  maréchal  de  Uoiicicaull.  U  revint  en 
France,  et  lut  fait  connétable  lors  de  la  destitution  d  Olivier 
de  Clisson,  par  provisions  du  aS  novembre  iSgS,  et  en  cette  ' 
^alité|  prêta  serment  au  roi^le  5i  décembre  suivant  (  i).  Ik 

(1)  1 .1  prefiation  de  MnneDt  K  trouTQ  dào»  Qodvfroy»  Uiitoirê  des 
mmnt^tu4fUê ,  page  bH, 
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suivit  le  comte  de  Nevera  en  Uonj^rie,  et  se  trouva,  en  lôgG, 
au  siège  et  à  la  bataille  de  Nicopolis»  que  les  Français  per* 
dirent  par  son  imprudence*  11  y  fut  fait  prlsonoier,  et  mou* 
rttt  en  Turquie»  le  16  juin  i3§7»  dans  la  prison  où  le  sultan 
Bafaset  Tavait  frit  renfermer  (1).  {Histoire  des  grands^-qffi^ 
ciers  de  la  couronneg  iom.  Jet  fX*  Histoire  de  Finance,  du 
Père  Daniel;  Âfézeray;  dép6tdusêcréariai  de  ia  maison  d» 
roif  Jiccueil  de  Flovimoni,) 

dURTOIS,  voyez  PiAKCB. 

o*A&ZJUiU£aâ>  veyez  Ptmimr. 

d'ASFELD^  voyez  Bidal. 

n^ASNIÈRfiS  (Henri,  matHfuis),  baron  de  PoUuau,  ma- 
richnl^e^amp ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  do 

Satiil-Lotlis,  né  en  1755,  servit  dans  les  mousquetaires,  fut 
créé  brigadier  de  cavalerie,  le  1"  mars  1780,  ci  luatc'cUal- 
de-camp  j  le  i^mars  1790.  {lUais  militaires.) 

D^ASPEEMONT  ne  Vardy  (Jean),  maréchal^de^camp , 
était  depuis  lonfi;-temps  au  service,  lorsqu'il  obtint  un  bre- 
vet de  luurLcli.d-dc-cauip ,  le  i5  août  lO'j.'i  ;  on  i'euipiova 
en  (!iiaui^>ague  ,  sous  le  due  d'Angoulî^inc  ,  (\\\\  maintint  en 
paix  cette  province  et  le  juin  s  [VIessin ,  en  it>  '  ;>  (  I  1G2G.  li  lut 
nonmié  gouverneur  de  Toul»  le  21  f(^vricr  iGaj;  leva,  en 
1054,  un  régiment  d'infanterie  do  son  nom;  resta  à  Xoul 
'  fusqu^en  iti58;  et  joignit  alors  Tarmée  d'Allemagne*  qui  lit 
le  siège  de  Brisacht  où  il  fut  tué  9  au  mois  de  novembre» 
(fiomptes  de  l'extraordinaire  des  guerres,  atm»  du  temps^) 

d'ASPREMONT  (Claude-AbsalonJean-liaptisle)  tnanfuis 
de  y  andy,  lieuttnant-général,  était  capitaine  au  régiment 
d*iulanterie  de  son  pèroi  dontrartide  précède,  lors  de  sa 


(1)  L'aLbc  U«  Chuitti  UmIc  mort  ulv  Tutuicc  iô()(j;  Lv  Gendre  dit 
qu'il  mourut  le  i5  juin*  Li^s  obiftrfition»  faites  par  M.  Bouillaod 
•ur  VHiiioUrê  ^MUins  d$  MiohdShinMt  page  229,  nous  appremieiil 
qa'il  mourut  le  itf»  aiDii  que  Toiit  obNrvé  Im  hiitaritai  des  fraads-ofi* 
ciets  de  la  couronne  «  tome  VI. 


\ 
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levée  I  le  3  oclobre  i634;  il  lervit  en  Lorraine  9  loui  le  duo 
de  Hohan  ;  en  Alsace  »  en  i655  ;  au  combat  près  d^OCtmerg- 
heim,  à  rescaladc  do  AufTack,  à  la  pri^c  d^Ensisheim  ;  eut 
part  à  les  expéditions  de  ce  général  dans  la  Yaltc- 

lîno,  en  if)35,  1636  el  1637;  a»  siège  de  Brisacli ,  sous  le 
duc  d(3  Wciinar,  en  i658,  et  obtint  le  régiment,  le  ?.o  no- 
vembre, li  était  en  Bourgogne,  sous  le  marquis  de  ViUcroi  « 
en  1639;  dans  la  même  province,  sous  le  marquis  de  Ta- 
vanesy  en  1640;  an  siège  d'Aire»  à  la  prise  de  la  Bassée* 
de  Bapaume»  en  1641  ;  et  fui  créé  maréchal- de -camp» 
le  119  eeptembre.  Il  servit  au  siège  et  à  la  prise  de  Co* 
lioure,  de  Perpignan  «  en  164a;  au  secours  de  Flix,  de 
Hirabel  et  du  cap  de  Quiers,  en  1645  ;  an  combat  de  Le- 
rida ,  en  1644  ;  &  la  prise  de  Cassel ,  deNardlck,de  Lfnck, 
de  Boui  bouig  ,  de  Mcoin  ,  du  Bétliune,  de  Li  lr*!*»,  de  Saint- 
Venant,  en  ifî4.">;  de  Courlray,  de  Bcti^ues,  de  Mardick, 
de  Fûmes,  de  Dunkerqnc.  en  \  an  siège  el  à  la  prise 
de  la  bassée  et  de  l^eiis,  eu  i(i47«  Nommé  gouverneur  du 
Catelety  il  se  signala,  au  moili  de  juin  i65o ,  à  la  défense  de 
cette  place  assiégée  par  les  JEspagnols.  Il  servit  en  Guienne^ 
en  i65oet  i65i  ;  obtint  un  régiment  de  cavaleriCf  le  94 
tolmf  et  y  le  même  jour,  la  «barge  demestre-de-camp-gé* 
néral  des  carabins  »  Tun  et  Tautre  vacants  par  la  mort  du 
sieur  Amauld.  Il  oenfinua  de  servir  en  Guienne»  en  idSa; 
il  était  h  la  prise  de  Relhel  et  de  Moocon ,  en  i653  ;  à  la 
levée  du  aicge  ti'Arras ,  par  les  enneniis;  au  siège  et  à  la 
prise  du  Qucsnoy,  en  i654  ;  de  Landrt  cies ,  de  Condé,  de 
Saint-Guilain  ,  en  i655.  Créé  lieutenant  généré!!  de«ï  armées 
du  roi,  le  1"  octobre,  il  finit  la  campagne  eu  cette  (jua- 
lité  ;  comon^uda  pendant  Thiver  sur  la  frontière  de  Cham- 
fiagnCf  sons  le  marquis  de  Fabcrt,  par  lettres  du  37  no- 
vembre; servk  au  siège  de  ValeaolenneSy  en  i656;  de 
Montmédi,  en  t6&79  où  il  reçut  plusieurs  blessures;  il  eu 
obtint  le  gouvernement  le  0  août;  se  démit  «  au  mole 
d^avrll  x658t  de  son  régiment  de  cavalerie ,  et  de  la  cbarge 
de  mestre-de^camp -général  des  carabins.  Son  régiment 
d*iofanterie,  qui  était  en  garnison  dans  Monlmédi,  fut 
licencie  ic      juillet  lOiiu.  Lu  marqub  de  Vaudyi  confirmé 
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dans  9on  gouvernement  après  la  paix  y  par  lettPM  da  96  {nia 
i66i,  le  conserva  jusqu'à  sa  aiorl,  arrivée  au  mois  d'oc- 
tobre 1G89.    Dépôt  de  la  guerre ,  mémoires  du  temps, 

d'ASPREMONT  de  Li  MoTHE  VirîFBtRTfFranrois,  i  li  omte), 
maréchal'de'camp ,  servit  d'abord  en  Flandre,  en  qualité 
de  volontaire,  «oos  le  maréchal  d'Aumont,  en  166»;  se 
trouva,  en  la  même  qualité,  à  la  soumission  de  Bordeaux; 
à  la  prise  do  Booig  et  de  Liboanie,  en  i653«  JBnieigoe  aux 
gardes,  en  1654»  U  smit  au  siège  de  Stenaj  et  au  secours 
d*Arras,  où  il  fnt  Uessé,  et  obtint  une  lieatenance  dans  le 
même  régiment,  avec  leifuet  il  6t  les  sièges  de  Landrecles, 
de  Condé  et  de  Saint -Guflain,  en  i655.  Il  reçut  un  coup 
de  pique  à  celui  de  Condé,  et  trois  coups  de  mousquet 
dans  11-  corps  au  siège  de  Valenciennes,  en  iG5ëj  se  trouva 
à  la  bataille  des  Dunes,  au  siège  de  Duiikerque,  et  eut 
la  mâchoire  cassée  par  une  grenade  à  celui  de  Grave- 
lîn(  s.  en  i658.  Monuné  capitaine  au  régiment  des  gardes- 
françaises,  par  commission  du  4  uiai  1659,  il  obtint  Térec- 
tion  dte  sa  terre  de  Feuiiiée  en  vicomté,  sous  le  nom  d*As- 
premont;  fut  créé  gentilhomme  de  la  chambfe  du  roi  et 
chevalier  de  Saint-Midiel,  en  1660.  Il  commanda  sa  com- 
pagnie aux  sièges  de  Toumay  et  de  Douay,  en  1667;  et  fut 
nommé',  par  commission  du  8  juillet,  pour  commander  à 
Douay,  ob  il  resta  jusqu'au  mois  de  novembre.  IX  se  démit 
de  sa  compagnie  aux  gardes,  au  mois  de  mars  167a;  obtint 
le  gouvernement  de  la  tiiadclle  dWnas,  par  provisioDS  du 
a8  avril;  servit,  la  même  année,  aux  sièges  d'Orsoy  et  de 
Riraberî^,  dOù,  ctani  passé  sous  les  ordres  du  maréchal  de 
Turenuc,  il  alla  recounaitre  le  tort  de  Nimègue,  et  servit  à 
sa  prise;  il  s'empara  ensuite  du  fort  Saint-André  dans  Tîle 
deBommel,  et  servit  au  siège  de  Maestricht,  en  1673.  Il  ob- 
tint, par  brevet  du  3  novembre,  le  grade  de  brigadier  d*iii> 
fantene,  et  fut  employé,  pendant  Tbiver,  dans  le  duché  de 
Bourgogne,  sous  les  ordres  du  duc  de  Navailles.  Détaché,  au 
mois  de  février  16749  poar  entrer  en  Franche  •Comté,  il- 
s^empara  des  ville  et  château  de  Saint- Amour,  de  celui  de 
rAubépinc,  à  la  vue  de  trois  compagnies  ennemies  qui  se 


Digitized  by  Google 


DES  GilIfiEAtrx  FRÂBrÇAM*  175 

prt'SCDtaient  pour  y  entrer;  servit  aux  sièges  de  l'esme,  «le 
Cray:  commanda  à  Lons-lc-Saulnier,  d'où  it  alla  secourir 
Orgelet,  dont  îl  chassa  les  ennemis,  qui  Tavaient  surpris,  et 
•e  trouva  ensuite  aux  sièges  de  Besançon  el  de  Ddie;  à  la 
priae  de  SaUofl  et  des  forts,  dont  le  roi  lui  donna  le  gouver- 
nement^ par  provifiont  du  as  juin*  Il  te  déantt  alors  du 
gouvernement  de  la  citadelle  d'Arrae*  Nommé  maréchal- 
de^camp,  par  brevet  du  a5  février  1677,  et  employé  à  l'ar- 
mée de  Catalogne»  lone  le  maréchal  de  ffavalllet»  il  se  dit-- 
tingna  &  rarrlère-garde  de  cette  armée^  lors  de  sa  retraite 
en  Roussillon,  et  chargea  trois  fois  les  volontaires  d'Espa- 
gne. Di'taclic  pour  alkr  au  secours  du  chàlcau  de  Mazerac, 
il  iii  une  si  grande  diligence  qu*il  arriva  avant  les  eunemiSy 
les  battit,  tailla  en  pièces  le  rèi^imcril  d'Aragon  et  les  dra- 
gons d'Espagne,  et  fit  prisonnier  le  marquis  de  la  Fuentèflu 
11  mourut  le  27  juin  167S  (1).  {BreveU  mUitaireâé) 

n*ASPR£iaONT  n'Oanm  (lacquee-PhiUppe,  comté).  Heu- 
ienant'-généraif  entra  au  gervice  conmie  eneeigne  de  la  co« 
kmelle  du  régiment  de  Louvigny»  le  7  mari  170S*  Il  corn- 
battit  à  Oudenarde  y  et  obtint  dam  le  même  régiment»  le  S 
fanvier  1709 ,  une  compagnie  qu*il  commanda  k  la  batailla 
de  Malplaquet,  la  même  année»  et  à  Tarmée  de  Flandre» 
en  1710.  Il  quitta  cette  compagnie,  et  passa  enseigne  au 
régiment  des  gardes-françaises,  par  brevet  du  18  novem- 
bre f  devint  enseigne  de  la  colonelle  du  régiment  des  gar- 
des ,  le  5  mars  1 7 1 1  ,  et  servit  avec  ce  corp'^ ,  en  1712,  aux 
aîéges  du  Quesnoy,  de  Douay  et  d<i  Bouchain»  et  à  ceux  de 
Iiandau  et  de  Fribourg ,  en  1715.  Il  fut  fait  eucoeieivement 
entelgae  d*ime  compagnie  de  grenadiers,  le  a  décembre  de 
la  mémo  aonée;  aout-lieutenant»  le  3i  mai  1717;  eous- 
aide*ma|or»  le  aS  avril  1730;  lieutenant»  le  i4  avril  1733. 


(1)  L'abb<<  d<:  Nceufville,  Hittoirôde  ia  maison  du  roi,  l.  I,  p.  1^9, 
dit  qu'il  obtint  le  gouvf» rni'm^-nt  de  Salint  el  le  f/radf  H»-  maréfhnl  de- 
amip  ni»rt"!  h  rfinfju^ic  dr  la  Franclio-Gomté,  fu  i{>'j.\  :  c'est  une  erreur. 
Il  n'eut  It  gouvcruemcnt  de  SaUm»  et  uobtiat  le  grade  de  maré- 
i^iil'(ic-Liim\t  fjue  3  au  aprii. 
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Nommé  capilaioe ,  le  4  iiinvier  1750,  il  lit  la  campagne  de 
rhiiisiM>arg»  en  1754;  celle  de  Flandre,  en  trl'^;  celle  du 
Rhin»  en  174^;  et  se  trouva  au  combat  de  Dettingen.  On 
le  fit  commandant  du  6*  bataillon  des  gardee-françaites^ 
le  18  mars  1744  ;  brigadier»  le  a  mal  :  Il  aerrit  an  Éîége  de 
Menin  ;  ent  de»  lettres  de  senrice  comme  brigadier  9  le  7 
|aîn,  et  se  trouva»  en  cette  qualité,  aux  siégea  dnfpres  et 
de  Fumes.  Tl  passa  de  Flandre  en  Alsace,  avec  son  régiment, 
au  mois  de  juillet;  contribua  au  succès  de  Taffaire  d*Ha- 
gueiiau ,  apti  s  laquelle  les  ennemis  furent  forcés  à  repas- 
ser le  Rhin ,  et  servit  au  siège  des  ville  et  châteaux  de  Frî- 
bour^.  Il  parvint  au  commandement  du  5*  bataillon  des 
gardes,  le  19  juin  174^»  et  à  celui  du  4*1  le  avril  174^; 
fut  employé  en  Flandre»  le  i*"  mai;  servit  aux  siégea  des 
ville  et  châteaux  de  Namur»  et  combattit  à  Raocoux»  Sm» 
ployé  à  la  même  armée  »  le  i**  mai  1747»  il  se  trouva  à  la 
bataille  de  Lavrfeld  ;  fut  créé  maréchaMe-camp»  le  i**  jan* 
vier  1749  f  et  devint  commandant  du  3*  bataillon  du  inti- 
ment, le  a  septembre  i753.  Nommé  lieutenant-général  des 
armées  du  rot  »  le  i**  mai  1758 ,  et  commandant  du  a*  ba- 
taillon du  même  régiment,  le  14  octobre  1759;  il  fut  em- 
ployé à  Tarmée  d'Allemagne  ,  par  lettres  du  i*'  mai  1760. 
II  ({uitta  le  répriment  des  gardes  et  sa  compagnie,  au  mois 
de  janvier  1761  ,  et  ne  servit  plus.  {Brevets  milUaims, 
Gazette  de  France,) 

B'ASPRBMONT  (Claude),  comte  de  Lynden,  maréchal^ 
dt-catnp,  entra  au  service  en  i^iS^  comme  enseigne  ao 
réghnenf  d'infanterie  allemande  de  la  MarcL;  futlait  lieu- 
tenant» le  i5  décembre  de  la  même  année;  capitaine  ré- 
formé» le  iS  àoût  1 7 19»  et  en  pied»  le  aS  mai  1737.  Il  com* 
manda  sa  compagnie  au  camp  de  Stenay,  cette  même  an- 
née; au  camp  d'Alsace,  en  1732;  au  siti^e  deKehl,  en  ijSS; 
à  raltat  juc  dt  s  lignes  d'Ëtliogen»  et  au  siège  de  Philisbours:, 
en  i;ô  j,  i  l  devint  commandant  du  5*  bataillon  de  sou  ré- 
giment, le  i5  juillet  de  cette  année;  il  passa  à  Tarmée  d*lta* 
lie  avec  son  régiment ,  au  mois  de  décembre;  servit  aux  sté« 
gea  de  Beggio,  de  Kevere  et  do  &eggiolOj  en  1735»  rentra 
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e»  France  an  mois  de  mal  i^SG;  passa  au  oommatidement 
du  a*  bataillon  de  son  régiment i  le  ai  décembre  de  la  mê- 
me année,  etobtlnlyle  i6a?HI  i^SB,  une  commission  pen/ 

tenir  rang  de  colonel  d*i»ranterie.  Il  marcha  avec  son  régi- 
iiiL'iil,  en  mars  1742,  à  i'ariiiée  de  Bavière^  011  il  se  trouva  k 
piubieurs  actions;  passa  sur  les  frontières  de  Bohême;  mar- 
cha au  secours  de  Bi  auuaw,  puis  à  la  défense  de  plusicm  h 
postes;  rentra  cii  France  au  mois  de  juillet,  et  obtint,  le  1" 
août»  unrégimentde  hussards  de  son  nom,  qu'il  commanda 
h  la  reprise  de  Weissembourg  et  des  lignes  de  la  Lautern  ;  îi 
Taffaire  d'flagnenaa  t  et  au  eiége  de  Fribourg^  en  1 744  ;  à  la 
bataille  dé  Fontenoy;  mx  sièges  des  fllleiet  citadelle  de 
Tourna  y,  de  Dendermonde  et  d^Alfa»  en  174s*  Créébrlgà-^ 
dier,  le  »**mai,  etemployé|  en  1746»  àl'arméedeSlandte^ 
il  fit  d*ahord  partie  de  la  réserve  commandée  par  M,  le 
comte  do  Clt  tinoia,  et  combattit  ensuite  à  Raucoux;  se 
trouva  à  la  baiaille  de  Lawfeld,  en  174?  î  ^"  sit^gc  de  Macs- 
trîchl ,  en  174^,  et  obtint  le  grade  de  maréchaUde-camp, 
ic  10  mai.  èion  régiment  ayant  été  incorpor^^,  par  ordon- 
nance du  3o  octobre  1756,  dans  les  régiments  de  Bercheny;, 
de  Turpin  et  de  P<dleresi(.y9  il  ne  servit  plus.  {Brevets  niïiii») 

d'ASPREMONT,  lo/esORYOT. 

n'AâS£KF/rO  (Jules- Domiolque^md^r^rriiV),  né&66ilevi 
le  9  avril'i^dSf  maréehai^de^amp  du  Se  octobre  i8i4« 
loyeM  ie  Supplément, 

d'ASTORG  D'ArBARF:DE  (Bernard-Paul),  tnart'chai-dc^ 
camp,  servait  en  1641 9  en  qualité  de  capitaine  du  vieux  corps 
de  la  garnison» de  Metz.  Au  mois  d'avril  de  celte  année,  il 
•^empara,  par  escalade,  de  la  place  de  Xelferj ange.  Employé 
en  qualité  de  maréchal  de  bataille ,  sous  le  duc  d*Épomon , 
en  i65o  ^  Û  combutlit  vaillamment  à  TaOblre  de  Blanquefort, 
près  de  Bordeaux»  le  aS  juin  »  et  fut  créé  maréchal*de-camp, 
le  iGao6t  iGSa.  {Brevets  militaires ,  Gazette  ele  France,) 

n^ASTOEG  (Bemard)»  eomie  d*Aubarède^lissaenant-^* 
néroi,  était  dana  le  régiment  ftoyal^Vaisseat»  dès  lâ^i , 
ot  y  lervit  dans  le  lloussiUott  et  dana  la  Calaiogoe  j usqu*à  la 
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paix;  ie  tioiiva  »  ea  t6ô4»  à  la  priée  de  VUlefrancIie  ;  au  ra- 
iriliJlleiBaDl  de  Eomb;  au  làâ^  el  4 la  priie  de  Fuloerda;  à 
to  prtie  do  eap  de  Qttim  I  à  la  Moomittioii  de  CasiUloii  9  dé 
GadagMii»  en  i655;  detiol  maior  de  «m  féi^eal,  le  la 
ayril  i658;  servit,  en  ifiS^^anxiiégesdeCliarleroy)  d'Ath^da 
ToLirnay,  de  Douay,  de  Lille.  Destiné  pour  l'armée  de  Flan» 
dre>  en  1668 ,  la  paix  se  fit,  le  2  mai.  Il  fut  fait  lieuteuant- 
colonel  (Ui  même  régiment,  le  22  décembre  iG-o.  Mestre- 
de-camp  de  !a  garnison  de  Metz ,  sur  la  démission  de  sou 
oncle»  le  a5  septembre  1671;  se  Irouva  en  k  tous  les 
aléges  que  la  toi  (il  en  penonoe;  pa^a  daaa  Tannée  de 
Tumina»  aumoia  d*aoât$  aa  Hanva  à  la  ooM|uétede  Tila 
atdala  vIPedeBoaMnai;  laaraliay  au  onoi*  de  lévrier  id^S» 
à  la  priieda  plmicuisplaeca  anr  Téleetetir  de  ItandalKMiig» 
revint  pour  la  iiéga  de  Maartrielit  9  et  finil  la  eampacne  dant 
Tannée  de  Ai.  de  Turenne.  Il  combattit  à  Sîotcehn,  Ent« 
heim ,  Mulhausen  ,  en  1674;  Turkeim,  en  janvier  iG;5. 
lirigailior,  le  1 2  mars  suivant ,  il  servit  au  siège  et  à  la  prise 
deDinaul  ettl  Huy;  aux  sièges  de  Condé,  de  Bouchain,  en 
1676;  au  siège  de  Yalenciennes;  à  la  bataille  de  Cassel;  à 
la  prise  de  Snint-Omer,  an  1677.  Il  obtint  le  gouvernement 
de  Saiut^uilain^le  mars  1678^  quitta  alom  le  régiment 
de  VaiiieanK,  al  aa  démit  de  sa  plaça  de  mestre-de-oamp 
4a  la  ganban  da  Mate.  La  rai  hil  étmom  la  gouvamemant 
de  SaHaa»  la  y  mat  1681»  m  veawltaiil  celui  da  Mut* 
Gvilain  ;  et  le  la  lanvicr  1684,  le  goonrerMBMnt  4e  l*Vada  lé 
et  dépendances  ;  11  se  démft  de  celui  de  Salins.  On  le  fit 
matéchal-de-carnp ,  !<'  24  août  1688;  lieulenant-général  ' 
des  armées  du  roi^  le  5  janvier  1696,  et  il  servit  en  cette  qua- 
lité, sous  le  maréchal  de  Tourville,  dans  le' pays  d'Auor» , 
en  169G  et  1O97.  11  mourut  a  Paris,  le  i5  mars  1710^  â|jj^de 
ans.  ÇDépàid^iagmrre,  mémoire^  du  t^a^*} 

n*AST0A6  aUntAiàaa  (IfOuis))  nuir^uiê  de  Bpquépiitc^ 
iifetUleitaji£-^iâi^^y*pctit-  du  précédant»  fut  comiii 
d'abaad  ams  la  nom  da  eoaate  de  BadHaan.  Il  attira  aor« 
natta  ao  régtaMnt  de  cavalerie  de  Tooloose  (defluia  PnB<* 

thiévre)i      i  jSS  -,  k  joignit  à  Tarmée  dltaiie^  où  il  servît 
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Jmqn'à  la  paix.  Il  oblînt  une  eompagoie  dam  lè  même  Ré- 
giment» le  94  ovi^l  17^8;  paêM»  avec  ce  tégiment»  en  Bo* 
béme,  où  il  se  trouva  à  la  prise  de  Prague»  au  oHito  de  no- 
vembre bivouac  de  PlsecL;  au  combat  de  Sabay^ 
an  ravitaillement  de  Prawenbeif  »  ot  il  se  distingua;  à  ia  dé- 
fense de  Prague;  à  la  fameuse  sortie  de  cette  ville»  sous  les 
ordres  du  maréchal  de  Ucilc-Ulc,  en  174^9  ^t  reotra  eu 
France,  avec  l'armée,  au  mois  de  février  i^^^-  H  combat- 
tit avec  valeur  à  Deltin^^rn,  au  mois  de  |uin,ctiiiul  la  cam- 
pagne en  Uasge-AUace  sous  Icë  ortircs  du  maréchal  de  Noail- 
les.  Il  prit  le  nom  de  marquis  de  Aoquépine,  en  i744>  ^^^^ 
vit  au  siège  de  Menin,  la  même  année,  et  obtint,  après  ce  . 
•iége»  le  régiment  d^infanterie  de  Nivernais»  le  S  juin.  II 
le  commanda  aux  sièges  d*Yprei  et  de  Fitmes»  où  H  resta 
en  garnison  pendant  le  reste  dè  la  campagne;  ëu  siège  des 
vnie  et  citadelle  de  toumay;  &  la  bataille  de  Pontenoy;  aux 
sièges  de  Dendermobde  »  d^Oodenarde  et  d*Aib,  en  1745* 
Il  couvrit,  avec  Tarmée,  les  sièges  do  Mens,  Saint-Guilain 
et  Charicroy;  servit  à  ceux  des  ville  et  cbdtcau  de  Namur, 
et  conibaiiit  h  Raucoux  en  174^*  H  partit  du  camp  sous 
II<^2ière.s,  \v  ?)n  octobre  de  la  même  annro,  jiour  {oindre 
rarmc^c  de  Provence,  où  il  tint  la  campagne  jusqn'ati  moig 
de  février  1747»  et  contribua  à  chasser  le»  ennemii»  de  cette 
province.  Nommé  potir  ne  rendre  à  Gènes  avec  un  régi- 
ilient  de  piquets  choisis»  il  se  mit  en  marche.  Enveloppé 
et  repoussé  par  le  canon  des  AngtaU  jusque  dans  Monl^co» 
Il  proAta»  peu  de  fours  après»  d*ttne  tempête»  se  Jeta  dans 
une  felouque,  perça  le  cordon  des  Anglais  pendant  la  nuit» 
et  arriva  heureusement  à  Gènes.  Il  soutint»  sur  la  monta* 
gne  des  Frères,  un  combat  de  trois  jours  à  la  tète  des  pay* 
sans  armés  et  de  5oo  hoimnes  des  deux  couronne»;  rrli  aij- 
clia  la  nioiUagne,  et  lu  mil,  en  sept  juurS;  en  é(ai  de  défen- 
se. LcH  t  i)iif*mis,  ne  pouvaot  percer  par  cet  endroit,  atta- 
quèrent liisagno.  Le  marquig  de  Roquépine  se  rendit,  avec 
aoo  hotnmes,  au  couvent  de  Notre  •  Dame -deUfttonte,  où 
il  se  conduisit  avec  tant  d*intelligenee  et  de  valeur»  qu*au 
moyen  des  escarmouches  Cnites  à  propos»  deè  sorties  conti* 
Duelies  et  det  combats  très-vifs»  11  soutint  et  conserva  cè 
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couvent  pendant  viiïgl-trois  jourg,  et  rt  jioussa  les  ennemis 
à  Tassant  qu'ils  y  livrèrent.  Le  roi  lui  donna,  le  5  juin,  le 
régiment  KoyaUComtois;  il  se  démit  de  celui  de  Nivernais. 
Il  se  trouva  toujours  à  tous  len  postes  qui  étaient  attaquée; 
ivki  85  joura  sans  se  déshabiller,  et  contribua  beaucoup  à  la 
déitmt  de.6ène«>  dont  le  aiége  fui  levé  le  5  {uiUei.  Le  mar- 
qui»  de  Hoquépine  en  porta  la  nouvelle  an  toi,  qui  le  créa 
brigadier  par  brevet  du  a5  du  même  mois.  Retourné  à  6è- 
m»f  où  il  fut  employé  en  qualité  de  brigadier»  tl.y  servit 
jusqu^an  mois  de  décembre  1^4^*     s'y  distingua  particu^ 
lièremcnt  à  Taffaire  de  Roussillon,  où  il  ballil  les  ennemis; 
à  la  prise  de  Varragio  ;  au  secours  des  retranchements  de 
Aoilri,  et  à  la  défaite  du  général  Nadasty,  à  la  Rochette. 
Au  mois  d'avril  i  750.  il  passa,  avec  son  régiment,  dans  l'île 
de  Minorque;  concourut  à  la  prise  de  Alahon;  servit  au  siè- 
ge du  fort  Saint- Philippe;  y  montra  la  plut  grande  valeur» 
et  surtout  à  Tassaul  et  aux  différentes  attaques  dont  il  fut 
cbargé^  s*élant  toujours  trouvé  dans  le  plus  grand  feu,  et 
pendant  44  {ours  de  gavde  h  la  mer  ou  à  la  tranchée.  Le  rot 
le  créa  marécbal-de-camp  par  bre^t  du  a5  {uillet  de  cette 
année.  Il  sa  démit  alors  du  régimeiit  Eoyal-Gomtois.  Em- 
ployé à  l'armée  d'Allemagne,  par  lettre»  du  iS  juin  1757, 
il  la  ioi^nil  au  mois  ir.iout,  concourul  à  la  conquête  de 
l'éU  cloràt  d'Hanovre;  y  passa  i'Iiiver;  se  trouva  à  la  canon- 
nade  et  à  l'arrière-garde  de  Rhimbcrg;  à  la  bataille  et  à 
i'arrière-gardc  de  Crcwelt;  au  combat  de  Dorcke;  aux  es- 
carmouches de  Werie  et  a  rinyestissement  de  Munster.  Il 
fatdesliné,  en  1759,  pour  commander  un  corps  de  grena- 
diers qui  devait  s*embarquer*  Cet  embarquement  n*ayant 
point  eu  Uea,  il  retourna  en  AUenugue.  En  1760,  servant 
aur  le  Bas-Rhin^  à  la  rèKrve  commandée  par  le  comte  de 
Saint^Germain,  il  marcha  à  Corbach^et  s'y  distingua  par* 
liculièrement,  ainsi  qu'à  Tanière^garde  de  Warbourg:  «  et 
joignit  ensuite  la  grande  armée.  Retourné  sur  le  Bas-RIiin  ,~ 
à  kl  lin  de  la  campagne,  il  se  trouva  à  l'affaire  de  Clusici  - 
C3mj)s.  îtprès  laquelle,  charcji:  de  la  poursuite  des  ennemis, 
il  Chcarmoucha  si  vivement  depuis  sept  heures  du  matin 

jusqu'au  ioir>  qu'il  les  conlraiguit  de  jeter  U  pièces  de  ca* 
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iiuii  dans  le  Kliiii.  11  passa  riiivci  but  le  Bas-Rhin,  (rou  il 
lui  Ut  taclic,  au  mois  de  lévrier  i  ^6 1 ,  pour  fie  porter  au  se- 
cours «le  i'âiiiiëe  cominafHÎée  par  ie  iii.iK^clial  de  DrogUe, 
<|uc  les  ennemis  avaient  oblige  do,  se  rtîplii  r  sur  la  Lahn. 
Après  leur  retraite^  il  rejoignit  l^arnii^e  du  Bas-Abin,  avec 
laquelle  il  te  trouva  à  TalTaire  de  FiUinghausen,  et  était  ù  la 
tétc  des  tronpoK  cjui  emportèrent  la  redoute  du  village  de 
Scbeiditigen.  il  Ût  encore  la  campagne  de  1 762,  en  Allema* 
gne;  a*y  trouva  &  l'affaire  de  Grabeostein;  au  siège  d*Ame-> 
ne^urg»  et  Â  l'attaque  du  moulin  de  Brickmulh ,  et  fut 
créé  lieutenant-général^  le  aS  juillet  de  celte  année.  Il  est 
luort  en  1 78a.  {Brevets  nUHiaires,  annales  du  temps,) 

D*ASTOAG  (Jean-Jacques-Maric,  com/e)>  OarondeMoii" 
tagtf,  iieutenant'générai,  d*une  branche  puînée  de  la  même 
famille»  né  à  Aueh^  le  la  |uin  i^Sa^  servit  dans  les  gardes* 
dtt*corpS)  compagnie  de  Luxembourg  y  où  il  passa  sous- 
lleutenanty  le  i*'ianvler  i^SS»  avec  rang  de  mestre  «-de- 
camp,  par  brevet  du  même  four.  Émigré  en  1791  >  il  fit  la 
campagne  de  Parniée  de  Condé  avec  le  grade  de  maréchal- 
de-cump,  et  commanda  un  corps  de  ceUc  armée.  Lors  de 
la  roHlauralion,  en  18 1^,  le  roi  le  nomma  lieutenant  (k  la 
coni|>;if;nie  écossaise  des  gardes-du-corj>s.  Il  (jl)tint  ensuite 
le  coiuuiandeiTient  du  département  de  Seîne-t^t-Marno;  fut 
créé  lieutenant-général,  le  26  octobre  18 15;  commandeur 
de  Saiot^Louis,  le  3  mai  18169  et  a  quitté  le  service  la  mê- 
me année.  {Etats  militaires,) 

D'ATHÈNES  DE  LA  Pkrouse  (Jean -Félix),  maréchal-de- 
i  (imp  ^  servit  pendant  seiate  ans  dans  les  in()ii.s(|iielairefl,  et 
i»e  trouva  avec  ce  corps  à  la  bataille  de  ilamillicH  >  en  1706; 
d'Oudenarde»  en  1708;  de  Malplaquet»  en  1709;  auxsié- 
ges  de  Douay  et  du  Quesnoy,  en  1712;  do  Landau  et  de 
Fribourgy  en  1713.  Le  la  décembre  1790 ,  il  obtint  une 
commission  de  capitaine  réformé  à  la  suite  du  régiment 
de  cavalerie  de  Villeroi»  et  le  19  décembre  i7a3»  une  com- 
mission de  mestre*  de-camp  réformé  à  la  suite  du  même 
régiment.  Il  leva  une  compagnie  au  régiment  de  cavalerie 
de  Beni,  ie  a  févii^jr  1727,  çn  conservant  sou  rang  de  mes- 
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tre-de-camp ,  et  commanda  sa  compagnie  au  camp  de  1» 
Sambre,  en  1727  et  lyZo;  à  la  prise  de  la  Lorrainet  e» 
1733;  à  l^Uaque  de  Colorno  ;  aux  bataiUet  de  9ktme  et  dé 
Goastalla,  en  1^54;  aux  «iéges  de  Reg^io  el  de  lleggtolo  » 
en  1 735.  Il  accompagna  le  maréchal  de  Bblle-^I^Iè  dans  ioa 
ambassade  à  FrancibrI,  én  1741  ;  le  sai?it  à  Dresde  et  à 
Berlin;  se  troava  atco  lui  au  cèmbaf  de  j^aliay;  k  la  dé^ 
fense  de  Prague,  en  1742;  sortît  avec  Tarmée  de  cette  pla- 
ce ^  au  mois  de  décembre  ,  et  obliiiL  le  grad*-  de  brigadier 
de  cavalerie,  le  20 février  1 745.  Il  rctriuma  joindre  sa  com- 
pagnie à  l'armée  de  Bavière  ,  où  il  lut  employé  brigadier 
par  lettres  du  i"  avril.  Rentré  eu  France  avec  l'armée,  au 
mois  de  juiiiet,  on  lui  expédia  des  lettres  du  i*'août,  pour 
servir  sous  le  maréclial  de  Noaiiles,  en  Basse-Alsace^'où 
fit  la  campagne.  Employé  à  Farmiée  de  .Flandre,  pariéta- 
ires du  1"  avril  1744,  U  servit  aux  sièges  de  Menin  ,  d'Ypre» 
el  de  Fumes  ;  passa  eneuUe  avec  un  détadiement  de  Tar * 
mëe  en  Alsace,  et  se  trouva  à  ralfeifft  d'Hu^coau  et  m 
siège  de  Fribouig.  Employé  à  Tarmée  de  Flandre^  par  let- 
tres du  1**  avril  1745  ,  il  combattit  à  Fontenoy,  où  il  fut 
blessé;  servit  au  siège  de  Toumay,  lut  déclaré  ,  le  1"  juin, 
marécbal-de-camp  ,  dont  le  brevet  est  du  i*'  mai  ;  se  dé- 
mît de  sa  compagnie,  et  servit  ans:  sîéj^es  de  la  citadelle 
de  Tournay,  d'Ondenarde,  de  Dendermonde  et  d'Atb.  Euiv 
ployé  à  la  même  armée,  par  lettres  du  i**  mai  1746, 11  ser- 
vit aux  sièges  des  ville  et-citadelle  d'Anvers»  et  combatHl 
à  Eaucouz  au  mois  4*octolwe  :  ce  lut  aa  demière  campn<» 
gne.  II  ne  servit  plus.  Ilttiotarfit»  le  16  décembre  1755, 
âgé  de  68  ans.  {Brevets  mOitaires,  mémoires  du  temps,) 

d'ATTEL  de  Luttange  (Louis- Alexandre),  mcuréckcé'de^ 
vamp,  du  5  février  1800,  né  à  Luttange  en  Lorraine,  le 
janvier  1745.  Vojes  le  St^^piémenL 

,  voyez  Baschi. 

n*AUBAAÈDE,  i;<>res  Aamie. 

©•AtJBERJON  (Aritoirie-Viclor- Augustin),  chevalier  ele 
Muritmis,  maréduU-de^camp ,  fut  d'abord  reçu  chevalier 
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de  l'Wdie  de  Saiot-ioan-de-Jénisaleq»  dent  k  langue  <r^u<« 
Tergne^  le  s  fantief  i^&fr*  Il  fat  fait  eoreette  ilet  ciMvaa- 
léfeiedelevriten  i  y  %  fgcjgoe  dea  §eiid>n>et  de  Bqn»* 
^ofiie^  legfévrter  i76Q;«ide-iiiajor,lee9duiiiinieiiieief 
•t  majer  en  aeeendj  le 8  loin  i7(>4.  11  pasaa  eekMd  dn  ié« 
giineol  Daoffthlii  9  en  1766  ;  fut  créé  brigadier  de  dragons» 
ie  3  janvier  1770,  el  luaréchal-de-camp  .  le  1*'  liiaià  1780. 
Député  de  U  liobiesse  du  Daupliiite  lux  <  ;ats-çénéraux , 
en  1789,  il  y  soutint  c oatilaiaTneiît  les  [itincipes  religieux 
et  monarchiques.  Après  la  fuite  du  roi ,  i!  prt^ta  le  sermenf 
de  ^éltlé  ;  et  fit  la  motion  de  conserver  au  lils  atué  de  ce 
prince  le  litre  de  dauphin.  Nommé»  au  mob  de  mars  1 797^ 
ééfvAé  do  département  de  la  Seine  au  cooieil  dea  aneieMu 
il  ae  raiifea  du  parti  elkhlen ,  et  fal  déporté  ,  au  18  frue- 
ildar  (7  afffli],  à  Cajrenne.  H  moiinit  à  Sioiianiarlf  le  3 
ééoanbve  1798.  {Etat»  miHtairt»,  mémoitm  du  temps,) 

•i^ACBERT  (Pliîlîppe),  chevalier  de  Resie ,  maréchal-de- 
camp ,  i)af|iiil  en  i68(|;  t'nî  rccdnuHlo  dans  le  rég:iment  de 
cavalerie  de  Hraqne  au  moi-  dt-  mai  1708,  il  se  trouva  à  ïa 
lialaille  d'Oudenarde.  an  mois  de  juillet;  à  celle  de  Malpla- 
ifuet,  eo  1709»  et  obtint  une  compagnie  dans  le  inènie  ré- 
giment,  le  ai  aapiaaabie.  11  la  commanda  en  Flandre  peo- 
4aaft  la  campegae  èi  1710,  et  4  Taratéede  Daupliiné ,  en 
t7ii«  f  ïï  rfgimiwit  ajint  itfr  riii  im  f  irr  x^ii^fïtiàwmXktf 
éilaaiefiBlflidttlawwpilaiiiefdfBraiéàla  aaUe  du  régi- 
«m  de  8aiftt-iUgMUi,  aiiaaob  d'avril*  et  oMal  aon  reoBr 
plaeeoieot  4  npe  oaipa^nic ,  le  18  aeùt  wdfaat  II  la  eoi- 
n^nda  au  camp  de  la  SaAoe ,  en  i7a7;  aneamp  de  la  Sam- 
bre,en  1700;  au  siège  de  Kehl ,  en  1753;  à  l'armée  du  Rhin,  ^ 
en  1734 *  et  devint  lieutenant  roiout:!  do  >on  régiment,  le 
i"  septembre  de  celte  année.  Use  trouva  a  l'ail  1  ire  deClau- 
aeu  ,  en  1736;  au  siège  de  Prague ,  en  1 7/1 1  ;  au  eombat 
Sabay^aa  vavitaillemeiit  de  Prawenberg;  à  la  défense  de 
Prague; 41a  teiraite  de  cette  ville,en  1742;  à  la  bataUie  de 
Oettinga»»  vm  174$;  àà'aiméa^ui  ooavtit  les  sièges  de  Me- 
aio,  d*Ypvea  et  de  Potiiea,  et  au  caoïp  é» Coutray*  ete 
1744;  aaii^de'llMiaet41ai»atailledeBaaeeiuc,  t^t^ifi* 
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Créé  brigadier,  le  no  mars  i;47,  il  servit  au  $\é^c  de  Ber*ç- 
Op-Zioom  la  même  année  ;  à  celui  de  Mai  sU  ichl ,  en  1718; 
au  camp  de  Gray,  en  1754.  Employé  àParméc  d'Allemagne, 
pa¥  lettres  du  1*'  mars  1  ^Sj ,  il  se  trouva  à  la  bataille  d'Has- 
tembeck ,  au  mois  de  juillet»  el  à  celle  de Grcwelt»  en  i  ^^B. 
Le  10  lévrier  1789 »  il  fut  nommé  maréchal*de-camp.  Il  se 
démît  de  l»lieutenance>«olonenedtt  régiment  de  Talleyrand, 
et  n*a  pas  été  employé  depuis.  Il  mourut  avant  le  i**  dé- 
cembre 1775.  {BrMts  miiitaires,  annales  du  temps.) 

AUBERT  DU  Bayet  (N  ),  maréchal-dt-cainp,  était,  en 

17489  lieutenant-colonel  du  régiment  des  Grassins  »  qui  fut 
réformé  en  1749*  Il  servit»  avec  le  grade  de  major»  dans 
les  troupes  que  le  roi  entretenait  à  la  Louisiane  ;  fut  créé 
brigadier»  le  3  {anvier  1770»  et  chevalier  de  Saint-Louts  en 
1774.  Il  obtint»  en  récompense  de  ses  services  distingués 
dans  les  colonies»  une  gratification  estraordinaire  de  a4oo 
livres;  et,  peu  de  temps  après,  une  pension  de  800  liv.  Il  se 
relira  alors  à  Grenoble;  fut  nommé  inatéchal-de-canip,  le 
1  '  mais  1780.  Il  vivait  encore  en  1791.  {Etats  et  Jàstes 
f/uiitiurts,) 

AUBE&T  w  Bajr  (Jean*Baptiste  Annibal)»  commandant 
(l'armée,  fito.dttinréoédenl»  naquit  à  la  Luuisiane»  le- 19  août 
1757.  Il  entra  au  service»  en  1780»  comme  sons*lieuteoant 
au  régiment  de  Bourbonnais»  et  Bt,  en  cette  qualité,  la  . 
guerre  d'Amérique;  de  retour  en  France,  il  fut  fait  capilai* 
ne  dans  le  même  régiment,  le  5o  juin  1785,  cl  y  servit,  au 
même  gr  uIp,  insqn*en  1790.  A  celte  dernière  époque,  il  fut 
nommé  [jk  miIciU  du  ecdlegc  électoral  du  déparleu)eiit  de 
risère ,  et  éiu  député  à  la  première  assemblée  législative  ; 
il  se  montra  avec  distinction  à  la  tribune  de  cette  assemblée 
dans  les  sessions  de  1791  et  179a;  présenta  des  projets  de 
loi  sur  le  recrutement  do  l'armée  ;  s^oppoaa  au  brûlement 
des  anciens  drapeaux»  provoqua  Me  demande  en  répara- 
lion  de  rineulte  faite  au  pavillon  anglais  par  une  lirégale 
française  »  et  vota  pour  la  guerre  contre  rAutriche.  Il  prit 
'  la  défense  du  général  Lafayette  ;  s'opposa  à  une  nouvelle 
fédération  .  qu'il  prévoyait  «Icvoii  entraîner  lu  chute  de  U 
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flMMiâlvhie;  prétidâ  Tatsemblée  natioDalt»  deptili  1« 
qa*(Mi  94  «I  déploya  beaneottp  de  fermeté  pea- 

dank  tmil  le  lempt  qv^il  oecopa  le  latiteiiltt  Après  la  teiaieii 
de  ir99>  U  rentra  an  régimeol  de  BoofboDoala;  pasM  en- 
iiiitet  af  ee  tos  grade  de  eapllalne»  dani  eeltddeëalnlotj^e; 
y  fut  fuit  lleafetiafil -colonel  daot  la  même  année,  et  ob« 
tint,  bientôt  aprl's,  le  grado  du  marticlial-de-camp.  Charfçé, 
en  calle  qiiaiiu  ,  ()<:  dt-i'eiidrt  Ki  ville  de  Mayonce,  assiégée 
C!i  avril  1793,  par  une  ai  in»  r  inirirhionnc  forte  dp  So^ooa 
hoiiJiTif'<  il  ne  rendit  <  eUe  plate  quf  le  '  i  jinllet  suivant^ 
après  «ivoir  épuisé  toud  le»  moyens  de  s'y  maintcnir^etlors* 
i|ye  In  garnison,  affanHie  par  lea  maladies  et  parles  pertaa 
ifO'cUe  avait  faites  en  hommc^t  fédaite  depuis  long^empa 
à  te  swnrrir  de  la  ebair  des  ohet aai  «  de  erùe  des  animaïuc 
les  phM  InnMMides  5  cl  niAnquanl  de  «anlIioDS  de  guerre  f 
my  pouvait  plus  tenir.  Malgré  oetto  courageuse  rt'ststaiioey 
le  fénéral  Aaliert-Dubayet  fut  aoensé  d*avoir  mal  fait  son 
devoir,  arrêté  et  eondait  à  Paris  par  des  gendarmes ,  incar- 
céré et  dénoncé  à  la  convention  nationale;  il  y  lui  dé- 
feiuhi,  Ir  ]  uMif,  p  u  le  rcpréseiitaiil  du  peuple  IVlerlin  de 
Tiiiunvilie,  i'un  d<  s  <  nniia»«»aire*  envoy»'*s  à  Maycnce,  et 
sa  foslification  ayant  ét»  proc  lairiéc  ,  il  lut  mis  eu  liberté  et 
envoyé  de  suite  avec  le5  troupes  de  la  garnison  de  Mayehce 
à  Tarmée  des  Côles  de  Cherbouig»  commandée  par  le  gé- 
néral Canclans.  Il  reçut  d^abetd  nn  éebeo  eonsIdéralMe  à 
PaiUie  de  Clisson;  mais  il  remporta  snr  les  Vendéens  un 
avantage  eonsidénible  k  Clidllet«  le  %  octobre*  Au  moment 
où  IMbIsalt  ses  dispositions  pour  ee  ooaabâl,  Il  teçat  Tordre 
de  venir  à  Parli  rendre  oompte  de  sa  eondulte  ao  ministre 
de  la  jçuerre.  Ct  p^-ndant  il  ne  voulut  partir  qu'après  avoir  ^ 
battu  11  s  tronjaH  qui  lui  étaient  opposées  :  le«i  grenadiers 
qii*il  rniiiiiui ridait  apprenant  qu'il  allait  le,s  quiMei  ,  s  é- 
crièreiU:  «•  Flus  de  Dub  iyel,  plus  de  grenadiers  !  '  Mais 
il  les  calma,  et  les  lit  renoncer  au  de^tsriu  d*ab<indonner 
Tarmée.  Arrivé  à  Paris,  on  y  examina  sa  rontluite,  (|ui  lut 
tOttf  A  tour  défendue  et  attaquée  à  la  tribune  de  la  eunveu» 
tion;  et  le  député  MooUnt  l'ayant  accusé  d'avoir  professé 
des  opinions  royalistes  dans  la  pramièce  assemblée  légista'» 
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tivc,  ii  lut  mis  eu  état  d'arrestation.  Renrlu  à  la  liberté 
après  le  9  thermidor,  il  fut  bientôt  envoyé  de  «ouveaa 
dans  les  départemens  de  TOuest,  où  U  seconda  puissam* 
ment  le  féodal  Hoche  »  soit  daiis  les  opéraUçiui  fi^Uilaires, 
floit  dans  la  pacificaliop  dç  ia  Vendée.  Parvei^u  ai»  grade  de 
gén^M  de  division,  il  commanda  en  cbef  ramée  de$  «6^e 
de  Çherbcmrg,  ponnwk&l  dispersa  les  bapdei  da 
ckouans  répandues  dans  le  pays^  et  rétablil  les  cpou^uni- 
cations  interceptées  par  elles.  Le  8  octol»re  i^qS,  comman- 
dant t  iK on:  cette  même  armée,  il  offrit  de  marcher  a\cc 
elle  sur  Taris  pour  y  rétablir  Tautotilé  de  la  couventiou 
nation  ait'  (ju'il  croyait  compromis^.  Nommé  ministre  de  l<i 
guerre  le  (i  novembre  1795,  il  adressa,  le  i5  du  même 
niois,  une  çiccnl^ire  généraux  de  T^irmée  irançaiaet 
poor  letiur  reconimander  de  faire  observer  parfiy  leurs 
trompes  ^ne  4îs<*'H>Ung  qni  avait  été  trop  long-teinps  négtir 
g^.  Ilwltlçass«ssaîniàpfqilég«rlei«iUtavnct  àlefaire 
f  taNBnp.eiiser«  flous  son  «Binlstèrey  la  psenîèie  paoi^o^iUoit 
de  la  Tentée  eut  lieu.  Aprèl  a? olr  oiganiié  kml  «r|Bée% 
il  faisait,  à  h  lin  de  1795,  des  diiipoiitions  fiour.  ponieer 
avec  vigueur  la  guerre  sur  tous  les  points,  lorsque,  le  5o  dé- 
cembre, il  fut  remplacé  par  le  général  Sehérer.  Nommé 
ambassadeur  près  la  Porle-Oltomane,  il  pr.l  sou  audience 
de  coiij;é  du  directoire  exécutif  le  5  aviil;  arriva  à  Cou- 
stantinople,  en  octobre  de  la  même  année  ;  et  après  avoir 
obtenu  que  les  amt^assadeux^  de  i^^ance  fussent  rétablia 
dans  les  droits  et  privilèges  qu*on  leur  contestait,  et  notam- 
taent  dans  o^ui  dp  protéger  lei  églises  catholiques  étaMiea 
dana  rempire  toic,  il  eut  sa  pfenuère  audience  du  grand- 
seigœurp  en  fanviev  1799»  et  loi  piésenta,  de  la  part  dA 
gouvernement  français ,  une  (latterie  d*ar^illerie  volante. 
Ayant  été  attaqué  d*une  fièvj«  maligne,  il  moiurot  ^  Péra» 
le  17  décembre  {Brevetai  niilàaùxs,  lUQtUlpur^  aimalcs 
ciu  LcmpsJ) 

ALBERT  DE  LA  MoGÎiAË  ( Louis -Victorl ,  wnrcduil-iU" 
camp  eu  retraite,  né  k  flAontpçitor^  18  mai,  i7â9*,Yoy^ 
l&  Suppiémeni, 
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vtwip,  né  à  ViiviH  en  172/},  t'iit  condamiu^  à  iriurt  parle  trU 
btiuiil  révolutionnaire  le  5  décembre  1793.  (Dictionnaire 
des  crimeë  de  la  révoluiion  ft»/I,  p,  3 1 1 .) 

AUËKàt  (iean- Louis),  marquis  de  Tonrny,  r/ninU^/inUlc- 
camp,  naquit  A  Parin  an  hioIm  d'août  i^Sf)  ;  (îiilra  aux  iiiun.s- 
<juc!aircH,  le  'io  janvier  paMSû  cupilaiiie  au  r(^p;iinont 

d'At|uitaii)e,  Ut  r>o  novembre;  l'I  fui  fait  mcstro-<lc~-rainp  du 
T^^mwni  <le  la  Rcîne»,  h;  lu  lévrier  17^9,  et  chevalier  de 
fit.-Louîs  en  17(30.  Il  fut  nommé  brigadier  d«  cavalerie»  le 
ao  avril  1 76^9  commaDdeur  de  St-Louli,  en  177 1  »  et  mii- 
réchal-de-«^py  le  1*'  mars  1780.  (EutU  miàtA 

B'AVBifelIBS  (  Àhne),  baron  de  Gaira^auXf  Ueuienani- 
jflnéraî,  fut  fait  lleatenant-cénéral  an  gouvernement  de  la 
Marche  y  sur  la  démbiion  au  marquis  de  la  Rochepes&y, 
par  provisions  données  à  Paris,  le  1"  aoàt  1C47»  registrées 
nu  parlement  le 4  "«'p'^"^^*^^'  "  obtint,  san«étre  niart'clial- 
de-rainpf  uu  Niniplc  btcvcl  du  5i  décembre  lO.ii  ,  i^iù  lui 
pcriiu'llait,  en  conHldération  de  «es  lonf^fl  siTviccH,  de  se 
qualifier  lieutenant-général  de§  ai'mécM  du  rui,  et  mourut 
en  iiivrier  i()5a.  (///.*/o/re  #/e.»  grnutls-oUicic.rs  dt  là  coU" 
tonne,  mémoires  du  temps fflépoi  de  la  guerre,) 

d'AUBIGNÉ  dk  Ticwf  (  Louis  -  François ,  com(e\j  lùmttt" 
nant-firfii'nil ,  était  mousquetaire  depui»  i'annét!  1700, 
lorsqu'il  leva,  par  eommi.snion  du  5  septembre  170'i,  un 
régiment  d'inf';mlerie  de  hou  nom,  avec  Iccfuel  il  «ervit  à 
rarnuWî  «le  l'iandn: ,  eii  1704.  Colonei-lieulenant  du  régi- 
ment Koyal  infanterie,  le  3  janvier  170^,  il  se  <lémit  de 
celui  qu*il  avait  levéf  êt  servit  la  même  année  à  l'armée 
de  la  Moselle  sous  le  maréchal  de  Vlllars.  Il  était  à  la  mémo 
armée  sous  le  maréehal  de  Marohin»  eu  17061  à  Tarmée 
de  Flandre  9  en  1707;  à  lA  bataille  d^Oudenardet  en  1708;  à 
cette  de  Malplaquet,  en  1709.  Créé  brigadier»  le  99  mara^ 
i;i09  il  fut  employé  à  Tarmée  de  Flandre.  Inspecteur-gé- 
néral de  rinfanterie,  par  commission  du  a3  mars  1 7 1 1,  cl 
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servit  encore  eo  Flandre  cette  année.  Il  obtint,  à  la  mort 

du  comte  de  Comininp^es,  le  gouvernement  de  Sauuiur  et 
s  Sauiiiuj ois ,  le  28  mai  1712,  et  se  trouva  cette  année 
aux  siégt  s  et  à  la  prise  de  Doiiay,  du  Quesnoy,  et  de  Bou- 
cliaiu.  Employé  à  Tannée  du  Rhin  ,  en  i^ia,  d  servit  au 
siège  de  Landau;  contribua  à  la  défaite  du  géuéral  Vau- 
bonne;  marcha  au  siège  de  Fribourg.  Maréchal-de-camp , 
le  1"  février  1719,  il  se  démit  du  régiment  Royal.  Employé 
à  l*armée  du  Rhiu ,  le  i5  septembre  1755,  il  servit  au  siège  - 
et  à  la  prise  du  fort  de  fiehl*  Employé  à  la  même  armée, 
par  lettres  du  i**  avril  17349  il  concourut  à  la  prise  de  Trè« 
vés;  iiervit  au  siège  du  cliàteau  de  Traerbuck,  et  eo  ouvrit 
la  tranchée  le  aS;  il  monta  plusieurs  trancbéi^  au  siège  de 
Philisbourg,  au  mois  de  juin;  obtint  le  grade  de  lieute- 
nanl-géiiéral ,  le  1"  août,  et  s'empara,  le  27,  avec  un  dé- 
tac  ht-meiil  fie  2000  hommes  d'infanterie  et  4^0  chevaui, 
du  posic  de  Gertsback.  11  coinmaiul  i  pendant  Thiver  à 
Trêves  et  dans  le  Ilundsruck,  par  Itiires  du  1"  novembre. 
Quoiqu'il  fût  employé  à  Tarmée  du  hhia^  par  lettres  du 
1"  mai  1755  9  il  conserva  le  commandement  de  Trêves 
îusqu*à  IVvacuation;  et  par  lettres  du  i**  novembre,  il 
commanda  à  Hetz,  sous  le  comte  de  Belle- Isie,  {us- 
<|u*au  dernier  avril  1737.  On  le  créa  directeur- général 
de  rinfanterîe,  le  16  septembre  1736,  en  se  démettant  de 
son  inspection.  Employé  à  Tarmée  envoyée  en  Allemagne  » 
le  ao  juillet  1741 9  H  commanda  la  seconde  division  des 
troupes  qui  passé'rent  le  Rhin  le  17  août.  Celte  armée  avant 
élé  rassemblée  à  Ypes,  les  G  et  7  octobre,  sous  les  ot^lres 
de  rélLClcur  de  Bavière*  le  comte  d'Aubigné  en  fut  dét.»- 
ché ,  le  j5,  avec  la  brÎL'ade  de  la  marine,  le  régiment 
Royal  des  carabiniers ,  deux  régimcns  de  dragons  et  un  ré- 
giment de  hussards,  \your  occuper  le  camp  de  Mœlck,  d'o6 
il  se  rendit,  le  i4>à  Saint-Polten  en  Autriche;  il  passa  de 
là  en  Bohème  avec  Tannée.  Après  Tescalade  de  Prague,  dé- 
taché avec  un  corps  considérable  de  troupes  ,11  s^empara  de 
Frawenbergetde  FIsseck.  Soauné,  au  mois  de  janvier,  par 
le  grand-duc  de  Toscane,  de  rendre  celte  place,  le  comte 
d*Anbigné  répondit  qn*il  était  résolu  de  la  défendre;  rc- 
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poussa  les  êimemiB  à  la  pramIèM  attaque,  et  les  força  à  se 

retirer.  Le  coniic  d^Aubigiié  combattit  k  Sahay,  le  a%  mai 
»74a;  »Vtn|un  1  lie  Thciii,  le  a4  i  '1  Y  commanda  le»  régi- 
nu  ns  de  la  inaniJC  cl  de  !Nit  Jitir.inleric ,  ceux  de  lloyal- 
Allcniand,  de  Sabran  el  de  l'ous  cavider^îe;  att;M|ur  dan» 
ce  po»ie,  le  ^  juin  ,  par  tonle  l'avanl-gardc  du  ratuiéeaii-  ' 
trichienne,  il  Houlint  loiig- tcmpH,  uvoo  une  rata  valeur , 
reflbrt  de  oea  troupes  ;  mais  craignaul  à  la  (in  (r<M  rr  rcmpé  « 
il  ie  retira  avec  précipitation  loua  Pintieck ,  où  il  rt  joignit 
la  grande  armée»  il  eoneourot  ensuite  à  la  défenne  de 
Prague  ;  oommanda  une  dlvisleo  k  la  fameiiae  «ortie  de 
celte  ville  au  moto  de  décembre  ;  rentra  en  France  avec 
rarmée,  au  moli  de  février  i745|  et  ne  servit  plue.  Use 
démit  du  gouvernewnt  de  Saumurât  du  pays  Saumurois^ 
en  faveur  de  son  fils,  au  mois  de  mat  1744  conserva  la 
dircelioii  générale  do  rinlaiiUiiu  juscpiVi  l'epocpio  do  sa 
moi  t ,  arrivée,  le  aO  septembre  174  s  ^o''  ^■»*>  (/Ay/t>£ 
iJt:  iu  guerre  i  m^muinii  du  (vmps,  LiazcUt;  dvi' t  ance.) 

»*ilDBICNË  DE  TiCNY  (Louis-Henry,  marqtdjt)^  maréchal^ 
dt^cnmp»  filt  ainé  du  précédent,  «ntrJjliieigne  au  régi- 
ment de  Provence*  le  9  juillet  i^Sa*  et  passa  enHcigne  de 
la  compagnie-colonelle,  le  a  septembre  suivant: Il  se  trou- 
vai avec  ce  régiment»  k  la  prise  de  la  Lorraine  et  de  Nancy, 
en  1733;  k  la  prise  de  Trêves;  au  siège  de  Traerback;  à 
Tattaque  des  lignes  d*EtUiigen ,  et  ou  siège  de  Phlllsbourg, 
en  1734*  Capitaine  au  même  régiment,  le  aomai  1735,  il 
cumin. inda  8a cuiupagiiu;  TafTairede  (^l  itiscn,aii  mois  ii*oo- 
tuLti'c.  Nuiiimé  colonel  du  léginiciit  de  la  inariiieju  iiU  j^id* 
leti737,  il  le  commanda  à  lu  pri^e  de.  Prague,  en  174*! 
combat  de  8ali:iy;  nti  ravitaillement  do  t  raw(;nber;;  :  k  la 
prise  d'Égra;  à  la  défense  de  Tliein,  à  celle  do  l^rague;  à 
la  retraite  de  celte  ville,  en  174a;  ^  la  bataille  de  J>ettin- 
gen,  en  1743,  et  obtint,  sur  la  démission  de' son  père,  le 
9  mai  i744i  1^  gouvernement  de  Saumur  et  du  pays  Sau- 
muroto.  Il  commanda  cette  année  le  régfment  de  la  ma** 
fine  k  Tarmée  de  la  Moselle;  à  la  défolte  du  général  Na- 
dasty,  priede  Saverue;  à  Fattaque  des  retranehements  de 
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Saireiftiietm;  âa  alége  de  tVibonrg^et  en  Sousibe  pédant 
rirfter.  Il  le  cdminanda  à  TaHiiée  du  Éas-Ràin ,  qui  te  tint 
sur  la  défensive,  en  1^4^^;  el  f&t  dédaré«  an  tf(ioltd*oclo« 
bre,  brîgadter»  dôtille  brevet  lui  avait  été  eipédié  le  i*' 

mai  précédent.  Il  fut  d'abord  employé  à  Tarméo  que  com- 
mandait le  prînce  deConli,  p  u  lettres  du  i"  mai  i74C>; 
niais  son  n^gimcul  ayant  m  onlrc  de  jiasser  à  i  année  d'I- 
talie, il  y  fut  employé  par  lettres  du  i*'  juillet;  y  arriva 
au  mois  de  septembre  ;  contribua  à  la  dt-lcnsn  de  ta  Pro- 
vence, et  à  chasser  les  ennemis  au-delà  du  Var.  Employé 
à  la  même  armée,  pa^  lettres  du  i*'  juin  1747,  il  se  trouva 
avec  sa  brigade  au  pasèage  du  Var;  à  la  eonquéte  du  com- 
té de  Nice  ;  à  Tattâ^ue  deé  retrandiements  de  Tillefranche 
et  de  Montalban;  à  la  (rise  de  Vlntiridlle;  au  secours  de 
cetlè  placé,  et  éni  deux  cotnbats  qui  s'y  donnètent  les  17 
et  18  octobre*  tl  continua  d*étrè  employé  à  cette  armée, 
du  i^'fuin  1748  jusqu*ail  dernier  février  1749.  Déclaré,  au 
moi»  de  janvier  i749>  maréchal-de-camp ,  dont  le  brevet 
lui  avait  été  expédié  dès  le  10  mai  1718,  il  se  démit  du  ré- 
giment de  la  marine,  et  ne  servit  plus.  {^Dre^^tts  mUiuiires, 
m^moii  ti  du  le/nps,) 

D*AL)BIGNÉ  (BaUhasar  -  Urbain ,  chevalier),  marrchai- 
Âe^eafup,  frère  du  précédent ,  fut  successivement  lleuie- 
naiit  en  second  au  régiment  d'infanterie  de  Provence,  le 6 
janvier  1736;  lietitenant  en  second  dans  cdui  de  la  mari* 
ne,  le  3i  fanvler  1737;  ense%ne  de  là  colonelte,  le  96  mai 
i^SS;  et  capitaine,  le  i3  avril  1740*  Il  commanda  sa  com- 
pagnie à  la  prise  de  Prague,  en  1 74  >  ;  au  combat  de  Sahay; 
an  ravitalllemeilt  de  Frawenberg;  à  la  défense  de  Thein  ;  à 
la  défense  et  A  la  retraite  de  Prague,  en  174''^  j  »^  bataille 
de  Dcllingen,  en  1743;  à  la  défaite  du  g^énéral  Nailasiy, 
près  de  vSaverne  ;  au  siège  de  Fribourg,  en  174  1:  l'ar- 
mée (lu  Has-Rhin,  en  1745.  Mestre-de-camp  d'un  régiment 
de  dragons  de  son  nom,  le  1"' décembre  174^9  il  le  com- 
manda en  Alsace,  et  sur  les  bords  du  Rhin,  pendant  la 
campagne  de  174Ô»  et  sur  la  frontière  du  Piémont  ^  au  mois 
de  novembre.  Il  coniribua  à  cbasser  les  ennemis  de  la  Pro- 
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teoce^  «t  à  les  repousser  au-delà  du  Yar  ;  servit  à  la  ooa- 
quétQ  du  comté  de  Mice  e|  d^  VioUmUl^,  en  1747;  à  Tar* 
Vléa  4*I^^lie,  t)isqu*à  h  p^U;  eu  o^p  de  Gray,  je^  1754; 
au  camp  de  8iiiqt-|la^o«  ei^  i7$0;  4  là  bataille  d^Haftem- 
beckî  4 1«  prise  de  Miv^den  et  4*9aDO?re  ;  au  camp  de  Glos- 
tenievern,  et  à  la  marche  sur  Zell  »  en  1757.  Nommé  briga- 
dier^  h  1  "  mai  1 758,  il  .servit  sur  les  côtes  ^^vec  non  régiment, 
cette  atiucc  et  la  .suivante  ;  iul  créé  iiiarécbal-de-camp,  le 
ao  lévrier  17^  1 ,  çi  i^c  démit  de  uon  régiment.  On  l'employa 
par  h'tlre.H  du  1"  niqi  17^3  ,  eu  Normandie,  et  il  mourut,  k 

ft*ADAI<SKYy  wjye*  Cvenoff,  MoftUt  SiuAai, 

ft*AUBT.IOUX,  t;o^ez  Bebmond  du  Gaylah. 

AUBllliK  (N....),  ^cnéral  de  hngadc,  fil  la  campagne 
de  Belgique  en  1794»  «ous  le  général  Pichegru,  en  qualité 
de  chef  du  1"  bataillon  dlUe-et-Yîlaine.  Employé  à  Tarmée 
de  Hollande  )  sous  le  général  fiîrune  i  en  quali^  4e  chef  de 
brigade^  Use  signala  J^)ournée  de  Beighen^  le  19  «eplem- 
hire  1799»  et  fut  créé  général  de  brigade  sur  le  champ  de 
bataille;  Il  combattit  vaillamment  à  Kaytricam»  le  18  oc- 
tobre, et  te  fit  remarquer  dans  plusieurs  autres  actions  de 
la  campagne.  On  le  trouve  employé  au  grade  de  général 
de  brigade  dan»  la  27°  division  mililaiie,  dcpuii^  Tau  xi 
jusqu'en  1808.  Il  avait  été  nunimé  commandant  de  la  Lé- 
gfon-d'iionncur,  le  juin  1804.  Il  aftéri,  en  iÔo8|dans 
la  guerre  d*£spague.  {^Mcmoircs  du  icmjja.j 

AU^EY  (loseph^-^ahriel),  ^aron^  d'Ara^c^y^  marichfU^ 
dfi^eamp  d'arUUerie,  naquit  à  Vitry-le-FrançaU^  le  soaoAjt 
1749;  entra  au  service»  en  1766,  comme  aspirant  au  corps 
royal  d*artUlesie;  fut  nojpp^mé  él^ve  de  ce  corps ,  et  adi^î^ 
à  Técole  de  Bapaume ,  en  1 767  ;  obtint ,  en  1 768 ,  une  lieu- 
tenaoce  en  second  au  régiment  de  La  t'cre,  et  en  1 769,  une 
liuulenunce  en  prciitict  Uau^  lu  9'  compag^iie  d*uuvi  lers  du 
corpH  royal  d'ar lillerie.  Kii  1 779,  il  reçut  le  brevet  de  capitaine 
danti  le  même  corps,  et  fut  fait  capitaine  en  hlhoikI  la  q* 
compagnie  d'ouvriers, en  1 780;  on  lecréa  chevalier  de  S^iiil- 
iouis,  la  mOme  année*  Mommé^  en  1799»  au  commandenMiut 
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dé  cettecompagnie»  et  direoteur  des  parcsd'arlillerie  de  Taiw 
vaée  des  Pyrénées,  rassemblés  àToalouse ,  il  jeta  dans  cette 
ville  les  fondements  de  plusieurs  èlablissemeots  d^artHle- 

rie  Irès-im portants.  En  179^,  l'armée  des  Pyrénées  ayant 
été  partagée  en  deux  cor|)s.  il  l  ot  nommé  directeur  des  parcs 
d'artillerie,  particulièrement  de  celui  qui  prit  le  nom  d  'armée 
des  Pyrénées-Orientales,  et  envoyé  en  cette  (jii  ililé  na  quar- 
tier-général à  Perpignan, où  il  reçut  le  ^rade  (ie  chet  de  briga- 
àtf  coiitinuan  t  à  remplir  les  fonctions  de  directeur  des  parcs. 
Ed  mai       ,  îl  prit,  d'après  les  ordres  du  général  en  chef 
Bn^^mmier,  le  commandement  de  ParlUlerie  employée  aux 
sièges  du  fort  Saint  «Elme,  et  des  places  de  CoUoure  et 
PorirVeodre»  en  EoussiUon»  qui  se  rendirent  vers  U  fia  du 
même  mois;  ayant  repris  ensuite  ses  fonctions  de  diree- 
teur,  11  servit  en  celte  qualité  à  Tannée  de  Catak^ne  ;  à 
la  prise  de  Bellegarde ,  que  les  Espagnols  rendirent  à  dis- 
crétion, le  18  septembre  1794-  H  accompagna  ,  le  17  no- 
vembre, à  l'affaire  de  la  Montagne-Noire,  le  général  en 
chef  DiigoTiiniicr,  qui  y  fut  tué  à  ses  tolés;  il  se  trouva 
au  siège  de  Figuières,  que  le  général  Pérignon  prit  le  27  du 
même  mois.  Employé  au  siège  de  Roses,  en  179I,  sous  les 
ordres  du  général  d'artillerie  LamartiUèref  il  contribua  beau- 
coup à  la  prise  de  cette  place,  qui  se  rendit ,  le  a  ianvier 
i795«  et  obtint  ensuite  un  congé  pour  venir  en  France  rét»> 
biir  sa  santé ^  que  les  fatigues  de  la  guerre  avaient  considéra- 
blement altérée.  En  1 796,  iifut  attachéà  TétaUnajor  de  Tar^ 
méedeSamlnre^t-tleuseypuisenvoyéà  Metz  pour  y  dirigerles 
'travaux desforges. On  le  plaça,  en  1 797,  à  Tétat-major  de  Tar- 
méedes  côtes  de  Bretagne;  de  là  il  passa  h  la  direction  de 
rarlillerie  de  Grenoble,  et  pu^h  rit  luciutiU  a  eellederîle  de 
Corse,  lin  1800,  il  (  ni  la  direclion  de  rarliltèrie  de  Turin, 
et  vint  ensuite  reprendre  celle  de  (iieiK)ble,  qu'il  conserva 
iustjn'en  i8r4-  1^  f»t  fait  chevalier  delà  Légion-d'Honueur^ 
'  en  i8o5,  et  ollicier  du  même  ordre,  eu  l^io4.  Envoyé,  cette 
dernière  année^  àPétat-major  de  Tarmée  d'Italie,  il  y  eut, 
en  18069  1®  commandemeni  de  l'artillerie  de  la  division 
d*avant-garde«  sous  le  général  Molitor,  et  prit  ensuite  9  par 
ordre  du  prince  Eugène,  le^commandement  de  toute  Tar- 
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tUlcrie  de  cette  armée*  Le  vice-roi  dlialie  le  Afc  passer,  en 
tSoG,  à  Venite  t  pour  organiser  et  eommander  en  chef  l'ar-  ' 
tilierîe»  et  pour  mettre  en  état  de  défense  f  la  place  et 
set  dépendances;  pendant  qu'il  s'occupait  de  cette  opé- 
ration f  11  fut  nommé  à  la  direcllqn  d'artillerie  de  Stras* 
bourg.  Créé  général  de  brigade  d'artillerie»  le  19  iuillet  de 
la  même  année ,  il  passa  au  commandement  de  iVcole  d^ar- 
tillcrio  (le  la  Fl're ,  et  fut  nommé  incmhic  tUi  collège  élec- 
toral du  départt^mciit  i\c  1  i  Marne.  1807,  il  recul  Li 
croix  de  chevalier  de  l  orcire  de  la  com  omio  tic  Fer,  cl  il 
a  depuis  ohlemi  du  roi  la  perminnioii  de  prendre  ce  titre, 
et  d'en  porter  la  deeuration.  II  eul,  en  Tan  180Ô,  le  com- 
mandemenl  en  chef  de  toute  rarlUlcric,  en  Toscane ,  et  l  ut 
ebafgéf  en  1810,  d'inspecter  le  personnel  et  le  matériel 
de  cette  arme  dans  les  places  1  forts  et  batteries»  depuin 
Nice  }us(|u'au&  frontières  d'Espagne;  on  aioota  à  cette  In- 
spection» celle  d'un  asses  grand  nombre  de  places  fortes, 
manaUiietures  d'armes,  forges  et  poudrières»  sur  dllTé- 
rents  points  de  la  France,  fin  i8t  1»  il  fut  nommé  inspec- 
teur général  d'artillerie,  pour  les  direction»  de  Groningue 
et  d*Am8terdum,  et  ublml  tine  <lulalion  en  A\  c^tphalic.  Il 
eut,  en  1812,  le  commandement  de»  é(juipagci»  de  siège, 
rasscmbléN  à  Magdebourg  et  à  Dant/i^,  par  les  ordres  du 
prince  d*Eckmùlh  ;  et  étant  passé  avec  ces  équipages  au 
camp  du  maréchal  Macdonald ,  il  partit  de  Dautzig»  le  1*' 
|uin,  suivit  ce  corps  pendant  toute  la  campagne,  arriva 
avec  loi»  le  3o  août»  à  Rhluntal  près  Mittau  en  Gourlande» 
en  repartit»  le  5  octobre»  pour  suivre  le  mouvement  de  re- 
traite de  la  grande  armée»  et  rentra  à  Dantilg  dans  les  pre- 
miers jours  de  janvier  18 13,  n'ayant  perdu  que ù  bouches 
à  feu  sur  i5o  dont  ses  parcs  avaient  été  composés  au  point 
de  départ.  J.c  i5  du  mAmo  mois,  il  reçut  ordre  de  se  ren- 
dre À  Magdebourg,  pcnn^  y  être  à  la  di9po<;ît!on  du  ministre 
de  la  {^irrre;  et  le  18  février  suivant,  il  obtint  na  retraite» 
motivée  sur  son  grand  â^e  et  les  fatigues  de  la  guerre^* 
Ayant  iixé  sou  domicile  à  Yitry  le-l  rauçais,  son  pays  natal, 
ily  fut  fait»  en  i8i5,  membre  du  conseil  municipal»  et 
commandant  de  la  garde  nationale  1  grade  dans  lequel  le 

I.  aS 
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roile  confirma ,  en  1816.  Il  a  été  élu,  en  1819,  président 
du  comité  des  chevaliers  de  Saint-Louis,  pour  l'arrondi»» 
cernent  de  Yitrjr.  (Jirt^cis  imàtaires,  annales  du  temps  S) 

AUBRYbe  Là  Boih:hàbd£rie  (Claude-Charles,  huron)^  ^-c- 
néral  de  dwisioti ,  naquit  à  Bour«^  en  Bresse  le  2  5  octobre 
1775;  fiU  d'un  inspecteur-général  des  ponts  et  cliauMéeftf 
et  destiné  de  bonne  heure  à  Fétat  militaire ,  il  entra  au  ser- 
vice le  io  mars  17^9  comme  élève  souf-lieulenaot  d'artil- 
lerie 9  fui  fait  9*  lieutenant  dans  cette  arme  le  i**  septembre 
suivant,  1*'  lieutenant  le  i5  avril  179$,  capitaine  le 
§*'  août  ^la  même  année;  il  lit  en  ces  diverses  qualités  ,  • 
les  campagnes  de  1792,  1793,  1794,  1795  et  1796  aux 
armées  do  Nord,  de  la  Moselle  et  du  Rhin,  où  il  se  fit  re- 
marquer par  son  activité,  son  instruction  et  son  intelli^ 
gence.  Il  donna,  le  1"  avril  171)7,  sa  démission,  qui  lut 
acceptée  par  le  général  en  chei  de  l'armée  du  Kliin.  Ren- 
tré au  service  avec  son  grade  de  capitaine  le  i3  janvier 
1799,  il  fut  employé  à  Tarmée  d'Italie,  se  trouva  au  mémo- 
rable passage  dugrand  Saint-Bernard  qu'on  effectua  du  i9 
au  21  mai  iftoo^  el  y  fui  chargé  des  ^détails  du  transpori 
de  rartiilerie»  opération  aussi  dii&cile  que  périlleuse.  Dan» 
la  même  année ,  il  se  distingua  au  passage  du  Mincio,  y 
commanda  rarliilerie  de  ravanl-garde»  el  la  fil  agir  aveo 
une  habileté  qui  concourut  à  sauver  la  division  du  géné- 
ral Moncey,  momentanément  en  péril  sur  un  pont  où  elle 
s'était  engagée.  Passé  dans  rarliilerie  de  marine  avec  uos 
grade  de  capitaine,  il  fit  partie  de  l'expédilion  de  Sainl- 
Doniiogue  qui  appareilla  des  côtes  de  France  sous  le  com- 
mandement du  général  Leclerc  le  14  décembre  iHoi,et 
se  trouva  ralliée  devant  le  Cap  le  29  ianvier  iSoa;  arrivé 
dans  la  colonie ,  il  y  fut  nommé  chef  de  bataillon  et  sous- 
directeur  d*arliilerie.  Dans  une  affaire  qui  enl  lieu  le 
19  mai  de  la  même  année  »  il  reçut  à  restomac  une  balle 
qui  y  est  toujours  resiée.  Beniré  en  France  en  i8o3»  Il  fnS 
nommé  ma|or  le  aS  mai ,  el  colonel  le  e6  octobre.  Bon* 
ployé  au  camp  de  Boulogne  en  1808,  il  en  partit  en  1809 
avec  le»  troupe»  (|ui     reud«ùeni  en  Allemagne  ,  et  fut  fait 
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chef  de  rétat-major  (i  artillerie  <lu  corps  (rarméc  comman- 
dé par  le  mitréchal  Maflféiia.  La  division  Molilor,  qui  ap- 
partenait à  ce  corp»,  ayant  abordé  et  pris,  le  18  mai,  l'île 
d'Ioder-LobaUf  te  trouvait  séparée  de  U  rive  gauche  du 
Danube  par  uq  canal  de  soixante-dix  toisen,  entre  6rot-Af** 
pern  el  Eiling;  en  treto  beutes  le  colonel  Aubry  coostraitifc 
un  pont  qoi  fui  d'une  trèf-grande  utilité  dam  la  pceition 
où  §0  trouvait  le  corpa  de  Masièna.  Blemé  grièvement ,  le 
aa  du  même  mole»  à  la  bataille  dldlngt  II  leita  pour 
mort  pendant  plus  de  a  heares.  En  récompense  de  sea 
servircfi  dîstingiu  h,  on  le  crû  i  t;éi>éral  de  brigade  le  7  iuin, 
et  baron  le  i'»  août.  La  paix  ayant  été  faite  avec  TAu- 
trîch»'  m  cette  m^me  année,  il  rentra  en  FrarK  c  ,  fut 
envoyé  en  lilyrie,  ci  chargé  de  plusieurs  inspection»  dans 
les  pays  qui  euvironoeut  cette  province.  Ces  mission»  txi" 
geaient  beaucoup  de  courage,  d'intelligence  »  et  en  les  rem* 
plissant  il  courut  plusieurs  fois  le  danger  do  perdre  la  vie. 
On  le  fit  ensuite  directeur  de  l'école  d*artiUerie  à  Alesan- 
drie  I  et  le  ministre  de  la  guerre  le  chargea  dans  le  même 
temps  d*inspo(ter  l*lle  de  Cone  et  toutes  les  places  fortes  de 
l*l{alie«  Il  obtint»  le  a  août  18 1 1»  une  dotation  de  4000  f.  en 
actions  de  la  société  d*IIanovre,  quitta  peu  de  temps  après 
la  direction  d*Alexandrie,  pour  faire  partie  de  la  grande  ar* 
mée  destinée  à  agir  contre  l.i  RiD^.Hie,  fut  nommé  couiuiau- 
dsnt  en  second  de  l'artillerie  du  a"  corps  le  i"  février  1819, 
ei  %i*  (lintiTip^na  particulièremciîl  aux  eorrihals  de  Smolcnsk. 
le  i8aoùl,de  Poiotskles  16,  17  et  18,  clde  Valontina  le  19  du 
même  mois(i  j.  Pendant  la  retraite  de  Aloscow,  il  fut  chargé 
de  jeter  un  pont  sur  la  Bérésina  ;  et  ayant  eiécuté  cet  ordre 
avec  une  grande  célérité»  il  rendit  un  service  Important  à  Itf 


(1)  Daoi  le  ii*  balletin  de  la  grande  snnét,  iaiéré  dtns  It  lloniteiir 
éa  S  isptsmbft  181  «  «  on  tiguvs  hm  itlstioo  àm  combats  do  Smoloosk» 
ée  Polotik  et  Valootint,  datée  do  9%  ioét*  adressée  au  princo  ma)or> 
géoéial  do  TariBée,  ot  dans  laquelle  le  comte  Gouvioo  Salat-Gyr  l'exprl» 

me  siirirtl  :  ■  Je  ne  puis  faire  trop  d'ûlogct  de»  géaéraus  Legnind,  de 
•  Vrrilc,  Drroy,  Hudowilscti,  et  du  géncriii  AuImJ»  4|ai  S  élfifé  i'aitîl* 

»lcrte  du  a*  «iorpt  avec  uae  rare  diétiactioo*  • 
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grande  armée^  qui  passa  oette  rivière  le  98  nomnbte.  Nom* 

mé  général  de  division  d'artillerie  9  le  21  du  même  mois  ^ 
et  designé,  le  11  mars  18 lo,  pour  commander  raiiillerie 
du  ir  corps  ,  faisant  Tavant-^arde  de  la  grande  armée,  il 
eut  plusit  urs  chevaux  tués  sons  lui  dans  les  journées  de 
Lulzen  et  de  BautzcQ  ,  les  2  ,  19  et  20  mai.  Lors  de  Parmis- 
tice  conclu  à  Di-esde  à  la  fui  d'août ,  il  obtint  un  congé  de 
trois  mois  pour  aller  en  France  donner  des  soins  au  réta- 
.blissemeot  4o  sa  santé,  qui  avait  été  fortement  altérée  par 
les  blessures  et  les  campagnes;  mais  les  hostilités  ayant 
bientôt  recommencé  «  il  ne  voulut  point  attendre  Texpl* 
ration  de  ce  congé;  quoiqu*il  ne  fût  pas  entièrement 
guéri,  il  partit  de  Ifaris,  le  8  août ,  rejoignit  promptemenl 
rormée»  et  y  reprit  au  11*  corps  le  commandement  de 
Tartillerie  qu'on  lui  avait  conservé.  A  la  bataille  de  Leip- 
sick,  le  18  octobre  suivant,  il  faisait  mettre  eu  position  les 
batteries  d'arlilleric  de  ce  corps,  qui  était  destiné  à  soute- 
nir la  retraite  de  Tarmée  ,  lorsqu'il  eut  une  cuisse  empor- 
tée par  un  boulet  de  canon;  on  lui  fit  Tanaputatiou ,  qu'il 
supporta  avec  le  courage  qu'il  avait  toujour&montré,  elon 
le  transporta  à  LeipsicL(i).  Cette  ville  ayant  été  prise  par 
rennemi,  le  19  du  même  mois,  le  général  Aubry  y  futnût 
prisonnier  de  guerre,  et  y  mourut  le  6  jnovembre.  Buoaa- 
parte,  qui  voulut  lui  accorder  une  nouvelle  récompense, 
et  qui  ignora  sa  mort  pendant  quelque  temps,  le  cfljh 
comte,  le  38  septembre  4i  la  même  années  (Brevets 
litairesy  bulletins  de  la  grande  armée  insérés  élans  Je 
MonUtiu- ,  an/ialcs  du  temps,) 

AUBEY  {J^^)f  générai  de  brigade*  Il  y  a  eu  un  général 
de  ce  nom  employé  à  rarmée  des  côtes  de  Cherbourg,  en 
l'an  II — 1794. 

.  AUBUGËOIS  (N.) ,  généra  de  brigade  à  Tarmée  du  Ahin, 


(1)  Le  marchai  Macdonald  annoDçaat  cette  fâcheuse  nouvelle  à  M^'c  la 
1»«ronne  Anbry,  par  iioe  lettie  d«tëe  de  Cologne,  le  17  novembre  t8i3y 
employa  Ict  •spresuons  lea  plus  obligeaiiiea  pour  cette  d«ne,  et  les  plus 
liommbks  pour  U  fjkaM  Aubry. 
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en  1795,  employé  en  lamAnift  qualité  >  ea  1799*  Voyez  le 
Supplément,  * 

D*A(JBUSSON  (François),  conitc  de  la  Feuiilade ,  marc- 
chal^de-^amp,  avait  été  élevé  enfant  d*honneur  de  Louis 
XIII t  qu'il  suivit  en  Guyenne»  en  161 5  et  x6i6.  Il  servit 
ensuite  comme  volontaire  au  siège  de  Soissons»  en  1617 , 
et  à  l'attaque  des  retranehements  du  pont  de  Céf  en  1630. 
Créé  maréchal-de-camp  le  19  fuln  1691,  il  fut  employé 
dans  ce  grade  en  Bretagne,  80us  le  duc  de  Vendôme,  et 
contrihua  à  la  soumission  de  toutes  les  villes  ePdc  tous  les 
cliàteaux  dus  rcligionnaires  de  cette  province  ,  ([u'on  main- 
tint par  là  dans  la  plus  grande  tranquillité.  Ayant  été  fait 
conseiller  et  premier  chambellan  dte  Gaston  de  France, 
duc  d'Orléans,  le  i6  janvier  1627,  il  le  suivit  au  siège  de 
La  Rochelle ,  embrassa  le  parti  de  ce  prince  dans  les  dif- 
férentes discussions  qu'il  eut  avec  le  roi ,  et  fût  tué  au  com- 
bat de  Gastelnaudary,  le  i*'oc|obre  liSSa,  commandant  alors 
les  troupes  du  duc  d*0rléans  contre  celles  du  roi.  {Comptes 
de  l'extraordinaire  des  guerres.  Histoire  des  grands-offi"^ 
ciers  de  la  couronne,  tome  ^) 

©'AUBUSSON  (Léon),  comte  de  la  Feuiilade,  maréchal- 
de^camp,  fils  du  précédent;  il  avait  été  tonsuré,  le  i"' 
mars  1694.  AyanI  quitté  Tétat  ecclésiastique»  il  lut  pouv- 
.va  »  le  95  septembre  i65B»  de  la  charge  de  conseiller  et  de 
chambellan  de  Gaston  de  France  9  duc  d*Orléan^  dont  son 
père- avait  été  pourvu,  et  servit  en  qualité  de  lieutenani 
de  la  compagnie  des  clievau-légers  de  ce  prince,  au  siège 
d  licsdiu,  eu  1659.  iMoblre-de-canip  d'un  régiment  d'infa«- 
terle  de  son  nom,  «(u'il  leva  par  commission  du  22  février 
1640,  il  servit  au  siège  et  à  l<i  prise  d'Arras,  et  se  trouva  aux. 
deux  combats  qui  se  donnèrent  sous  cette  place.  II  était, 
en  1O419  au  siège d^Aire;  obtint,  le  14  juillet,  un  régiment 
de  cavalerie  de  son  nom,  vacant* par  la  mort  du  baron  de 
LenarSy  se  démit  de  celui  d'infanterie  qu'on  licencia  ;  servit 
aux  sièges  de  la  Bassée  et.de  Bapaume,  et  combattit  à  Uon* 
necorty  en  164a.  Créé  maréchakle-campt  le  91. mars  1643»^ 
U  servit  sous  Vbê  ordres  du  duc  d'Angouléme»  puis 9  sous  le 
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maréchal  de  Cbatillon^  à  rarmée  de  Picardie,  qui  ae  tiat 
sur  la  défensive.  11  leva  une  compagnie  dans  le  régimenl  de 
cavalerie  de  son  altease  royale  9  le  5i  décembre  de  eette 
année,  el  la  conierva  avec  aon  régiment  de  cavalerie»  fui* 
qu^à  sa  mort.  On  remploya»  en  1644 1  au  siège  de  Grave- 
linesi  où  il  fut  blessé  d*ua  coup  de  mousquet  au  tal9u  » 
dans  Taltaque  du  fort  Saint-Philippe.  11  s^empara  la  même 
année  du  château  d*Ar(  f;  \)vb»  Saint-Omer,  et  se  distingua 
dans  le  combat  de  8laiiilort,  où  les  Espagnols  furent  dc- 
fails.  11  &C£\ïi  y  en  i6/|5 ,  aux  sièges  et  à  la  prise  de  Cansel , 
de  Mardick,  où  il  se  distingua  parliculièreniont ,  et  monta 
)n  tranchée,  le  6  juin»  de  Linck»  do  liourbourg,  de  Meniu, 
de  Bétliune,  de  Lillicrs  et  de  Saint-Venant.  Il  continua  de 
servir  en  Flandre»  en  16469  et  se  trouva  à  la  prise  de  Cour^ 
tray,  où  il  eut  un  cheval  tué  mus  lui»  le  6  iuin»  de  Ber- 
gues,  de  Saint-YInos',  de  Mardick»  de  Famea  et  de  Dnu- 
kerque.  On  lui  accorda»  par  provisions  données  à  Fontai« 
nebleaui  le  10  août  de  cette  année»  la  charge  de  lieutenant 
général  au  gouvernement  de  la  Basse- Auvergne»  qui  va- 
quait par  la  mort  du  marquis  de  Tcrrail.  Il  se  trouva  aux 
sièges  de  la  liassée  et  de  Lens,  commanda  les  gardes  frau- 
f'aiscs  et  !e  régiment  de  Picardie,  dans  une  de»  attarjues  de 
la  ville  de  Leos  .  en  août  1647;  fit  plusieurs  prisonniers  sur 
les  Espagnols,  dans  une  action  où  ils  furent  défaits,  près 
de  la  Bassée ,  le  219  août  ;  les  chargea  aux  environs  de 
8tlnwcrt^et  leur  reprit  des  prisonniers  qu'ils  avaint  faits 
en  dil£érentes  esearmouolies.  11  fut  blessé  daagereosemeat» 
à  la  tranchée»  devant  la  ville  de  Lens»  la  nuit  du  96  au  17 
septembre  de  la  même  année»  et  mourut  dans  le  mêiM 
mois»  suite  de  cette  blessure*  (Dépôt  de  ta  guerre:  Aû« 
mire  des  grandê^ieier»  de  ta  couronne,  tom*  Vy  pa^,  547, 
ori  on  lui  dotinv  tnal'ii'profwx  la  qualité  de  lieutenant-gêné'^ 
rai  des  armées  du  roii  la  Gazette  de  France,) 

D^AUBUSSON  (François),  comte  de  la  FcuilUtde^  mnrc- 
çhal  de  Fràncct  frère  puiné  du  précédent  :  ayant  été  nom- 
mé capitaine  au  régiment  de  ov.ilerîe  de  S.  A.  R.  »  le  5i 
décembre  1647»  il  s'échappa  de  racadémic»'en  i649>  sous 
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Tiialiillcaient  ifnn  de  ses  laquait»  et  «e  rendit  à  pied  &  Tar* 
méet  aoprèi  |le  la  pertonoe  du  roi  f  qui  le  renVoya  à  ses 
cseioioct  à  la  llo  de  la  campagne.  8*élaiit  échappé  de  nou- 
veau, en  1^0  f  il  eomlMltit  à  Rhetel»  le  i5  décembre  ;  y 
reçut  un  eoup  de  pittolet  à  la  culiÉe.  Il  se  démit  de  sa  com- 
pagnie, au  moi»  d*aoiit  i()5i.  Créé  inestre -de  >  1  .tmp  d*un 
ri'^iakciit  (l'iiit'aiitcMie  de  son  nom,  vacant  parla  mort  du 
fiiciir  de  La  lour-Ro<[iielaure.  f)ar  commission  du  a3  octo- 
Imi  iGj'i,  il  fut  blcsHé  i\v  iroin  cutipH,  au  siège  de  Mou/.oii,  lo 
septembre  iU55;  se  signala  à  la  défaite  des  L^pagnols 
devant  Arras,  le  a5  août  i054;  entra  le  premier  dans  ieura 
lignée»  et  te  trouva  à  la  prise  du  Quesnoy ,  le  6  septembre; 
M  tendant  t  pendant  la  nuit»  de  Saint -Quentin  au  camp 
devant  Landrecy»  en  i05$f  il  fut  bleieé  à  la  téte  »  fait  pri- 
fonnier»  conduit  à  Cambrai  f  où  on  le  trépanât  A  la  levée 
du  siège  de  Valenoiennes»  le  16  iuillet  i656;  Il  sortit  le 
dernier  des  lignes»  quoiqu^ll  eût  été  blessé.  Nommé  mestre- 
de-camp,  lieutenant  du  régiment  de  cavalerie  du  cardinal 
Muzaiin,  le  l5  février  lOO^,  aprèi»  la  proiuotion  du  Ui  Car- 
doiuiières  à  la  charge  de  commissuire-génlral ,  il  se  démit 
de  sou  régiment  (rinfâuterie  »  et  marcha  au  siège  de  Mont- 
médy,  pris  le  (i  août  ;  de  Saint-Venant,  rtndu  le  27;  de 
MUirdick,  réduit  ie  5  octobre,  il  commanda  la  cavalerie 
au  siège  d*Ypres»  en  i6âd  ;  repoussa  une  grande  sortie  des 
asaiégési  et  eut  deux  chevaux  tués  sous  lui.  Ypres  ouvrit 
•es  portas  la  »6  septesbre.  A  la  tète  d*an  détachement , 
difliè  vaes  Toofnay|.il  poussa  |usqii*awc  barrières  la  garde 
de  cavalerie  postée  en  avant  de  cette  ville»  et  lui  Ht  ao  pri- 
sonniers. Aprè»  nue  suspension  d*armes  qui  eut  lieu  le 
8  niai  iGSg,  la  paix  se  conclut  le  7  novembre  suivant.  Oit 
li(*i;iicia  MMi  régiment,  4e  18  avril  i()6i.  Promu  au  grade 
de  maréchal-d€-cam[) ,  le  a5  septembre  i663,  il  comman- 
da» sous  It'  inciréchul  de  BcUffonds,  les  troupes  destinées 
pour  l'Italie  :  il  y  passa  l'hiver,  et,  se  trouvant  h  Parme, 
au  mois  de  mars  1664 ,  il  fut  attaqué  et  blessé  à  l'épaule 
par  8  sbires ,  qui  tentèrent  de  Tassassiner ,  ainsi  que  ie  cbe- 
vnlier  de  teordie  qui  i*aecompagnait.  Il  marcha  en  Hon- 
grie» sous  le  Mnte  de  Goligny/  en  i6d4;  à  la  bataUie  de 


doo  mcnomAiu  BisTOBiQirt 

Saint-Godard,  le  i*'  août  :  attaqué  par  io,oon  lurcs,  qui 
avaient  passé  le  K.iab,  et  défait  les  Allemands  nui  le  ur  dispu- 
taient le  passage;  il  les  battit,  et  les  coutraiguU  de  repas- 
ser la  rivière.  Les  troupes  de  Tempire  étaient  aa-oeiiire  et- 
vivement  poussées;  le  comte  delà  Feuillade,  combattant 
à  pied  »  à  la  léte  de  a  balaUlous  et  de  4  eteadioaif  .vînt  à 
leur  secours  ^  et  leur  fit  rapreudre  Tavanta^  sur  renuemi»  - 
auquel  on  fit  169OOO  prisonniers»  Le  comte  de  la  FeuiUada 
-revint  en  France  avec  5  pièces  de  eanon  et  5o  ébutdardsi 
.  Ibisant  partie  d*un  plus  grand  nombre  enlevés  aux  Tares  ' 
dans  celle  journée.  Il  y  ramena  aussi  les  troupes  qu'il  avait  ' 
commandées.  iNouiuié  lieutenant-général ,  le  16  uclubiey 
et  créé  duc  de  K:)uanai5,  pair  de  France  ,  par  lettres  don- 
nées à  Saint-Geini;iiii-en-Laye ,  au  mois  d'avril  1667,  il  • 
prit  le  nom  de  duc  de  Kouanais  ,  qu'il  changea  ensuite  en 
celui  de  duc  de  la  Feulllade.  Employé  À  Tarmée  de  Flan- 
dre,  sous  le  maréchal  d'Aamout,  par  lettre^  du  6  mai», 
il  servit  aux  sièges  de  Beinaes  $  pris  le  ê  juin  »  et  où  11  dnn*  • 
na  des  preuve»  d'uae. grande  valeur»  .à. ceux  de  FavMf  . 
et  de  Courlrajt  dont  on  se  rendit  maîtres  les -i  a.  et  16  }nil*' 
let  II  commanda  y  par  pouvoir  du  3o  mars  16689  un  eorpf 
de  20UO  hommes  destiné  à  agir  contre  la  Bassée.  La  paix 
ayant  été  signée  le  2  mai,  le  duc  de  Rouanais  obi  in  5  i>er- 
mission  du  roi  de  (  nuduire,  à  ses  dépens,  5oo  geutil>ln)iu- 
uics  au  secours  des  Vénitiens  ,  assiégés  dans  Candie  par 
les  Turcs.  Arrivés  à  Malte,  le  1 1  octobre,  le  grandnuaftrc 
lui  permit  de  porter  Tétendard  de  la  religion  pendant 
cette  guerre.  De  là  »  il  le  rendit  à  Candie»  dont»  par 
valeur»  il  retarda  la  prise»  en  atteiidaBt>les  renforts  que 
If  toi  se  disposait  à  y  envoyer*  Il  fut.  blessé  à  U  lèm»  le 
a4  novembrâ»  dans  on  eeiBbat  contre  les  Turcs»  oMba^ 
da  un  hôpital  pour  les  malades  et  blessés  qui  devaient 
iMrc  servis  par  ses  domestiques.  Le  pape  Clément  IX,  pour 
faciliter  au  comte  de  la  l  euillade  les  moyens  de  soutenir 
les  dépenses  que  celte  guerre  lui  occasionnait ,  lui  accorda 
un  brel  par  lequel  il  rantorisa  à  i>osséder,  qutîique  marié, 
jusquW  r>o,ooo  livres  de  pension  sur  des  bénéfices.  A  mn 
retour  de  Candie,  â'oii  il  ^tatt  parti»  vers  Im  fin  de 
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•vmIm Tolontftim  qu*il  y  avait  manëfy  II  fat  présenté , 

le  !•»  mni  i(>69,  au  roi,  qui  lui  Ht  un  très-bon  accueil. 
Pourvu,  [):ir  c;oinniii«NÎoii  du  7)  jaiivii^r  167a,  de  la  char«5»i 
fie  coloiitl  iiu  régiment  den  gnnles- françaises ,  Hur  la  (lé- 
niiKsion  du  maréchal  de  Grauiniont,  et  employé  c^oithiio 
lieutenant-général  à  Tarniéc  du  roi  en  Flandre,  pur  Icllreii 
du  lë  avril,  il  concourut  à  la  prise  d'Omoy  sur  lo»  IloUan* 
daif^le  3  {uin^  de&biinberg,  le 6;. de  Doeibourg,  le  ai. 
Kb  repotimnt  uooiortia  faite  le  19  par  lea  aiaiégéa  de  cette 
place»  Il  eotqualfe  hommea  tuéa  à  aca  côtéa»  et  reçat  on 
coup  de  mouaqttet  daaa  aon  chapeau*  Attaché  à  la  même 
année  y  par  lettiea  du  5  avril  1673 ,  Il  aervit  au  siège  de 
llaestrieht,  y  ouvrit  la  tranchée  le  i^luin,  la  monta  le  a  1 ,  et 
reçut  une  forte  contusion  dans  une  sortie  que  firent  les  as- 
•iégëii.  i^a  place  iitt  (li'i.se  le  2ij.  Il  survit  à  l'armée  île  Fran- 
cbe-Comté«  par  lettres  du  2  janvier  lOj^,  y  Huivit  le  rui, 
et,  sous  les  yeux  de  ce  i>rince ,  en  fdein  jour,  il  força,  Té- 
péo  h  la  main,  le  lort  de  8t.-l!jtieini<î ,  <|ui  couvrait  la  cita- 
delle de  Besançon.  Cette  place  se  rendit  au  rot  le  i5  de 
mai;  la  citadelle,  le  a  1  ;  Dôle»  le  6  juin.  Après  ces  conquêtes» 
le  roi  partit  pour  Paris,  laissant  le  commandement  de  Tar* 
méo  au  duc  de  la  Feuillade*  Ileombla  lea  tranchées  de  D6le; 
pourvulà  laaOretédeéetteplace;  entreprit  le  aiégede  Salins  « 
atlaqua  trois  forts  qui  éloignaient  du  corps  de  la  place»  lea 
emporta  9  et  monta  presque  toutea  les  tranchées.  Salins  ae 
rtndit  le  aa.  11  contraignit  les  Espagnols  de  lui  remettre 
Faueogney,  Luxeuil,  Lure,  et  acheva  ainsi  la  conquête  de 
cette  province,  qu'on  réduisit  dans  fcspace  de  six  semai- 
nes. Lieutcnunt-général  à  Tarméc  de  Flandre,  par  lettres 
du  1"  mai  1(175,  il  passa  à  celle  d'Allemagne,  par  Icltrcs 
du  ag  juillet.  Maréchal  de  France,  par  état  du3o,  il  revint 
A  la  cour.  11  eut  un  conmiandement  dans  Tarmée  de  Flan- 
dm»  aona  le  roi»  par  pouvoir  du  10  murs  iG^;  servit  au 
ilége  otà  lapisa  de  Coudé»  le  aC^^avril;  et  commandant 
Êom$  lo  loi  et  lloaaianr»  par  pouvoir  du  a5  lévrier  1677  »  Il 
servit  au  siégo  de  Valendennes»  que  le  roi  emporta  k$  17 
mava»  le  neuvième  Hhir  du  siège.  LmoI  le  nomma»  par 
piftviplins  du  9o  déGombre»  yicc-rol  do  SioUe»  aon  lieute* 


nant- général  représenlant  sa  personne  dans  toute  l'île,  à  la 
j)l;if  c  du  (lac  de  Vivonne.  Par  pouvoir  du  i"  janvier  16^8  , 
!(■  toile  fit  cotiuuandant  en  chef  de  ranrur  navale  en  Si- 
cile, et  des  galères,  en  rabseiicc  du  dn<  dv  Vivonne.  Le 
ne  jugeant  plus  à  propos  de  soutenir  la  guerre  efi  cé 
pays,  le  maréchal  de  la  Feuillade  en  relira  Iéb  troopeft,  les 
|iffôvlBiotifl,  les  munitions  de  guerre,  et  emmoM  areeM 
4^000  Measinois  qui  ae  demaèretti  à  la  VrMoe.  H  eut 
liraiides  entrée»  cim  le  rdi  »  par  brereC  du  a  1  aviH  »  et  oo«h 
manda  rarmée  de  Flandre  aaoa  MmMlcmr^  par  pouvoir  dn 
)§.  La  paix  ae  fll  à  la  flà  de  la  campagne.  A  la  nmrt  du  don 
de  Lesdiguîères,  il  obthtt  le  gonfevnemeni  de  la  vflte  et  de 
l  aibciial  de  Grenoble,  par  provisions  du  8  m.n  1681,  et  le 
gouvernement  du  Daupiiiur,  par  provisions  dn  9.  11  reçut, 
le  3i  décembre  1688  ,  le  collier  des  ordres  du  roi.  L'un  de* 
commandants  de  l'armée  du  roi,  par  pouvoir  du  \f\  mari 
1691 ,  il  servit  sous  le  roi»  sous  Monseigneur  et  Monsieur; 
marcka  au  aiége  de  Honêf  dont  le  roi  se  rendit  maitre  le  9 
d*afriL  À  la  da  de  eelie  campegne ,  îl  vint  à  Paris^  où  ii 
rnootat,  le  19  aeptembre  id^u  {Ûépéi  de  ia  gutme,  Mé^ 
moirêê  d»  Ffere  d*Avrigf^,  lûumailâfHiinq&edeljmdB XiF, 
fw  k père  Ùrijfflk;  taMé  Le  Pipn  de  Na  iJ'vmb,  Bmmdmêi 
ttùtoitedeêgrwtds-ojjickrê  de  Ut  eemnmm»  t,  F,  p.  iSa; 
Bre^eU  mUkaireêp  QanetHs  de  France,) 

d'AI  liCSSON  (Louis),  duc  de  ta  FvuiUade ,  mnrëf^ttlât 
France ,  fils  du  précédent,  connu  d'abonl  sous  le  noui  de 
vicomte  d'Aubusson;  il  servit  volontaire  en  lôëft,  au  ttége 
de  Fliilisbourg ,  rendu  à  Si.  le  dauphin ,  le  39  octobre  ;  de 
Manheim ,  le  1 1  wavembre  ;  de  Spire  y  de  Wocms ,  d'Oppen- 
heim»  de  Trèfet,  qui  ae  aonmifent  eane  e«re  aaiiégé»;  de 
F^anckendal ,  qui  eapHnla  le  id.  Yeletidie  dam  rmaéeda 
maréchal  d^HmnfMe /en  tM^»  g ehUnt  » per  tmiiimiiuien 
du  ao  aodt)  un  régimeul  9»  eavalerie  vaeem  pat  la  mnH 
de  Nicolas  Amoiphinf;  con^tM  àTallMirt ,  le  99  dtv  mê- 
me mois;  et  à  Fleurus,  le  1"  juillet  i6f)0.  Il  se  trouva  au 
siège  et  à  la  prise  dé  Mons,  le <> avril  iti<|î.  Son  pt  n,'  étant 
mort|  le  19  «eptwbi'e^  U  prit  le  nom  de  duc  de  la  feuil* 
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lade,  el  obtint,  le  12  octobre^  le  gouvernement  général 
du  Dauphiné,  devenu  vacant  par  cette  mort.  Il  servit  au 
siège  de  Namur,  rendu  au  roi  le  5  '}uia  du  château , 

pris  ie3o,  etconbattit  aSteinkerque  le  7»  août.  Hélait  à  la 
prise  de  Furnes»  le  6  janvier  1G95;  d|i  Huy*.  le  ei5  >uiUet  ; 
à  la  bâÊàÊàmâm  Meiwîiide^  oà  U  comiliaiida  tine  lurigade 
de  oevalerle  9  la  99  do  Même  mois^  apoèi  la  nori  do 
.  ^ii  de  Quadty  al  ttétila  |e«  âagfM  parlîciilie»  dv  général 
def  pnaaaa  41  Mn§*  ^  leif  iteaaoila  au  siège  de  Cher« 
hwoft  qai  se  Moditr  le  11  aclol|re.  On  l*mploya,  en  1695 , 
i6g6  et  1697,  à  l'arasée  d'Allemagne,  qui  se  tint  sur  la  dé- 
i'ensive.  Sou  régiment  fut  licencié ,  par  uidrc  du  18  novem- 
bre 1696,  et  il  co.  obtint  un  autre  à  la  mort  du  cbevalier 
de  la  Tournelle,  par  commisBion  du  5  mai  1701  ;  il  servit 
la  même  année  en  Flandre,  sous  le  maréchal  de  BoulTlers, 
mal  ne  fit  aucune  bostilité.  Cvéé  brigadier  de  cavalerie,  le 
99  jaoviev  170»,  et  maréchal-der^camp ,  le  iS  février  siiir 
vaat^  il  marcha  à  Tannéadltalie  sous  le  duc  de  Vendôme  ; 
comballità  fian^rYillariat  le  général  Viseonti  fut  déCiiit> 
la  adîuUlet^  oaamanda  la  coap*  da  féserva  à  la  balalUe 
de  liMaaBB»  la  16  apAt»  et  sa  ttavvaau  aîéga  duclMijtaan 
da  Lanaia  »  qui  a»  raadU  à  diseréHap  le  16,  Baiployé  .ea 
Flaodce^  laos  le»  naréobam  da  VîUerai  et  da  Boufilers , 
en  1 703^  il  servit  au  siège  de  Tongres,  qu'on  força  le  10  mai , 
el  il  commanda  pendant  L'hiver  en  Daupliiué  et  en  Savoie, 
par  ordre  du  'ig  novembre.  Â  peine  y  fut-il  arrivé  qu'il 

empara ,  le  34  décembre ,  d'Annecy  et  de  plusieurs  autres 
places  appartenant  au  duc  de  Savoie;  chassa  le  marquis 
4e  ^les^  des  pertes  où  il  &  était  retranché  à  rentrée  de  la 
Maovienne  et  de  la  Tarentaise;  s^empara  de  laus  les  état» 
da  d«e  de  Savoie  eitaés  ea-^açà  des  àlpaa»  et  forma  la 
Idoaw  da  MûDlottèliaa.  U  lavai»  pav  qonunjaiioii  du  1*'  paU* 
viee  a7o4«  w.  nfigliaant  d^inflmteiie  qui  porta  aati  ntnm 
ÙA  Qféé.  liaotananttif^éffal ,  le  a5  du  même  maiar 
liaaa  da  aarvir'  en  Doupbbié  et  an  Savoie.  Au  aipia  ;da 
mars^  le  général  du  duc  de  Savoie  avait  fait  marober  Goolra 
Chambéry  10  bataillons  et  5oo  hussard»,  dans  la  vue  de 
lepreadra  la  Savoie:  le  duc  de  la  Fcuilladc^  quoiqu'il  ircûl 
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à  ses  ordres  que  7  nouveaux  balaillons  et  «  régimeuls  cîe 
dragODs  ,  piolitant  des  avautages  du  terrain,  euiretiui 
la  coBimunication  avec  Chambéry,  empêcha  kft  eouraiif 
4*5  ottirrir  la  tranchée ,  et  Les  contraignit  de  retirer  san» 
ordre  9  avec  perte  de  800  honmiee.  là  loaroba  ensotle  au 
iiiége  de  -Soie^  Meof  balaiRoimpoités  war  les  Itanteare  de  la 
Hffunette»  entretenaient  la  eommuiiioalion  du  Piémoiil 
avec  la  place ,  et  empêchaient  qu'on  TinvésUt.  Le  doc  de 
la  Feniilade  fit  monter  lor!  let  hauteurs  opposées  ao  pièces 
de  canon  et  6  mortiers ,  qui  obligèrent  les  bataillons  à 
abandonner  Snzc  à,  ses  propres  lorces.  Ce  château  se  ren- 
dit le  13  juin,  ii  répara  ensuite  les  fortifications  du  fort  lie 
Sainle-Brigitte»  oblif^ea  les  Vaudois  de  la  vallée  de  8ainl- 
Marlin  h  signer  un  Iraité  favorable  au  service  du  roi,  et 
contraignit,  après  deux  attaques  heurouse»,  la  vallée  de 
Saint-Germain  à  suivre  cet  exemple;  finit  la  campagne  en 
forçant',  après  «b-qombat  opiniâtre,  les  retrancbenienls 
que  lès  ennemis  eeènpaient  à  rentrée  de  la  vallée  d*Aof  te; 
prit  lé  pMîé  de  la  Tulle;  s*èmpara  de  la  cité  d*Aeste,  et 
coupa  toute  communication  entre  le  Plémeot  et  la  Sniste. 
■CommaAdaftt  dans  le  comté  de  *Nloe  9  par  pouvoir  du  t% 
fé\Tier  1705,  le  duc  de  la  Feuillade  emporta,  le  7  mars, 
Villefranchc  ;  il  enleva  SospcUo  l'épée  à  la  main  ;  le  cha- 
tt  au  <lr.  Villefranche  se  rendit  1«  5  avril  ;  Saint  *  Ospitio , 
le();  Montaiban,le  7;  et  il  prît  la  ville  de  Nice ^  le f).  Aucom- 
lucnccment  du  mois  de  mai,  à  la  tiMe  tie  9  bataillons  et  d*un 
régiment  de  dragons ,  il  entra  dans  la  vallée  de  Stize  9 
avec  le  dessein  de  joindre  le  duc  de  Vendôme,  qui  aa> 
siégeait  Chivas.  Il  fallait  prêter,  pendant  une  longue  mar- 
che, le  flâne  à  4000.  chevaux  des  ennemis.  Le  duo  de  la 
FeulUade^  connaissant  le  pays»  surmonta  tous  Jes  ohsia» 
des,  el  arriva  au  eamp  devant  Cliivas.oontre  L*eapéiaiiee  du 
doc  de  Vendéme,  qui,  obligé  de  passeeenLomhardieychar» 
gea  2e  duo  de  la  Feuillade  de  la  continuation,  du  siège, 
li'infanterie  du  due  de  Savoie,  campée  à  la  droite  du  Pô, 
^•onscrvait ,  à  la  laveur  d'un  pouL  bien  relraïK  lif  ,  une  coni* 
iiHiiucalion  libre  avecCiiivas;  sa  cavalerie,  postée  au-delà 
de  rOrco>  communiquait  avec  celte  iulduterie*  Le  duc  de 
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la  Feuillad6  sentit  que  tant  que  ces  comuàmircations  sub« 
sisteraîent,  il  serait  impossible  de  réduire  la  plare;  il  pasia 
(Irinc  sefîrèlement  i'Orco  pendant  la  nnît,  tomba  sur  la  ca- 
valerie du  duc  de  Savoie ,  lui  tua  looo  cavaliers,  le  forea 
de  »e  sauver  à  Turin  :  In  cavalerie  défaite,  le  duc  de  la 
f  euîllade  s'approcha  du  Pô  »  6t  te  dli|KMait  à  le  paMer  pour 
cefoper  la  ntraiie  à  rinCiiiterie  f  mal»  elle  te  relira  la  même 
DDlt  I  et  abandonna  Chl? as  f  qui  se  tendil  le  %B  |alUe(. 
Ayant  été  InitrnH,  à  la  pointe  du  four,  de  la  retraite  det 
Savoyards  t  il  les  sttlTlt  en  diligenee»  donna  sur  leur 
affière^fiardey  tna  600  hommes  9  et  en  prit  900.  Il  en* 
leva  Annonc,  le  îî7  décembre,  et  fit  la  garnison  prisonni^;- 
rc  de  t;u<;ne;  .s  empara d*Auiiiont,  après  un  premier  assaut, 
où  il  ir emporta  que  le  chemin  couvert,  et  y  iit  buu  |*ri- 
sonniers  :  rcpou;>».sa  uiu  partie  de  la  garnison  d'Astî,  lui  tua  ^ 
i5oo  bonmies  ;  ahiiura  le  blocus  de  MootméUan»  qui  capi* 
tola  le  11  décembre,  et  dont  le  gouverneur  sortit  le  17. 
On  teavailla  anwitét  à  rainer  les  forlIOeations  de  cette  pla< 
cOf  qne  m  «ilnatlon  soir  m  roclier  esoaipé  rendait  ptes- 
4|ae  impranaUe.  Il  oontinoa  de  eooomander  sur  Im  fron- 
fièm  du  Flémont,  en  1706.  Il  Investit  Tarin 9  le  i3  mai; 
obligea  le  due  de  Savoie  de'sorllr  de  m  capitale  avee  tonte 
sa  earalerie,  et  se  signala  à  Tattaque  des  deux  chemins  cou- 
ve ri  s  ,  qu'il  emporla  lY^pêe  à  la  main.  Lorsque  les  enrjcmis 
fijK  (  t(  lit  les  lignes  devant  cette  place,  le  7  si  ptnnbre,  ils 
iir  pnrrnl  pénétrer  à  gauchc  où  cmniLi.iridail      duc  de  lâ 
Feuiilade.  Il  s'avança,  le  10  juin,  vers  Carignaa,  pour  je- 
ter un  pont  sur  le  PA,  et  y  réussit  malgré  la  vive  résistance 
des  ennemis.  Il  surprit  en  (aillel  la  place  de  Mondorf^  oh 
H  fit  prlsonnleri  le  pAice  et  la  ptinoesse  de  Carignan,  les 
ffflaeesy  leurs  enfante^  et  plnslenrs  personnes  de  distine- 
tkm.  11  se  démit ,  an  mois  de  fiVrier  1 7089  du  régiment  d*in> 
fanlerie  qu'il  avait  levé  en  1 704.  Les  lettres  de  dno  accordées  * 
k  son  père  ajant  été  enregisiréesf  le  a  novembie  1 7 16,  an 
parlement  de  Parts,  il  y  fut  reçu  comme  pair  de  France, 
iif       du  même  mois,  et  se  démit  du  gonvcrnement  du 
Daaphîné  au  mois  de  septembre  1719,  en  laveur  de  M.  le 
duc,  de  Charti^cs.  On  ie  créa  maréchal  de  France^  le  a  fé- 
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vHer  1734;  il  prêta  acfmcnl  en  ootle  q^Mléf  U  t#i 
mourut  le  29  janvier  i^aSy  à  Marly.  {Dépoê  de  la  gumre, 

son  c  tût  (le  ni  are  chai  de  France  t  Mémoires  du  Ptrt  d'A^>ri^ 
f7ir*  Joui  liai  iiistoriquc  de  Louis  pai  le  Père  Grijjt^i; 

Histoire  militaire  de  Lonis~le-(rraiul ,  par  le  marquù:  de 
QuUiçyi  Bauclas,  itprùukniUéfimUt  Gaz,  de  France^) 

i»*AUBll$SON  M  CASTturoui&t  (Hector) ,  maréchal-de^ 

camp,  parent  des  précédents,  a  été  créé  maréchal-de-camp 

par  brevet  du  19  iiovtiiubre  i65i>  où  il  n'a  aucune  (^ualilé; 
il  mourut  eo  liiGj. 

i»'AUBUS80N  (AnM-laa^) ,  mar^  de  iSm^/W, 
plu»  comsu  10111  le  am  de  marquis  d'Aubiisfo»,  iimae^ 
nant-f^énéreU,  fiUi  du  fiféiiédeaty  eolMi4aiie  les  pages  dn 
roi ,  le  1"  janvier  1691,  et  suivit  le  roi  au  siège  de  Mous,  le 

même  année;  à  celui  de  Namur ,  en  1692.  Alousquetaire, 
en  il  servit  en  Flandre  cette  année  et  les  deux  suir- 

vantes  ;  obtint  une  compagnie  au  régiment  de  cavalerie  de 
Kufley,  par  mmmîssion  du  27  janvier  lik)^:  ï<i  foî^nit  à 
Tarmée  do  Catalogne,  et  servit  au  siège  de  Biircelone.  Sa' 
compagnie  ayaut  été  réformée  en  lii^f  00  lui  ea  do«iia 
une  autre  daua  lemème  légUnent,  par4eUres  du  i*'  août 
1701.  Cv^  iQeilre*d«-oam{i  d*aa  régimeal  de  cavalarîe 
de  son  nom  (  devenu  lieanvfUierft)^  «nr  la  dteMon  du 
duc  de  la  Feuittade»  par  oommbalon  du  4  1^  »  il 
le  commandât  la  mémo  année ,  k  Tamée  de  Flandre  $  k 
Tarmée  de  Bavière,  en  i  •-o?)  ;  il  s'y  trouva  au  siège  de  Kebl; 
à  la  prise  des  lignes  de  Slolhoffen;  au  combat  de  Monder- 
kîngen  ,  où  li  iut  dangereusement  blessé  le  .">(.>  juillet;  à  U 
première  bataille  d'Hochstedt,  où  il^e  distingua  le  20  sepr 
iciultre.  Kmployé  à  rarméc  de  Bavière,  sous  le  maréchal 
de  Marchm»  eu  1704  9  il  combattit  pour  la  seconde^ foia  à 
Hoclistedt.  Il  servil  à  L'armée  de  la  Moselle,  sous  le  uMvé* 
chai  de  ViUars ,  en.  i7q5;  se  trouva  à  la  bataille  de  Ramik 
lies,  en  i;o6;  à  la  balaille  d^Oudetfaçde,  en  1708.  liam» 
mé  bfigadier  le  29  |anvier  i709<»  on  Remploya  à  rarm^a 
du  Rhin»  sous  In  marécbal  Parcourt,  par  letties  du  iS 
juin  ^  et  3  <»intlnua  de  servie  à  cettn armée  jusqu'en  i7iSli 
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Use  tfDQTa,  oetle  d«niièfe  année»  an  siège  et  à  la  priaa 
de  Landau  et  de  Fribourg.  Il  servit  aa  Mmp  de  la  Sa^ne, 

par  lellres  du  f\  mai  1714»  sa  dernière  eampa^^ne. 

Promu  an  grade  de  maréchal-de-camp  ,  par  brevet  du  i" 
février  1719,  il  se  dfmit  de  ««on  rt'^inieiit  ;  fut  uomnu'î  licu- 
tenant-général  des  armées  du  nn  ,  le  février  i7r»4,  et 
immrat^  le  5o  juillet  1741 9  &  T^gc  de  70  ans.  (Oépoi  de  la 
pitrre,  brevets  miiitaères,  Gazette  de  France,) 

D'AUDENARDli,  l'i^AiNC-  * 

▲DDIBSET  (teqnea))  comte  de  Imsan,  matéchai-dt^ 
eamp.  Gréé  eomce  de  iiiMian ,  par  leltras  du  mois  d^octo- 
kn  1645,  il  oMnt  le  grade  de  maiéchàl-^-eamp  »  le  4 

yain  i655.  Il  avait  autreftyis  levé  un  ré^ment  dinfanteriè 

de  son  nom  dans  la  province  du  Languedcic,  par  commit' 
«ion  du  duc  de  Montmorency»  do  4  octobre  1627.  Cerégi- 
nieiii  tut  Uoeaeîé  après  ie  siège  de  La  liochelle  {Dépôt  dé 
ta  guerre,) 

AUDIBEKT  DB  Lvf»kV  m  Maisiliàh  (Louis)  »  martchai- 
de^carnp,  frère  du  précédent,  était  sergent  de  bataille  d^s 

164  1  ;  obtint  une  compagnie  de  chevau-légers  dans  le  ré- 
guiK  lit  dr  Sainl-Aiidré  Montbrun  ,  le  ai  juillet  1649.  Il  en 
élail  pieniiercapitaiiie,lors(pi'oiilecréa  inaréchal-de-camp, 
le  9  juin  i655.  Il  fut  depuis  nommé  capitaine  chiilelain  de 
Baix,  et  y  était  en  exercice  lorsqu'il  fut  maintenu  dans  sa 
aobleeae»  par  arrêt  du  29  novembre  iCtiâ.  (Dcpôi  de  la 
guerre,) 

»*^UDIBËRT  (Charicf-Claude-Joachim),  comtv  de  Lus» 
son  y  lU  utt'tHinl-^énâ  iil .  Après  av  oir  servi  .4  ans  dans*  les 
Monaquelaires 9  il  obtînt  une  eonipagnie  au  ré^^iment  de 
Dlfetii>de-Lan§uedoo  »  le  1"  avril  1718.  11  la  commanda 
MKiiégeedefenUrable»  de  Saint-Sébastien ,  d*Urgel,  de 
lem»  en  1719;  au  eamp  de  la  6a6ne»  du  17  août  an  aO 
fBfrtenibte  1717;  ao  eaokp  du  p^s  Messin ,  en  1753»  et  au 
iMfe  de  Pbllitbonrgy  en  1734.  Colonel  Ha  régimenl  dUn* 
fontoric  de  la  Sarre,  le  aS  novembre  de  la  même  année, 
a  le  joignit  à  Tartaiée  d*Italie,  où  il  aefvH  à  la  prise  de  Gon- 
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zague,  de  Rcji^poîo,  de  lVe\ere,  en  1755,  et  rentra  en 
France  au  mois  de  juin  1  7 jlk  11  passa  avec  son  régimex^ 
dans  i'iie  de  Corse»  au  mois  de  janvier  1738;  y  servit  avec 
distinciion»  snccessiveiftent  sous  le  comte  de  Boissieux,  el 
du  marquis,  depuis  maréchal  de  Maiilebois;  k  toutes  le» 
expéditions  de  ces  deux  généraux,  et  s'enupara  de  plu- 
sieurs postes  sur  les  rebelles.  Il  obliul  le  grade  de  briga* 
dier»  le  i**  janvier  17^9,  a^ec  des  lettres  de  service  du  mê- 
me jour»  et  rentra  en  France  au  mois  d*avril  1 74  Employé 
à  Farmée  du  Rbin»  sous  le  maréchal  de  Moailles,  par  let-* 
très  du  1*' avril  174^9  il  partit  avec  le  corps  de  troupes 
que  commandait  M.  de  Stgur  au  camp  de  Wimpfen ,  le 
4  juin,  pour  aller  joindre  rarmée  de  Bavière;  arriva  avec 
le  même  corps  à  Dunawert,  le  i4;  rentra  en  France  avec 
Tarmée,  au  mois  de  juillet;  finit  la  campagne  en  Haute- 
Alsace  ,  sous  k's  ordres  du  maréchal  de  Coigoy,  et  contri- 
bua à  la  délaite  de  5ooo  hommes  des  ennemis  qui  avaient 
passé  le  Ehin  dans  Tile  de  Reignac.  Employé  à  Tannée da 
Rhio^  le  1**  avril  1744»  il  fut  créé  maxéchalrde-camp,  le 
3  mal  ;  concourut ,  comme  brigadier  ^  à  la  reprise  de  "Weis- 
sembourg  et  des  lignes  de  la  Lautern  ;  se  trouva  à  raffaire 
de  Reischevaux  -,  passa  à  rarmée  de  Bavière,  sous  les  ordres 
du  comte  de  Ségur,  par  lettres  du  i*'  septembre  ;  fui  dé- 
claré maréchal-de-camp,  au  mois  de  novembre;  se  démit 
du  régiment  de  Lj  Sarre;  rauu  na  eu  France  4  régiments 
de  cavalerie  de  l'armée  de  Bavière,  au  mois  de  décembre; 
fut  employé  à  Tarmée  du  Bas-Rhin  ,  sous  le  maréchal  de 
Maiilebois,  par  lettres  du  1"  iauvier  1745,  et  concourut  à 
la  prise  du  poste  de  Gronembourg ,  au  mois  de  mars.  Il 
continua  d'ét réemployé,  par  lettres  du  1*' avril,  à  Tarméo 
du  Bas  Rhin ,  sons  le  prince  de  CoAli»  qui  se  tint  soc  te 
défensive*  Sous  le  même  prince  >  en  1741^  il  servit  an  siè- 
ge de  Mens  et  à  celui  de  Gbarleroy.  Réuiû  à  Tannée  coa^ 
mandée  par  le  maréchal  de  Saxe ,  U  monta  plusieurs  tira* 
chées  au  siège  des  ville  et  châteaux  de  Namur  ;  combattit  k 
Raucoux,  et  commanda  pendant  riiiver  à  Matines,  par 
lettres  du  1"  novembre.  Employé  à  l'armée  du  roi,  par 
kUres  du     mai  1747,  il  se  trouva  à  la  bataille  de  Law« 
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feld ,  et  couvrit  avec  Tannée  le  siège  4e  Berg-op*Zoom.  Il 
servit  au  siéîî;e  de  Maestncht,  en  lyffi;  obliiit  le  grade  de 
'  lieutenanl-j^éiiéral ,  le  lo  mai,  et  n'a  point  servi  depuis. 
Il  fut  premier  genhlliomme  de  la  <  liatubte  du  coiule 
de  Charoloîs  jusqu'à  la  mort  de  ce  pi  iuee,  et  mourut  !e  la 
avril  ly^if  âgé  de 63  ans.  ^Brevets  milù.  y  annaks  du  ump*, ) 

i>*AUER8TAEDT,  voyez  Davoost. 

1>'AUG£&  (Guy-Aldoose)  ^  lieutenarU-f^néral,  œmmen- 
^àierviren  e^  qualité  de  cafMlatne  au  régimeoC 

d^infanterie  de  Nettaooour;  se  trouva  au  aiége  de  Eoth« 
wetly  ekfnl  Uetsé  à  la  euiiie  à  Tassaut  de  cette  place.  Lors 
de  la  déroute  de  Tuttliogen  »  il  se  dittittgua*  parlîcttUère- 
ment  à  Tarrière^garde.  Il  était  ^  en  1644 ,  au  combat  de 
Friboarg,  y  fut  blessé  à  la  tête  9  et  servit,  la  même  année, 
aux  sièges  de  Pliilisbourg,dc  Wonns ,  de  Mayence,  de  Lan- 
dau, de  Manheim,  deNeusladt,  au  secuutsdc  S|)ir«\  deBac- 
carach,  el  à  la  prise  du  cliâtcau  de  Creutznack  ;  il  se  trouva, 
en  1645,  àTescalade  de  Gucrnicsheim,  à  la  prise  de  Stutt- 
gard  ,  de  Rolhenbourg,  de  Hariendal,  de  Fronckendal  ;  à 
bataille  de  NortUngeo,  à  la  prise  d'Heilbron,  au  siège  et  à  la 
piieu  de'Tffèvesy  et  eut  le  commandement  de  Baccaracb 
pendant  tiilver.  Il  continua  de  lerrlr  aous  le  maréeluit  de 
Xureone  iuiqu'à  la  paix  de  Munsler,  et  eut  part  &  toûtêt  ses 
ezpédittona.  Il  obtint  une  compagnie  au  régiment  de'cava*- 
lerie  de  Tureiinet  le  99  décembre  i65i  »  et  «ervit  soue  le 
maréchal  de  Turenne  jusqu*à  la  paix  des  Pyréuées;  se  dis- 
tingua particulièrement  au  combal  du  faubourg;  Salut-Ari'- 
loine»  en  i65a;  aux  sièges  de  Rethel  et  de  Mouzon,  en 
i655  ;  au  secours  d'Arran,  à  la  prise  du  Quesuoy ,  en  |Ç54; 
de  Landreeies,  de  Comié,  do  Saint-Cuilain ,  en  i655;  au 
siège  de  VulencienDCs,  au  combat  ^us  cette  place,  ea 
i656;  au  siège  de  Saint-Venant,  au  secours  d'Ardres  >  à  la 
priée  de  3cikrbo«rg  et  de  ftlardick»  en  1657;  à  la.  bataille 
dea  Dodea;  aux  aiégea  de  Ounkerque»  de  Bccguea*  de  Fu^- 
neo^  d'Oudemundcydn  Menln',  d^Tprea,  en  i65&  Lemaré*- 
chal  de  Turenne  le  fit  major  du  régiment  Colonel-Général 
de  la  eovalerie»  le  i5  avril  1661  :  la  compagnie  ayanft  été 
u  97 
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réformée  le  xS»  il  en  leva  une  dane  le  régiment  Colonel- 
Gi'néral,  par  commission  donnée  à  Vinceniics  h*  22  août» 
1664  ;  il  se  dtuiil  de  la  iiiajorilé  du  k  {^iiaenl  Colnnel-Gé- 
ncral,  le  12  juillet  16G6,  et  resta  r  capitaine  dans  ce  n 
ment.  Il  servit,  en  1667,  aux  sièges  et  à  la  prise  de  Tour- 
Dey  et  de  Douay;  eut^  le  8  juillet,  une  commission  pour 
tenir tang  de  mestre-de-camp  de  cavalerie,  et  continua  à 
eemirau  siège  de  Lille.  Il  obtint,  par  lettres  do  gaoût 
•1671 9  mi  régiment  de  caYalerie  qoifal  composé  9  par  ordre 
da  1**  man  16721  de  abc  compagies  aneieoneSf  dont  la 
eienne  fui  la  mestre-de-eamp.  Ce  régiment  perla  ton  nem, 
et  prit,  depuis,  lenem  de  Bourgogne.  Il  se  trouva  9  en  167a, 
à  tous  les  sièges  que  le  roi  lit  en  personne  ;  passa  l'hiver 
dans  la  province  d'Utrcchl;  marcha,  sous  M.  de  Luxem- 
liour^,  à  la  prise  de  Bodegrave,  de  Nieufbruck,  de  Swam- 
xneid.nri,  revint,  en  1673,  sons  Macstiiclil,  et,  après  la 
prise  de  celte  place,  servit  sous  lo  prince  de  Condé  en 
et  combattit  à  SenelT.  Nommé  l*un  des  vistleoii  ée 
'la  oavalerie,  par  ordre  du  9  janvier  1675 ,  il  commanda  » 
par  ordre  do  même  jour ,  celle  qui  iorvalt  sur  la  ftoatière 
deCbampagne.  Gréé  brigadier,  par  brevet  du  la  mare^  Il 
Ibl  employé  à  l'armée  de  Flandre  >  eeolrlbcia  à  la  priée  ém 
JNaani,  de  Huy  >  de  Limbourg,  et  eommania  la  oaenlerle 
en  iieinaôt,  par  ordre  du  i5  octobre |  Il  eervft,  en  1676 , 
aux  sièges  età  la  prise  de  Condé  et  de  Bouchain  ;  aux  sièges  et 
à  la  prise  de  Valenciennes,  de  Cambray  et  de  la  citadelle, 
en  1677;  de  Gand  et  d'Ypres,  en  1678.  Employé  sons  le 
maréchal  de  Créqui,  par  lettres  du  26  avril  1679,  il  mar- 
cha contre  les  troupes  de  l'électeur  de  Brandebouig^  qui 
furent  dé£ille8  pirès  de  Mindcn.  Promn  au  grade  de  maré» 
«bal-de^camp»  le  ag  inillet  16881  II  eut)  pendant  Pliiver, 
le  oomimattdemenl*dee  troupes  sur  la  tfauiie,  par  ordre  éa 
Il  novembre;  se  démit,  au  mois  do  Mnter  i694«  de  «en 
idgimentf  et  fut  employé ,  par  lettrée  da  S  avril,  à  l*avuiée 
^  flandre  »  qui  couvrit  le  siège  de  Luaembourg.  Il  obtint 
le  gonvcrnement  de  Mèzières  à  Jamort  du  sieur  de  Lançon, 
par  provisions  données  àVersaîllesIe  Smars  i()S5,eHut  vréé 

lieuteoant-gésiérali  le  a4  août  idâb.  Attaché  à  l'armée  de 
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jnasdrey  sous  le  marédial  d'Hiunièresy  par  lettres  du  20 
man  21  combattil  à  Vakourt;  ftit  employé  tona  le 
diMjfe  LoMBboutg^  par  lettf«»4a  i9afril  i69o;eoailMit- 
tit  à  Fleunii;  aervit  aous  le  man|ala  de  Boolllm  aa  eorpa 
d*arMée  de  la  Heaelley  par  lettre»  du  a8  avrfl  1691;  cou-» 
duisU  en  Flandre  les  troupes  que  le  roi  y  Ht  passer ,  com-' 
battit  à  Leuze,  et  y  lui  tué  le  19  srptembrc.  {Dépôt  de  lit 
guerre.  Journal  du  mauvais  du  U anneau  ^  mémoires  du 
UmpSf  Gaz£U/6  de  France*) 

D*AUGËA  (Jaequei,  iomte)f  maréchal- de- camp ,  fila  du 
pféeédealy  fui»  ptodant  mi  an ^  eafalier  daoa  la  oompa-* 
^■ia  maatte-de-eanap  da  régiment  de  aon  père»  ob  il  en- 
tra en  Il  pasia,  en  i^a  $  dana  la  compagnie  dea  ea- 
deta»  aaaamblée  à  lleta,  à  In  création  de  eea  compagnies; 
ftit  &it  eomette  dans  le  régiment  de  la  Roehe-sor-Ton»  le 
10  mars  1684^  et  hcrvit  à  1  année  de  Flandre,  qui  couvrit 
Je  siétj;c  cIl  Luxembourg*  Les  coniettes  ayant  été  lélormés, 
le  26  scijtcmbre ,  le  comte  d'Auger  fat  entretenu  lieute- 
nant réioniié  à  la  .suite  fie  la  compagnie  de  mcslre-de-camp 
du  même  régimeut  (alors  Bourgogne),  par  ordre  du  1 7  juil- 
let i685.  Il  obtint,  le  1 1  décembre,  une  commission  de  ca« 
pitaine  réformé  à  la  anite  de  la  même  compagnie;  leva ,  le 
ao  août  1688»  oae  eonpagnifl^  ineofporée,  par  ordre  da  tg 
déoambra  auivant»  dena  le  régiment  de  Konailllon  (depuis 
lovri);  eomnMnda  eeUe  compagnie  à  faimée  d*Allemagnef 
en'1689  et  169O9  et  pasaa  avec  elle  dana  le  régiment  dit 
Maine ,  le  5i  octobre  de  cette  dernière  année.  Il  ae  tronra^ 
avee  ce  régiment,  au  siège  de  Mons  et  au  combat  de  Leuze, 
en  iO<)  1 .  Exempt  de  la  compagnie  de  Lorgcs  des  gardes-du- 
corps  du  roi,  pur  retenue  du  5  janvier  lOg^f  il  marelia  au 
siège  de  ^amur;  combattit  à  Steinkerqne ,  la  même  aimee; 
à  Nerwinde,  en  lOgS,  et  continua  de  servir  eu  Flandre 
jusqu'à  la  paix.  Il  était  ao  camp  de  Compiègne  en  1698; 
obtint^  le  lévrier  iyn%f  une  eommlasîon  pour  tenir  rang 
de  meetfe«fle-camp  de  cavalerie;  cembattât,  la  même  an- 
néor  à  Slimigoe«  et  à  Eekeren  f  Tannée  anivante;  à  Ramlt- 
liée»  en  1706;  à  Ondeyaxdei  en  1708.  H  ae  cwnporta  à  cette 
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rieinièrc  bataille  avec  tant  de  distinction,  que  le  roi  lé 
choisit,  le  4  30Ût  1708,  pour  être  major  de  la  geadar- 
inerie ,  après  M.  du  Piessis  de  la  Coré ,  qui  y  avait  été 
ttté.  Cr^  brigadier,  par  brevet  du  39  janvier  1709,  il 
chargea  plusieurs  fois  les  ennemis  »  à  la  léle  de  la  gendar- 
merie ,  à  la  bataille  de  Malpiaquet ,  et  oontioua  de  servir 
en  Flandre  9  avec  ce  corps»  {osqu'à  la  paix.  Le  comte  d'Aa-' 
ger  ayant  donné,  au  mois  de  novembre  1716,  sa  démission 
de  la  majorité  delà  gendarmerie,  cette  charge  fut  supprî-. 
mée  par  ordonnance  du  ao  du  même  mois*  et  il  fut  entre- 
tenu mestre-de-camp  réformé  à  \2t  suite  du  régiment  de 
cavakiic  de  Chartres,  par  oidre  du  12  janvier  1717.  Créé 
inar(^chal-de-camp,  par  brevet  du  1"  It^vrier  1719,  il  mou- 
rut le  20  novembre  1724*  {Bravais  nuiuawts^  GasctU  de 

]>'AliG£R  (Louis-Philippe  9  chevalier),  lieutenatUrgénérai, 
entré  aux  mousquetaires  9  en  1696,  il  se  trouva  »  la  même 
année  ji  au  bombardement  de  Brusdles  et  au  siège  de  Dis- 
mude.  Cornette  au  régiment  de  cavalerie  de  Villerol  y  te 
1*"  mars  i6g6^  il  fit  la  campagne  en  Flandre*  et  obtint,  te 
1*'  décembre  9  une  compagnie  au  régiment  de  cavalerie  do 
Fienncs ,  qu'il  commanda  à  Tarmée  de  la  Meuse,  en  1697. 
Exempt  de  la  compagnie  de  Lorq;es,  le  i5  juillet  1698,  il 
servit  au  camp  de  Coinpîègne  la  même  année.  Il  se  trouva 
au  combat  d*Eckereu  ,  i  n  J7o5;  obtint,  par  commission 
du  12  mai  1705,  le  rang  de  mestre-de-camp  de  cavalerie; 
et  conibatlit  à  &amillies,  en  1706;  à  Oudenarde,  eu  1708; 
;i  Malpiaquet ,  en  1709.  Il  servit  à  Tarmée  qui  couvrit  le 
siège  de  Landau;  au  siège  de  Fribourg,  en  1715.  On  te 
lit  brigadier,  par  brevet  du  i**  février  1719;  troisième  en- 
seigne de  sa  compagnie ,  le  29  août  1790  ;  deuxième  ensei- 
gne 9  le  26  décembre  1721  ;  premier  enseigne,  le  i**  avril 
1729:  troisième  lieutenant  9  ie  7  septembre  suivant;  second 
lieutenant,  i**  février  1730;  et  premier  lieutenant,  le  1" 
février  1734.  Créé  maréchal  -  de  -  camp ,  le  20  du  même 
mois  ,  el  employé  à  Ta  nuée  du  Rhin  ,  par  lettres  du  i*'  avril 
suivant;  ii  servit  au  siège  et  à  la  prise  de  Fbiliâbouig,  oîi 
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îl  iiHJiita  à  la  tranchée  le  3i  juin.  Il  mr^ii  encore ,  par 
letlrcR  <lfi  i**  mai  17^5,  à  l'arm^^e  (Jii  Kliiii.  nii  «jr»  n'nilrc- 
|irit  rien.  Il  fut  lait  conimandeur  de  l'ordre  de  SaiitULouis^ 
le  r'  fictobre  1757;  lieutenant -général  des  années  da  roi  9 
1^  j**  mar»  17^)8,  Hcut^naut-général  ati  ponvcrnpmeiil 
4e  la  province  de  AoumiIIod,  le  «4  mal  174s.  lï  quitta  alors 
ke  fafdes-dit-eorps  »  et  oomniaiida  en  loufiOloo  |iiM|a*ati 
t  aoAl  i749f  «e  démit  de  U  lleateaaooe-ndnérale  de 
cette  pnetfpce^  Oo  le  fit  greadTcroIx  de  Tordre  de  Saint- 
looist  le  s5  ftvrSer  i^So.  Il  ne  ierfft  plut 9  et  jjiociraty  le 
iléfHer  1 761 ,  à  l'âge  de  85  ang.  {Dépôt  de  la  pierre ,  titres 
orignaux  ;  Caùùé  de  ISœiifvUU  ,  tome  I ^  ^a^t  ^^1/  (jUzUlti 
de  France,') 

p*AUGER  (Louis-Alexandre,  rointr),  li\'nU'n(ini-'^<'nvraC , 
entra  anx  moufiqnctaires,  en  17 12  y  et  lit  cette  campagne 
en  Flandre.  Nommé  cornette  dans  te  régiment  Dauphin- 
j^tranger,  le  22  août  i^tS,  il  alla  joindre  ce  régiment  à 
fermée  du  Ahio  »  et  se  trouva  au  tSége  de  Fribourg.  Il  ob« 
tfot  tne  compagnie  au  régiment  de  Drafont-de-Aif aioUefi 
le  9o  futn  1714;  mali  ce  régiment  ayant  été  réformé  pres- 
que avBiltdl»  il  ftit  ISrit  capitaine  réformé  dans  le  régiment 
d'Espinay-Dragons,  le  lO  avril  i^iS.  Exempt  de  la  compa- 
gnie de  Cliaroft  des  gardes-da-cor[H»  du  roi ,  le  1/)  déeem<> 
brc  1717,  il  obliril,  le  i5  oclubre  i^tîii,  une  commisf-ion 
pour  tenir  rang  de  mentre-de-C'tmp  de  cavalerie  9  et  fit  en 
tfjîtc  qualité  la  campagne  de  Philishrjurg,  en  i734f  et  celle 
lie  Flandre,  en  i74'-i-  Cré(:  bri-^adier  le  20  février  571^,  il 
iut  employé  à  l'armée  du  Kbiii^  par  lettres  du  16  juillet^ 
combattit  à  Detlingen^  où  il  fut  blessé ,  et  fmit  la  campa-» 
fse  en  Bame-Alsace*  Bmplof é  à  l'armée  da  roi  j  par  lettres 
da  fatril  1744,11  se  trouva  aux  sièges  de  llenin»dTpm 
et  de  FriliOQrgf  et  oommandaf  oomme  premier  brigadier» 
la  mafion  dn  roi  à  la  bataille  de  Fontenoy.  Déclaré  maré« 
cbalHle^amp ,  le  1*'  fuin,  dont  le  brevet  loi  avait  été  es^ 
pédié  le  1"  mai,  #»t  servît  aux  siégen  des  ville  et  ciladelle 
da  Touinay.  d  OudcaaiJe,  de  Dcndermonde  etd'Aili,  et 
devint  troisième  enseigne  de  la  compagoie  de  Charo^ti  le 
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t*'août  de  cette  «noée.  lUoiVil  lefoi  en  Flandfe»  en  i;46# 

et  revint  au  mois  de  juillet.  Il  se  trouva,  à  la  suite  du  roi,  à 

la  haijille  de  l.awiel'U  en  1747»  devint  deuxième  ens<Mgne 
de  »a  compagnie  ,  le  5.nKirs  174^»  campagne  en  Flan- 
dre; obtint  le  prade  de  lieuteaaut-général,  le  10  mai:  de- 
TÎnl  premier  enseif^ne  .  le  4  ian%'îer  1753;  troisième  lieule- 
nant,  le  1 1  mars  iç^^,  et  deuxièaie  lieutenant,  le  1*'  jan* 
TÎer  1755.  Il  fut  fait  commandeur  de  Saint-Louis,  en  177 
el  mourut  avant  i^Sg.  {Brev,  milit,,  Oazeite  de  France.) 

d'AUGER  de  Manimont  (Jean"),  maréchal-dc-camp,  était 
capitaine  au  régiment  du  coloneUgénéral  de  la  cavalerie  » 
depuis  i(>58;  lorsqu'il  fut  fait  lieutenant-oolonel  du  régi-» 
ment  de  Vandy,  le  s6  avril  i%ùfi.  On  lui  donna  le  gouver^ 
nement  de  Jamets^  au  mois  de  février  i65»,  en  quittant  la 
lieutenance-coloneilë  du  régiment  de  Yandy.  Il  leva,  par 
commission  du  i**  mars ,  une  compagnie  frandie  pour  te- 
nir garnÙMin  i  Jamets,  et  obtint  le  grade  de  maréchal-de* 
camp,  par  brevet  du  10  août  i653.  Il  contribuât  en  1654» 
à  la  prise  de  Virton,  dans  le  pays  de  Luxembourg,  et  à 
celle  de  4  compagnies  de  gendarmerie  des  troupes  du  prin- 
ce de  Condé,  qui  tenaienl  garnison  dans  cette  place.  Il  fut 
blessé,  la  même  année,  dans  vine  rencontre  avec  renne- 
mi  ,  près  de  MontmédL  On  lui  accorda  9  eu  mars  i658,  des 
lettres  de  noblesse,  en  considération  de  ses  services  miii* 
taires»  {firevets  mHàaires,  Gazette  de  France.) 

D*A13G£R  (Philippe-Eugène,  ^aro/i),  matéckal-de-canip^ 
servit  dans  les  gardes^du-corps^  compagnie  de  Noaiiles  f  et 
y  fut  fait  sous-aide*major,  le  16  septembre  1766  :  on  le  nom- 
ma mestre-de-camp  aide-roa|or|  le  1**  janvier  1776;  lieu- 
tenant ^  le  19  mars  17S0;  commandant  d'escadron»  le  a» 
décembre  1782;  brigadier»  le  i**  janvier  17841  et  marécbal- 
de^camp ,  le  9  mars  1788.  (Etats  militaires.) 

n*AUG£R  (N.... ,  comte)»  mar(^chai-de^ampf  foi  fait  bri* 
gadier  de  cavalerie»  le  i"*  janvier  1784»  et  matréchal-de- 
campi  le  9  mars  1788.  Yoyea  ie  Sup^fUmcnt. 
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^Hnnr ,  rnavcclial  dv  France^  ti<iqui(  a  Paris,  le  11  novem* 
l»re  1757;  scnrît  d'abord  en  France  dans  rarnie  des  cara-* 
fciMifi;  s*«^g^CM  8Bmit<  dast  les  troupe  Mpolitainwt  €l 
y  «rfft  ciHnme  soldat  jna^NM  1767,  Ajrttat  ^icté  te  ler- 
vtet  11  iCMUSti  à  Maflw»  «I  ta  iwreyé     ce  m^vomet 

€MMMi  iMi  NI  CMipAlv|llil|  M  Apnêl  fOO  iMllUt 

•B  VtaMi,  tt-  y  f«pfit  4a  MrHii  4iat  Im  Yokmuifra  m* 
tiiMiw;.  8m  intrépidilé  «I  M»  iat«llif«Mt  II  HtMl  paner 

rapidement  par  tous  les  grades  «  et  1  dès  l6  97  9e|>t«mhre 
1793,  il  (4ail  di^jÂ  parvcmi  A  rcini  <radiiu!anl  -  ^n<^ral. 
<;réi^  pres<|ne  aussitôt  ^énc^r.»!  de  l)rigade,  et  notn?n«^  p«'né- 
ral  de  division  ,  le  îi3  décembre  do  la  même  aniit^c,  il  ser- 
vît ,  en  cette  c|iialitë  t  ;\  l'  irTiK  0  <io8  Pyrt^nt^ei-OncnLili^n» 
Ciommaudée  par  Uugoniinicry  en  i^gt*  Fendant  que  cette 
armée  assiégeait  Golioure  il  MtegardCi  Augorifttt»  déta* 
•lié  à  la  IHe  de  4000  hoOMMli  pénétra  on  Espagne  par 
Gofloii^  al  la  «al  dM  Harta»  al»  apita  wi  aambai  opl«> 
aiâlM«  i*aaapata  de  ftaparlania  iBodarla  da  Balnl'-Laii^ 
Tant  da  la  Hoofa»  dam  laqualla  lai  Ispagnab  abandon* 
wkgmX  409O00  baulaliat  4^  bambaa.  liai  Ëspagtioli  ayaot 
occupé  la  potitkm  da  Bafalu ,  que  les  Rraitçai*  a¥al«til 
ahaiidoiiuéc ,  le  général  Augercau  les  cti  débusqua,  le  24 
juilict,  et  entra  au  pas  de  charge  diins  le  camp  ennemi, 
dotit  il  s'empara.  A  Taffalrn  fïe  HfH?tO!î  .  le  %%  noiH  suivant , 
donnant  avec  ca4me  et  sang^lruid  di:s  ordres  au  milieii  des 
dangers  les  plus  pranaata^  U  parvint  W  dégager  la  iirigada 
du  général  Lamoioay  qnl  ^e  trouvaH  oampromise  au  mi^ 
Unn  «Tnne  catonaa  aipagnoia.  Il  fat  attâlnl  da  daum  ballae 
pendant  la  durée  d#aaHa  aallon*  On  l'amploja  I  âvao  ia  dl- 
tMan^  ana^ga  ac  A  laraprlia  de  Balia(||ardai  «fat  aa  rendit 
à  dlierétfaw,  le  18  septembre  1 7^,  et  dans  la^neUa  on  Iran* 
Ta  68  bouches  à  feu  et  4^  milliers  do  poudre.  Après  la  prise 
dTe  Fiîîuièreî» ,  qui  eut  lieu  t*  ^7  novenrd)rc  .suivant,  Tarmée 
de»  i'vrt  iïécs-Orientale<i  iui  j*.ifi  /sçée  en  deux  ^rande^  <M- 
VÎêionâ,  tlonl  noe  «îoii^  le«  ordres  d(<  %^n^T'A\  Afi^ercau,  que 
l'oD  chargea  de  garder  celte  place  iiuportante.  Des  engage- 

laanli  parUfle  nt aient  lien  iaamalUfli>ent  mr  ka  beidi  de 
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la  FluTÎa;  et  dans  la  nuit  du  lo  au  1 1  janvier  lygS^  1400  £s-> 
pagDoIs  ayant  réussi  à  passer  la  Mouga  et  à  se  porter  sur 
le  parc  de  réserve  de  la  division  rruaçaÎ9e  placée  au  Pla-del- 
Colo>  ils  avaient  déjà  tué  100  artilleurs  et  endoué  i4  ca- 
nons, lorsque  les  troupes  aux  ordres  d*Aogereau  aorjtirenl 
de  leurs  retranchemeots»  se  prc^cipiièrent  sur  rennomi,  et 
lui  arrachèrent  la  victoire.  Il  continua  à  conserver  sa  posi- 
tion à  Figuièrcs,  et  à  soutenir,  avec  des  chances  inégales, 
les  nombreuses  aitaques  des  Espagnols.  Le  ï5  juillet  ,  l'ar- 
mée des  Pyrénées-Orientales,  aux  ordres  de  Schérer,  et 
celle  en  observation  devant  Figuières ,  sVtant  mises  en 
mouvement  pour  attaquer  les  Espagnols  dans  toutes  leurs 
positions  sur  la  Fluvia,  Augereau*  qui  avait  pris  positioa 
à  Saiiit-Xbomas,  chargea  vigooreusemeut  le  corps  du  gé- 
néral Iturragaray ,  le  força  de  repasser  la  rivière  t  sabra  soo 
arrière-garde  4  Villamacalum ,  et  effectua  sur  ce  poiat  le 
passage  de  la  Fluvia.  Étant  passé ,  daas  la  même  amiéo,  i 
Tarmée  dUtalie ,  il  7  eut  le  commandement  de  Tailo  droite» 
composée  de  1 9,000  hommes  venus  de  Parmée des  Pyrénées; 
se  trouva  à  la  bataille  de  Loano,  les  20  et  34  novembre;  pour- 
suivit, avec  quelques  troupes  légères,  les  Autrichieits  qui  st^ 
repliaient  sur  Final;  et  ayant  atteint  leur  arrière -j^arde, 
lui  lit  un  grand  nombre  de  prisonniers.  Employé  ,  en  içfy^f 
à  Tarmée  d'Italie,  commandée  par  Buonaparte,  il  s'em- 
para, le  10  avril,  des  redoutes  quejes  Piémontais  avaient 
établies  à  Montesemo»  et  qui  interceptaient  les  commimt^ 
cations  entre  les  différents  corps  de  Tarmée  française  ;  prit 
une  part  trèfractive  .à  la  bataille  de  Montenotte»  où  les  Au- 
trichiens furent  complètement  battus  le  1 1  du  même  mois  ; 
força ,  le  i3  avril,  les  gorgt-s  de  Millesimo,  défendues  par 
les  Austro>Sardes  ,  et  poursuivit  le  général  Provera,  qui» 
envclopi't'  avec  1  joo  iiumnies ,  et  nu  voidant  pas  se  ren- 
dre, s*élaii  leU-anclié  dans  un  vieux  château,  sur  la  mon- 
tagne de  Cossaria,  où  il  l'ut  fait  prisonnier  avec  toute  sa 
troupe.  A  TafTaire  de  Dcgo,  le  1 4  avril ,  il  s'empara  des  liau^ 
teurs  importantes  de  Montc-2^molo ,  «t  isola  totalement 
Tarniée  piémonlaise  de  celle  autricbiCiUie.  Il  attaqua ,  le 
les  redoutes  qui  prçtégcaiept  le  camp  retranché  d« 
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Ceva ,  et  qnr  furent  prises  nialgrt'  la  vigoureuse  résistance 
de  ëooo  Pii  inniif.us  ;  s*pmpara  ,  \v  a5,  de  la  ville  d*Alba, 
dans  In  viîlee  de  TaïKiio;  passa  le  IM,  le  7  niai,  à  Veralo; 
s'^empara  de  Casai  ;  marcha  sur  Lodi ,  près  duquel  il  arri- 
va le  10,  et ,  à  kl  tète  de  sa  division  ,  se  précipita  avec  in- 
tiépidité  Mut  le  pont ,  dont  il  força  le  passag;e  malgré  le  fea 
neuftriér  des  ennemie  qui  le  défbndaient  derrière  leurs 
«etniiiehemeats.  n  pem  eiwiile  le  Hlnelo  ;  t^empara  de 
Fetohieni*  qai  «reit  été  éfaetié  par  l^anenst;  se  porta 
sur  Borgo-Ferle,  où  11  pam  le  P6»  le  16  foin»  et  te 
dirigea  mn  Bologne ,  qu'il  prit  le  18,  et  où  If  fit  prisonoië- 
les  les  troupes  du  pape  qui  défendaicut  la  place.  La  Ro- 
magne  s*étant  mise  en  insurrection,  et  les  révoltés  ayant 
lait  de  Lnj^o  leur  place  d'armes  ,  le  e^énth'al  Augcreau  se 
|)orta  raj)i(lruient  nur  ce  point ,  doiuiu  trois  iienres  aux  ha- 
bitants pour  poser  les  armes ,  et  les  menaça ,  en  cas  de  re- 
fus, de  livrer  leur  viHe  au  piHage  et  aux  flammes.  Les  Lu* 
gois  méprîMèrent  sa  meuaee ,  et  dressèrent  une  embuscade» 
dans  laquelle  Us  prirent  quelques  dragons  ^  dont  les  létes 
forent  eoupées  et  portées  en  triomphe.  Malgré  cette  aotiou 
utroee»  le  général  Augereau  voulut  encore  essayer  les  voles 
de  la  modération;  mais  les  révoltés  n^ayant  point  cédé  aux 
exhortaffbns  qui  leur  Atrenl  faites,  f1  fit  avancer  sur  Lugo 
de»  corps  d'infanterie  et  de  cavalerie  avec  du  canon.  Alors, 
les  lia  n  des  connues  sous  le  nom  d'armée  catholit  juc  et  pa- 
pa U  vinrent  h  îa  rencontre  de  cette  troupe,  dont  le  coni- 
mandanl  leur  ht  encore  porter  des  paroles  de  paix,  qui  ne 
furent  accueillies  que  par  des  coups  defusil;  dece  moment 
s*eagagea  un  combat  dans  lequel  une  partie  des  révoltés 
fut  taillée  en  pièces  ;  le  reste  rentra  dans  la  rûle ,  et  lei 
Français  les  y  ayant  suivis  de  près,  il  s*jr  fit  un  horrible  car- 
nage. Lngo  fut  livré  au  pillage  pendant  trois  heures,  et 
tous  les  habitants  qu*on  y  trouva  forent  massacrés.  Xprès 
cette  expédition ,  le  général  Augereaa  revint  prendre  pod- 
lion  sur  le  Bas  Adi^e,  et  occupa  Legnago  cl  Ronco.  Le  1" 
août,  il  SG  porta  à  marches  lorcées  sur  Bresci<i,  en  combal- 
tanî  toujours  depuis  le  passage  de  la  Chiese,  el  chargea 
ioi-méaiei  à  la  tête  de  ioo  chevaux^  k  queue  de  la  cq< 
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loDDC  eoDêmie»  au  momeDl  où  eUe  éTacuait  la  ville  avee 
tant  de  précipitation ,  gu*elle  y  laissa  ses  malades  el  ses 
magasins.  Après  la  prise  de  eette  ville  »  il  fit  occuper  Salo 

et  xMonte-Chidro.  Le  2  du  même  mois,  il  rallia  les  troupes 
delà  division  du  général  Valette,  qui  avait  fui  devant  Ten- 
ueini ,  t'I  leur  lU  opérer  une  retraite  en  bon  ordre  sur  Pon- 
te-M  irco.  L'abandon  de  la  posiîion  de  Ca.stiu^lione  par  la 
division  Valette  avait  dérangé  les  proiels  du  général  en 
chef  Buonaparte ,  qui  communiqua  à  Augereau  le  projet 
.  d'une  retraite  sur  le  Pô.  Ce  dernier  général  combattit  for- 
tement ce  dessein  f  en  s^appuyant  sur  la  lionne  disposition 
des  troupesy  et  il  parvint,  de  concert  avec  les  autres  géné* 
vBiaXf  à  frite  décider  que  non-seulement  on  tiendrait  tète  aux 
95»ooo  hommes  de  vieilles  bandes  autrichiennes  y  conunan- 
dées  par  Wurmser,  mais  encore  que  ron  prendrait  roffensive 
contre  elles.  En  effet,  dès  le  lendemain  5  août,  Tannée 
française  se  mit  en  position  pour  attaquer.  Le  général 
Augereau  ,  tenant  la  droite  ,  se  porta  sur  Castîglîone,  et  fît 
replier  les  avant-postes  de  Teonenii  ;  mais  se  trouvant  ar- 
rêté par  la  division  du  f^'énéra!  Lyptay,  postée  avantageuse- 
mentàla  gauche  du  village,  il  Tattaqua  vivement,  le  re- 
poussa, et  se  rendit  maître  de  la  position.  Il  força  ensuite 
le  pont  de  Gastiglioue ,  que  les  Autrichiens  défendirent 
avee  beaucoup  d*opiniàtreté*  A  Taffaire  de  Uedolano»  il 
attaqua  le  centre  de  Tarméede  Wurmser,  qui  fut  complè- 
tement défait;  s*avança  ensuite  sur  Borghetto;  fit  la  dé- 
monstration de  canonner  Valeggio,  se  rabattit  sur  Pescfaie- 
ra,  pour  y  passer  le  Mincio,  et  se  porta  sur  Vérone.  Il  se 
trouva  aux  combats  de  Roveredo  et  de  Saravalle.  les  3  et  5 
septembre.  6'elant  diri;;é  ,  le  G,  sur  Bassano,  [lar  les  gor- 
ges de  la  Brenta  ,  il  altaijua,  le  7,  les  Autrichiens,  qui  s'é- 
taient retranchés  à  Primolan,  les  en  débusqua,  et  leur  Qt 
400  prisonniers.  Au  combal  de  Bassano,  ie  8,  il  entra  dans 
la  ville  au  pas  de  charge  ;  les  soldats  se  jetèrent  sur  les  ca- 
nons qui  défendaient  le  pont  de  la  Brenta ,  dont  ils  s*empa- 
parèrent,  et  qui  fut  franchi*  Le  10  9  sa  division  marcha  sur 
Padoue»  et  bivouaqua  à  Montagnano;  dans  la  nuit»  il  la 
dirigea  sûr  Xiegnago ,  qu*il  investit  le  1 1»  et  dont  il  s*empa« 
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»a  le  iTÇ.  La  g.irni^.on,  fortp  (\c  iCt-Z  hammm^  fut  [-n-  in- 
fiîère  de  guerre ,  el  rciiiicmi  abaudotiua  dans  la  ville  3a 
yièeei  de  canon  avec  leurs  atelages,  ainsi  que  5oo  Fran« 
çais«  qîii  nvaient  été  prit  an  combat  dtt  Cerca,  le  f  i*  Aa 
m>cm  do  MaiitooOy  €ii  ooIhIm  <Io  Ia  Bi^iHC  âméo^  Il  coin- 
niiiii  miadifliioB  futé  de  8|00d  hommgi»  placée  li- 
gne A  TéroneelMir  TAdige.  EatejféleÔMfeaiiMefariaa- 
«e  pemr  etlMioer,  conioînlaneDlifee  Mewéet,  le  eerps 
âii  féoéraf  AWinzi ,  il  prit  et  reprit ,  après  un  combat  opi- 
niâtre,  le  viJIajçe  de  la  Novc  ,  resta  maitrc  du  champ  de  ba- 
taille» cl  rétrograda  tiinuiie  hur  \  t  r        ,  où  il  arriva  le  7. 

Le  II  novembre,  il  dirigea  se»  troupe»  sur  CaUliero :  re- 
poussa Tennemi  h  Sati-Micbel  et  bao-Martiao ;  caiporla, 
le  13,  le  village  de  Caldicfo^oli  U  fit  900  prisouiien»  el 
rcTînt ,  le  même  }fmtf  prendre  ie  poriUon  fomi  Térone. 
Daae  le  nuit  da  i3  au  1 4  »  ayaiil  reçn  ordre  de  se  porter^ 
éeeeneert  efec  le  dIfWon  HeMéne,  eor  les  derrlèrei  de 
fÉfée  entrioUenne,  dent  Bneneporle  veoleltlUre  enle- 
ver rertlBerle  et  let  peree  de  réeert e  i  S  mardUi  eor  lon- 
eo ,  y  fit  jeter  vin  pont  tnr  l*Adige ,  le  pa.^^ ,  le  1 5  »  et  port« 

de  «nîte  iwm  avant-fçardc  ?»ur  Arcole  ,  village  situé  au  mi- 
lieu de  inarai?*  d'u  ne  grande  i  U  uduc  el  profuiiilcur  ;  une 
digue  qui  y  ci^imlnit  r«l  coupée  par  la  rivi^ri-  d Mpuri,  qu'il 
fallait  passer  sur  un  pool  en  bots,  trèK-étroil  et  lorl  élevé , 
aboutissant  h  quek|iief  maieoai  que  renneml  avait  créne- 
lées. La  division  Ati-crcau  fut  bientôt  aux  prtoee  avec  les 
Aalrieblent  qol  défiendeieni  oe  pent;  el  conune  ee  général 
pfMt  t|iÉll  lenr  airiverail  pronplemeDl  dee  lenferts»  il 
ventât  ee  rendre  maître  dn  eneèe  par  on  de  eet  élans 
d*entiMUtiaMie  et  dlntrépldlté»  ipl,  plot  d*nne  Ibis, 
avalent  amré  la  victoire  am  eeUati  français.  Dé|à  Ira 
chef»  des  corps  s*étaient  avancés  à  plusieort  rqiHiei  en 
léte  de  leurs  colonnes,  pour  essayer  de  Irancbir  le  pont  , 
au  mîlirtj  fi  une  grêle  de  balles  cl  rinii  adles;  mais  les 
grenat] iL-rs  ,  rebutés  par  dc\>mii  s  .nt  i(|^r^,^t  cfTiaiés  par 
le  feu  meurtrier  auquel  ils  ne  pouvaient  ripu^lrr .  f  [usé-' 
mnl  enfin  de  marcber.  Le  général  Augereau ,  pour  ranimer 

leur  cootage»  ee  eaiilld^on  drapeau,  s'élança  jusqu'à»  ml* 
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lieu  du  pont,  appela  à  lui  ttm  les  braves 9  et  rata,  pan* 
dant  quelques  minulcs,  exposé  au  feu  le  plu»  vîf.  Baona* 
parle  arrivant  dan»  cet  instant ,  imila  Texemple  d'Auge- 
reau ,  el  aussitôt  les  troupes  se  précipitèrent  sur  le  pont, 
dont  ,nialg  ré  t  o  n  s  ces  e  fl  o  r  l  s ,  1  e  p  assa    n  e  put  être  e  flfec  1 1 1  é.  Le 
16 du n^éme  mois,  le  général  Augcrcau  tenta  encore  inutt- 
lemeot  ce  passage  ;    comlKU  lui  très-meurlrier,  et  7  géné- 
raux ou  ofBciers  supérieurs  y  furent  blessés.  Le  général 
en  chef  persistant  à  passer  TAlpon,  avait  fait  construire» 
dans  la  nuit  du  171  un  pont  de  chevatets  à  l*lembouchttie 
de  cette  rivière;  la  division  Augereau  désignée  pour  effoo- 
tuer  le  passage»  parvint  à  |eter  ce  pont,  et  son  général 
profilant  habilement  d*un  moment  d'hésitation  dans  les 
manœuvres  de  Tinfanterie  antrichieune ,  l'attaqua  avec 
\  loueur,  la  força  à  la  retraite,  passa  TAlpon,  et  fit  poursuivre 
l'cnnenii  {)ai  (îes  troupes  légères,  qui  ramenèrent  un  grand 
noniI)rc  tir  [  risoiiiiif rs.  Le  corps  législatif  décida  t}uc  les 
deux  dr>q>L.iux  portés  à  Ârcoie  par  les  généraux  liuona- 
parte  et  Augereau,  leur  seraient  donnés  comme  récom- 
pense nationale.  Le  i5  janvier  17971  il  battit 9  près  d*Ao- 
gliiariyle  général  autrichien  Provera»  lui  prit  aooo  hommes» 
't4  pièces  dp  canon  »  brûla  le  pont  sur  TAdige  »  et  poursui- 
vant ce  général  dans  la  direction  de  Castellaro  »  contribua 
à  le  forcer  de  se  rendre  prisonnier,  le  16,  près  de  la  Favo- 
rite, avec  5ooo  hommes,  700  chevaux,  aa  canons,  leurs 
caissons  et  tous  h  s  équipages.  Ayant  marçhé  sur  Trévise  , 
il  Tocctipa ,  le  28,  après  un  engagement  avec  la  cavalerie 
ennemie.  Il  concourut  à  la  prise  de  Maiitout  ,  dans  UcpicL 
les  FranCcMs  entriiont,  le  3  iVvrier,  et  fut  chargé  d'aller 
porter  au  directoire  (i2  drapeaux  ou  étendards  autrichiens 
pris  dans  cette  place ».où on  s*empara  aussi  de  5oo  bouches 
à  feu.  Peu  de  jours  après  son  arrivée  à  Paris»  on  lui  dpnna, 
le  10  août  1 797,  le  commandement  de  la  17*  division  mili- 
taire (Paris);  et  s*étant  attaché  au  parli  directorial»  il  ar- 
rêta lui-même  le  général  Pichegru,  le  4  septembre  sui- 
vant (18  fructidor  an  5).  Le  directoire  exécutif  Payant  nom- 
mé, le  35  du  même  mois,  généra)  en  chef  de  l'armée  de 
Sambre  -  et  -  Meuse  ,  après  Ja  mort  du  géncrcd  iloche^  il 
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l#^f{it  .  le  1 1  octobre,  [niur  se  rendre  à  non  poste,  et  se  lit 
préctder  pnr  htît  proclamation,  dans  UqtieUe  il  eicitail  l«în 
soldats  à  1j  guerre  contre  \e<  vnuema  de  la  France  il  fut 
nommé  commandani  de  la  lo'  division  mOiUipe»  It  29  i:» 
vlt^r  T-gS,  et  se  rendil  dft  Miile  à  P<sr]i%pitti «pi  tu éUil  W 
cbef.lieu.  Député  m  m|w  Jéglriiiif «  pw  to  iéjwtlMWiir 
^  la  Haato-Garome,  w  Mi  iTOQ^atié^M^mcoMaate 
cfaïq-CMis,  dom  11  lut  vm  dMawréliim»  nimnii^i  k 
1mm  de  la  mine  années  Boiplojé  à  Tannée  iTAUeaaMigiie, 
en  il  f  commauda  en  chef  un  corps  de  iS  à  90«oo<» 

hommes ,  compo^-é  dt^  trounes  françaises  et  linlLin.Lîises  ; 
rcpou.^  .  eu  vr[itcTnlir«j ,  It  s  1<'\ t^s mayeuçaisen  et  ie  corps 
autrichien  de  ^lnlh?^;hon  :  paj^sa  la  Ntdda,  la  forêt  de  Sprs- 
sart,  et  s'avançait  sur  Gelnbansen,  lorsquNiti  aniiislic& 
Tint  «ofpaadre  les  hostilités.  I>è»  ipi'elK  s  foreal  reprise», 
Augereau ,  à  la  téte  dta  Gallo-ialam«  •'«m^Êm  d'Aiabaf- 
inbouif ,  la  a$  ainmhiu;  ampa  Safcmialait»  la  16» 
elfititipmr  kiaamiceadaeaitaplaeat  qui  pavfailiM^ 
ifr  de  paiat  d'appni  aax  opénliaat  da  la  ai«ipigiigà>  far 
MaiAr^  le  ^éaéralDi»Miiceaiftiafeiyt,laar«  la  villa  da 
WQrtd»our^,  qui  se  rendit  le  5o  ;  et  ayant  fait  bkM^ar  la 
forteresse  de  Mari<  nbt  rg,  il  se  porta  sur  le  corps  du  général 
Simbschen  .  qu'il  liaUit  à  Burg-£bi.i ach,  le  ^  décembre. 
Son  corps  d  armée  ayant  été  attaqué,  le  18,  ver&  Allorf , 
Nctikirchen  et  Fischbacli ,  par  des  forces  autrichiennes 
lrès-supérkuf€a  ea  aiMiibre ,  il  soutint  fennaaiiant  la  clioc 
de  r^naanif  et  conserva  toutes  sespotitioost  q«aiq«'allat 
fnM<at  wr  iiae  li§ec  très-élendae  ;  de  Baafeaa»  la 

ai  déaendbie»  ilfiit  ald%édaie»epliireld*évaeoerNwe»* 
taf  9  qull  lapril  quelqiiaa  iooia  aprti»  Isa  AialfieliieBs 
rajast  ihandnamé  Par  aalle  da  traité  de  Itnaévilla,  onh 
da  le  9  ttfrier  k80i«  il  laaiean  tea  arenée  eo  Batavia» 
et  y  ayant  été  remplacé,  en  octobre*  par  le  général  Victor, 
il  ftc  relira  dans  ses  terres,  près  de  Melun,  oîi  il  resta  jus- 
qu'en i8o5.  IlfutaIor*>  iionunt  |i>inr  coniitKiuùcr  une  armée 
rassembUt  abityonui  ,  1 1  cli>tin«  v  .\  aprcontre  le  Portuï::il  ; 
mais  celle  expédition  a*eut  point  lieu,  et  on  lui  donna  un 
cammmdeaaeat  «k  Inrapc»  sur  lae  eèirs.de  TOcéaui.  Déti- 
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gné  pour  connn  tnfler,  vn  i8o5,  le  7' corps  de  la  grando 
armée  en  Allemagne,  il  partit  des  côtes  de  Brest,  et  arriva, 
vrrH  le  milieu  d'octobre,  avec  ses  troupes,  sur  les  bords  du 
Ahin,  011  il  reçut  ordre  de  repasser  en  France,  et  de  se  porter 
nir  le  Voralberg  et  le  Tyrol.  Après  avoir  franchi  les  défilés 
de  la  forêt  Noire  5  et  forcé  renneml  à  abandonner  Llndau  et 
SregentKy  il  marcha  sor  Feldkfrdi*  où  se  trouTall  le  corps 
autrichten  de  leilaohlchy  qui  fut  bientôt  cerné»  obligé  de 
capituler,  de  se  rendre  prisonnier  de  guerre  sur  parole» 
et  de  remettre  ses  armes,  8  drapeaux,  une  artillerie  consî- 
dt'rable  et  tous  ses  magasins.  I/expédilion  du  Voralberg 
étant  terminée,  te  maréchal  Augereau  se  porta  en  Sonabe, 
où  il  fut  ebarp;f*  d'asRiircr  !ch  cammnnications  de  la  grande 
armée  avec  la  France;  garda  cette  position  jusqu'à  Té  vacua* 
tion  de  T Autriche,  d*aprèsle  traité  de  Presbourg,  signé  le 
26  décembre ,  et  vînt  prendre  position  sur  le  Mein  près  de 
f  rendort,  où  il  établit  son  quartier-général  y  le  aS  du  même 
mois.  Bmpkyé  en  iSody  à  Tarmée  dUllemagoe)  Il  eon« 
conra^y  le  14  octobre ,  ao  gain  de  la  bataOle  d*Iéoa,  où  tt 
eut  à  repousser  les  attaques  que  renneml  dirigeait  sur 
une  des  ailes  de  Tarmée.  II  s*empara  de  Berlin,  le  d6 ,  et 
menaçait  la  forteresse  de  Graudentz,  lorsqu'un  arniUlîcc 
fut  signé  à  Charlottenbourg,  le  16  novembre.  L*armée 
française  s*élaiit  portée  en  Pologne,  il  l'y  suivil  avec  son 
corps,  aïKjuel  il  lit  passer  TUkra  près  de  Kursorab,  le  2f\  dé- 
cembre ,  malgré  l'opposition  de  i5,ooo  Russes,  quUl  mit  en 
déroute.  Se  trouvant  réuni  près  de  Golymini  aux  corps 
du  maréohal  Davoust  et  du  grand  duc  de  Berg ,  on  y  livra 
aux  Basses^  le  ad,  un  combat  opiniâtre  qui  dura  jusqu'à 
onze  heures  du  solr^  et  dans  lequel  11  eut  un  cheval  tué  sous 
lui;  renneml  Ait  enfin  obligé  à  une  retraite  précipitée,  et 
abandonna  sur  le  champ  de  bataille  00  sur  la  route  d*Os- 
trolénka ,  ses  morts,  ses  blessés,  son  artillerie  et  ^es 
l)  i;:.»£;es;  après  cette  alï'aire,  le  y'  corps  comnlandc  j>ir 
le  iii.âiét  I)  kl  Augereau  ,  fut  concentré  daii-s  les  enviions 
de  Varsovie.  Lo  février  i8ob,  il  marehrs  sur  Alîens- 
tein,  et  le  G  sur  Xiandt>bcrg,  d'où  il  so  porta,  le  7,  eu  ar- 
rière d*Fyiau.  Les  Eusses  ayant  attaqué  sur  ce  point  9  I0 
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Ban  malin»  le  marédial  Aiif0teaii«aveoies  tnwpM  ktem 
méet  en  colonoes  tmémf  fgpouw  Imus  tii«ill«art;  «1- 
tacpié  par  la  fièv»  «a  moiimt  4o  omilHilf  il  te  fil  atta« 
cher  tur  ion  cheval ,  resta  oontt^imiiient  exposé  au  feu  da 

rennemi,  el  se  couvrit  de  gloire  dans  cette  batailU*,  il 
^ut  bic.i&c  par  une  l><il)c.  Après  cetlc  airairc,  il  rentra  en 
France  pour  y  ré Uhiir  sa  s.nitécnlièrciiK  ni  tUMahrée.  Char* 
-gé,  en  iSuQf  de  défendre  Gironne  <!l  de  ilis})(  rsri-  les  in» 
jurgés  de  la  Catalogne,  qui  ft*élaient  raiiâcmbié»  dans  les 
environitde  cette  pUce»  il  défit  eutièremeùt  le  général  ofpa* 
^nol  Blake,  qui  les  commaadail»  dan»  l«t  fournées  des  a  i  » 
«9»  aSy  !i4  el  a5  décembre^  el  fil  pendre  tena  lea  révoltéa 
^ul  tombèrent  en  ion  pouvoir*  'im  ÎMiiséa  a*étanl  rmem> 
Uéa  de  nouf  aao»  en  ttfrier  iSiOt  tons  lea  ordres  du  géné* 
yal  ODonnely  et  ayant  attaqué  Vich ,  le  ao  février,  il  mai^ 
cbe  oontie  eux  ;  et  le  général  français  Detort  ayant  été  mis 
hors  de  combat,  il  prit  le  commandement  de  sa  troupe, 
chargea  rcnoemi,  lit  couper  une  colonne»  composée  pres- 
que entièrement  de  Suisses,  et  qui  se  rendît  avec  deux 
drapeaux,  mil  les  insur^»  s  en  déroute,  leur  tua  ou  ble^^^i 
35oo  hommes*  fit  52S0  prisonniers,  et  s'empara  de  5oo 
ebevaux,  1000  muleU,  el  de  tous  les  équipages.  Il  revint 
en  France,  et  y  resta  en  non  aetiviié  jusqu*en  iSiSi  époque 
à  laquelle  on  lut  donna  le  eommandement  do  1 1*  corps, 
qui  ae  fbrmalt  k  Berlin  aveo  lea  ooniorllt  venant  de  Franee* 
Il  se  trouvait  eneore  dans  cette  ville,  en  février  18 iS,  iore 
delà  retraile  de  Moseow,  et  7  fut  attaqué  »  le  ao,  jusque 
dans  la  maison  qu*il  habitait ,  par  un  parti  de  Cosaques 
russes  et  de  Prussiens ,  quHl  parvint  à  repousser  avec  avan- 
tage; après  quoi  il  ijuitta  Berlin  ,  el  vial  a  Franclorl«sut  -K>> 
Mein,  dont  il  fut  nommé  gouverneur,  aiiihi  que  du  grand- 
duché  de  Wurlzbourg.  Em|)loyé  ,  en  iSi5,  à  l'année  d'Al- 
lemagne, il  attaqua  ,  le  10  octobre,  le  délilé  de  Weiliau, 
e*en  empara  malgré  la  résittance  opiniâtre  de  l*enneuii, 
qui  laissa  sur  le  eliamp  de  bataille  600  morte  ou  blessés,  1 20 
obevanx,  et  auquel  on  fit  100  prisonniers.  U  combatlii  à 
liOipsick,  les  18  et  19  octobre,  et  s*j  signala  en  défendant 
m  bols  pendant  toute  une  fournée  couire  des  ll»roes  supé* 
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ricum.  Eeotré  en  France  mc  les  débris  de  Tarraée ,  il  lal 
nomAié  i  en  {aovier  1814 1  commandant  en  ebef  des  6*  et  7* 
di?lttoo8  militaire»!  et  se  rendit  en  cette  qualité  à  Lyon, 
où  il  s'occupa  d*organiier  des  moyens  de  réiSslance  contre 
les  troupes  alliées  qui  tenaient  de  pénétrer  en  France. 
Ayant  marché  sur  ces  troupes,  Il  les  rencontra  «  le  10 
mars,  Il  Saint -Georges,  à  deux  lieues  de  Villef ranch e, 
les  poussa  de  position  en  position  fiisqu'à  Mdcou,  cl  leur 
prit  800  hommes  et  pièces  de  canon  ;  enfin  après  avoir 
tenu  long-temps  en  échec  le  €orp«*  autrichien  de  Bubna  ^ 
il  consentit  à  une  capiUilation  et  se  retira  à  Valence,  li  fiit 
nommé»  le  6  mai  de  la  même  année,  membre  du  conseil  de 
guerre  que  le  roi  forma  près  de  sa  personne,  et  créé  pair 
de  France  le  à'ioin.  Pourvu  du  commandement  de  la  14* 
division  militaire,  lise  rendit  en  Normandie  lors  des  événe* 
ments  de  i8i5.  Buonaparte»  qui  lui  attribuait  une  partie 
des  revers  qui  avaient  amené  sa  chute»  ne  remploya  pas 
pendant  les centjpnrs.  Au  retour  du  roi»  le  maréchal  Au- 
|i;ereau  rentra  dans  la  chambre  des  pairs»  dont  Buonaparte 
Favait  exclu,  et  fut  un  des  uiimbres  du  conseil  «le  i;n er- 
re chargé  de  juger  le  maréchal  Ney.  Il  ne  iut  pas  employé 
depuis,  et  se  relira  dans  sa  teire  de  la  Houssayc,  où  il 
mourut  d*unc  bydropisie  de  poitrine,  le  12  juin  1816.  11  fut 
fait  maréchal  d^empire,  le  19  mai  1804;  giand-ofBcier  de  la 
JLégioo*d*Honneur,  le  i4  iuin  suivant;  grand-cordon  le  a  fé* 
Trier  i6o5  ;  et  dans  le  même  temps»  chef  delà  i5*  cohorte 
de  cette  légion»  et  grand-dignitaire  de  Tordre  de  la  Cou» 
iroane^de^Fer*  Le  roi  d*Espagne  le  créa  grand*croiz  de  Tor- 
dre de  Charles  III,  en  juillet  1804»  et  sa  majesté  Louis  XVIII 
le  fit  chevalier  de  Saint-Louis,  en  i8i4-  {Etats  nuOtmires, 
Moniteur,  annales  Uu  temps.') 

AL'GEREAU  (Jean-Pierre,  Imrun).  licuu'uafit-i^.'r.cnjl ,{Tb- 
rc  du  précédent;  entra  au  service  le  ti  septembre  1792,  et 
fut  pendant  long-temps  aide-camp  de  son  frère.  Parvenu 
au  grade  d'adjudant-commandant,  il  fut  nommé  générai 
de  brigade  le  8  mai  i8o4*  Il  se  distingua,  le  ao  février  1810» 
A  la  bataille  de  fede-la-Ca)abza»  où  il  prit  le  commande- 
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menl  de  la  division  du  géiiér^l  Fouleau,  après  la  blessure 
qui  avait  mis  ce  {général  hors  de  combat,  et  il  moiUta  en 
cette  Dccasiu il  auUiil  di-  br:i\  oiuc  (|Lkc  de  talent  militaire. 
Il  9e  sipiala  égalenu  iii  au  cutnbat  du  ilolsianU,  le  4  mal 
de  la  lut^iue  année.  11  ne  irpuva  à  la  bataille  de  Tudela,  en 
Kspagne,  le  22  novembre  1798,  vi  lut  cité  avec  distinction 
daus  le  xappori  gue  le  m«récj)al  Lanues  Ut  de  cette. lUf^iice» 
11  fui  uoninH^  cnnuiMindant  de  la  Légiou-d'Houneut,  le  17 
4éceiil|)rp^ëo^«  JUc  roi  le'Utcbevalier  de  Saint-Louis,  le  a4 
août  tèi4f  ^  lîduteaaol'géiiéraly  le  97  jaavfur  tB»5.  Ujk 
M  mh,k  û*dmi««olde.^  U  mésfke  année t  J«fi4a  licencie* 
ment  d^4*amiée. 

AUGIER  DÉ  i^loNTCHEMiER  (Ftançois),  marcchnl-dc'Camp , 
tié  à  ÉratiXy  en  Combraillet^  le  i5  octobre  17127;  entra 
cadet  àu  tégiment  de  Montmoreney  (depuis»  Hainaut) ,  aa 
mois  d*ociobre  174*^;  obtint  le  brevet  de  lieutenant  ^  le  i9 
mars  174^,  et  raide«ma{ofité«  le  141^31*17479  avec  com- 
mission de  capitaine  9  du  3  juin  1751.  Il  passa  mafor  au  ré- 
gimentRojfM-litÎTaiiteriey  en  17669  et  en  était  Ifeotenant- 
«olonel,  le  i"^nflars  17S0,  lorsqulf  obtint  le  brevet  de  bri- 
gadier d'infanterie.  11  a  été  décoré  de  !*ordre  royal  ël  mili- 
taire de  Saint-Louis.  Le  1*'  janvier  1784  ,  il  lut  créé  maré- 

chal-de-cump^etélaitencoreen  activité  eu  1791.  \^Etatsmii,) 
*  • 

AUGUSH  ÇUifm  ^  ttapliste ,  ^oron)»  mm^choL^de'^  ç4^np  « 
naquit  À  Bourges  j  le  97  {anvier  1769.  0*abprd  destiné  au 

barreau ,  il  prit  le  parti  des  armes,  en  1793,  et  fut  fait  ca- 
pitaine du  à'  bataillon  des  volontaires  du  Cher.  Employé  À 
i'aruiée  du  Nord  ,  en  Tan  il  lui  mis»  avec  sou  baliullon  , 
dans  la  place  de  Bilcbe  ,  pour  en  former  la  garnison.  Dans 
la  nuit  du  16  au  17  novembre  179^»,  un  corps  prussien ^ 
guidé  par  un  oûicier  du  ^énie  émigré,  tenta  d*en)ever  ce 
fort  par  surprise.  Mais  quoique  Teunemi  eût  déjà  péné** 
tré  diiuis  la  ville  9  ie  chef  de  bataillon  Augler  l'en  chnisa 
avec  perte  4e  Soe  hommies  tnés  i|u  blessés  »  et  de  a5o  ftti«> 
sonalenu  Cette  belle  défisnee  iui  valut  le  grade  ile  général 
deIftrigaéDf  dent  le  brevet  lut  lui  expédié  le  ap  lanviei 
1 794.  Une  blemovegnive  qu*il  «vnit  leçue  dam  cette  «etfon 
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le  coniraignil  Je  refioncer  au  service  actif:  il  fut  employé 
dansiaai*t]ivisiuti  uiiiiiaire,pendantlesanîiées7,  8,«),io,  1 1, 
la,  i3,  1806,  1807  et  i8n8:  cl  dans  la  10' diviéiun  militaire , 
en  Tan  1809.  avaii  vie  lait  commandant  de  la  Légion- 
d*Honncur  à  la  promotion  du  14  juin  1804.  L*an  1810,  il 
fut  employé  à  Tannée  d'£spagne,  d'où  il  passa^  en  181a  ^ 
à  la  grande  armée  deKiiMîe.  On  lui  donna  le  commande- 
ment de  Kœnig»berg»  qo*!!  conserva  peu  de  temps,  ayant 
été  élu  t  la  même  année  f  par  le  département  da  Cher,  an 
corps  législatif.  L*an  i8i4t  H  adhéra  à  la  déchéance  de 
Buonaparte;  fut  nommé  chevalier  de  Saint^Louis^  le  $ 
jttUiet,  et  membre  de  la  chambre  des  députés ,  en  i8iir. 
Lors  du  retour  de  Napoléon  de  l*t1e  d'Elbe ,  il  prononça , 
dans  la  séance  du  18  mars,  un  long  discours,  à  la  suilc  du- 
quel il  proposa  un  projet  de  loi,  tendant  à  ce  que  fous  les 
Français  lussent  appelés  à  prendre  k\s  arnie^  contre  l'en- 
iiemi  commun.  Pendant  rintcrrè^ne ,  il  donna  sa  démis- 
sion, dans  le  temps  même  où  Buouaparte  lui  envoyait  sa 
destitution,  comme  maréchal -de*eamp.  Au  retour  du  roi, 
il  fut  réintégré  dans  son  grade  «  et  employé  dans  la  ai*  di«- 
vision  militaire.  Il  fut  nommé  préaident  du  coUégie  éleeto* 
ral  de  l'arrondissement  de  Saint>Aqiand ,  par  l'ordonnance 
royale  du  96  {uillet  Au  mois  d*aoij!kt,  il  foi  éiu  par  le  dé- 
partement du  Cher  à  la  chambre  des  députés,  et  y  siégea 
en  i^iS,  1816V  1S179  1818  et  1819.  Il  mourut  vers  la  fin 
de  cette  dernière  année.  {Moniteur^  annales  du  temps J) 

n'ADGr^Y)  vqyez  Diwahd. 
D'AU  LAN,  •i.»q;'e2  SuAaks. 

AU  LARD  9  ntaréchal-^-camp,  du  i5  mars  181 4*  Voyez 

ie  Supplément 

d'AULBONNE  (Paul),  marcrkal-de-camp  y  né  à  Lnusauc 
le  ao  avril  1708,  entra  cadet  au  régiment  de  Jenner  (depuis 
Brlacli) ,  le  si8  mars  1734  ;  y  fut  fait  sous^lieutenant,  le  |3 
mars  1753,  avec  rang  de  capitaine,  le  a4  mars  i744*  But- 
ployé  à  l'armée  d'Allemagne  en  1747*  il  eut  le  bras  droit 
emporté  par  un  boulet  à  la  bataille  de  Lawfeld,  le  a  JulUeL 
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On  lui  Honna  ,  l<?  rTjAint-  jour,  uii«  (om fiDgnîc ,  avec  ranjç 
de  iiculciiaiit-coluticl,  par  coiiiminsion  du  24  juin  1758.  ii 
fol  décoré  de  l'ordre  du  Mérite  -  Militaire  «  en  i^Sjt  et 
Mouné iitoteiiant-coloDel  I9  août»  avec  rang  de  colo« 
nel,  pareommlfiloodiiaS  min  1762.  Ou  la  fit  brigadier 
éintolarle,  le  1 1  aeAt  176B;  «laréchal-^a-eainp»  la  5  iaa* 
vier  1770;  al  eokmel  d*iui  réglsnaDl  de  son  00m ,  an  1^74*  ' 
Jl  omtel  avaai  la  1"  déaanibva  1783.  {ÉUHt  miêiiÊirêiJ) 

I  AULMOHT  m  TibiHeibs  (Nicolas-Grf^goîre),  général  de 

j  /j/if^adf,  naquit  à  Paris,  le  5  aoili  17  V'  i  'itré  au  service, 
en  1762,  ilaiiH  le.s  gendarme»  de  la  garde  du  roi,  il  pa«iHa 
ensuite  dauë  \v.  «  orp»  de  rarnilrric,  et  fut  employé  eu 
qualité  de  capilaiiic  a  l'rirseual  de  Mvlr,,  en          .  <  !  nveu 

*  le  même  grade  et  la  croU  de  Saint- Louis ,  en  179 1 .  ii  corn- 
!  manda  en  second  Tarme  du  génie,  en  qualité  de  chef  de 
I        brigade»  àl*amiéadesP]rréiiées-Orientaiait  en  1794  et  1  çg^f 

el  fui  promu  au  flfrade  de  général  de  bri§a4^i  le  i(i  oolo- 
I  ^  bra  de  ealla  derolère  aiiiiéa.,U  iarvil  i  Tannée  d'Italie»  eu 
I  1796»  et  eeoamaiida  rartIlUnrIe  au  iléfe  de  MQaa»  qui  ca» 
pilule  le  39  j  ixlu*  Emploj^é  dauf  laa  liei  loolenaet ,  en  1 79$! 
!  il  fauta»  le  so  octobre,  en  avant  du  fort  de  Butrinao,  un 
obu8ierauprèsdu(piei  il  était  demeuré,  seulement  avec  deux 
^  canonnière  cl  quelques  grenadiers.  Il  servit  iui-mêmecctte 
!  pièce,  et  la  tira  à  mitraille  avec  ta  m  de  iuj»le}».se  et  de  promp- 
i  litude,  qu'il  fît  rétrograder  les  Turcs  et  lew  Alhanais  (jui  s'a- 

!         vançafent  pour  8*en  emparer.  Le  10. février  1799,  il  corn- 
.battit  vaillamment  dans  une  sortie  que  les  Français  firent 
j         deCorfout  contre  leaAusses  61  lefTuffee-AlbanaU,qalenla^ 
)        «aient  le  tlégey  el  parvint  4  reprendre  une  pièce  de  canon 
^        dont  un  parti  ennemi  i*élalt  emparé  par  snrprine.  A  ton  re- 
Krar  en  France»  il  fut  nommé  commandant  de  rartiUerle 
de  ta  17*  divblon  militaire»  et  mérita  un  sabre  d*bonoeur 
à  la  journée  du  iS  brumaire  (9  novembre  i790)-  Employé 
'  a  l'armée  du     néral  Macdonald  ,  en  1800,  il  la  suivit  au 

•  passage  du  hplugeu,  et  concourut  à  toutes  les  actions  do 
cette  campagne.  Il  fit  presque  toutes  celles  qui  suivirent» 

[        au  8*  corps  de  la  grande  armée»  ju^iqu'ea  i8iO»  époi^ue  4 

I 
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laquelle  il  fn!  mis  à  la  retraite,  après  ans  et  demi  <îe 
servicoi.  11  avait  été  créé  commandant  de  la  Légion- d'iiou* 
near^  le  i4  )uin  i8o4*  {Annales  dti  temps,) 

»*AULTA&I£»  voyez  Foumuea. 

B^UMÂLEy  voyez  Loahaine. 

B^AUMALE  (Charles 9  comte) f  Ueutenani^générâi, 
4(uii  le  aS  octobre  i688.  Reçu  chevalier  de  Saint>-Lazare«  an 
mois  de  décembre  1 706 ,  il  fat  nommé  ingénieur,  en'i  707; 
commandeur  de  Doudeville  de  Tordre  de  Saint- Lazare , 

en  1710  ;  lieutenant  réloriiut  dans  le  réfçiment  Champagne, 
le  25  mai,  il  se  distingua  à  la  défense  de  Betliuoe  ,  où  il 
reçut  une  blessure  à  la  jambe ,  et  fut  fait  capitaine  réformé 
à  la  suite  du  régiment  de  N^:ivarre,  le  a3  septembre.  Il  se 
trouva  à  Tattaque  du  Pont-à-Vendin;  au  comblement  de 
la  rivière  de  Scarpe;  à  Taltaque  des  forts  du  château  de 
rÉclusc;  à  la  «surprise  de  Béthune^  en  1711;  à  Tattaque 
de  Marcbiennes;  au  siège  de  Douay,  où  il  fut  blessé  à  la 
tête;  de  Scarpe 9  du  Quesnoy,  deBouchain,  en  171  d;  de 
Landau,  où  tl  eut  deux  doigts  enkportés,  en  17 15  ;  au  siè- 
ge de  Barcclonne,  en  1 7 14«  où  11  eut  une  blessure  à  la  cuis- 
se, et  se  distingua  à  Taltaque  de  deux  postes  de  mi(|ueleta 
qui  furent  forcés.  Il  se  trouva  au  siège  de  Fonlarabie;  à  la 
prise  du  poste  Baubie,  du  [»ort  du  Passage;  au  .siéî^e  et  à  la 
prise  des  ville  et  château  de  baint-Sébastien,  où  il  fut  bles- 
8éaubras;etàla  prise  deCastcl-Ciudad,  en  1719.  Le  roi  lui 
nssigna  une  pension  de  looo  livres  sur  Pabbaye  de  Saint* 
Bertin  de  Saint-Omer ,  au  mois  d*octobre  1723.  Il  se  trouva 
au  siège  de  Kehl ,  en  1 735;  à  celui  de  Phillsbourg ,  en  1 754  ; 
à  i*anhée  du  Rhin^  en  1735*  Il  commanda  en  chef  les  in- 
génieurs à  Parmée  de  Bavière ,  par  commission  du  5  mars 
1742,  et  il  servit  sous  les  ordres  du  duc  d'Harcourt,  au 
camp  de  Nidorallaich,  puis  sous  le  comte  de  Saxe.  Il  joi- 
gnit avec  l'armée  celle  que  commandait  le  maréchal  de 
Mailkboi.s  sin-  li  s  IVonlières  de  la  Bohème.  Kt  utré  en  Ba- 
vière, il  contribua  à  la  défense  de  plusieurs  postes  ou  pla- 
ces que  loti  ne  rendit  <ju*àta  dcrmére  extrémité,  et  repassa 
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en  France  au  moi»  de  ianvier  174^.  Il  commanda , la  même 
année,  les  infAnitMl  à l^êtmét  du  JUiin, sous  le  marëclial 
4e  Noatlle« .  par  MBmîs^îon  do  x**  mmi  m  lff#uTa  à  Aa  Im* 
taiUe  dm  SMûmg&Êf  ci -finit  ta  Timpagne  mom  le  aitaie 

nèàli  iDile  rfgtwam  d«  lUvam»  k  ^7  mm  1744; 
fcilgitiM  #SBtouteiiB,  tes  Mî;  et  colenei  tébfnaé  à  b 
MitediiMiêaM  régiment,  le  iS.  CoflBiniwadawtenc^igf  tes  iw^ 

génieursà  l'armée  du  roi,  il  dirigea  le?»  attaques  aux  sièges 
detteninet  d  V près,  et  oh^ini.  après  la  pri!>€  de  cette ▼ille, 
WTteplece <  ri^mmandeurdci  ordredeSt.-Loins,  le  2Xiinii.U 
cionduisit  eti!»uîtetesiége  de  Furnes;  passa,  au  mois  de  juillet* 
ëe  Flandre  en  Alsace  ;  te  trmsm  k  faffûre  de  RelMbeYaux  , 
«I  eMunande  ks  ÎDj^éntears  an  lU  SèHêoutç.  Ctéà 
mtttthmh  éeNÇ— le  1"  mmà  174^9  ^mmanda  les  ingè- 
■icm  dt%e  k  à  k  priM  dm  villv  el  citaMte  ée  Tniv» 
vej,  ^Ondeande»  de  Dmiiiiuwdt»  d'Ath;  en  litffw 
#Afete,de  H— tiir,etàto  brtagtede  lMe'ee¥,ea  i7<§- 
n  iiiiiiMMiilii  ettomt  les  fi^eitwn  A  U  befaiHe  de  Lew- 
feld  et  eu  tiéçe  de  Berg-op-Zoom ,  en  174?  *  obtint,  le 
même  année,  Li  iir  eelion-générale  des  for  ti  fie  al  ions  d'Ar- 
tois; fnl  nonini-  li*-iilciiaat-|çénérai,  le  i"ia*.v;er  17.j8.et 
résida  à  Arra^  jusqu'à  sa  mort .  arrivée  le  10  >uiiiei  ijâo. 
(AreMir  mOiuures,  atmaies  du  ump£^) 

d'ALMALE  (^(.Larics-Françols-31ar*e .  i^omtt),  marvchal" 
dr-ctitnp.  fil-,  du  prtct  lient,  né  le  19  iuillet  172Û;  fut  uom- 
ingénieur  oriliîiaire  du  roi.  le  i"  janvier  1740,  puis  co- 
lonel daus  le  corps  royal  <îe  rarliilerie  ,  en  1755.  îl  fut  créé 
brigadier  d'inlanterie  le  ao  afni  1 768,  et  maréchal-decamp, 
le  i"  mars  1780.  On  igMxeceqa'il  est  devenu  depuis  Pan  5^ 
C*79^)f  q"*i^  obtint  se  ladidlioo  de  la  liste  des  émigrés. 
ÎEiati  militaires,^ 

•'AUMOXT  (Fieric  n,  .i£rj,  surnomme  Hctin,  poiie-ori- 
jfijsmme  de  Fruncc,  chevalier,  conseiller,  el  [)re:uiercîiambcl- 
ian  du  roi  Ctiariei  Vi  ;  servit  dès  sa  jeune^sii:  daus  le»  guer» 
fcft  ceDtie  les  Anglais,  qui  le  fiientprieewiier  daes  aoe  ren- 
cMre*  tm  eoAsèééralion  de  M  serrlces,  et  des  pertes  et 
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dommages  qu*il  avait  toofferts»  Jean,  dite  de  Nomandier 
alors  rëgent  do  royaume,  lui  fit  don,  le  17  août  iSSg,  pour 

lui  aider  à  payer  sa  rançon ,  de  l^ooo  deniers  d*or,  qu*it 
reçut  le  3o  septembre  suivant.  11  conlinua  ses  services  au 
roi  (Charles  V,  qui  lui  assigna  40  friucs  d*or  par  mois, 
tant  qu'il  servirait  aux  guerres,  par  lettres  du  25  mars  i567; 
Il  avait  en  sa  compag^nie  20  hommes  d'armes  qui  servirent 
avec  lui  toute  Tannée  suivante.  Il  fut  retenu  premier  cham- 
bellan du  roi  Charles  VI,  lorsqu'il  n'était  euoore  que  dau* 
phîn ,  avant  Tan  iS^S;  servit  en  Nonnandle ,  en  la  compa- 
gaie  du  sir  de  la  mvière,  premier  oliambellan  du  roi,  «oiis 
le  gouvernement  du  duo  de  Bourgogne,  avec  6  obevalièi» 
et  a5  éeuyers  >  qui  furent  reçus  à  Salnt^LÔ,  le  aa  mai  1377, 
ainsi  que  les  deux  années  suivantes,  à  la  réduction  des  pla- 
ces fortes  que  le  roi  de  Navarre  y  occupait.  Après  avoir  été 
aussi  en  Guienno,  sous  le  duc  d* Anjou,  il  fut  retenu  à 
100  humnif  s  d'ai  iues,  par  lettres  du  dernier  avril  i58o,  et 
en  considcialion  des  grands  services  qu'ii  avait  rendus,  le 
roi  lui  accorda  une  pension  de  louo  francs,  outre  et  par* 
dessus  ses  appointements,  droits,  etc.,  par  lettres  du  9.8  juil- 
let i38i ,  laquelle  pension  lui  fut  depuis  assiguée  sur  la  vi* 
comté  de  Rouen.  Il  accompagna  ce  prince  au  voyage  qu^ 
fit  en  1 58a ,  et  servit  aussi  en  Flandre  la  même  année  et  la 
suivante,  avec  1  chevalier  et  19  écoyere»  qui  furent  reçuft 
h  Amiens,  le  aa  novembre  i383.  Il  fut  gratifié d*nne  somme 
de  aooo  francs,  le  3o  octobre  1 385,  et  pareillement  les  années 
suivantes.  Lorsque  le  roi  résolut  de  passer  en  Anglelerre^ce 
qui  n'eut  pas  d'exécution,  le  sir  d'Aumont  fut  reçu  à  Amiens 
le  14  septembre  i38(),  avec  2  chevaliers  et  9  éeuyers.  Il  est 
uommtW'îi  q;i.ililé  de  cliamhtdlan  du  roi  dans  rordounaiici; 
de  1  hôtel  du  mois  de  janvier  1 388.  Il  se  trouva  à  Moutreuîl 
le  16  août  de  la  même  année,  pour  le  voyage  que  le  roi 
voulait  faire  en  Allemagne ,  et  fut  ordonné  pour  loger  le 
corps  du  rot.  £n  récompense  des  dommages  qu*il  y  aval! 
aoufierts,  ce  prince  lui  fit  don  de  i5oo  livres,  le  16  novem- 
bre suivant;  en  159a,  il  suivit  le  roi  an  Mans,  lorsqu'il  pré* 
tendait  aller  en  Bretagne  9  et  fut  nommé  pour  l'aec^mpa- 
gner  au  voyage  qu'il  voulait  faire  à  Notre-Dame-du-Fuy» 
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en  Auvergne,  en  iZgS.  Il  eut  la  garde  de  roriflamme  de 
France,  le  a8  juillet  iSg;  (selon  le  religieux  de  Saint -De- 
nys),  elful  nommé  capitaine  ctgarde-cliAleau  de  Neauplile, 
par  ieltres  du  3  janvier  i3<j8.  Il  élaïl  ijikalifié  sir  d'Aumont 
ilu  const  il  (hi  roi,  le  21  février  i^oîî;  il  prenait  looo francs 
d'or  sur  larecelle  de  lloufn  (lour  la  garde  de  roriflamme.  î.f* 
|anvier  1406)  il  servil  sous  le  grand-mattre  de  la  uiai/iou 
do  roi  en  Taroiée  de  ce  prince,  contre  plusieurs  grande 
leigneoraduroyaumei  qui  8*étaieiit  ligués;  vint  devant  Pa<» 
ria  avec  3  ohevaliers  et  i5  écoyers»  le  18  septembre  1410; 
eut  encore  la  garde  de  rorlftammei  qu'il  reçut  à  Saint-De- 
nyt  de  la  main  du  roi  1  le  6  mal  1 41a»  et  prêta  le  lerment  le 
même  aolr;  se  trouva  au  siège  de  Bourges  la  même  année» 
et  mourut  le  i3  mars  i4i^>  après  avoir  porté  les  armes  Tes- 
pjcc  de  /|()  ans  et  plus,  comme  i*annoncc  le  religieux  de 
baint-Denys  dans  son  Histoire  de  Charles  VI.  {//ùiolre  de^ 
Grands-OJ/i'cicrs  (le  la  couronne,  toni,  VIII,  page  ao'j 
Pierre  H  Jiu  U  quoù  icmc  aïeul  de  Jean  FI,  rapporté  ci" 
après,)  • 

D*Al]MONT  (Jean  VI^  «lire),  comte  de  Ciiâicauroux,  ma" 
réchai  de  France,  servit  dans  sa  jeunesse  en  Piémontf  sous 
le  maréchal  de  Brissac»  et  obtint  par  la  suite  une  compa- 
gnie de  cbevan>légers.  Il  accompagna  le  duc  de  Guise  en 
Italie  9  en  i556;  revint  aussitôt  en  France;  fut  blessé  et' 
fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Saint  -  Quentin ,  le  10  aot^t 
1557.  Jl  suivit,  en  i558,  le  duo  de  Guise  aux.  sièges  et  ù  U 
prise  de  Calais,  de  (.uiues  et  de  II am.  Lieutenant  de  la 
compagnie  de  cent  lan(  (  s  du  tluc  de  Monlpeiisier ,  il  fut 
blessé  à  la  halaillc  de  Dn  nx,  en  i5()'2.  11  servit  ;mv  hal.iîl- 
k'H  de  Saint-Dcuys,  eu  loG^;  de  Jarnac  et  de  Rlontcuntour, 
«in  ibOg,  et  fut  blessé  dans  ces  deux  actions.  Van  iS^S,  il 
marcha  au  siège  de  la  Boclielle  ;  servit  ensuite  sous  le  duc 
de  Uontpensier;  à  la  prise  de  t'ontenay^le-ComtCt  de  Mesie  ' 
et  de  Lusignan.  Après  le  siège  de  Puigalllard  »  qui  se  rendit 
au  duc  de  Montpensier  en  1574*  ce  prince  lui  donna  la 
moitié  de  sa  compagnie  de  cent  lances.  Le  roi  le  fit  cheva- 
lier de  ses  ordres,  le  3i  décemliie  i5^%.  Maréchal  de  Frau* 
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ce,  à  la  place  du  maréchal  de  Bellegarde,  par  état  donné 
à  Paris,  le  a3  décembre  iS^g»  regisiré  à  la  coDDétablie,  le 
i3  janfier  i58o  (i);  on  Tenvoya,  ea  i^5»  au-devant  de 
4ooo  Suisses»  jqu'il  cooduisU  à  ÉUmpes.'  V^n  1587,  îi 
commanda»  avec  le  duc  de  Uoulpeosiery  Tavant- garde 
de  Tarmée  royale  contre  les  retires,  et  donna  h  Henri  III 
des  preuves  de  son  altachement  et  de  sa  fidéltlé  à  la  jour** 
née  des  barricades ,  le  12  mai  i588.  Commandant  Tarméc 
des  Iroiitièrcs  de  Champagne  cl  de  Bretagne,  par  |M>uvoir 
donné  à  Tours.  le  j4  inaiï»  «589,  il  const  rva  Aiigers,  que 
les  ligueurs  élaieut  prèa  d'enlever;  repoussa ^  le  8  mai,  le 


(1)  Cet  état  se  troave  dans  Oodefioj,  Hitknv  des  nuÊtéehmm  dm 
Franêe,  pag.  101 ,  «a  regiatre  de  la  ooaakablie»  temeTI»  pe^,  iiS.  En 
Yoici  rentrait  ; 

«  Henry»  cto.  Comme  étant  le  sieur  Bcllegardc  en  son  vivant  maré- 
clial  df  Franre,  depuis  naguêres  décédé,  nous  ayons  avisé  de  pourvoir 
audit  état  on  le  rélabli*!8;tiU  et  faisant  revivre.  Elaut  que  comme  siiper- 
nuniéiaire,  et  sou»  prétexte  de  lu  déclaration  de  notre  intention  ioscré<î 
,cn  la  provision  d  icelui,  il  pourrait  être  dit  supprimé  par  le  décèâ  dloe- 
lid  d^oot ,  pour  être  ledit  état,  aUcndu  la  condition  de  notre  royaume* 
autant  acquia  et  oécei^^re  qu'il  fut  oncquesy  à  maintenir  notie  obéît* 
sancc  et  noire  autorité,  et  |>rotéger  tous  icelui  notre  peuple  en  lepot  et 
tmtiqaiUité.  A  ces  cautet,  conûdérant  que  Tun  des  principaux  fonde- 
ment et  appuis  de  ootie  teepitve  royal  est  de  commettre  lesdits  c^aiget*... 
savoir  faisons,  que  nous  connaissant  les  bonnes,  louables  et  rares  parties 
qui  sont  dans  ia  pertionnede  ootrcaincet  féal  clievalior  de  nosdcux  ordres, 
conseiller  en  noire  conseil  pri^é  et  d'état,  et  ciipitainc  de  cent  hommes  d'ar- 
mesde  nos  ordonnances,  J  eau  d'Aumont,  comte  de  Cliàteauroux,  par  le  té- 
moignage et  preuve  que  nous  avons  desdfts  signalés  et  recommaudabtcs 
terviees,  a'étant  tiwré  A  bafaîHet,  armdet,  tcbcoiitrcs,  asaauladevlilet 
et  ptacea,  e^autns  es|>loilf  de  guerre  ont  élé  jusqu'ici  fiUlt«  depob 
qu'il  a  eu  la  force  de  porter  let  annetf  dont  il  nout  doroeuce  entière 
tatitfaction  et  contentement ,  au  moyen  de  quoi ,  et  pour  la  gmnde  et  par- 
faite confîance  que  nous  avons  pour  la  personne  dudit  sieur  d'Aumonl... 
continuons  et  établissons  par  ce»  présentes  maréchal  de  France  an  lîeu 
dudit  feu  sieur  de  Hellefrarde  à  la  charge  expresse  fjne  avenant  va- 
cation de  l'un  d«*s  elats  de  maréchal  de  France  qui  suui  de  présent  ac- 
complis, ledit  sieur  d'Aumout  eulrera  en  icclie,  selou  sou  ordre  de 

réception  £n  vertu  de  cesditct  présentes,  en  quoi  fesaot  ledit  état 

de  maréclial  de  France  dont  1i  est  pourvu,  comme  tupernuméraire» 
demeurem  éteint,  supprimé  et  aboli....  »  Donné  à  Farb,  les3  décem- 
bre 1579,  et  de  notre  ère  le  aiiiéme. 
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duc  de  Mayenne,  qui  entreprit  de  Rtirprcnilrcle  roi  dânilâ 
ville  d6Touri»et  ftit  le  prtmiermàréchal  de  Fronce  qui,  aprèf 
U  mort  de  Henri  III»  reconnut  Henri  IV  pour  toi.  Il  aeiie^ 
tta  à  ce  prince»  «i  mots  d*octobret  de? ânl  Dieppe»  un  corpt 
ftombreost  de  Ironpee;  le  auîvlt  ftu  aiége  de  ^aris,  et  com* 
manda  Tlumant  qui  fut  donné  dut  faubourgs  Saint-lacquée 
et  Saint'Michel,  qu'il  emporta  le  i"  novembre.  A  la  ba-» 
taille  d*Ivry,  le  14  mars  1  590,  le  nuuécbal  d'Anniont  com- 
Di.inda,  à  la  panchc  do  l'armëe,  un  gros  cor[)S  de  cavale- 
rie. Vn  régiment  dp  lannquenets  avant  commencé  la  char- 
ge, d^Aumont  soiilint  ce  premier  choc  à  la  tète  de  5oo  gen* 
darmes;  eMuya  la  décharge  des  lansquenets  à  la  longaeor 
de  deux  piques;  fondit  sur  la  cavalerie  U^im  de  l*ennenlii; 
la  rompit;  la  poureaivil  |ttiqu*à  l'entrée  du  bois;  ralliâ  «a 
troupe»  et  ?int  re|oindve  le  roi.  Ce  prince  avait  mil  en  fuite 
le  duo  de  Mayenne,  et  n'avait»  après  cette  victoire  »  que 
ao  gentilshommes  auprès  de  sa  personne.  Uoèseadron  de  Soo 
eorncttes  wallonnes  s'avânçait  pourrenvelopper  :  d*Admont 
accniirnt  suivi  de  quelques  cavaliers,  tomba  iur  ce  reste 
de  troupes,  et  le  tailla  en  pièces.  Les  ennemis  ne  parais- 
sant plus  dans  la  campagne,  le  roi,  accouipagué  du  m  iré-* 
chai  d'Aumont ,  potirsuivît  les  fuyards  :  le  duc  de  Mayenne 
avait  passé  la  Seine  aur  le  pontd'Ivry,  qu'on  avait  ausftttét 
rompu  par  son  m^re.  Henri  IT  en  abandonna  la  poursuite» 
et  so  rendit  à  Rosny*,  èn  attendant  son  infanterie,  le  baga« 
ge  et  ^artillerie  de  son  armée.  Il  était  à  uble  »  lorsqu'il  ap« 
prit  que  leinaréehfti  d*Aomont  arrivait;  Il  se  lem,  vint  au- 
devant  de  Idi  »  rembrassa»  nnvlla  &  souper»  et  le  Ht  as- 
'  seoir  auprès  de  lui  »  en  lui  dlmnt  ;  Mon  cher  maréchal, 
v&u»  ax^z  été  de  ta  Hùce,  iitsi jMte  que  v&u»  foyet  dut,  repAs, 
D'Aumont  était  au  blocus  de  Paris ,  (pie  le  roi  leva  le 
août.  Il  couiiiKiuda  à  l'atniLC  de  Bourgogne,  par  pumoir 
donné  au  oanq»  de  Maj^ny,  le  7  oi  fobre  i^po.  En  vrrhi 
de  ce  pouvoir,  il  assiégea  Atitiui,  en  1J91.  Le  comman-> 
dant  du  cbAteau  de  Châlons  feignit  de  vouloir  loi  livrer  sa 
place  ;  d'Aumont  donna  dans  le  piège,  et  fut  repoussé  avec 
perte;  il  revint  devant  Autun,  dont  il  leva  le  siéfe.  Après 
la  promotion  du  prince  de  Pombes  au  ^uvemement  de 
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Normandie ,  d*Auinoiit  fut  pourva  du  gouvorDement  éa 

Dauphiiic,  le  19  juiu  1592.  U  commanda  i*ariné  de  Bre- 
l:if;iie,  par  j>ouvoir  donné  uu  camp,  devant  Su/aune  ,  le  ao 
août  suivaul;  prit  U  ville  de  Mayenne,  ctniar<  ha  Hur  liuche- 
ibrt ,  dont  le  duc  de  Mercœur  lui  fit  lever  le  siège.  Il  gou- 
niit,  en  1594»  Laval,  Redon,  Morlaix  et  non  château,  el 
Qiiimper.  Il  emporta  le  fort  Crodon  au  troisième  assaut. 
Vao  1595  9  il  sVmpara  de  Montcontour,  et  assiégea  Com* 
perboai^  p  place  forliAée  daoa  révéché  de  âatnt^ttalo  :  il  y 
reçut  une  moutqoetade  au  bras,  dont  il  moural^i  le  19  août 
iSgSy  âgé  de  ^3  ans  (1).  {^Comptes  de  ifexiraardinaire  deê 
guerres.  Histoire  militaire  des  Suisses,  MézertPfr,  de  Thou, 
ie  Père  Daniel,  Mémoires  de  Sulty,  Cabbé  Le  Gendre,  Bou- 
clas,  Moréri ,  Da^'ila  ^  d  Aubi^iic  ,  LapopeUnicre  ,  comp- 
tcs  poi  ticuliti  s  des  compagnies  des  gardcS'du-corps  du  roi.) 

Tï'AUMONT  (Antoine,  duc),  pair  et  maréchal  de  France, 
pelit-fils  du  précédent,  oaquit  eo  1601.  Il  fut  d'abord  connu 
ioua  le  nom  de  nutrquis  de  FiUequier,  jusqu'à  ce  que,  par- 
venu à  réiat  de  maréchal  de  France,  il  porta  le  nom  de 
maréchal  d'Aumont  Élevé  à  la  cour,  enfant  d'honneur  de 
X/omê  XIII,  il  porta  lea  armes  à  i5  ans.  Enseigne  au  ré- 
giment de  Chappes,  en  1617,  il  fut  blessé  au  siège  de  Mon- 
tauban,  en  1621  ;  servit  au  siège  de  Royan,  qne  le  roi  prit 
1(5  1 1  mai  1623;  de  Saint-Anlonin ,  qui  rendit  le  sa  juin. 
11  obtint  une  cuinjKt^iiie  de  chevau-légers,  en  iG25;  fut 
encore  blessé  au  combat  de  l'île  de  Rt^  le  8  iiovemhK  1637; 
i^ervit  au  siège  de  la  Rochelle,  qui  se  soumit,  le  2h  octobre 
i6a8,  et  marcha  à  l'assaut  du  Pus  de-Suze,  le  6  mars  iG^ig. 
On  le  nomma  capitaine  de  la  troisième  compagnie  fran- 
çaise des  gardes-du*corps  du  roi,  Aur  la  déniisAÎon  du  mar* 
quih  de  Brraé,  le  a5  novembre  i(>59.  L*an  i633,  il  fut,  ainsi 
que  le  chevalier  de  Chappee,  son  frère,  Tun  des  is  soi- 
gueurKquî,  la  veille  des  Rois,  soupèrent  avec  le  roi  à  Door* 
dan.  On  le  nomma  ehevalier  des  ordres,  le  14  mai  iti^S, 


(i)  Le  Pcrc  AoMjImc  lui  duune  le  gouvecacmeot  d«  CltampagM  %u% 
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et  irouverneur  dés  ville  et  chdtean  de  Boulofi^e  et  du  pays 
Boulonnais,  le  29  avril  H)55.  li  di  lit,  en  iGSj,  700  Espa- 
gnols,  près  de  MontbuUti.  Créé  niarcchal-de-camp,  le  3 
juin  i63S,  il  servit  en  cette  qualité  au  sit^^o  de  Saint-Omer; 
s'empara  du  fort  de  Dcncaveronnc,  et  de  plusieurs  autres 
postes ,  vi  facilita  le  passage  des  vivres  à  Tarmée.  Au  moit 
d*aoùlt  il  fit  démolir  Renlii  en  Artois,  et  fut  nomiiié  aa 
gouvernement  d'Ëtaplei^  au  mois  d'octobre*  Il  leva  un  ré* 
giment  dUnfanteHe  de  gon  nom»  ]iar  commtoiion du  i5  fé- 
vrier 1639;  tervU  «o  siège  d'Heedln»  qol  se  Mndlt  le  3o 
iuio  de  la  mène  année,  et  à  la  prise  d^Arras,  le  9  août 
1640.  Le  8  |uln  164 1 ,  il  amena  au  camp,  devant  Ahre«  un 
convoi  de  8000  chariots.  Cette  ville  capitula,  le  36  {uillet. 
Il  accompagna  le  roi ,  en  iO^  j,  dans  la  campagne  de  Rous- 
sillon,  et  fut  créé  const  illcr-d^état.  L  an  1G44»  à  la  têîc  de 
son  gouvernement  du  Boulonnais,  il  c<unnienra,  au  rnoi;* 
de  juillet ,  rinvestissement  des  villes  de  Uourbaurg  el  de  (ira- 
velines.  Employé  inaréchai-de>camp,  en  i645,  sous  le  duc 
d*Oriéaoset  les  maréchaux  deGassion  et  de  Eantiau,  il  passa, 
à  la  nage»  le  19  iuin ,  la  rivière  de  Colme,  en  présence  de 
rarmée  ennemie;  soutint  un  combat  opiniâtre  de  10  heures; 
eut  3  de  ses  g!entilshommes«  10  de  ses  gardes  el  plusieur» 
de  ses  domestiques  tués  autour  de  lui»  et  força  l'ennemi 
de  se  retirer.  Créé  lienlenont-gén'^ral  des  armées  du  rd» 
le  10  tuîUet  ;  il  servit  dans  la  même  armée,  et  eut  part  à  la 
prise  de  Rlardick,  et  à  celle  de  LinclL,  où  il  commanda  le 
quartier  du  maréchal  Gussion  ,  alors  blessé  el  retenu  au  lit; 
se  bignala  aux  jiitges  de  Bourbourg,  di-  Béthune,  Lillers  et 
8aint-Veaant,  sous  Monsieib;  contribua,  an  mois  de  n()- 
vcmbre,  à  la  défaite  de  7  régiments  espagnols,  infanterie 
et  cavalerir ,  dans  les  Pays-Bas,  et  prit  Courtray,  le  28  juin. 
Au  mois  d'août»  commandant  Tavant-garde  qui  décampait 
de  devant  Bergues»  il  rencontra,  sur  les  dunes»  a  a  esca- 
drons de  cavalerie  ennemie  »  qu*il  chargea  vivement,  et  for- 
ça de  rentrer  dans  Dunkerque.  Il  reprit  Mardiok»  le  14  août  ; 
Fumes  se  rendit  h  discrétion,  le  7  septembre,  et  Dunker- 
que capitula»  le  17  octobre.  Lieutenant-général  sous  Mok- 
siios»  et  les  maréchaux  de  Gassion  et  de  Aanltau»  par  let- 
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tm  dit  i«  «Ml  16479  il  liattlK,  an  moit  de  failli»  ^999 

hommes  à  Estrayes.  Aq  flé^B  de  Leni,  qu*ou  prît  la  8  oe* 
tobrc,  il  obligea  une  partie  du  secoure  que  Tarcbiduc  vou- 
latl  )eter  dans  la  place»  de  prendre  U  laUe,  et  enleva  100 
prisonniers  jufique  ûam  barrières  de  la  ville;  il  cantî- 
luialesicgc,  après  la  bicssure  du  maréchal  GaHMion,  )i\h* 
qii*àramvée  du  maréchal  de  lUolxau.  Le  août,  il  paur* 
•idvit  1m  «00 émis  dans  leuf  retraite  ytn  Lille  f  et  leur  lit 
heniireiip  de  priaeBoiew.  An  nolede  H^ttmhm,  il  «ilef« 
teeo  o^eiis  ans  foottafeaie  eipeyaeiiy  pièi  de  l'aMMjre 
4e  Meiftee;  iawvilll  leva,  le  e5  du  mémeiMiey  et  enlevé 
un  penl  que  lea  eonemia  lei  eeeiettt  leog-4eoipa  diapiitéb 
Il  continua  le  siège  de  Lens,  à  la  place  da  marédial  Oea- 
«ion,  qu*unc  blcsi»uii:  inorlclle  rclcn.uL  au  lit,  t  l  lurça  celle 
\illc  à  capituler,  le  1"  octobre»  KnipIoycS  It*  a3  mars  i6/f8, 
h  Parméc  de  Flandre,  80!i«^  Monsh  i  k  et  \o  ([\ic  d'Enf^îiicn  , 
il  servit  au  nUtç^tt  d'Yj)reR,  qti'ou  prit  le  a8  avril,  et  corn* 
battit  à  Leus,  à  Tailc  droite  de  l*ermée  fran^eiae»  le  ao 
août.  Emporté  par  la  ebaleur  du  combat,  il  pevçe  al  aveiit 
daoa  lea  lignea  eenemiea,  qii*il  fui  fiait  prlaonnlev  et  t99^ 
doit AlMa ;  Il  y  |iaffvlnt  àenfager  i6eo  lioiniiiea  de  la  gat^ 
nfaon  à  ae  rendte  an  prteee  de  Geadé ,  qui ,  ayant  Inveatt 
la  place,  en  prit  paaaesalon.  Le  §  aafemlire.  Il  déAt  une 
partie  de  la  garnison  d'Aire,  au  village  d'Aucby-Ies-Moi- 
lies.  Lieutenant-général  des  armées  de  Flandre,  comman- 
dée par  le  comlc  d'Harcourt,  par  leUre^  du  17  Tnai  î^r'fr), 
il  Vî.iliii  luï  *l(Hachement  de  Sno  (  Iif  v  uix  espafçiiols  de  ia 
garnisoudc  Douay,  soutenu  par  la  garni.Honetrarlillerie  de 
laplaeedc  Condéy  quiserendit  le  25  août.  Le  comte  d'Har- 
eourr,  veolant  canaerver  cette  place,  donna  daa  ordres poar 
y  liire  entrer  dea  manitionede  beucheetdegaarre  ;  leaaa» 
▼ol  devait  peaser  à  la  tae  de  oiaqplaeea  aooupéea  par  laaaa» 
nemis;  il  chargea  le  aaarqaia  de  Vlilequler  de  reaearleravae 
tin  oerps  de  cavalerie.  Les  Bapagnala  attaqa^featsett  airlèra- 
l^arde  près  dHin  ruisseau  qui  sépare  les  villages  de  Sommery 
et  de  Viljiol;  le  marquis  de  Villcffniir  les  poussa  jujiqtraii- 
près  de  Ja  eoiitrescarpe  du  Quesnuy,  et  le  convoi  <  ni  1.1  dans 
Condé.  Lîeuieoant-géoéraldea  armées  de  Flandre  et  Chain* 
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oelU»,  3  Iteaffjnanbh-coloneU,  t  maior,  cl  Vétenénré  h  to 
(Trois  th  Bollr^o((np  (  i  ).  Au  moïë  d'ociobriit  il  fit  rnlrrr  dand 
Mou/^>n  ur»  wf'oiir*  t  onn^^firnhle  ^  en  lr.ivrr4,H»t  r^irmée 
fînfiftmifi;  mltt.pttnf.  ji»  nlli u-'  f|iril  n*aYnft  rm/-  r^i it Tirer qii*à 
a;/  v^if  ur.  Il  M^rvît  4u  «iég&  et  à  la  prine  de  Aelhel ,  14 
décisonlire  ;  â  la  bniMîih  qui  m  Umm  U  i&  «eue  place  ; 
X  commm^  fâikê  émiUi  4a  Ui  pKwfèw  11900^  tomfmèê 
de  i5  nuainanii  <l  y  wditt  dti  wffipw  fifpiilÉk  Om  NoeiH 
cift  liMsa  MB  i^aÉoMaftAlfaftfliavI^  La  m1  la  atéft  wuMétlkMt 

éêWmm^  h  «faMteiaffi  (3);  il  piHtesMitonré* 
cM  «1  pPtte  mnmmî  to  i.  CMMoAaal  fnv 

WÊéê  éê  Vlinéref  par  poavoir  du  1 1  atrll  tulf  ant  t  M  #1  ra- 
ter cinq  rcdoiitr«(  ('levéffl  par  Irn  Kipii«noU  .lux  eiivironft  de 

Douay*  t  i*  dictât  Ui'ttuMin  ftfiVKi<>[>[>  » .  prè»  deCam- 

hrnff  qtiel(|iift«  rur.adron'*  du  romtf  t{f  l  m  jisjlrî^t'^nf  ,  If?  a  ; 
ëoo  homme»  pOMt/*jt  Atir  une  digiHî  pour  diwpulrr  a  TarmcfT 
du  n»i  le  paiwage  de  l'Etcaut,  abandonnèrent  c^lle  digue  ;  le 

émmà^Ammmt  pêêu  l'Amm*  la  aoûi ,  «i  nsiporu  m 
grand  avantage  mit  Vuméê  «pagnole.  il  ên§mmlU  la  gar- 
«Im  lia  Onaàatiqiia»  piMol  TaaalMia  ^  irariaif  ém lé 
gareallaflaoff  atiaitfa  Yaffiaff«  que  ladoadaWiiflaai* 
h€rg  awdiimayié  llaaKMaaia»  la  «Ima  aa»éa»  mm  la 
4tfa  4*gliiawf,  par  pawaair  êu  1^  ftvHar  idSai  laira  nu  M* 
§imenî  de  cavalerie  de  non  nom,  par  commbiion  du  14 
février  de  ia  méane  année,  et  tenta  i n  n i il<  rui  nt  de  Heeou- 
rii  Durikerqniî,  qui  »c  rendît  aux  Kf>|j.ii<n<)l.  }m  i(>  M'pf^frt- 
btte*  La  a4  novawlifa        U  (ailla  eu  pîècea  un  parti  de 


Ci)Clel4lin4aidArtinv«félaiadaaMdaTlllflqtii«r,^r  S.  A«B.  povr 
dcfp««rardaai  la  Malton,  comme  uo«  marque  prrp^ttirllr  de  II  Vifrur  fir 

•90  épimt,  lie  comlt  Ari«i  OMm;ii)li»f  étant  f»tl  pr)w>nflt<;f,  avait  de- 
iBiandé  dr  trnf'rr  an  «înir  de  Vijlc/|iii*  r,  [Cat  île  P'rfinr»Aiift<H  \uhtf*.] 
(a)  TîfiMi  Ia«  le  f.iii  /n;irècbal  lie  l^raïK^Ct  Jr  '  j:irivirr,  J Vrr'  ur  «  cit  qat" 
d'un  i'Kir.  lit  Térc  4ii*clm«  et  l'alibi  Le  Fij^rr:  de  AfruI  vjtic  rcomuiiii  m 
pfOfsotKTD  au  l3« 
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3oo  hommes,  qui  voulurent  incendier  le  village  de  ^imilltf 
l'n  Picardie.  Le»  troublt  s  tionit  stiqncs  ne  penneUait'iil  pa» 
à  la  France  de  s*opposcr  aux  foK  «  s  t  irangères.  Ou  licencia 
sonrégimcni  à  la  (in  de  la  campagne  de  i658;  le  maréchal 
d*Aumont  oblinl  le  gouvernement  général  de  la  villf*,  pré- 
vôté et  vicomté  de  Paris ,  sur  la  démission  du  duc  de  liour- 
nonville ,  le  a  mal  i6(}i.  le  roi  érigea«  sa  faveur,  le  mar- 
quisat dlsle  en  diioké  pairie»  sous  le  nom  d*Aumont,  par 
leltrei  donnéei  à  Paria»  au  itioia  de  Dovembre  i665,  regis- 
trées  an  parlement  le  a  décembre  tuivant.  Le  roi  étant  dé* 
terminé  à  porter  en  personne  la  guerre  en  Flandre  »  partit 
au  mois  de  mai  1667,  à  la  téle  de  SSooo  hommes*  Par  pou- 
voir du  6  mai,  le  maréchal  d'Aumont  eut  le  commande- 
ment d'un  corps  séparé,  qui  devait  agir  du  côté  de  Dun- 
kerque,  et  assiégea  Bcrgues;  s*étant  rendn  laaîirc  dti  che- 
min couvert  d'unedemi-Iune,  Bergue» capitula  le  6  juin.  Il 
pourvut  à  la  défense  de  celte  place;  inve:«tit  Fumes,  et  se 
logea  sur  la  contrescarpe  ;  le  gouverneur  battit  la  chamade 
le  \%  9  et  rendit  la  place.  Le  maréchal  marcha  ensuite  vers 
ArmenlièreSf  prit  dans  sa  marche  lé  port  Sain t> François; 
détacha  taoo  cbevaui^pour  garder  les  avenues  de  Toumay, 
que  le  roi  prit  le  a4*  Le  marédial  se  présenta  devant  Cour- 
tray  ;  la  ville  tint  quatone  heures»  et  se  rendit  le  16  )nil- 
let  ;  la  citadelle  »  après  trente  heures  de  tranchée  ouverte» 
se  rendit  le  18;  il  investit  Ondenarde,  le  aS  juillet.  Lagar-, 
nison,  composée  de  5oo  htminics,  avec  le  gouverneur,  se 
rendît  prisonnière  de  guerre  le5i.  line  servît  ()i>ii»len  idGS, 
et  mourut  d'apoplexie  à  Paris,  le  11  janvier  1GG9.  {Dépôt 
du  secrétariat  de  la  maison  du  roi;  manusvriis  Ae  Teiiier, 
tom»  X^,JbL  iiS;  extraits  des  registres  du  parlemetU  ^  à 
V abbaye  de  Saint'Germain-^Us^^és,  tom,  LXKI^  Histoire 
des  Grands' Officiers  de  la  couronne i  annales  du  temps,) 

n^ÀUMONT  rCharles»  tnar^ms),  iieutenant'^énér€U,  frère 
puhié  du  précédent»  né  en  1606»  fut  connu  d*ahord  sons 
le  titre  de  chevalier  de  Chappes.  Il  servit,  eu  16*17  et  tOaS» 

comme  volontaire  au  siège  de  la  Rochelle:  à  Tattaque  du 
rasHlc-Suze^  eu  iOu(^;  à  la  couquCtc  de  la  bavuic ,  au  com^ 
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Iwt  de  Veîllane,  en  i65o;  fut  blessé  au  bras  de  Téclat 
d*une  grenade,  au  sitge  de  l;i  Molhe ,  au  mois  de  juillet 
1634 ,  et  fut  Icjîl  guidon  des  gendarmes  de  la  garde ,  le  i5 
mars  1757.  Il  servit  la  mâme  année  au  siège  de  Capelle,  et 
ohlint  lin  rt^gimt'iit  de  cavalerie  de  son  Tiom ,  h  la  seconde 
formation  des  compagnies  de  chevau-légers  eu  régiments, 
le  a4  jaovier  i05B  ;  il  ron<^erva  ce  régiment  jusqu'à  sa  mort. 
Sous  le  maréchal  de  Chàlilloii»  il  servit  au  siège  de  Saiut- 
Omer;  à  celui  de  Hesdln,  en  1639;  au  siège  et  à  la  prise 
d*ArraSf  en  1640.  A  ce  siège,  les  ennemis  s*élanl  emparés 
du  fort  de  Rantsau,  et  donnant  hardiment  dans  les  bai^ 
rières  de  ce  quartier,  le  marquis,  assisté  du  comte  de 
Grancey,  les  chargea  à  la  tète  de  deux  régiments ,  et  les 
repoussa  jusque  derrière  le  iorl.  (^réé  maréchal-de-camp, 
le  il  avril  164 1<.  il  servit  à  Tarmée  du  uàaréchal  de  la  Mail- 
leraye,  à  la  prise  d*Aîre  et  de  Hapaume;  obtint  la  charge 
d*cnsei{;ne  des  gendarmes  de  la  garde,  le  27  janvier  iG4^  j 
servit,  la  niAme  année,  comme  rnaréchal-de*cainp9  sous  le 
comte  d'Uarcourty  à  i*armèe  de  Picardie,  et  contribua 
puissamment  à  la  reprise  de  sept  forts  sur  les  Espagnols» 
le  ai  août.  Employé,  en  t643f  sous  le  duc  d*Enghien, 
il  combauit  à  Rocroy^  investit  çiisuite,  le  3o  mai  «  I.1  ville 
de  Binche  »  qui  lui  ouvrît  ses  portes.  On  lui  donna  lé  gou- 
vernement de  Poitiers,  à  la  mort  de  Poljtaraut,  par  provi- 
sions données  à  Paris,  le  20  juin. ...  ;  il  |>réta  le  serment, 
le  29,  et  fit  enregistrer  ses  provisions  au  parlementde  Paiis, 
le  it)  itéceml>i«'  Miivant  (1).  11  commanda  un  quartier  au 
siège  de  ihioiiville;  eut  le  commandemt'nt  d'un  corps  de 
troupes  contre  les  rebelles  du  Poitou ,  le  28  décembre  (a),  et 
pacilia  cette  province*  Il  eut  un  pouvoir  du  avril  1644^ 
pour  commander  les  troupes  qui  devaient  ioiudre  en  Alle- 
magne le  vicomte  de  Turenne;  ce  pouvoir  lui  assura  ies 
appointemenu  et  ie  grade  de  Ueutenani^générai  ^  sans  lui 


(1)  Manuscrits  Le TelHcT,  lome  II,  pape  ■>o7^,  rogi.slre*  du  parlcnient  ftU 
l»»  vohifno       ord'Hinancc»  de  LoutHXlV,  coté  IIIIII,  fol  Nf. 

(a)  M.iniiscriU  l.e  TcUicr,  lomc  II,  paye  i(>5  V ,  uù  i'ou  peut  f«u: 
l'iatlrucuou  du     U(^c«iul)rc,  (^ui  lui  iui  duouée  &  cette  occatioB. 
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en  donner  le  titre ^  h  cause  des  conséffuences.  Le  19  juillet, 
avec  5oo  chevaux,  il  rc[K)ussa  1000  cavaliers  ennemis,  <(uî 
voulaient  inquiéter  les  Iburrageurs  de  rarmée  devant  Fri- 
bourg;  contribua  beaucoup  au  sutcès  des  journées  des  21 
et  5  août ,  oà  ie»  BavaroU  fiireDl  défaits  devant  la  même 
^le.  n  fat  ^eique  loujoiifs  en  avant* garde,  et  y  eal  la 
isolue  menrlrie  d*one  balle,  qui  t'était  aplatie  contre  aa 
montre.  Au  «iége  de  Philisbourg,  à  fà  téle  d'an  détache- 
ment,  Q  M  Mndit  mettre,  dans  sa  marehe,  do  chAteao  de 
GuermesheDy,  qui  ae  rendit  à  discrétion  après  une  vigoiw 
reuse  défense.  Pour  reconnaître  et  récoiupenser  les  impor- 
tants services  qu'il  avait  rendus  devant  Friboiirg ,  le  lui  le 
créa^  le  9  août,  lieutenant-général .  pour  commander  l*ar- 
méecontmandc-c  par  leducd'Ëughien.  Hélait  chargé  de  sou- 
mettre Spire  :  celle  place  prévint  la  sommation,  et  envoja 
ses  clefa  le  99;  il  revint  à  Piiilitiliourg,  qui  capitula  le  99. 
Après  la. prise  de  cette  place,  on  le  délaelia  poor  former 
le  ifégede  Landan;  il  y  raçQtf  le  94  aoptemlire ,  une  motls- 
qœtade  à  la  banelM,  dont  fl  moorat  à  Spire,  le  5  octobre 
1644»^  ^6  ^  an8(i).  {Dépôt  de  la  pierre,  LeFastor^ 
mémoires  du  Père  d*Avrigrryi  le  président  Uénaut ;  Journal 
historique  dt  Louis  XJP^f  par  la  Pcre  GnJjhLi  Histoire  mUi' 
laire  de  Louis^le'Grand ,  par  le  marfjuîs  de  (Juimy  ;  abrégé 
chronologique  de  Vabùé  de  NosufviUe,  brevets  rnUitaire^  j 
éomales  du  temps.) 

n'ADMONT(loaUKlttarie-Yictor ,  duc),  pair  de  France , 
maréchai-de^anip,  fils  d'Antoine ,  doe  d'Aamont,  naquit 
le  9  décembre  1 63e.  Connu  d'abord  sotis  le  nom  de  mar-» 
qnis  de  Chappes»  00  loi  donna  la  compagnie  de  tberau» 
légers  qui  vaquait  par  la  mort  du  maMjois  d*Aomont,  le 
96  novembie  1644*  A  leva  ensnlle  on  régiment  de  cavale- 
rie de  sou  nom,  par  commission  du  5  février  1G46,  cl  ser- 
vit eu  qualité  de  voiuuUirc  au  sie^e  de  Duukerque,  la 


(i)La  ^maU  de  France  du  5  DOV«ttl»f«  1644»  en  rappelant  plu« 
fkurs  circonstance»  dt  h  vit-  mitituiit-  de  ce  génénd,  dit  qi^  avdItMm 


» 
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inéiaeaonée;  auttégttdelaBaiiéef  en  1647.  Ilétalt  à  la  tétt 
^Hon  végimeDl»  auiiége  d'YpM  et  à  la  bataille  de  Lens^ 
en  1^46.  Oa  lui  doooa,  le  i3  {anrler  iÔSq*  le  commande- 
ment  de  Botiki^,  en  l'absenoe  du  marqaft  de  Villequier, 
eonpère,  et  y  commanda  cette  année  et  la  suivante,  il  put 
le  nom  de  ma  rrf  ni  s  de  ViHc»|uicr,  le  5  janvier  lÔSi ,  «on 
père,  crt^e*  niartcli  il  de  France,  ayant  pri»  le  nom  de  ma- 
réchal d'Aumont.  Il  ol>tint  une  nouvelle  commission,  pour 
commander  à  Bnnlofî:ne  pt  dépendance»,  en  Tabicnce  de 
son  père,  avec  la  cliargc  de  capitaine  d'une  compagnie  det 
gardes -du -corps  du  roi,  en  survivance  de  son  p^;re,  le  5 
juin  de  ia  même  annntic.  On  lui  accorda  le  grade  de  maré- 
chai -de* camp,  le  14  fuillet  i652*  Il  aertit  au  Biége  'de 
Sainte -Jlènehottld»  en  i663  ;  de  Stenay  ,  et  au  leoour» 
d*Arraei  en  i654;  de  tandreclei ,  de  Condé,  de  Saint- 
GisUaln  »  en  i655  ;  au  siège  et  au  coinbat  de  Valenciennes, 
en  i666;aii0légedeMontmédi,  en  i65;;  et  commanda, 
yiendant  les  hivers  de  toutes  ces  campagnes ,  à  Oonlogne  et 
dans  le  pays  Boulonnais,  dont  on  lui  doini.4  le  gouver- 
nement, irn  survivance  de  son  père,  le  26  IV-vricr  ifî58.  Il 
8c  tiouva  à  la  bataille  des  l)imi'»<,  îi  la  prisf  ilc  Du ukercpic, 
(If  Hergucfl,  de  Fumes,  «rOudcnarde,  de  Menin  et  d*!"- 
près,  la  m<*'me  année.  I/af)  lOfÎQ,  la  paix  ayant  mis  fin  auK 
hostilités,  on  licencia  son  régiment,  par  ordre  du  1$  avril 
il$Ôi«  À  la  création  des  cuirassiers  du  Roi,  il  en  fut  nommé 
meitre-de-^amp  lieutenant,  le  2  décembre  i6G5;et^  par 
ordre  du  7  du  même  moiai  il  rétablit  le  régiment  de  «on 
nom.  Brigadier  de  cavalerie  du  5  mal  1667,  11  servit  t  en 
cette  qualité  f  aux  sièges  de  Toomay,  de  Douay  et  de  Lille; 
il  commanda  à  Touverture  de  la  tranchée  devant  cette  der* 
nlère  place,  la  nuit  du  18  au  19  août;  se  démit,  au  mois 
«le  janvier  lOOS,  du  réjçiment  de  cuirassiers,  et  lut  nom- 
mé, le  5  avril  |<our  conunander  la  cavalerie  de  l'armée 
qui  devait  être  conanamlée  par  le  duc  d'Orléans.  La 
pyix  ayant  été  faite  le  2  mai,  ou  licencia,  le  2/},  Je  régi- 
ment de  cavalerie;  rpii  portait  mu  nom.  Duc  et  pair  do 
France  à  la  mort  de  son  pèrc^  lo  11  janvier  iCkig,  il  prit 
alo»  le  titre  de  duc  d'Aumont;     nooiaKé  psemier  geatll- 
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homme  de  la  chambie  du  voi ,  le  lo  mam  de  la  même  an* 

née»  prêta  seiment  le  1 1,  et  te  démit  de  sa  charge  de  ce* 
pitaiue  des  gârdcs- du  corps.  Il  suivit  le  roi  eo  Flandre  et 
en  Hollande,  en  1672  et  1673;  leva  un  régiment  de  cava- 
lerie de  son  nom,  par  commission  du  10  décembre  de 
cette  deroière  année,  s'en  démit  au  mois  de  mars  1677  ,  et 
suivit  le  roi  dans  toutes  ses  campagnes.  Dans  la  guerre 
commencée  en  1668,  il  leva  encore  un  régiment  de  cava- 
lerie de  son  nom  f  par  commission  du  ao  août;  fut  nomoié 
chevalier  des  ordres  du  roi  y  le  3 1  décembre  de  la  naèms 
année;  suivit  le  roi  aux  siégea  de  Mons  et  de  Namor;  is 
démit  de  son  régiment ,  au  mets  de  f  envier  i^ga ,  et  ae  icr- 
vit  plus  qu*anprès4e  la  personne  du  roi.  Il  mourut  le  1^ 
mars  1704  (i)-  {Brevets  militaires,  mémoireêdu  temps J) 

n*AUMOtrr  (  Louû»  duc  )  pair  de  France 9  maréchal^ 
^  eampf  fils  du  précédent,  naquit  le  3o  avril  1666  (a),  etfuteoa- 

nu  d'abord  sous  le  nom  de  marquis  de  F^iUeguier,  U  obtint 
la  charge  de  premier  gentilhomme  de  la  chambre  du  rol^ 
en  survivance  de  son  père,  h  6  avril  i683,  et  prêta  ser- 
ment le  même  jour.  Il  entra  aux  mousquetaires  la  même 
année  ,  et  servit  au  siège  de  Courtray.  11  commença  la 
campagne,  en  1684,  camp  de  Lessincs  ,  sous  le  maré- 
dal  de  Schomberg^  mais  le  maréchal  de  Créqui  Payant 
choisi  pour  un  de  ses  aides-de-camp,  il  servît  au  siège  de 
IiUxemboui]g,  la  mémo  année.  On  lui  accorda  une  oomps- 
gnlaau  régiment  de  Roussillon  cavalerie»  le  ao  sepleei* 
bre  1688;  il  fut  la  joindre  en  Allemagne»  et  la  commanda 
aux  slé(ses  de  Pfaiiisbourg ,  de  Manhelm  et  de  Francken- 
dal»  la  même  année;  et  à  la  conquête  du  Palatinat,  eo 
1689.  Mestre-de-camp  au  régiment  de  cavalerie  de  son 
uoui ,  le  17  mars  iCk^,  il  le  commanda  au  stt  g;e  de  Mous, 
puis  à  Tarmée  d'Allemagne,  eu  1G91  ;  au  siège  dç  Namur, 


(1)  C'est  par  erreur  que  l'abbé  de  ^fieufTÏiie,  toa^  I^'^  H§® 
qu'il  mourut  le  19  mars  170-  ;  il  mourut  en  »7o4« 

(a)  L'Utgtoîre  des  Graads-OIBciers  de  la  couroane  le  dit  né  le  19  jao- 
viér  1^67.  On  a  suivi  la  date  de  fon  extrait  baptiitûre  fourni  pour  Atit 
ttçmhCTalktéwMdfU  dwijî. 
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village  de  L«r,  et  >  dent  tui  nrtvt  eii4it>lf  «  trait  étendard* 

et  deux  paires  de  tiriibale«;  Il  lut  blessé  dans  cette  action. 
Il  <  <)\iùtm.s  de  servir  en  i  landre ,  i6f)^  ;  se  trouva  au 
boiiiïàatiikimtitii  de  linix^llts  et  dannle  romhat  qui  «edon» 
na  Kur  leMrhaîp:nr,  ie  "tu  août  il  re4;ut  à  fa  main  une 

bèeniÈQirt  dont  il  demeura  estropié.  Créé  brigadier  de  rava« 
kviey  k  7f  ;  Clavier  1696  »  là  fot  employé  en  Flandre  cette  an- 
0ée  M  la  miivaaltf  M  «wp  ét  GMpièfon^  M  lâ^S;  à 

AiM^'MBp,  l«s9faBvier  17001  ttie  dénU  ^  fon  régi'* 
■Mfilf  il  110  iirvit  pli»»  n  daffûf  âmt  ^I^mumi,  pair  & 
nnneeàli  oMHt  de  foa  père»  le  17  mari  t^ra^;  elitfot,  le 

même  jour,  le  gouvernement  de  Botiiogrie  et  dépendances» 
vacant  f»'ir  mort  de  «on  père»  et  fat  reçu  au  parlement, 
eii  jijir  <)<•  rr;n)<:<î,  le  |3  juillet  dfï  l'i  rrii'  rne  an- 

n^'f.  <^>iievaiier  des  onirc^  <J(i  roi  ,  le  'à  déccrribr':  iyi2  ,  et 
Doniiué  ambaisadcur  extraordinaire  en  Angleterre,  il  arri* 
va  à  Londrea  le  i5  décemlnre  1712,  et»  le  j5»  il  eutsapre* 
mSèn  audience  de  la  reine  d'Angleterre.  Aa  retoor  de  eelle 
«aiNfiedef  Ufuipréfentéau  roi,  le  eS^evembre  i7f3t 
0t  leyml  le6  avril  17%%^  (Aw.  tfMi*  ^  mmakêéi$Ump9.\ 


iitfiii«fMivi/#MiedeLeaie»d«ed'AwM^  naquit  le  8e 

inani  1671.  Il  entra  eexaioniqnelttlrga,  en  i6Sê ,  aem  le  naw 
d£  marquis  de  Chappcs;  se  trouva  aux  «ié^es de  Philisbourg^, 
de  Manbeim  et  de  FranclLcndal.  11  obtint,  le  l'j  mars 
lÙ^Qi  le  ré(çîmcnt  d*infanterie  devenu  Saint-Chamond;^cr- 
Vtt»la  même  année,  m»u«*  «inr  df»  Noallieg,  eu  Houssil- 
Ion  ;  au  alége  de  la  viUe  et  du  château  de  Campredon ,  dan» 
]enMiideaaei;niiaacoursde  laaiAMplaea,  dam  le  mois 
4e  teptembre.  Duc  d*Humièrei ,  par  son  mariage  avec  la 
file âm imrdelmtd^n— ilÉwt, le  «Md  lipo,  ileaprUle 
litre  il  le  4a0M  à  eett  fégiÉMot  On  M  eooftra  le  gotiv^ 
de  Geeipiègnes;  le  aô  jolB.  H  )ol^  rennée  de 
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Flaadre  ;  oombattli  à  Flearat  la  même  année  ;  tenrlt  en  ; 
ftiége  de  Mena  ;  aealinl  les  troupes  qàl  eombalttrent  à 
Iieuce»  en  1691  ;  se  iroQva  au  siège  el  à  la  prise  des  Tille 
el  châteaux  de  Namor»  au  eoanbat  de  Dunkerque.  au  bom- 
bardement de  Gharteroy,  en  169a;  au  siège  de  Huy ,  à  la 
bataille  de  Nerwinde,  au  siège  de  Charleroy,  en  1695  :  h 
Varméc  de  Flandre,  en  1694»  et  au  bombardempnl   de  - 
Bruxelles,  en  lOgS.  Briî;adier,  le  3  fanvicr  iCxjG,  il  conli-  1 
niia  de  servir  h  Vanncv  tic  Flandre,  cl  se  trouva  au  siège  ■ 
,  et  à  la  prise  d'Alh,  en  1(397;      camp  de  Couduu,  près  \ 
Compiègne»  par  lettres  du  i3  août  1698  à  Tannée  de  ^ 
Flandre»  par  lettres  du  G  iuin  1701.  Créé  marèobalHle-  | 
camp  le  39  janvier  1702»  il  se  démit  de  i^on  régiment  ;  sef«»  < 
vit  à  Parmèe  d*Allmagne  sous  le  marèehai  de  Gatinat  ;  si  •  * 
trouva  au  siège  de  Brisi^  el  de  Landau  ;  à  la  bataille  dit  ' 
Spire»  en  i^oS;  à  la  bataille  d*Hoehstedt»  en  1704;  M  ' 
créé  Uentenant-général  le  a6  octobre  »  et  ne  servit  plus.  |t 
obtint ,  le  36  novembre  i^aS  ,  le  gouvernement  de  Bonlo* 
gnc,  de  IMonthuliii  el  (rKlahles ,  <|u'il  a  conserve^  justju'ù 
sa  mort  ,  arrivée  le  6  novembre  1751.  {Dépôt  ùc  ia  ^uay^p 
niémowes  du  temps,) 

D*AUMONT  (Louis-ftlarie- Augustin,  duc),  pair  de  Fran- 
4t$  Ueutentmt'-gtnéi'al,  petil-fds  de  Louis,  naqui^le  a8  aoèt 
1 709  ;  d*abord  marquis  de  Vikiequier»  puis  duc  d'Aumoot) 
pair  de  France  à  la  mort  de  son  père»  le  5  novembre  i^sS» 
premier  gentilhomme  du  roi  aussi  à  la  mort  de  son  pèreî 
par  provisioni  du  1 S  du  même  mois»  il  entra  aux  mousqne* 
f aires  en  17^6;  leva  une  eompaf![nie  an  régiment  de  cava- 
lerie de  RuflTec,  par  commission  du  a  février  1727;  ohiint 
un  régiment  de  cavalerie  de  son  nom,  le  14  août  i^aB;  le 
commaïuia  au  siépe  de  Kehl ,  en  i^lîS;  au  siège  de  Pbilis- 
bourg,  en  1754;  et  ;\  l'armèr  dti  lUiin,  en  i^ô:*».  11  fut  re- 
çu au  parlement  comme  pair,  te  iS  juin  1736.  Brigadier  le 
I*'  îanvier  il  passa  à  Tarmée  du  Bas-Rhin,  le  a  nm'^t 
174  >  •  maroba  avec  la  4'  division  qui  partit  de  Givet,  le  5 
septembre»  se  fendit  en  Wesiphalie,  ethiverneà  Osnabraek* 
Iioisque  celte  armée  marcha  de  WestphaVe  en  Bohême  i  il 
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•Qlvtt  4*  divUton  ;  «e  dlilingiia  dans  pluiieurs  escarmoa* 
olMf  dant  lai  défilés  de  Bohémé;  oooeoiirul  ao  ravitallle- 
mcQt  de  BraooaWf  et  rentra  en  France  avec  ion  régiment  > 
au  mois  de  janvier  i^ifi*  Employé  à  Farmée  do  Rhin,  le 

1*'  mai  suivant,  il  fut  créé  maréchal-de-camp  le  i4  du  mê- 
me moift^  bc  démit  alui\s  de  bm\  régiment;  coiiàbatlit  à  Dt't-> 
tingen,  et  finit  la  campagne  en  liasse- Alsace  y  nous  le»  or- 
dres du  man'îchal  do  Noailles.  Employé  à  l'armée  de  Flan- 
dre, lo  1*'  avril  17449  aîde-de-camp  du  roi,  le  r'  mai,  il 
servit  aux  sièges  de  Menîn,  d*Ypres>  de  Furnes,  d*où  étant 
pasiéen  Alsace  avec  le  roi,  il  se  trouva  au  siège  de  Fribmir^'. 
Nomiaé  chevalier  des  cidres  du  roi  y  le  i**  janvier  174^1  H 
fut  reçu  le  a  février  suivant.  Employé  à  Tarmée  de  Flandre» 
[le  i"*  avril,  il  fut  nommé  aide-de-<eamp  du  roi,  le  1"  mai  ; 
:omlMltit  à  Fontenay  ;  servit  au  siège  et  k  la  prise  des  ville 
;t  citadelle  de  Toumay;  il  y  monta  la  tranchée  les  19  mai 
(t  8  juin.  Il  ne  fit  point  la  campagne  de  lanpluyé  k 

'armée  de  Flandre,  le  1"  mai  1747,  én  quaUté  d'aîde-de- 
[amp  du  roi,  il  romballit  à  Lawfeld,  et  resta  à  Tarmc^cqui 
luvrit  le  siège  de  Berg-op*Zoora.  Le  1"  janvier  1748, on  le 
;réa  lieutenant-général,  etil  fui  destiné  à  servir  dans  Tar- 
lée  des  Pays-Bas,  mais  il  ne  s*y  rendit  pas,  la  pai\  ayant 
[été  faite  dès  le  5o  avrii«  On  kii  donna,  4ur  la  démission  du 
lue  d*Homières,  le  gouvernement  de  Compiègne,  et  la 
iapilalnerte  des  chasses,  qui  en  dépendait,  le  10  juin  de 
ia  même  année;  le  goiivevnemènt  de  Boulonnais,  des  ville 
\\  château  de  Boniogne,  de  Monlhulin  etd*Et.ibles,  le  7 
novembre  1 76 1 .  Le  gouvernement  de  Boulonnais  fat  désu- 
ni du  gouvernement  général  de  Picardie,  et  érig»  en  gou- 
vernement général  en  sa  faveur.  [>;tr  arrêt  du  ao  juillet  1  7:>a. 
Il  (ibtint  l'assurance  du  |;;uuverneiiàeiit  de  Montreuil ,  ic  20 
dr(  ombre  i754i  et  le  gonvernemeiU  à  la  mort  du  cheva- 
lier lie  baint-André,  le3o  novembre  1761.  il  mourut  à  Pa- 
ria, le  1 5  avril  i7ëa.  (BrcvtU  miUtaireSf  annains  ilu  ttmps») 


B*AUMONT  (Louis«4iuy-liarii,  iftic),  pair  de  France  Jieu^ 
leHOiti^nérai,  fils  di»précédeiil,  naquit  le  5  août  175^,  et 
fntcoDBii  d*abord  iOwlcaomiAf  iMrquIidcflHequier*  H 
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prît  le  titre  de  duc  de  Mazarin,  et  devint  pair  de  Fraoce,  eo 
Terlu  de  son  mariap^e  avec  riiéritière  de  celte  TTîai«»on ,  le  a 
déoeiiibrei747*I^  obtintd'abord  un  régiment  de  cavalerie  de» 
troupes  bouloauaises ,  le  i  février  1 ,  et  servi!  9  en  qua lité 
die  volontaire,  an  siège  do  Maestrîcht  >  Umème  année.  Il  Ht 
la  campagne  de  ^y$yf  en  qualité d'aidoHaiaréehal-généraU 
des-logis  surnuméraire  de  Famée  d*Alleaiagvc  9  par  ordrea 
du  1**  mars,  el  se  trouva  k  la  lialaitte  d*Hastembeck;  4  la 
prise  de  Hînden  et  d'Hanovre»  an  oamp  de  Clostenevem« 
et  &  la  marcbe  sur  les  ennemis ,  vers  Zell.  Colonel  du  régi- 
ment  d'infanterie  d^Aumont,  le  iS  janvier  1758.  il  le  com- 
manda à  la  retraite  de  Téleclorat  d'Hanovre  et  à  la  bataille 
de  Crewcll,  la  même  année.  Le  18  octobre,  à  la  téle  du  i**" 
bataillon  de  son  régiment,  il  maroha  au  secours  des  troii- 
pes  commandées  par  le  duc  de  Clievreuse  ;  et  s'ét.int  placé 
derrière  des  haies,  auprès  des  hauteurs  de  Werle,  il  laissa 
approcher  la  cavalerie  ennemie ,  la  contint  par  un  feu  très- 
vif  et  bien  nourri ,  et  se  retira  dans  le  meilleur  ordre.  Il  fut 
fait  chevalier  de  Saint-Louis»  et  reçu  par  le  roi  le  7  janvier 
1759.  Il  commandason  régiment  à  la  bataille  de  Minden»  le 
i**août  1759;  aux  affaires  de  Corbaol»  et  de  Warboorg»  où 
lise  distingua,  eu  i76o;futcréô  brigadier  le  ao  février  1761; 
servît  sur  les  cdtes  pendant  celte  campagne,  et  fit ,  en  1762» 
celte  d'Espagne,  oii  il  fut  employé  au  siège  d'Almeîda.  Dé- 
claré ,  le  21  dc(cnibre  suivant,  maréchal~de-camp ,  dont 
le  brevet  lui  avait  été  expédié  dès  le  35  juillet  précédent, 
lise  démit  de  sou  résjinient.  îl  devint  duc  d'Aumont,  pair 
de  France  ,  à  la  mort  de  son  père,  ie  i5  avril  1  78a  ;  fut  dé- 
signé pour  servir  en  qualité  de  maréchal-de-camp,  dans  la 
11*  division  militaire,  formée  des  départements  do  la  Gi« 
ronde,  des  Landes  et  des  Basses-^Pyiénées,  et  resta  néan-^ 
moins  Â  Paris.  Nommé  lientenanl^néral»  le  so  mai  1991  f 
il  se  trouvait  9  en  qualité  de  cbef  de  dlvisloo  de  la  garde 
nationale  parisienne»  à  la  tète  du  bataillon  de  garde  auprès 
de  Louis  XYI,  le  90 foin.  Soupçonné  parle  peuple  d*avoir 
participé  à  l'évasion  du  roi,  îl  fut  arrêté,  renfermé  à  ThA- 
tel-de-ville  ;  niais  il  fut  relâché  peu  après,  et  immédiale- 
mcot  il  donna  sa  démission  de  la  place  qu'il  occupait  dana 
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Uffif4e  luHioDale ,  et  fît  une  protestation  à  cause  des  vio« 
Icoce»  «lercte  ooqire  l#  roi  :  elle  fut  affichée  dan»  Paria. 
Il  fut  oooimé  lioiit«QAQt-9énérAl  de  U  Flandre  »  et  com- 
mandant à  Lillo.  Il  est  mori  en 

n'AVUONT  ut  KiMunaâaoa  (Loiiii-Alaïaadfe-Céleite}^ 

duc  d'Aumont  ei de  FUltquier,  pair  dô  France,  lieutenant-* 
général,  frère  du  précédent,  naquit  le  \/\  août  1736.  Colo- 
nel des  truiipes  buuiunnaiseSt  le  7  nurs  11  lil  la  cain- 
pague  de  i^ô^;  paîij»a  colonel  du  régiment  lloyal-Polo^^tie, 
eu  J760,  et  fît  la  campagne  d^Er^pagiie,  en  î^fiî.  11  lui  créé 
duc  héréditaire,  par  brevet  de  i^Sf);  nommé  premier  geu- 
tilbomme  de  la  chambre  du  roi ,  le  1 3  avril  i^&a  ;  brig^fliert 
le  »5  iuillct  ;  maréchal  -  da«>€amp»  In  3  iaoïriar  17701  fou^ 
Terneur  du  BoulonoaiSy  eu  survivance  de  son  pèra^  au 
moia  d'août  ;  chevalier  dip  ordres  du  roi»  le  a  ttvtier  1777  ^ 
on  le  créa  UeulenaBfr^général  »  le  1*'  mare  i7$4«  Ko  1789, 
il  fut  élu  député  de  la  noUease  de  la  ténéehaoiiée  de  Bou- 
logne aux  étata-géuérauSf  et  donna  sa  démliaiony  en  1790^ 
Il  était  auprès  de  S.  H.  Loub  XVI»  k  la  fournée  du  a8  lé*« 
vrier  1791 ,  et  favorisa  Févasion  do  ce  prince  par  son  appar* 
tement.  Émigré  eusuile  dans  icê  Pays-Bas  autrichien!»,  il  lut 
le  hcul  exce})l«;  du  1  ordre  qui  fut  donné,  en  179''»,  aux  ré- 
fugiés frciiK^aiH  d'évacuer  ce  lerriloire.  11  se  rendit  à  Muu- 
aler  en  \V  c^tphalie ,  ensuite  à  Altona ,  où  il  re.^tâ  }ii9(|uM 
la  restauration  de  1814*  Ancien  pair  de  France,  il  tut 
compris  par  St  AI»  dans  la  nopvelle  composition  de  la  cham- 
bre des  pairs 9  cette  même  année.  Il  devint  duc  d'Aumont, 
en  1799»  à  la  mort  de  son  frère  aîné»  ouiia  il  eenlinua  de 
porter  le  nom  de  ducde  Villequîer*  Il  mourut  en  août  tdt4» 
4  Villequier  en  Pkardie^  département  de  TAine. 

D'AUMOMTniEocnaoïi  (Louls-Uarle-Céleste,  duc), 
pair  de  France,  UeiUenant-général ,  filsdu  précédent ,  naquit 
le  7  septembre  lyGa;  entra  ,en  1774»  sous-lieutenant  danî*  l«i 
régiment  du  Roi  Infanterie  ,  et  passa,  en  1777,  capitaini: 
dans  Dauphiuc- Dragon».  Kn  1778,  une  expédition  ayant 
été  préparée  contre  rAQgle4erre»l6  régimeut  de  Navarre 


■ 


â48  ramoMiiAiEE  msToaiQyE 

.  iojGMOeria  >  oomaiandé'ipar  le  eomte  àt  Rocheelioattt»  iom 
beau-père  ,  eo  fidaeit  partie»  Il  voolot  prendre  pari  k  cette 
ezpéditioo  ,  et  oomieiitit  »  afin  d^eo  obtenir  rauterltatleo  t 

de  ne  servir  dans  le  rég^iment  de  son  beau  «père  que 
comme  sous-lienlLiiarU.  IJ  rentra  eusuiie  capitaine  dan» 
Dau]>hiij-Dragoiis  ;  lui  iioiuiiié  premier  j^entilhomme  de  la 
chambre  du  roi,  en  survivance  de  son  père,  par  brevet 
du  !I9  décembre  1785;  colonel  des  troupes  bonlonnaises , 
en  1 786  ;  duc  de  Piennes  et  gouverneur  de  la  ville  et  cita- 
de^e  d^Étables,  cette  même  année;  en  17S7,  colonel  en 
«eoood  du  régiment  de  Durfort-Dragone  9  qui  devint  cha»- 
•eurs  de  Fraiiebe- Comté»  Il  reçat  deux  eonpa  de  tnion* 
netleau  ohàleau  de»  Tniieriee,  le  aBlSSvtier  1791  ;  èmigi;^ 
en  Angletemsi  en  avril  de  la  même  année  ;  fit  la  campagne 
de  179a ,  à  l'armée  des  princes;  entra ,  en  1793»  au  ser- 
vice du  roi  d*£8pagne  ;  et ,  pour  donner  Texemple  aux  gen« 
tilshommes  français  émigrt^s  cotnme  lui,  il  fil  fjari  ic  ,  com- 
me simple  volontiure,  delà  légion  royale  des  l^yrénécs, 
commandée  par  le  marquis  de  St. -Simon.  Dans  la  campa- 
«îiR  de  dans  les  Pyrénées,  il  fut  nommé  capitaine 

6ur  le  champ  de  bataille.  Blessé  d'un  coup  de  feu  au  visagi» 
à  Tafiaire  de  Yaïf  ensa»  près  de  la  vallée  de  Bastan,  mal- 
gré ta  bioMte^  il  commanda  la  retraite  pendant  quatre 
lîenaa;  sa  légM  perdit  la  moitié  de  ses  addats ,  et  il  n'ai* 
tendit  pas  la«lealrisallen  de  sa  bleasme  pour  ta  rejoindre. 
En  1795,  Il  fat  nommé  colonel  à  la  sotte  de  celte  mê- 
me légion ,  et  ebeveller  de  Tordre  militaire  de  Saint- 
Lonia;  eolentl  dn  régiment  de  los  Tolontarios  d'Espana  ,* 
eh  17965  en  garnison  à  Madrid.  I/an  1797,  ii  (^uiiia  le 
service  d'Espagne  et  ce  royaume,  à  la  demande  du  direc- 
toire exécuiii  ^ie  France;  rejoignit  S.  M.  Louis  XYIU  à 
Mittaii  -  en  Courlande;  accompagna  la  reine,  par  ordre  du 
loi,  dans  ses  diil^reats  voyages  en  Allemagne  ;  fut  nommé 
maréchaUde-camp,  en  1800  ;  revint  auprès  de  S.  M.  à  Var- 
mvie;  la  suivît  en  •uède»  et  retourna  avec  elle  en  Rusaie. 
l'an  1804,  envoyé  en  mission  ^  par  le  roi  »  auprès  de  S,  11  • 
suédoise,  de  Tagrément  de  son  sonverain,  Il  prit  du  ser* 
vice  enSttèdCj  en  qualllédefénémli  en  i$o5;  commanda 
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let  timipei  et  le  quartier-génénl  de  Goste? e  If,  dent  le 
IleelJeidMKti]^;  fltt  eo  t8e6»  la  oampagoe  de  Poméranie, 

•niployé  auprès  de  la  penonnedo  roi;  forma ,  d*après  l'or- 
dre de  ce  monarque,  un  corps  de  Français,  sous  le  nom  de 
réî^imenl  du  Roi  iiilautenc,  portant  la  cocarde  blanrhe  et 
l'uniforme  français,  et  le  coinnianda,  en  1807,  apnVs  son 
organisation  ;  fit,  en  1808,  la  canapagne  <!e  l'Ile  d'Aland 
(Golfe  de  Bo(hnie)t  contre  le§  Aus!«es;  fut  noninié,  en  iSiO^ 
chevalier  de  l'ordre  militaire  de  l'Épée  9  et  te  retira  du  ter* 
vice,  à  la  fin  de  cette  DEiAme  année.  Il  ne  quitta  p^t  le 
Soède»  et  rétîda  au  obâieea  de  Loftitad  eo  Osliogdllile» 
fiiM|ii^  1^14»  qu*il  rentra  en  F^enee,  aprèe  la  reetaim» 
tiin;  reprit  tes  eliai^  à  la  eeor;  et  fut  pronii ,  eHie  mè» 
nne  année ,  au  grade  de  lientenaet-^néral.  Au  meit  d*aottl 
1814»  après  la  mort  de  son  père ,  il  prit  le  titre  de  duc  d'Au- 
moiit;fut  nommé,  en  181 5,  chi-valier  de  Tordre  royal  de 
la  Lég^ioii  iT Honneur,  et  coniiiiandant  du  la  quatorzième 
division  militaire ,  composée  des  département  du  Calva- 
dos, de  la  Manche  et  de  rOrne.  En  ni.'îi>  /le  celte  mémo 
année»  ii  employa  tousses  efibrts  pour  maintenir  le  goa« 
wneeaent  loyafen  Kotmandie;  ne  quitta  son  commande- 
went  qoe  kmqne  tente  espèee  de  défense  était  devenon 
ÉnpoaÂle;  ne  e*enbaH|na  ponr  TAngleiem  qaTau  der- 
nier ■wnientt  et  senlement  quand  il  ent  appris  qne  dee 
nrdne  étaient  arrivés  pour  l'arrèler,  U  organisa,  par  les  or- 
drce  dn  roi,  nn  corps  d*officlers français  dans  llle  de  Ger-> 
sey,  el ,  le  5  iuillet,  il  reçut  on  drapean  de  S.  A.  R.  Madat 
ME  y  duchesse  d'Angoul^me.  San;»  alteudru  les  renforts  qui 
devaient  le  rejoindre,  il  vint  deharipier,  à  la  tête  de  i5o 
Tolontaire.s  royaux ,  sur  la  côte  de  U  Normaudie ,  à  Aro- 
maucbes;  étant,  lui  vingt-cinquième,  dans  deux  chaloupes , 
et  piécédant  sa  troupe ,  il  se  |ela  dans  la  mer,  ayant  de 
IVau  fttsqn%  la  ceinture ,  sous  le  £eo  le  plus  rif  d*ane  bei- 
tmfadecMNwde  a5«  dont  il  s'empara  Tépée  A  la 
nvne  celte  noianin  de  bmes  •  wsicha  d<i  eirftii  sin  Bamin, 
nililfil  Mèeier  le  pargesi  fctnne;  prit  nne  fêtÊÊkm  aafli- 
taire  daea  In  fcitt  de  Uviy;  Bm  iMtont  cnteoré  par  dee 
iarccs  très^iiiieMins  ai  liennei»etfrfa*esèrint  cepen* 
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^Dt  pas  TalUquert  il  réunit  iSoo  bommef  el  le  perla 
fur  Caen ,  entouré  de  toute  la  population  du  pays  qu'il 
traversait,  et  son  corps  d*armée  grossi  par  les  volontaires 
royaujL  et  les  gardes  nationales  du  Calvados*  Son  premier 
soiti^  en  entrant  à  Caen ,  le  8  juillet,  au\  cris  de  vive  le  roi/ 
fui  de  laire  mettre  en  liberté  les  personnes  c^u'on  avait 
dt^-lenues  arhîtrîiiremenl  pendant  runn  pntion  ,  pour  leur 
altai  hement  conim  à  l'auguste  maison  de  Bourbon.  Le 
17  .Kiût  181 5,  il  fut  nommé  pair  de  France.  L'occupa- 
tion de  la  14*  division  militaire  par  un  corps  prussien» 
n*jf  lit  peser  que  les  charges  ordinaires  qu'enlralne  un  sè* 
I  io«ir  forcé  de  soldats  étrangers  ;  aucune  vengeance  parti- 

culière f,  rien  de  contraire  aux  lois  ne  s'y  conunilf  par  suite 
de  la  considération  que  le  duo  d'Aumonl  Inspirait  aux 
troupes  prussiennes  et  à  leur  chefl  La  Société  des  Amis  des 
Arts  s'étant  relevée ,  en  1 8 1 7,  sous  la  protection  de  8.  A.  II. 
monseigneur  le  duc  de  Berri ,  elle  nomma  le  duc  d'Au- 
mout  son  président  à  vie.  Dans  la  même  année,  le  chapi- 
tre de  Tordre  noble  de  Saint-Hubert  de  Lorraine  et  de  Bar 
lui  offrit  la  î^rande  maîtrise  de  Tordre,  qu'il  accepta.  Le 
roi,  par  une  ordonnance  du  17  février  1819,  Ta  nommé, 
en  récompense  de  ses  services,  gouverneur  de  la  8*  divi- 
sion militaire,  composée  des  départemens  de  Yaucluse» 
des  Boucbes-du-Rhône,  du  Var  et  des  Basses-Alpes,  (^re- 
veis  tnHHaires,) 

i)'Al3M0Nf  (N  ),  brigadier  du  génie,  le  jG  avril 

1767;  tnaréckal-flc-canip,  le  ni.irs  1780;  et  commao- 
deur  do  Saiot-Louis,  le  25  août  de  la  même  aouée.  ?oyes 
ie  Supplément» 

d'AI  NAY,  voyez  Mesgaicbt. 
n*AUft£VlLLK,  voyez  Loir  no  Lm. 

d'AURIAC,  voyez  de  Bonke. 

AU60N  nt  LAMM£&VILL£  (François),  marécéuU-eùi'^ 
camp,  naquit  en  1 7o5;  eotra  d^abord  dans  la  compagnie  des 
ohevau-légers  de  fitetagne»  en  17S69  et  y  servit  deux  ans. 
Il  passa  lieutenant  au  régiment  diniuiterie  d'Enghion,  le  7 
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décembre  1 7^8;  fut  laitaiik-majur,  le '^7  octobre  1 7^5 1;  servît 
àTattaqne  des  lignes  d'Etlingcn  ttau  sk^c de  l'iiilislnun:;,  en 
173/f,  et  obtint,  le  iG décembre , une  coaiiiiit>siou  j^our  tenir 
rang  de  capilaine.  11  se  trouva  «Tannée  suivante,  à  raffaire 
de  Clausen  >  et  passa  à  une  compagnie  le  a2  août  1740  '  il 
la  commanda  à  Tarmée  de  Bavière,  où  il  se  distingua  dans 
plusieurs  détachements»  et  sur  tes  bords  du  Rhin,  en  174^ 
et  1743;  A  la  reprise  de  'Veûwmbourg  et  des  ligues  de  la 
Lautern  ;  à  Tattaque  des  retranchements  de  SulTcIsheim  ; 
au  siège  de  Fribourg,  en  1744;  sur  le  Bas  Rhin,  pendant 
l'hiver  et  pendant  la  canipapnt'  de  174^;  à  Taltaipie  du 
ch{\!(  ni  de  Cioueiubourfç ,  au  mois  de  mars;  et  an  passage 
(lu  lUiin  ,  en  présence  des  efiuftinis,  îe  19  juillet.  ïl  était 
du  corps  de  tronj>es  qui  marcha,  au  mois  «le  mai  174^^, 
sous  les  ordres  du  comte  d'Estrées,  dn  camp  de  Mauheuge 
)U8qu*à  Hérentals,  en  Brabaut,  et  qui  revint  investir  M  tns, 
le  7  juin  ;  ii  servit  à  ce  siège;  à  ceux  de  Chni  leroy,  de  N  1- 
mur,ctà  la  bataille  deLawfeld,  en  1747-  11  obtint,  le  ^5 
décembre ,  une  commission  '  pour  tenir  rang  de  colonel 
d'infanterie»  |>assa  à  la  compagnie  de  grenadiers,  le 8  fé- 
vrier 1748,  et  la  commanda  au  i>iége  de  Blaestricht,  la  mê- 
me année;  au  camp  de  Sarre -Louis,  en  1754;  au  camp 
d*Honfleur,  en  1756;  à  la  bataille  d*Hastembeck  ;  à  la  prise 
de  Miiiden  et  d'Hanovre;  au  camp  de  Cloi^tersevern  ;  à  la 
marche  sur  Kchl,en  1757 ;  à  la  retraite  de  réicctoral d'Ha- 
novre; à  la  bataille  de  Crewelt,  en  1758;  devint  comman- 
dant du  a'  bataillon,  le  i5  juillet  de  la  même  année,  et  se 
trouva,  le  1*'  août  de  l'année  suivante,  à  la  bataille  de 
Ilinden.  Colonel-lieutenant  du  régiment  d'infanterie  d*£n- 
ghien,  par  commission  du  16  mai  1760,  il  le  commanda 
aui  affaires  de  GorbaciL  et  de  Warbourg;  à  la  bataille  de 
Glostercamps;  fui  créé  brigadier,  par  brevet  du  ao  lévrier 
1761,  et  commanda  la  brigade  de  Brlqueville  à  Farmée  du 
Bas-^Rhin,  sous  les  ordres  du  prince  de  Soubise.  Rentré  en 
l^ance  an  commencement  de  176»,  Il  fut  déclaré,  au 
mois  de  décembre,  maréchal-de-camp,  dont  le  brevet  hù 
avait  été  expédié  dès  le  3$  juillet  précédent.  Il  se  démit 
alors  du  régimeot  d'£iighieu  ;  lut  créé  commandeur  de 
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Saint-Lonîs,  en  1775,  el  mourut  ayant  le  1"  novembre 
^777'  {^>'*^^-  ffii^- ^  annales  du  temps,) 

AUSSENAC  (Pierre- Gabriel  9  baron),  maréchal'de-camp, 
naquit  à  Garcassonne  ^  le^omam  17649  et  entra  au  service 
en  1784.  Le  S  juillel  1793  9  il  fut  nommé  chef  de  bataillon 
de  la  98'  demi-brigade  de  ligne.  Il  servit ,  en  Tan  9  »  en  qua- 
lité d*adiudantchef  de  brigadeà  l'armée  des  Pyrénées^rien- 
talcs.  Il  ])assa  ,  depuis,  dans  la  4*  demî-brigade ,  et  le  con- 
Ire-amirai  Lacrossc  lui  donna ,  le  2  j  niai  1798,  le  comman- 
flrmcnt  d'il  n fleur,  menacé  par  une  division  an-îlaise.  Il 
fit  partie  <lf'  rcxpédilioii  du  général  Lcclerc,  à  baint-Do- 
mingiie^  au  mois  d'avril  i8o'2  ,  el  fut  nonum'  rommand mt 
d'Azua  après  la  mort  tragique  du  général  Ferrand,  au  mois 
de  novembre  1808;  il  se  retira  dans  la  capitale  de  l'ile, 
avant  qu'on  pût  lui  eu  intercepter  le  passage,  et  battit 
complètement  les  insurgés ,  le  6  décembre.  Il  défendit  vi- 
goureusement le  faubourg  Saint-Cbarles,  le  4  février  1809, 
et  s'empara  du  fort  Saint-Jérôme.  Il  obtint,  le  30  février , 
de  nouveaux  avantages  au  passage  de  la  rivière  Oxama.  Sur 
la  fin  d(  18 15,  il  fut  fait  général  de  brigade  et  nommé  che* 
valier  de  l't/idre  du  Mérite-Militaire,  le  10  décembre  i8i4« 
Il  commandait  le  département  de  l'Ain  au  mois  de  juillet 
18 15,  époque  l\  laqui  lU  il  envoya  son  adreiïsc  d''  dévoue- 
ment et  de  fidélité  au  roi.  Il  a  été  nii;;  à  la  retraite  après 
3i  ans  de  service.  {Mémoires  du  ttmps,') 

^     D*AI3TANeOURT  (Pierre) ,  maréchal^'^amp  en  retrai- 
te ,  entra  an  service  le  i5  septembre  1793,  et  fut  promu  à 

Vegradt  le  28  novembre  i8i5.  Yaytz  ie  Supplément* 

it'kDIhMSE^vojcz  Kaffir. 

D^ALTICHAMP,  voyez  Bcavmort. 

ALT1B&  DE  VILLEMONXÉE ,  vo^ez  Hactiee. 

b'AUTY»  ve^ez  Bsàiwort. 

d'AUVARRE  m  VERRAYON,  brigadier  d'InCsnterie  »  le 

1"  janvier  1784;  fut  créé  maréchal-de-camp,  le  9  mars 
1788.  Il  exerçait  encore  ce  grade  à  la  iin  de  1792.  Depui» 
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C6H6  aanëe  on  n«  le  trouve  plui  porlé  au  mmilire  des  offl« 
oiers  généraux. 

D*ADVi;iU.NE,  vo^e»  Là  loua. 

»*AU  VILLA  AS  t  vqfM  FooQViv. 

d'AUVRAY,  (Loui8-Miirie  ,  rnmtc) ,  maf  ct  hal'(lc''Ca//ip, 
naquit  lo      nclohro  U'aliunl  S(icr<*t«irfi  de  l'inten- 

dance de  Paris,  il  (Icvint  capilaiiu*  do  la  garde  iiatioitalo 
purisîrnne  HOidre,  eu  171)0;  ])a8Mtt«  eu  1791*  dau0  le  io4' 
régiuieai  d'inlunterie  de  ligne ,  et  obtinl  le  grade  dn  colo- 
nel du  4<>*  rt^gimeot  de  ligne.  U  Al  les  eampagnes  de  1796 
et  1 797 eu  liulie.  Peu  iprèi»  qnelquetméoontentemenUpar- 
tlouUere  lui  Arenl  abandonner  la  earrière  militaire.  Après  le 
t8  brunâtre  I  11  fui  nommé  préfel  du  déparlement  de  la 
SartOt  Élu  membre  du  corp:»  légUlatlf,  au  mois  de  mars 
i$oa ,  U  refusa  oetle  mlnion  pour  continner  l*«dmiuiiilra- 
lion  de  sa  pri^feoturc,  daiin  laquelle  Uuonapartc  le  Ht  rem- 
placer, au  couuuenccuient  de  18 14*  par  M.  I)erville-I!^Ia- 
Iceliard.  Le  roi  le  nouima  m(iréchal-de-cam|>,  l<*  \7y  août 
18  i4f  et  chevalier  do  5aiat  LouU.  {Motut, ,  Ann*  du  ivm^s,) 

n^AUXONy  voyez  MoYtfàT. 

d'aux  Y  (Jean,  sire),  p'diîd-nntUrc  t/rs  tirùahUncn  (le. 
Frtmcc,  fut  toute  sa  vie  eu  grande  counidération  auprès  du 
oomie  de  Charolais  et  de  Philippe  duo  de  Bout;;ogiie,  f|ul 
le  pourvut  de  la  oapilaiuerio  de  Court ray,  en  14^5;  de  eclle 
de  Salnt-Rlquler  et  de  Tolfioe  de  maître  des  eaux  et  forêts 
du  oomté  de  Ponthleu»  en  i435»  nomination  qui  fut  oonfir« 
mée  parle  roi»  en  i438  et  i465.  Il  se  trouva  au  traité  de  pals 
conolu  à  ArraSf  en  1455,  entre  le  roi  et  le  duo  de  Bourgo» 
gtie  ;  reprit  flur  lei  Anglais  la  ville  de  Ganiaelic ,  rannée  sut- 
vaille  ;  f'I  ayant  rir  <^lal»U  ,  par  ce  prince,  ca[>ilaific-gënéral 
des  Crontières  de  i^icardie  et  de  ronlliicn,  il  se  rendit  mat- 
tic  di«  la  ville  et  du  rhAtenu  du  Crotoy.  ©n  i447'  ''"c  de 
IWurgogiie  lui  donna  (*nc()re ,  la  niOnie  annt^e ,  rollico  do 
muUrodes  eaux  et  forets  du  comté  d^Artois,  et  la  capitai- 
nerie do  Térouane;  le  lit  obambellau  et  garde  de  la  person- 
ne du  comte  de  Charolais  »  en  1440;  lui  donna  Toffioe  de 
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sénéohal  de  Ponlhieu,  et  la  capitainerie  d*Abbe?ilIe,  en 
i4  (2  ♦  aveu  la  lacuUé  de  laire  exercer  ces  charges  par  ceux 
qu'il  cil  jugerait  capables;  il  le  lit  chevalier  de  son  ordre  de 
la  Toison-d'Or,  en  i44^>  retini  dt-  son  hôtel ,  en  i4^}6, 
et  lui  donna  400  livres  de  pensiun  en  indemnité  de  sou  chd- 
teau  d^Anxy  9  qui  avait  été  brûlé  et  démoli  par  les  Anglais^ 
et  qu*il  fit  depuis  rétablir.  Ce  prioee  lai  conféra  encore» 
en  i450t  la  capitainerie  d'Ondenarde,  que  le  roi  lui  conftr^ 
ma  5  ans  après*  Il  foulasail  d'une  pension  de  600  line»  9 
comme  premier  chambellan  du  comte  de  Chardalsy  en 
1459»  et  de  la  capitainerie  de  ftupelmonde.  En  1461 ,  lé  roi 
le  pourvut  de  Toffiee  de  matin  efet  arBaiétrieirt  tie  FMnce^ 
le  14  août;  le  fit  son  chambellan;  lui  donna  rofficc  de 
maître  des  eaux  et  forêts  de  Picardie  et  de  Punthieu,  avec 
•la  capitainerie  d'Ahbr ville,  par  lettres  du  <>(  lobre  i465, 
et  pouvoir  d'oocnper  son  linlrl  h  Abbevilie,  le  25  février 
i4^4'  comte  de  Charolais  lui  contérade  rechef  Tofiice  de 
sénéchal  et  gouverneur  de  Ponthieu  >  avec  la  capitainerie 
d'Abbeville»  par  lettres  du  16  mai  tifiè^  ce  qui  fut  confirmé 
par  le  roi,  le  i5  fuitt  suivant»  avec  le  titre  d'amiral  sur  les 
cAtes  de  la  rivière  de  Somme ,  1^  i**  août  de  la  même  an^ 
née.  La  fortcfesse  de  Falaise  Inl  fut  donnée*  le  i4févritfr  sui» 
vaut,  n  se  démit  de  la  capitainerie  d'Oudenarde,  en  1467, 
et  de  Toffice  de  premier  chambellan  de  Charles  duc  de  Bour- 
gogncj  le  29  octobre  de  la  même  anui  c.  Il  vivait  encore  en 
1470,  H  mourut  en  i  /j^i-  {Uision  c  dus  Grands-il^/iciers  de 
ia  couronne,  tom,  Vili,  pa^,  io40 

n^AVAILATy  voyez  Bbsia»s. 

d'AVAUX,  vojr€Zh%  Meuos* 

n*AV£JAN,  im^mj»  BjoniB. 

n*AVELON,  voyez  Coi'cqdam. 
i»'AY£AN£6»  m^em  BsaiiASi». 

AYICB  (Jacques-Philippe  I  baron)  ^  maréchal^dù-^omp , 
naquit  à  Farte,  le  97  novembre  1 759.  Il  fut  fait  général  de 
brigade  «  le  6  août  1811;  nommé,  parie  roi  9  comman* 

dant  delà  Légion-d'Honneur, le  ^5  août  1814 »  t:l  chevalier 
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de  9t.  -  Iiouif  dont  la  même  année.  11  commandait ,  en  i  K  i  , 
le  département  de  l'Oine^  ior«  do  riuvaiiiau  Uc»  Prui^ieiis. 

I)'AVI(;N()N  ((•uiUaiiiiic),  Ut'tUcruint-.;-i  tirrnl.  Entré daii8 
les  gardcHclu  r»)i,  en  10711,  il  ucccmuMgiia  et;  priuctî  (I-uïm  tou- 
tes HCH  CMHt.ni  (  ic!*  :  au  Mii'gt?  de  iMittittlriolit«  en  iG^Sj  (x  lu  cou* 
qiiôtc  de  la  i<  laiiche-Cumté ,  eu  i(i74^  ^ut  bleiflé  A  Tasiaut 
do  Fauconnier,  dViii  il  marcha  avoo  «on  corps  en  Flandre^ 
et  oombatlit  à  heneff.  H  l'ut  fait  iout- brigadier  la  même 
année  ;  le  trouva ,  en  1^75,  A  l'armée  qui  eouvrit  les  sièges 
de  cftnant,  de  Uuy,  de  Umbourg;  au  siège  de  Ceadé»  au 
•ecouri  de  Maesirieht»  en  1676.  Créé  brigadier^  le  i5  lié* 
vrier  1677,  maroba  au  siég^  et  à  la  prise  de  Valeneien- 
neSf  de  Gambray  et  de  sa  citadelle;  au  combat  de  Kokcs- 
b«rg,  mm  le  maréchal  do  Crùqni ,  v\  au  siège  de  Fribourg. 
Ai()( -in.iior  (lu  l.i  compagnie  de  Duras,  le  %\  janvier  1678, 
il  ëcrvii  au  Nirgo  ot  Ù  la  prise  de  (taïul  et  d'VpreM  ;  à 
Taltaque  de.s  relranchi'nicut»  de  Seekin^c  u  ;  k  la  priHe  de 
Kebl  et  de  iLichlenbcrg;  à  Turmée  qui  couvrit  le  sii^ge  de 
Luxcniboi^rg»  en  i(l84;  obtint,  le  au  août  1688,  une  00m- 
missîon  pour  tenir  rang  de  capitaine  de  cavalerie;  servit 
sout  le  maréchal  d*flumières  en  Flandre,  en  16O9;  à  1^ 
bataille  de  Fleurus  9  en  1690*  Troisième  enseigne  de  la  mé- 
me  compagnie  »  le  lamam  1Ô911  il  obtint  fie  10  avril,  une 
commiMion  pour  tenir  rang  de  mestre-de-camp  de  cava- 
lerie; servit  au  siège  de  Mons;  combattit  à  Lcuzo,  où  il 
eut  un  (  li(!val  tué  houh  lui,  cl  reçut  (roi»  bie.>i»ure.H  cuniii- 
dérabics.  Il  devint  deuxième  cnseiguc  ,  le  18  octobre,  et 
premier  enieigue,lcy  novembre  suivant.  Il  .servit  au  »iége 
de  Namur,  au  <^oml)al  de  Steiiikeniue  ,  en  i(k)'i.  i5  no- 
vembre, on  lui  donna  le  gouvernement  du  PouUde-r  Arche, 
qtt*il  coniterva  {ti^qu'à  sa  mort.  Il  se  trouva  au  siège  de 
Iluy,  4  la  bataille  de  Nerwinde»  au  siège  de  Cbarleroy,  en 
1695,  et  continua  de  servir  en  Flandre  [usqu'à  la  paix  de 
Aiawlck.  Il  fut  fait  brigadier,  le  ag  (anvler  1709;  premier 
I  alde-malor  des  gardes-du-oorps,  le  j4  mars  ;  il  obtint,  par 
brevet  du  même  |our,  le  rang  de  lieutenant  dans  les  gardes- 
du-corps;  combattit  à  Eckereu^  eu  1703;  l'ut  cru^  mart^* 
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chftl-ile-camj) ,  le  2(3  oclobre  170/1  ;  se  trouva  à  la  bataillô 
de  Rainillir.-?,  en  1706;  fut  fait  major  des  gardcs-du-corps 
sur  la  dénibsioii  liii  marquis  de  Brlssac,  non  ouvhu  le  9 
avril  1708,  et  servit  depuis  auprès  du  roi.  Il  obtint  legou* 
vernement  de  Salins,  le  19  mars  1710;  le  grade  de  lîeote* 
nant-général  des  armées  du  roi,  le  2r>  du  même  mois  ;  une 
place  de  commandeur  de  Tordre  de  Saint-Louis,  le  8  jaii- 
Tier  1716;  la  permission  de  porler  U  grand'croix  du  même 
ordr«  9  le  ao  fuillet  17161  en  quittant  la  ina|orité  des  gardes* 
du-corps  ;  et  obtint  encore  la  majorité  du  régiment  de  deu- 
ils, le  6  novembre  1719.  Il  mourut  à  Venailles,  le  29  fé- 
vrier 1724  9  âgé  de  76  ans.  {Dépôt  de  la  guerre,  et  eebù  de 
la  maison  du  roi,  mémoires  du  temps.  Histoire  de  l'aùi/c  de 
Nœujville^  lom.  I,  pag.  34 1*) 

A\ OGAIU  de:  Cfntile  (Vincent\  /irnft'ninu-gcnt'ral ,  na- 
quit à  Nonza,  en  Corse,  liî  /|  février  ijiio;  servit  au  régi- 
ment de  Royal-Corse»  dans  lequel  il  fut  fait  sous-lieute- 
nant, le  S  avril  1779;  passa»  le  14  mai  1788,  avec  ce  grade» 
dans  le  bataillon  des  chasseurs  corses»  où  il  devint  lîeule** 
nant,  le  a5  novembre  1791.  U  entra  en  cette  dernière  qua- 
Mté  dans  la  gendarmerie»  le  10  janvier,!  79a;  y  obtint  le  gra- 
de de  capitaine»  le  19  juin  suivant;  de  chef  d^escadron»  lë 
a4  mai  1 795  ;  et  celui  de  colonel ,  par  décret  du  5i  mai  iSoO. 
Il  fit  les  campagnes  de  Corse  et  d*Iialie,  depuis  1793  jus- 
qu'en 1797,  et  reçut  du  directoire  un  saliic  d  honneur,  en 
récompense  de  la  coiululle  distinguée  nu'il  avail  teiuie  pen- 
dant les  événements  de  la  (lorse.  INdiinné  colonel  de  la  1" 
légion  napolitaine,  par  décret  du  4  ji^i''*  1806,  il  servit  eu 
celle  qualité  à  Tarmée  de  Naples,  et  fut  nommé»  le  ao  maL 
1808»  maréchal-de-camp  au  service  de  ce  royaume»  où  il 
reçut  le  grade  de  lieutenant-général.  Inspebteur-général 
de  la  gendarmerie,  le  ao  mars  1810;  il  rentra  au  service  dm 
France  dans  le  grade  de  lieutenant-général»  par  ordonnan- 
ce royale  du  18  décembre  1816.  Il  fut  créé  chevalier  de  la 
Légion-d'Honncur,  le  i4inin  i8o4;  eommandenrdc  Tordre  1 
royal  des  Deux-Siciles,  le  2{j  auiU  1809;  dignitaire  du  iu<^iiio 
4ndrc ,  le  a5  mai  i8i3»  et  chevitlier  de  l'ordre  royal  et  aiiU« 
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taire  àe  Saint-Loub,  le  8  mars  1818.  II  s'est  retiré  à  Bastia^ 
où  il  réside  actueUemeiiU  ^Brei^eis  miluairesJ) 

maiéchal-de-camp  »  le  février  18 1 3»  et  gnuid  -  officier  do 
laLégioD-d*Hoiiiieur»le     leplembre  i8i4*Ve3res/e«SV/^^/« 

A  VU  IL  (Jean- Jacques,  baron)  j  lUuttnrtnt^^néral  y  na* 
4|ait  à  Louduii|  Je  1 1  novembre  i^^-^  :  fut  fait  souft-lieule- 
MDt  des  mitiect  coloniales  de  i*Ile<*^^FraDoe9  le  18  janTler 
1776;  UeolewuitdyuMleaiéiiie  eetp»)  leSofuio  1779;  ce** 
pitaioe  4^ue  cenipegnle  diiemoiei  de  oeolear,  4  rUe^de*- 
FfMee»  le  4  kuivier  1789,  et  revlef  en  Fvanoe,  en  evril 
17929  après  le  Beenfllement  de  ee  eorpe.  Nonnné  eepitaine 
a«  ly  régiment  de  chassetirt  à  clieval,  en  1793;  il  fut 
employé  à  l'armée  de>  Côtes  de  rOtiesl;  se  trouvJ,  le  iS 
nuvetiibre  de  cette  année,  à  Li  bataille  de  Savenav,  où  Icn 
Vendéen^  t  urent  baltn«  :  occupa,  pen  l  iat  celte  aclioii ,  le 
dèliié  de  Font  -  Chileau  :  battit,  quelques  jours  aprè»*» 
le  chef  vendéen  Mariguy,  à  JLypbur,  et  soumit,  sans  eitu-* 
Mn  de  san^.  lee  troupes  qui  t'étaient  réfugiées  dan^  le* 
MUmie  derrières  ,  près  de  la  Loire.  11  obtint,  dana IVmnée 
1795»  leiy  <ei  d^edlndentgènéwi,  le..**«  de  lientenant-eolo» 
nel  9  le 8  mate  >  et d^ndjndenf  gjénépal-eeiooel,  le  ■"oelobtn. 
Employé  à  le  ménen  «mèe»  en         la  fénM  HogIm  litl 
eeafte  divere  eeeunendeMente  importante  en  Breia^e^  en 
Anjou  et  dans  le  Morbihan,  eh  il  ent  à  aontenlr^  eonlin  lee 
Vendéens,  de  fréquents  combats ,  presque  toujours  à  son 
avantage.  En  août  1704 ,  après  rallaire  de  Quiberon  ,  il  fut 
eD'>"ve  p'  iu-  touviir  f.nrient,  menacé  par  les  Anqluià  et 
ies  Vendéens,  ef  il  h  illii  compleU ment  ces  derniers  à  Lo- 
creeto*  Dommé  géut:ral  de  brigade,  le  1  1  mars  1 7(^)3,  il  eut, 
en  celte  qoaliiéy  le  commaudenient  de  Kelle-lle-en-Mer» 
^*fi  eanierra  pendant  4|nittce  mois.  Il  eut  enealte on  eooi* 
Mnadenent  dane  lea  la*  et  i5*  divÎMone  Bailitaîres»  en 
*797f  *78^'  ^799  ^  »8an»  et  fat  envoyé,  la  1**  do  eee  an- 
■éee,  en  Wemiendie ,  pour  gueiteyer  eontie  lee  tnmpea 
ciMniîumdées  par  FMId^  qn*il  battit  en  pbnieai»  len*» 
contres,  entre  entrai»  à  fire,  Gondé^Mr-Heinao»  ans 
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Forges  de  Cessé ,  et  jin  siU  la  Ferté-Maté,  clc.  Passé  à 
rarmée  d'Italie,  en  mai  1800,  il  y  servit  sous  les  ordres 
des  généraux  en  chef  Masséna  et  Brune  ;  fut  eavajfé  con- 
tre les  rebeHei  des  vallées  de  RapaHo  et  de  Fontana-Bona  « 
dans  r^l  de  Gènes;  leur  ût  mettre  bas  les  armes»  et  pa- 
cifia le  pays.  Rentré  en  France»  il  commanda  le  départe- 
menl  des  Boaclies^-du-'lUiAney  et  ensntte  celai  des  Basses- 
Pyrénées  f  lorsque  le  camp  d'observation  de  la  Gironde  y 
était  établi.  Il  fut  employé  dans  la  ti*  division  militaire  , 
•  depuis  1801  jusqu'en  1807,         commaïuia  en  chef  par 
intérim,  cii  i8o/|,  i8or)>t  1806.  On  le  fit  commundant  de 
la  Tiéj^ÉOii-ii'lIonneur ,  le  i/\  juin  i8o/|.  Employé,  en  février 
1807 ,  au  camp  volant  formé  à  Ponlivi,  on  le  chargea  de 
couvrir  Brest  avec  un  corps  de  4<H>o  hommes.  Il  partit  de 
cette  place  en  août  de  la  méoae  année» et  eondoisit  les 
troupes  sous  son  commandement  an     corps  dVibserva- 
tton  de  la  Gironde»  dont  elles  firent  partie»  et  aveo  lequel 
SI  entra  en  Eipsgne.  En  octobre  1807»  étant  arrivér  &  AU 
cantara»  on  le  dirigea  d'abord  sur  Cadix ,  puis  il  eut  ovdm 
d^arrêfer  sa  marche  et  d^oécuper,  en  juin  180S»  £stremoa 
et  livora,  dans  rAlentejo,  dont  il  eut  peine  à  contenir  les 
habitants,  qui  voulaient  picudre  pari  à  rinsurrection  écla- 
tée dans  tout  le  pays  environnant.  Vers  le  sS  du  même 
mois,  il  évacua  Estremoz,  et  fut  grièvement  blessé  à  la 
cuisse  par  Pexplosion  d'une  mine.  On  Tenvoya  cependant 
avec  trois  compagnies  du  86*  régiment»  5o  dragons  et  une 
pièce  d*artillerie ,  à  Villa-Viciosa,  avec  ordre  de  châtier 
cette  ville ,  qui  8*était  mise  en  état  de  rébeitlon*  A  son  ar^ 
rivée  f  les  liabitants»  emimsqués  dans  les  premMros  mal« 
sons»  «grant  fitit  feu  sur  sa  troupe  »  tt  Inl  fit  croiser  la  balon* 
nette*  et  entra  avec  elle»  au  pas  de  charge»  dans  la  place  » 
dont  il  s^empara.  I«es  Portugais  ement  un  ^grand  nombre 
d'hommes  tués  dans  cette  action,  et  on  leur  y  lit  i5o  pri- 
sonniers. Quoique  i  agression  des  habitants  méritât  puni- 
tion exemplaire,  le  général  Auil  uc  livra  point  la  ville  au 
pîllaîîc.  Kn  aortt  1808  ,  il  fut  fait  commandant  du  château 
de  Lisbonne.  Étant  rentré  en  1^'rauce ,  après  la  couveutioo 
de  Cintra  y  il  fut  renvoyé  eu  Espagne  dans  le  mois  de  no- 
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ïiibAi»  ^  U  nÔM  ttaéeb  RMunégoamncnr  de  la  pro- 
viatd  éa  BilbM»»  il^MnoMUnda  dm  ce  pays  peodaot  Tliigt- 
tvoii  «Mis ,  s*y  opposa  à  tontos  lea  tentalWes  des  guéritlas , 
«I  les  en  chassa  apr^8  leur  avoir  livré  phisieurs  combats  ^ 
«.atre  aulrt'S,  à  Durango,  où  il  leur  pril  di  u\  ^>ifces  de  ca- 
non et  «[u.Hk  ilrapeju\.  Sa  fermelé,  sa  |>rml< nce.  son  cié- 
sîntércssenieiil.  iui  inéritèrenl  i  t\>tiint  i  l  la  in  oiuiaissaiic© 
des  habilaots  de  la  proviooe  de  Bilbao.  6ur  uue  déooa^ 
éUitâMi  portée  coatee  l«iâ  p«r  un  officier  de  Tex-^ude» 
fcaaapitH  !•  fit  ttipiarfff  à  lafef  »  dm  te»  dernier» 
jwu»  d«  Mpififciii  iSiOf  6t  r«iifOfa«  mil  IVtooriiB  di  40 
gimdtTuat  à  l>y»— »  où  UAil  détora  pondant  In  temps 
^on  don  l^nqnêln  irftn  tnr  atcnndniln.  Mnoonnu  non  coi»* 
pdbln^  ii  fol  inisnn  Kborld*  le  19  mte  i8i  et  on  Inidoo* 
na  lie  le  commandement  du  département  du  Pas-de-- 
Calais, dati>  1,1  16' division nulii  lire.  Av.ini  prîs,en  i8ia, 
lesdesa^tiesde  la  amie  armée  en  Riiîi>ic  ,  li  deraandaàm.ir- 
elierauâ^cours  de  ses tVèros  d'armes, et  partit  d*Arras,le5n 
mai,  pour  aller  prendre ,  à  Maliuesy  le  commandoment  do 
la  4* brigade  du  1*'  bnn^  avec  laquelle  il  partit,  eu  août» 
et  ae  rendit  à  Hambourg ,  où  II  resta  îoa^u*on  février  tSiS. 
raaé,  à^le  domlteo  épo^»  dam  la  ootpa  d^obam^ 
tien  do rabo»  foaamaaé par  logénèfalLamiainn» 00 fat 
en  brigade  tiniteça  le  pont  do  tOningboom»  ptèa  lUfdo- 
beaM[$>IioeaabattltàAalBban»enoàawolaelnaiBa»otaatinn* 
▼a  à  la  canonnade  et  à  la  prisa  de  Hall  ,où,  pendant  plus  do 
Luii  heures,  il  couvrit TartiUerie  française  avec  sa  briîçade, 
en  position  a  ilemi-portéc  du  canon  de  l'ennemi,  llpril  part 
a  la  bataille  de  Lul^en^  le  _>  niai  i8i3,itettUa  un  des  pre- 
miers dans  Leipsick  «  lorsque  le  5'  corps,  dans  lequel  il 
servait ,  s'en  empara.  U  eut ,  par  ordre  du  maréciial 
lo  oommandement  momentané  de  la  forteresse  deTorgaw» 
lorsque  l^armce  y  passait  TElbo.  Marcbantà  ravast^gardo 
de  la  première  division  du  5'  corps ,  îl  se  trouva  aux  cona- 
bnla  do  WaMan»  doMoredorfet  do  luntilan;  an  paoM|;e  do 
In ]lciia,ll 80 iota  dana  ootto  rivière  avoo  denz  botaHlone 
do  aa  brigade»  aous  le  fim  It  plna  vif  dn  eanon  de  r^nno« 
■li,  qu'd  fiaroa  à  abandonner  aa  poaftion.  n  cembaltil»  lo 
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d6  mai^  à  Haynau^  et  pondant  la  nuil  du  5 1 ,  dans  la  plai- 
ne  de  Breabw»  où  il  entra  le  i**  {uin.  Après  rarmiitiee  eon» 
cltt  le  4»  M  brigade  étant  fédnile  à  moins  de  5oo  hom- 
mesy  on  la  plaça  àGlogaw,  pour  y  tenir  garnison^  et  il  fui 
envoyë^à  Hambourg,  pour  y  servir  dans  le  i5*  corps,  sotts 
les  ordres  du  prince  d^Ëckmulh.  Il  resta  dans  cette  place 
pcntlajiL  Je  Ion?;  blocus  qiren  ûreiît  les  armées  alliées  ,  et 
rentra  en  i  t  aiicii  en  juillet  1814.  I^e  roi  le  créa  haron  ,  le 
fit  chevalier  (le  Saint-Louis,  le  19  juillet,  et  le  nonnua 
lieutenant  -  général,  le  ai  octobre  de  la  même  année. 
I^'ayant  point  voulu  servir  dans  les  cent  Jours»  il  fat»  à 
cette  époque,  mandé  à  Paris  ,  mis  sous  la  surveillance  do 
ministre  de  la  guerre»  et  destitué  du  grade  de  lieutenant- 
général.  Mais  il  y  fut  réintégré  apieès  la  rentrée  du  roi»  en 
181 5.  Ayant  plus  de  4o  ans  de  service  >  il  a  été  mis  à  la  re^ 
traite»  conformément  à  la  loi  du  i*"  aoùtt8i6.(ilfoiii^ettr> 
annales  du  temps,  tableau  des  pensions») 

AVY  (N...,  haron),  (n'ncrdl  de  hrif^ade ,  fut  employé 
comme  capilaine-aide>dc-camp  du  général  Drouet,  chef 
de  rétat-ma  jor  des  troupes,  qui,  sous  le  maréchal  Let'ebvre^ 
faisaient,  en  i8o7»leidégedeDantzick.  Il  setrouvaAlaprise 
de  rile  de  Holni»  attaquée  dans  la  nuit  du  6  au  7  mai,  y  eom-> 
battit  avec  intrépidité»  et  fut  mentionné  honorablement 
dans  la  relation  de  cette  affaire*  adressée  à  Buonaparte  par 
le  mavéebal  Lefèbvre.  Il  fut  fait  ad{Qdant*commandant9en 
1809»  et  général  de  brigade,  en  1819.  Employé,  en  iSi4«  ati 
1** corps  d'armée  qui  était  c ha rjî;é  de  défendre  ki  iloUandc 
contre  les  entreprises  des  Anglais ,  il  \)v\\  une  part  très-ac- 
tive  au  combat  que  la  division  Auibert  t  ni  ii  soutenir  h  Mcr- 
xem,  le  i5  janvier,  contre  toute  Tarniée  anglaise»  forte  de 
ia»ooo  hommes»  et  y  fut  tué.  (Annales  du  temps,) 

D'A  Y  EN ,  voyez  Noailles. 

d'AYMAUD  (Antoine,  baron),  maréchal~de-camp ,  na- 
quit le  i5  octobre  1773;  fut  chef  de  iiataillon  au  8*  régiment 
de  ligne»  et  nommé  colonel  du  le  a5  février  1807,  aprëa 
la  bataille  d*£ylau.  Oa  le  J&t  commandent  de  la  iéglon^ 


Digiti^ua  Ly  GoOgl 


y 

li'Honneiir,  le  8  décembre  1808.  Kmployé  en  1810,  à  Tar- 
uicc  d'Espagne,  il  se  trouva,  le  14  novembre  de  cette  an- 
née, au  combat  de  Rio-Almanzara ,  où  il  se  distingua  par 
son  zèle  et  son  courage  ;  il  prit  également  part  au  combat 
de  Baza,  le  9  août  1811.  Nommé  génrml  de  brigade,  le  ta 
ami  i8i5,  et  employé  eo  cette  ^aUté  à  i'annéa  d'Alla» 
nagoe»  il  fulchûs^»  la  10  aotobte,  par  lemaiéolMl  Aor 
«eraau»  d'attaquer  la  défilé  de  Valkaii,  dont  U  aWpan  à 
U  téta  de  5  bataillont  d*iBtotoste44èia,  al  malgié  la  fa- 
lillade  et  KoaiMiiuiade  de  raaaemi.  BeDtfé  aa  Frauee  aprèa 
la  retraite  de  Leîpiick»  Û  tenril,  en  1814,  ooiitre  Tarmée 
d*ilivatioOy  et  fut  cité  avec  distinction  dans  la  relation  d'un 
combat  livré  aux  Prusàicns,  le  1 1  janvier.  Le  roi  le  nomma 
chevalier  de  SL-Louis^  le  i5aoat  1814.  ^Aiu^,  du  temps,) 

AYME  (Cbarles,  baron)  j  lie utenaiU- générai  y  naquit  à 
Mciics,  le  a8  janvier  1770;  entra  aaouBe  élève  à  rÉoola 
utjàU  ci  militaire  de  Poot-le-Yogr,  en  1779;  yreâtafiii- 
qo*eii  t7ad,et  fut  élève  de  l'éeole  rofgrala  dae  peoti  et  efaaoa- 
•6et>eii  1799.  Il  lortlt  de  eatle  école  avats  le  grade  de  ttao- 
tanaot  da  génie,  et  pana  en  cette  qualité  à  Pannéa  dit»- 
lie,  où  il  fit  les  campagaeede  1795,  179^  et  1797.  Dane 
ce  laps  de  temps ,  il  fot  ûdt  snccéarivement  lieutenant  de 
i**  classe,  capitaine  de  a*  el  capitaine  de  1"  classe,  et  ser- 
vit, eu  ces  dernières  qualitési,  aux  sièges  de  Saors;io,  du 
château  de  Milan  et  de  Manlouc.  Attaché  à  l  annce  d'ex- 
pédition  en  Egypte,  eu  1799,  il  lut  cuiplu\t  au  siège  d'El- 
Harich;  à  celui  de  Jafia,  détendu  par  6000  Turcs,  et  où  , 
à  la  iéle  d'une  compagnie  de  carabioien,  U  monta  le  pre- 
fluersur  la  brèche.  On  le  nomma  lieutenant-colonel  sur 
la  champ  de  bataille»  Ion  de  Tassant  donnéàoette  place(i). 
Ans  assaoto  de  SaintJean-d^Acre,  11  fot  blessé  d*an  conp 
de  fieu  an  bras  gauche»  et  de  phisienrs  éclats  de  anitralUe 
ans  denz  fambes.  On  remplojra  aussi  an  siège  dn  Caire. 
Étant  reveno  en  France  avec  Tamiée  d*Égypte ,  il  lot  an* 
vo^é  à  celle  de  ^iaples.  Nommé,  en  1804»  chef  de  l*éUt- 


(1)  Ordres  du  jour  et  ra£p<tf  U  du  gcuérad  co  cUeL 


262  MCnOinClIftB  HISTORIQUE 

mafor^énéral  d«  eelts  armée ,  il  fit  en  cette  qualité  les  cam* 

pagnes  de  i8o4,  i8o5  et  1806,  et  *e  trouva  au  Méfj^c  de 
Gaête  en  celle  dernière  année.  Il  i>dR.sa  ensuite  à  i  armée 
d'Allemagne,  où  il  fit  les  campagnes  de  1806,  1807  et  1808 
en  Prusse  et  en  Pologne,  Employé  aux  sièges  de  Dant/îck, 
de  draudeiifz  et  de  Straisnnd,  en  180;^,  il  se  distingua  par- 
ticulièrement au  siéjj;e  de  cette  première  place  »  eo  diri- 
geant Tattaquc  et  la  prise  de  Plie  de  Holm ,  sitaée  entre 
la  Yistule  et  le  canal  de  Laakey  el  qui  gênait  la  commu- 
roeatlon  de  la  preiqu*tle  avec  le  corps  principal  de  Parmée 
commandée  par  le  maréchal  Lefebvre  :  ce  fat  dans  la  nuit 
du  5  au  6  mai  1807,  que  rad}udanl-commandant  Aymé  » 
auquel  on  avait  confié  cette  Importante  mission ,  partit  à 
la  tfttede  800  hommes,  les  fit  aborder  111e  de  Holm ,  sous 
te  feu  des  Russes,  y  débarqua  avec  sa  troupe,  lit  succes- 
sivement attaquer  les  redoutes  et  les  retranchements  dé- 
fendus avec  la  plus  grande  opiniâtreté,  et  a'eo  empara. 
L*île  l  ut  prisp,  et  l'ennemi  perdit  dritis  (  e  combat  5fJ0  hom- 
mes tués,  900  hommes  qui  lurent  iaits  prisonniers,  et  17 
pièces  de  canon.  Le  maréchal  Lefebvre  désigna  Padjudaut- 
commandant  Aymé  comme  un  des  braves  qui  sYtaît  nt  fait 
remarquer  en  cette  occasion*  Il  fut  nommé  officier  de  la 
Légion-d'Honneur^le  i5du  même  mois^  créé  baron,  le  19 
mars  180S,  el  chevalier  de  la  Couronne-de-Fer^  le  x8  dé^ 
cembrct  Employé  à  l'armée  d'Espagne,  en  cette  dernière 
année,  il  passa  au  service  du  royaume  de  Neples,  le  37  fuii. 
1809;  y  fut  nommé  général  de  brigade,  le  1*'  septembre 
suivant,  et  général  de  division  chef  de  Pélat-major-géné- 
raly  le  1"  janvier  1810.  Il  quitta  le  service  de  rSaples,  le 
16  février  18 15,  pour  se  conformer  aux  dispositions  de 
Pordonnance  royale  du  iG  décembre  i8i4>  qui  enjoignait 
à  tous  les  Français  de  quitter  le  service  de  ce  royaume; 
rentra  en  France;  y  fut  fait  maréchal-de-camp,  le  1** 
janvier  18169  et  mis  en  demi-solde  9  en  exécution  de  Tar- 
tide  36  de  la  loi  du  aS  mars  1817.  {AmuUeê  du  temps.) 

AZÉMAR , 
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ÏIABOU  (Jean),  sicfur  de  la  liuurdaisièrc,  t^nnd-maitrc 
de  l'artilUriv  ^  lut  fait  pouvcrnciir  ft  bailli  de  Gien,  en 
1629;  il  eut  ia  charge  de  mattre  de  la  garde-robe  de  Fran- 
çois-Dauphin, fd<f  aîné  de  François  r%  ensuite  du  roi  Henri  II, 
et  de  aon  fils  François  II.  Ce  dernier  prince  Tenfoya  en 
ambassade  à  Rome»  pour  faire^  au  nom  du  roi  »  obédience 
filiale  au  pape.  Api^  la  mort  de  François  II»  arrivée  le  5 
décembre  i56o»  Catherine  de  Médîcis  choisit  le  sieur  de  la 
Bourdaisière  pour  gouverneur  de  François ,  ducd'Alençon , 
son  s(î(  ond  llls,  et  le  fit  lieutenant  de  la  compagnie  des 
griHl.ii  iucsdc  ce  prince,  <  ;i[)iuune  de  la  vill<^  et  du  château 
d*Amboise,  gouverneur  (  t  hailli  de  Ton  raine,  et  gouver- 
ncur  de  la  ville  de  Brest,  il  commanda  rarlillcrie  à  la  ba- 
taille de  Saiut-Denys,  le  10  novembre  1667,  et  fut  fait  che- 
valier de  Tordre  du  roi,  en  i568.  Il  servit  à  la  bataille  de 
Jarnnc,  le  i5  mars  i^tà^  On  le  nomma  conseiller-d'état» 
le  a5  mai  suivant.  Le  marquis  d*JSstn'cs  se  di'rnît  en  sa  fa- 
veur de  la  charge  de  grand -maître  de  rartillerie;  mais  il 
mourut»  le  1 1  octobre  iSÔq,  avant  d*en  avoir  reçu  lespro* 
viaions  (i).  {Brevets  mUUaires,  annales  du  temps.) 

BAGCIOCIII  (Félix- Pascal),  prince  de  Luc<ptes  et  de 
Piomùino,  général  de  division,  naquit  en  Corse  «  le  1$  mai 
170a»  et  entra  de  bonne  heure  au  service  de  France  en 
qualité  de  cadet.  Il  fut  fait  adiudant-général»  le  18  fuillet 
1 799  ;  employé  en  cette  qualité  dans  la  8*  division  militaire» 
en  1800;  colonel  du  36**  régiment d'Sufanterie  légère,  en 
juin  ^Hof^ ,  et  nommé,  par  le  coIlrjj;e  électoral  du  déparle- 
ment des  Ardennes,  candidat  au  sénat  conservateur,  dont 
il  devint  membre,  le  a5  novembre  de  la  même  année.  Créé 
bientôt  après  général  de  division  »  et  prince  de  Lucques  et 


(i)  Le  Pcre  Aniclmc  avance  (ju'il  ne  fut  pourvu  de  cette  charge  cju'a 
pièt  li  mort  de  Jean  d'Eilriet;  in«it  le  fiour  de  le  Bourdaisière  était 
mort  deus  m  avant  Jesa  d'Batiéfa. 
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de  Pionibino ,  il  obtint ,  le  6  mars  i8o5,  le  grand  cordon 
de  la  Léj^ion-d  HoiJiieur.  il  eut  le  commandement  général 
de  la  Toscane  jusqu'en  1814  ;  et,  à  celte  t'pn([nc  ,  la  chute 
de  Buonaparte,  dont  il  était  beau-irère,  ayant  entraîné  la 
perte  de  ses  états  de  Lucques  et  de  Piombino»  il  se  retira 
en  Hongrie.  (Annales  du  temps*) 

BB  BACHUANN  (Charles-Léonce^  maréchal •  de  »  camp. 
Enseigne  au  régiment  de  Hessy,  le  19  décembre  1701 ,  il  se 
trouva  au  combat  de  Nim^e  et  au  siège  de  la  Chartreuse 

de  Liège,  en  1702;  au  combat  d*Eckeren ,  en  1705;  devint 
sous-lieutenant  le  4  août;  se  trouva  à  la  défense  de  Landau, 
en  1704;  à  la  bataille  de  Ramillies,  et  à  la  défense  de  Aie- 
nin  ,  où  il  reçut  trois  blessures  considérables,  en  1706,  et 
devint  lieutenant  le  6  décenil)re  de  celte  année.  Il  fut  fait 
.  capitaine-lieutenaut  de  sa  compagnie,  le  92  juillet  1707; 
servit  en  Aousiilloii,  en  1708;  en  Languedoc»  en  1709  ;  en 
Flandre,  en  1710  ;  et  devint  capitaine-commandant  de  la 
même  compagnie ,  le  1 1  mars  1 7 1 1  ;  obtint  une  demi-com* 
pagnie  au  régiment  de  Brendlé,  le  9  juillet  1713;  se  dis- 
tingua particulièrement  au  combat  de  Denain,  et  servit  au 
siège  du  Quesnoy  la  même  année.  11  devint  maior  de  son 
régiment,  le  1 7  janvier  1 7 1 7:  obtint  la  croix  de  Saint*Louis, 
le  8  février  1 7 19;  servit ,  la  même  année,  aux  sièges  de  Fon- 
larabie  et  de  Saint-Sébastien.  Il  était  lieutenant  de  la  co- 
lonelle du  régiment  des  gardes-suisses  depuis  i7a'2,  lors- 
qu'on lui  accorda,  !e  9  juin  1725,  rang  de  capitaine  dans 
ce  réçimcnt  pour  commander  la  compagnie  de  Bcscm  al. 
11  obtint,  le  3o  novembre  1729,  la  demi -compagnie  au\ 
gardes  (ci-devanl  Burky],  et  la  compagnie  (ci-devant  Hes^iy) 
au  régiment  de  Burky.  Il  servit  avec  le  régiment  des  gardes 
sur  le  Ahin,  en  1735.  Brigadier,  par  brevet  du  ao  février 
1743;  lieutenant-colonel  du  régiment  des  gardes-suîases  ^ 
par  commission  du  10  mars,  il  fut  employé  à  Tarmée  du 
Rhin,  par  lettres  du  i**  avril;  commanda  le  régiment  des 
gardes-suisses  aux  sièges  de  Blenin  et  dTpres,  et  à  Tafiaire 
de  Reisclievaux ,  en  1744 7  ^^^^  déclaré,  au  mois  de  novem- 
bre 1745,  maréchal- de-camp,  dont  ie  bicvtil  lui  avait  été 
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expédié  le  I"  mai  précédent  ;  se  démit  de  la  lieutenanco- 
coiooelle  du  régîroeni  de«  gardes -suiscies;  quîlta  le  ser- 
vice aa  moi«  d'avril  174^»  et  copserva  ses  compagnies  fus- 
qu'à  sa  mort^  arrivée  ie  |5  octof>re  1749*  U  était  alors  âjgé 
de  60  ans*  (jinmUeê  du  temps.) 

BACIIMAMN  (CBAftLEH-JosEPH-ANTOiNE-LécER,  baron), 
maréchaMe-camp,  naquit  à  Neufclds^  duiiH  le  canton  de 
Claris  (Suisse)»  en  1754*  £tanl  entré  au  service  de  France» 
il  fut  fait  enseigne  au  régiment  suisse  de  Waldner^  en 
1749  î  P^Ma  avec  ce  grade  dans  le  régiment  de  Caslella,  eu 
1750;  et  y  eut  une  compagnie»  en  1753.  Il  servit  comme 
capitaine  de  grenadiers,  depuis  1769  jus<{u  ù  176a,  et  fut 
fait  chevalier  de  Saint-Louis,  en  cette  dernière  année.  De- 
venu  major  du  ré«;iinent  de  Waldiier,  en  on  le 

nomma  capilaine  au  réginn  iii  dus  gardes-suisses,  en  \yCiCi\ 
hripadier  d'infanterie,  le  20  avril  1768,  et  maréchal-de- 
camp,  le  1"  mars  17H0.  Il  était  ninjor  des  gardes-suisses 
en  179'i,  et,  par  suite  du  dévouement  <|uUl  avait  montre, 
pour  Louis  \VI,  il  fut  condamné  à  mort  par  le  tribunal 
révolutionnaire  de  Paris ,  le  2  septembre  de  la  même  an* 
née.  {h'tais  nUUt, ,  Gaitette  de  France  ,  annales  du  temps,) 

DE  BACillUANN  u'Akderlitz  (Nicolas-Tliéodorc-François- 
Ignace,  baron),  licnttndnt-i^ciu'nil ,  Irère  tluprt'eédent,  na- 
quit à  Neulields,  en  Suisse,  ie  27  mars  1740;  entra  au  ser- 
vice de  France  dès  TÂge  de  9  ans  ;  et  ayant  passé  par  di- 
vers grades  »  il  fut  employé,  pendant  la  guerre  de  sept  ans» 
comme  capitaine»  dans  le  régiment  de  Wilmer.  Ayant  re- 
çu plusieurs  blessures,  et  donné  des  preuves  de  talent  pen- 
dant cette  guerre,  il  fut  fait  major  du  régiment  de  Booeard, 
eo  1768.  La  réputation  qu*il  s*était  acquise  d*étre  un  des 
plus  habiles  manœuvriers  de  ce  temps-là,  le  fit  choisir,  eu 
1^69,  pour  {'aire  U  .s  fonctions  de  major-général  au  canip 
de  Veilx  j  il*,  où  il  (lirij^ea  ,  devant  le  roi,  les  t  vuluiions  de 
14  bata»iioiis  suisses  et  allernnnds.  On  le  charj^ea  ensuite 
de  rînstructîon  des  corps  d'inianlerie  rassemblées  en  Breta- 
gne, sous  les  ordres  du  comte  de  I.usaee  ,  et  il  fut  nom  - 
mé membre  du  conseil  de  guerre.  On  le  fit  commandant 
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du  régiment  de  Salis-Samade,  après  la  mort  de  RI.  de  Sa- 
lis, eu  1788.  Appelé  h  Paris  avec  son  régiment,  en  1789, 
il  vînt  canloiuicr  à  Vaugirard  ;  campa  an  Champ  de  Mars 
dans  le  mois  de  iuin,  et ,  le  i5  juillet ,  veille  de  la  prise  de 
la  Bastille  ,  se  réunit  aux  régiments  de  Diesbach  et  de  Chà* 
teauvieux,  et  marcha,  pendant  la  nuit,  aux  Champs-Ely« 
iëes,  aÛD  de  souteuir  deux  bataUlons  suistes  qui  y  étaient 
stationnés.  Après  le  10  août  1789  »  son  régiment  ayant  été 
licencié»  il  se  retira  en  Suisse,  et  y  leva,  en  1793»  pour  le 
lot  de  Sardaigne»  un  régiment  qui  fut  incorporé  dans  les 
troupes  françaises,  lorsqu'elles  se  furent  emparées  du  Pié- 
mont, en  1798.  Etant  encore  retourné  en  Suisse  à  cette 
époque,  il  y  leva  de  nouveau  un  régiiiieiit  à  la  solde  de 
FAiigleterre,  et  le  mena  contre  les  Français  à  la  bataille 
de  Zurich.  Le  corps  il  cotnniandait  Tut  employé  dans 
les  armées  autrichiennes,  ou  fit  cause  commune  avec  elles 
jusqu'en  1801.  En  octobre  de  la  même  année,  il  fut  nom- 
mé général  de  Tarmée  suisse  confédérée,  et  destinée  à  agir 
contre  les  petits  cantons,  qui  s'étaient  insurgés  pour  obte- 
nir Tindépendance  de  THelvétie.  Biais  les  Français  ayant 
pénétré  dans  ce  pays  »  M.  de  Bachmann  fut  oÛigé  de  le 
quitter»  et  se  retira  en  Souabe.  En  juin  1814»  il  fnt 
mandé  à  Paris,  par  Monsieur,  frère  du  roi»  fut  nommé 
lieutenant-géiiéral ,  le  24  iuin,  et  obtint,  le  19  janvier 
181 5,  le  brevet  de  commandeur  de  Saint-Louis.  Il  coni- 
niauda,  dans  la  môuie  année,  et  lors  de  la  seconde  iuva- 
sioii  du  territoire  français  ,  un  corps  de  00,000  hommes, 
fai.sant  partie  de  Tarmée  des  alliés.  Après  la  convention  de 
Paris,  il  donna  sa  démission,  et  se  retira  dans  sa  patrie.  Il 
reçut  de  Tempereur  d'Autriche  la  grande  décoration  miii« 
taire  de  Léopold»  en  septembre  i8i5»  et  S.  M.  Louis  XVIII 
lui  donna»  le  3  mai  1816»  celle  de  Tordre  de  Saint-Louis. 
{Jnnaleê  du  temps,) 

Ds  BACHli;YlLLl£llS»  voyez  db  Gaudecsau). 

♦ 

BAGHELU  (Gilbert-Désîré-ioseph,  baron),  liettienani^ 
gi'néral,  naquit  à  Salins;  entra  au  service ,  le  5  janvier 
,  et  pasba  rapidement  par  les  preaiici:»  ^ladcs  militai* 
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rei.  Il  fui  employé  oomme  capitaine  du  génie  dons  l*expé- 

dllioud*Kgypte  y  et  fut  oité  avec  diiiUnction  dan»  le  rapport 
fait  par  radjudaut-^ciu^rnl  Donzclol,  du  coinhal  qui  cul  lieu 
à  Kosseir,  le  lO  août  jHoo,  contre  le»  Aii^Iain  di^barqués 
•ur  ce  poiutf  cl  (|u'ou  en  chassa.  Eiivoyc  à  Saiiil-Doinin- 
gue  avec  rarnu'c  aux  ordres  du  {^énér  il  I-im  U  rr,  il  s<'  trouva 
au  combat  du  ia  Créte-à^ricirol  ,  le  'm  mars  ibuj,  et  y 
dirigea  le  placement  des  troupes  dans  les  lignes  de  circon- 
lallation  tUablies  sur  la  rive  droite  dé  l*Artibonile.  AyanI 
^té  fait  colonel  du  ii*  régiment  de  iigne»  et  employé  en 
cette  qualité  on  Oalnkatle,  sous  le  général  en  chef  Mar- 
mont»  duc  do  Aaguse»  ii  attaqua,  le  3o  mal  1807»  près  de 
Caatel-Nuovo»  une  position  où  se  trouvaient  a  bataillons 
russes  et  près  de  5ooo  Monlénegrins»  les  culbuta  &  la  baïon*- 
nette,  et  les  obligea  À  la  retraite  :  rennemi  laissa  400 
hommes  sur  le  cliauip  de  batailk*.  duc  de  Kai:;usc ,  en  . 
reiulaiit  (ouijilc  à  Bucuiap  irlc  des  opi  rations  de  l'aruu^c  en 
Dalniatie,  lil  le  plus  grand  cluge  du  colonel  Dachelu,  (lu'il 
tiiii  comme  olfieîcr  d'une  grande  rapacité.  Parvciui  au 
grade  de  géne^ral  de  brigade,  il  tut  employé ,  en  181  dans 
le  10'  corps  de  la  grande  armée  de  Aussie ,  commandé  par 
le  général  Aappt  et  donna  des  preuves  d'intrépidité  1  en 
attaquant  avec  vigueur  un  corps  de  Eusses  qui  avait  pris 
position  à  Picktllpones^  près  de  Tilsitt  ;  après  les  en  avoir 
débusqués»  il  se  porta  sur  Tilsitt»  et  en  chassa  un  parti  de 
Cosaques  qu  i  étaient  logés.  Le  10*  corps  ayant  été  chargé 
delà  défense  de  Dantsick,  en  18 15,  après  la  retraite  do 
Nosco>v,  le  général  Bocholu  continua  à  y  servir^  commanda 
Tavanl-^aidc  de  ce  corps,  et  obligea  les  Russes  d'évacuer, 
le  12  janvier,  la  pnsilion  de  Slublau.  Le  5  mars  suivant,  il 
se  distingua  ,  en  tir  dominnt ,  avec  autant  de  valeur  que  do 
précision,  des  nu)uvcuienJs  uniilaires ,  qui  eontrîbuèrent 
k  repousser  une  attatpie  générale  laite  par  les  Kusses.  Le  ' 
a8  août  suivant»  il  partit  avec  un  petit  nombre  de  soldais 
pour  aller  fourrager  dans  les  environs  de  DantaiciL»  par- 
courut pendant  4  jours»  et  à  distance  de  8  lieues  autour 
de  la  place»  un  pays  inondé  de  troupes  ennemies»  et  peu* 
plé  d^babttanls  que  le  tocsin  pouvait  rassembler  en  un 
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tostanl  contre  sa  troupe ,  et  parvint  à  remplir  la  mission 

doDt  onTavait  chargé,  et  dans  laquelle  il  déploya  un  aan^- 
froid  et  un  mépris  du  danger  qui  furent  honorablement 
cités.  Lorsque  la  place  deDaiitzick  fut  totalement  l)lo(iuee, 
il  |w  it  |iart  aux  diliereiUcs  sorties  que  firent  les  Francai*?. 
et  s  y  lit  constamment  remarquer  par  sa  vaillance.  Créé 
général  de  division,  le  26  juin  i8i5,  il  rentra  en  France, 
après  réfacaaiioa  deDantzick,  et  fut  confirmé  par  le  roi, 
eà  1814»  claos  le  grade  de  lieuteoant-géiiéral.  £n  18159 
lors  du  retour  de  Buonaparte»  Il  conunaoda  une  divbloo 
du  9*  corps  d^armée,  aux  ordres  du  comte  RelUe;  passa, 
le  j5  {uin»  la  Sàmbre  à  Marchienoes  ;  attaqua  un  corps 
de  troupes  alliées  versi  Gosselîes,  lui  fit  sSo  prisonniers  « 
et  le  poursuivit  sur  la  route  de  Bruxelles.  Sous  le  gouye^ 
nement  impérial  il  fut  fait  baron  d'empire  et  officier  de  la 
Lésion  -  d'Honneur.  Le  roi  le  noniiiia  chevalier  de  Saint- 
Louis.  Il  a  été  mis  en  dtiiii-solde,  conlornirtncnt  à  l'ar- 
ticle 56  de  la  loi  du  25  mars  1817.  {^Moniteur,  aimales  du 
temps,) 

&ACL£K  (Louis-Albert-Gutslaîn') ,  baron  dALbe,  ma^ 
réctud-dt-èamp  y  baquU  à  Saiiit-Pol  (Pas^le-Calais)  »  le  3t 
octobre  1761;  entra  au  service  le  1**  mai  1793»  comme 
volontaire^  dans  le  a*  bataillon  des  chasseurs  dcTArriègey 
où  il  fn(  fait  capitaine  de  la  compagnie  de  canonniers»  le 
30  octobre  de  la  même  année ,  après  le  siép  de  Lyon.  Em- 
ployé ,  en  cette  année  1 790,  au  siège  de  Toulon ,  il  y  eut  le 
commandement  de  Tartillerie  du  cunip  dit  ilcs  Îih  luriblc^. 
Après  ce  sicge  ,  il  lui  envoyé  .  avec  son  corps  ,  à  ramiéc  des 
Pyrénées,  dont  le  quartier- général  était  à  Nice  ,  et  on  rem- 
ploya dans  celle  place  en  qualité  d^adjoint  à  i'état-niajor 
d'artillerie,  pendant  les  années  1794  et  1796.  8*étant  fait 
remarquer  dans  quelques  reconnaissances  militaires  et  par 
son  talent  pour  le  dessin ,  on  le  chargea  de  la  direction 
èt  de  rinstruction  y  dans  les  bureaux  de  dessin ,  de  Técole 
d*arlillerie  à  Hice.  L*armée  française  9  sous  le  commande^ 
ment  de  Buooaparte  »  ayant  marché  à  la  conquête  de  11- 
talie,  il  fut  attaché  à  l'élat-major-général ,  eu  qualité  de 
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chef  de  ia  partie  lopographique ,  au  bureau  partit  iiljrr  <\\i 
général  en  chef.  Il  se  trouva  aux  batailles  et  combat»  qui 
iihi5trèrcût  les  campagnes  de  1796»  '707      ^70^ f 
distingua  p<irtlculièremeiit  à  la  bataine  d'Ârcole  f  Où  y  à  la 
tète  de  la  59*  deniUbr^sde ,  il  fondit  à  rimpnnrbte  war 
fcooemi  »  et  le  força  à  abandoatier  la  chaouée  dont  11 
s'était  annparé.  A|irèi  la  traité  de  Campo^PonolOy  le  capi- 
taloe  Baoler  d*Albe  reçut  ordi«  de  laMeaibler  tous  lei  ma- 
f ériaaz  et  documents  nécetiiaîres  à  la  formation  d*nne  carte 
militaire  de  loutc  l'Jlalic.  Noinnié,  le  1"  décembre  1798, 
directeur  du  tirpol  tie  la  guerre  de  la  républirpie  ei'<alpiiie« 
il  conserva  cet  emploi  jusqu'au  infunent  de  i'évaeuatiou 
de  Milan,  en  1799  ;  et  étant  rentré  eu  France  avec  presque 
tou5  les  dessins  de  la  carte  d'iiaiiej  il  en  acheva  le  trafaii> 
et  le  publia  &  Paris  en  décembre  1800  (1).  En  récom- 
pente  ^  tu  ieinieea»  Ifapoléoo  Je  nomiiia  chef  des  iogé^ 
iiieors  géo^phes  attaché*  ad  dépAt  général  de  la  guerre; 
et  à  la  ^mution  de  ce  eorps,  il  y  prit  rang  de  chef  de  ba- 
taltloiii  le  a5  septembre  1801.  H  fut  allaché,  le  â5  sep- 
tembre 1804,  au  cabinet  topo<!:raphique  deTempereur,  fît 
la  caropapiie  de  180 1,  et  se  trouva  aux  batailles  d'Ulm  et 
d*Aa^!erIitz.  Il  lît  au>-.i  les  (  ampagnes  de  180G  et  1807,  eu 
Prusse  et  eu  Vo\n<^ne ,  et  y  l  ut  chargé  en  rliddu  .service 
topogra[)lnVpie  df;  l'armée.  L'eiup(  rt  ur  !<;  iioiuuia  ,  le 
juin  de  cette  dernière  année,  colonel  altucliéà  Tétat-major 
général,  et  directeur  de  son  cabinet  topographique  parti- 
rnlîpr.  Il  obtint,  le  5  juillet  suivant  *  à  Tihîtt,  le  ^ladf 
d'adindant*général,  11  fit  les  campagne»  de  180S  en  Eh- 
pagne,  de  iSogen  Allemagne,  de  1813  et  1 8  i5àla  grande 
armée  en  f  rosse ,  Pologne,  Bussle,  Saxe,  etc.  Créé  ma- 
léebal-de-camp,  le  ^4  octobre  18 iS,  Il  fot  employé  en  cette 
qualité  à  Varmée  en  France  lors  de  la  première  Invasion 
des  alliés;  mais  sasjinté,  fortement  altérée,  OC  lui  per- 
mettant plus  le  service  aclil,  ii  lut  nommé,     j<j  mm»  i*^  i>i. 


(1)  Cetoimagt  qvi  a  poor  titre:  CdH^dm  thédit^ dm im guêm,  4or4 

des  premtértê  campagnes  de  BwmafarU  en  Italie,  en  54  finnlies  gnud 
aigle,  c»t  d'une  gmpde  beauté  d'cxécvixoo  et  fort  recherché* 
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directeur  du  dépôt  général  de  la  guerre;  consens  cet 
emploi  jusqu'au  lO  {utu  iSi  5 ,  et  fut  mis  eu  demi-solde  de 
non  activité*  Il  a  été  lait  officier  de  la  Légioa-d'Honneur» 
baron  de  rempire,  chevalier  de  Saint^Louis^.  ciieralier  de 

la  Cuuroone-de-Fer,  et  chevalier  de  i^ordfO  de  SaiotpHenri 
de  Saxe.  ^întialc^  du  temps.) 

BACON  VE  I.A  CHBVÂLEmiB  (Jean-Jacques) ,  maréchal-^e^ 
eamp,  naquit  à  Lyon,  le  8  {anvîer  i^Si;  fut  aide-mafor  du 
régiment  de  Piémont;  se  trouva,  en  1757,  à  la  bataille  de 
AosbaolL ,  où  il  fui  blessé  et  fait  prisonnier.  Il  passa  major 
du  régiment  des  volontaires  du  Dauphiné,  et  fut  fait  bri- 
gadier dinranterie,  le  r'Diais  1780.  Il  jouit  aUfourd'huî 
de  la  retraite  de  niaréchaUde-camp.  {Gazette  de  France, 
Etats  militaires,  et  Tableau  général  des  pensions  de  l'état») 

DE  BACQ13EVILLE,  voyez  BonriR  de  BiCQivr ot. 

DE  BACTOX,  voyez  LB  TaisoE. 

DE  LA.  li  A  DIE  (Louis- Augustin)  ,  niarcchal-dLi-'caiHp,  na- 
quit le  24  avril  iGf>6;  entra  an  service  comme  sous-lieiile- 
nant  au  ré^jimciiL  de  Picardie,  le  i3  novembre  1708;  se 
«trouva  à  la  bataille  de  Malplaquet ,  en  1709;  à  l'armée  de 
.  Flandre,  en  1710;  à  l'attaque  d'Arleux,  en  1711;  et  passa 
enseigne  dans  le  régiment  de  la  Badie»  le  18  Juillet  1713. 
Ce  régiment  a3ant  été  réformé  >  en  17 14  9  ii  entra  lieute- 
nant au  régiment  d*tnfanterie  d'Anfou  ^  le  27  janvier  1716; 
obtint  une  commission  de  capitaine  réformé  à  la  suite  do 
régiment  Royal-Dragons»  le  aa  mars  1795,  et  une  compa* 
gnîe  dans  le  même  régiment  9  le  5  avril  1726;  la  com- 
manda au  camp  de  la  Meuse,  en  1 727;  à  l'attaque  des  lignes 
d^Eilingen,  et  au  de  rbilisbour;; ,  en  1754;  à  TafTaire 

de  Clause n ,  en  i735;  à  la  ^u  ise  de  i'iaj^uc,  eu  174'  '  '^^ 
combat  de  Sahay,  au  ravitaillement  de  Frawemberg  ^  à  U 
dt'leiise  cl  à  la  reirailc  de  Prague,  ir^t^î  à  la  balaille 
de  DeUiugeu  ,  et  sur  les  bords  du  Kliin  ,  en  1743;  î^^ix  sièges 
de  Mer.in,  d*Ypres,  de  Fumes;  au  camp  de  Courtray,  en 
1 744  9  et  à  la  bataille  de  Footenoy,  le  1 1  mai  1745.  Il  obtint, 
le  21  du  même  mois^  une  commission  pour  tenir  rang  de 
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fieutenant-  colonel  de  dragons  ;  servit  ensuite  et  dans  la 

même  année  ,  aux  sièges  de  Tournay,  d*OudenarJe,  de  Don- 
dermoiide  el  trAth  ;  au  siège  de  liiuxelles,  eu  i^^d.  Nom- 
mé lieutenant -coioiiel  de  son  régiment  ,  le  8  mai  de  celle 
année,  ii  se  trouva,  en  cette  qualité,  au  caiii[>  dp  IM.  le 
comlc  de  Clcrmout  ,  après  le  si«'^c  de  la  cilndelie  d'Anvers, 
et  à  la  bataille  de  liaucoux,  au  mois  d'octobre  ;  au  siège  do 
Berg^op-Zoom ,  en  1^47»  ^  Mnestricht,  en  1748; 

au  camp  d^Aimeries»  en  i:-r)5;  sur  le<i  côtes,  en  1756 et 
les  deux  années  suivantes*  Créébrigadier»  le  10  février  1 769» 
il  servit  encore  sur  les  côtes;  passa  avec  son  régiment  à 
l*armée  d'Allemagne  ^  en  1760;  combattit  aux  affaires  de 
Gorfoach  et  de  Wariiourg ,  et  à  la  bataille  de  Glostereamps. 
En  1 761 ,  il  se  trouva  avec  son  régiment  à  quelques  actious 
qui  eurent  le  plus  grand  succès,  et  le  ramena  en  France  , 
en  1762.  Déclaré  mai tclial-dc camp  au  mois  de  décembre, 
dont  le  brevet  lui  avait  été  expédié  dès  le  25  iuillct  préc4^- 
dent,  il  se  démit  de  la  licutenance-colonelle  du  ré^^imcut 
Aoy al  -  Dragons ,  et  mourut  en  1765.  [^t'iats  miUuUres, 
Gazette  de  France») 

DE  LA  BADIE  y  voyez  o'EsrAiiirKCVB. 

BADIER.  (Jacques),  marquis  de  f^erseilies,  lieutenant^ 
générai  des  armé  ex  du  roi,  entra  aux  mousquetaires  >  en 
1674»  servit  dans  l'armée  qui  couvrit  les  sièges  doHuy,  de 
Oinant^  de  Limbourg,  en  167$;  au  siège  de  Gondé»  en 
1676;  aux  sièges  et  à  la  prise  de  Valenciennes^  de  Gam- 
bray,  en  1677  ;  de  Gand  et  d*Ypres,  en  1678;  et  au  siège  de 
Courtray,  en  i683.  Il  obtint  une  Ifeulenance  au  régiment 
Daupbin  cavalerie,  en  iG8/|;  servit  dans  l'arruée  qui  cou- 
vrit le  siège  de  Luxcmbourc^ ,  et  à  Tarmée  d^AUemagnc ,  en 
1689  el  iG()().  On  lui  d<wiii.»  r.wc  conipaf^nie  dans  le  nu^me 
réginieut,  le  29  octobre  île  cette  dernière  année;  il  la  com- 
manda à  l'armée  d'Allemagne ,  «ous  le  marécbal  do  Lorges, 
en  1691  ;  aux  sièges  et  à  la  prise  des  ville  el  châteaux  de 
Mamur;  à  la  liataille  de  Steinkerque;  au  bombardement 
de  Gharleroy»  en  169a;  à  Tarméo  d'Allemagne,  en  1695, 
et  les  années  suivantes»  iasqu*à  la  paix.  Il  servit  encore  k 
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i^aiint^e  d'Allemagne,  eu  1701  ;  se  démil  de  «a  compagnie^ 
au  m(n%  de  m  né  1702,  et  fui  liouinit-  pour  faire  le»  fonc— 
tidits  de  u^ai  i  (  lui  i;éuéral-dfs-logis  de  l'armée  d'Alleuia.- 
gue,  sous  M    1<   lue  de  l'ourj^o^ue,  par  ordre  du  8  mai- 
Lmpïoyv  eu  la  mCine  «jualilé  daiis  l'armée  destinée  à  pas- 
ser en  Bavière  y  sous  le  maréchal  de  ViUars ,  par  ordre  diA 
5  février  1705 ;  il  se  Irouva  au  siège  de  i^ebl,  qui  capitnU 
le  9  mars.  Il  eut  uo  ordre  du  i4i  pour  commander  lus 
compagaîes  de  husiards  qui  devaient  servir  dans  cette  ar- 
mée^ aux  ordres  du  maréchal-gëpéral-det-logis;  roardia 
avec  Tannée  à  l*atlaque  des  lignes  4e  Stolboffen  ;  à  la  prise 
des  relraocbemenls  de  la  vallée  d'Uoroberg  ;  au  combat  de 
Miindcrkiugen  ;  à  la  première  bataille  d'Hocbstedt  ;  à  la 
prise  de  Kimplen  et  d'Au^sbourg.  il  eut  rang  de  mestre- 
dc-eamp  de  cavalerie,  [>ar  comuiiiiMuii  du  i5  mars  1704» 
continua  de  reuiplir      luix  lions  de  «luréi  Iial-général-des- 
logisde  Tarmée  de  Bav  iei  i*,  5ouh  le  marécliai  cleMarchiu  ,et 
comballit  avec  valeur  à  la  seconde  bataille  d'Iloebstedt.  Il 
exerça  la  même  cbarge  à  Tarniée  du  Rbiii ,  sous  le  maré- 
chal de  I^larchin ,  par  ordre  du  4  avril  i7o5;  contribua  à  la 
prise  de  Selts^  de  Verde,  de  Weissembourg,  et  des  lignes 
des  ennemis;  et  fut  blessé  »  le  5o  août,  auprès  de  Scbweig- 
liausen ,  en  poussant  les  hussards  ennemis  (  1).  A  la  fin  de 
la  campagne 9  uu  régimenl  de  hussards  ayant  été  formé 
avec  les  compagnies  qui  servaient  dans  celte  année,  il  en 
fut  fait  niestre-dc-eamp ,  par  commission  du  6  novembre. 
Il  coinnianda  et*  rc^imeiil  à  Taniu  c  ilu  iîhiii ,  eu  170^,  sous 
le  uiait  caai  de  \  illar.s,  qui  iorça  les  retrancliementii  de 
Drusenlicim;  [)ritct-Ue  ville  ainsi  que  celles  de  Laulerbourg, 
Uaguenau  et  l'île  du  Marquisat.  Marécbal-général-dc:i-log».'* 
de  Parnuc  du  Uliin,  sous  le  marécbal  de  Yillars,  par  or- 
dre du  'io  avril  1707;  il  concourut  à  la  prise  des  lignes  de 
StolboAeu»  et  ayant  été  détaché  au  mois  de  mai»  4veo  ^00 
chevaux  et  son  régiment,  il  attaqua  deux  régiments  de  ca- 
valerie ennemie  /  auxquels  il  tua  tao  hommes  et  fit  80  pri« 
■  ■  '  ■       j  '     ■  ■  -  •  ~  ~  ■ 

(j)  M.  <U"  Quiiuv  ,  lUiis  son  lliUoirt  de  Louis  XI  l  ,  lome  IV,  p.  ijç), 
en  pnriunt  lU-  rtMtf  action  tlu  !5o  roût,  rnî.tlific  M.  de  Vcrscilics,  Cuiuncl 
(Ji's  hui^urd».  Il  ne  le  tut  t\u  ,xu  mou  de  uovcmbrc. 


« 
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lonnlir».  kn  aidi  4e  Ivtay  i?«o  mu  féf;fm«»t,  900  ohe^ 
Ytua  et  4  foin|iAgiUe#  4»  fNmKll«n«  Il  ranaonlr»  à  Wtii» 
lifttim  6  H«(inp«t  de  enteteHe  ernimile ,  lei  eltaqua  «  lei 
chuMii  noim  N«  vHrnfiohemetUë  liOrch,  prti  te  commun- 
daiit  el  t  'Mj  homftir^.      fM  du  nimn,  à  lu  k^id  1(0 

400  rhfVftiiir  flt  ctf)  «/no  iKMriniHM  iriiifiitilf rid,  rcnumilr.i 
prN  do  .St}al)N*ç;f*riititiiI ,  uiit^  ganît^  «h^  caviilciif»  riiiirtnif!i 
eiilc'V.i.  li  commanda  mirorr,  pnid.int  Ir  rcsio  du  l<i 
eairipfigne,  plitMmtr!«  dpl.irluniic;iU«  «  f^t  vtitnbnilU  tonjour» 
Aveo  Mtioc^n.  A  tu  tnori  do  M.  do  LatiglèAf  la  cliargi^  dn  ma* 
»éelMil-féiiértl-do)i-'l(>glideioeinpM  tt  arméee  lu^pettâgée 
Ml  émÊXf  lo  roi,  par  provMmii  du  t*'  tnarn  r7o69  en 
éomM  «ne  à  M.  de  VemelUe»»  qui  Pexerçe  à  i%niiée  du 
Wkkk,  jfpat  te  iiiardchel  ét  Berwiek  »  pur  erdre  dit  7  mol 
eiilimc.  Il  se  ddmfl  de  'Mn  réglm«nl  de  huiMi^,  en  futeur 
ée  ie»  Mre*  ki  8  («if  1er  1709;  l\it  fiiit  nieitre*de«CAifi|i 
yéfbrid  à  le  eiille  élm  mèine  régiment,  par  cmninlMion  du 
la,  #»f  hHgadIflr,  pur  hri»vH<  dn  m}.  Il  continiiA  tlVxurccr 
•a  vMitr^'r  .<  i\irtTi('*fi  du  iUiin,  par  ordrCH  don  8^  |tilfi  170}). 
5i4  avril  17(0,  S  jriaî  i-^i  i ,  3o  «vrH  17 lî,  fi  i3  mai  1 7  1"  : 
€!l  nr.  Irouva  (M'itf  «ic'niîrfr  nnin^ci  aux  sî«'(.!^i'«<4  fîi»  r,.in»l,ui  et 
de  tVibourg.  Il  nul  rcxptutativt^  d'iuti*  plac  n  iln  <;onunan- 
detir  du  t*oiHlre  d«  Hainl-LoulM,  pat-  lcltr«A  du  /|  mal  1718. 
Ciié  mef#clwil-dc-<  amp,  l«  ••'iiWrl^r  17 ij),  et  vmptojré 
•Il  Mlle  qM«)itéà  t*ari«H^e  do  Inf  rdntlèro  d^Kpipagne,  H  ncr- 
mm  lldget  de  I^Mrabte,  de  ëninl-HétNiiitletty  d^Urgel 
•I  éê  Hoiee*  Il  olMtii^»  par  ifèoviiloiie  do  $  |u(llel  de  la  mé" 
mt  iniiéet  uni  plM#  dî  eamineiideaip  de  l^erdre  do  Selni- 
&tttle}  vendu  w  eherge  demaréoliel^gënéreMei  lngledtm 
camp»  el  ermérfl  dv  fel«  an  mot* ée  leplemlm}  17  «H;  fnf 
crd<^  Itculeniitil-gt^néral  dm  uriiiécM  d(^  rnl,  par  poiivuir  du 
50  févrffir  1734*1  00  mpi vil  plim*  vi  luourul  en  juin  1757. 
(iAffol  de  ia  guerre,  ntémvtrcs  du  temps,) 

l»r  liA(il')  r  ^if'aii ,  rfit'K'ti/n  r),  mitnU  futl-itv'raiiijt ,  naifuiL 
à  LftvU*Ui3»Loiiiag9«»  le  19  ocloiiro  i7/«r>.  il  outra  au  Hervice 

l#  fli  mêk  i^lQi'eMiM  eavalieri  demi*  régiiMitde  Vo- 
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gué;  y  fut  iiiit  matéoluil-dft-logit,  I0  19  avril  1765,  et 
pasM,  ca  qualilé  do  fioii8«llMil«n«ott  étmê  Kojral-Cavate- 
rie,  le  11  août  1768.  Il  fit  avec  diatinolioi)  lot  eampagnaa 

de  1 759,  1 761 , 1 76!) ,  en  Allemagne ,  et  y  mérita  un  prompt 
avancement.  On  le  noinina  soiiJ»-aide-ma|or,  le  1"  fiuUet 
1770;  lieutenant  en  second  tians  lloyaU^avaltiric,  le  i  i  juin 
i^'jd;  premier  lieutenant,  le  8  août  1779;  et  capitaine,  le 
18  mai  1788.  Il  fit  la  campagne  de  1792,  et  fut  nommé 
aide-de-oamp  du  général  Valence,  \e  10  mars;  chef  d*e8- 
cadron  du  1"  régiment  de  carubinierii ,  le  4  avril;  .uljii- 
daot-général  chef  de  brigade  du  même  régiment*  te  3o. 
septembre.  Employé  à  Tannée  de  la  Moselloi  en  1795,  il  te 
trouva  à  la  batailla  d*Arion»  lo  19  juillet,  et  y  fut  blessé,  en 
charmant  à  la  tète  do  sooréî;imaiit.  Gréé  géoéral  doM^ido 
le  3o  du  mémo  moto»  il  oommaoda  la  oaralerio  de  maol* 
garde  pendanl  tout  le  reste  de  la  oampagne*  aprèa  laquelle 
il  fut  envoyé  à  Avesnes,  par  ordre  du  mlDlttro  delà  gnenoi 
pour  y  prcitdre  le  commandemeot  de  la  cavalerie  em^layée 
au  (!ci)lucu5  du  Maubeugc.  Il  revint  ensuite  à  Tarméc  de 
'  la  Moselle;  y  eut  le  commandement  des  carabiniers  et  do 
la  cav.ilcric;  se  trouva  à  la  bataille  de  Weissembourg  et  au 
déblociis  de  Lciiidau.  Pendant  la  concittéte  du  Palatinat,  il 
combattit  toujours  à  la  tète  de  la  cavalerie ,  et  la  conduisit 
•OttvoDt  à  la  victoire.  Il  fut  réformé  le  i3  février  1799; 
mais»  en  septembre  do  la  waêmB  année  »  oa  le  boomm  Ia« 
apecteur-général  dos  remontes,  et  il  conserva  cet  emploi 
Jusqu'en  septembre  i8oa«  On  lui  donna  alovo»  dans  la  10^ 
division  militaire,  un  oommandementi  qu*il  a  conservé 
pendant  les  années  idoS^  iSo4»  iSo9»  1806  ot  1807.  Buo* 
naparle  le  fit  commandant  de  la  Légioii-d*liooiieurt  lo  14 
)uin  18 15.  Dans  le  tableau  général  des  pensions  de  l>élat« 
h  Tépoque  du  1"  septembre  1817,  il  se  triinve  porté  connue 
a}  iiil  été  réformé,  après  5~>  ans  9  nw'\s  et  i%  jours  do 
service.  j^KtaU  mUitatres,  annales  du  temp^,) 

BAGNE  H IS  f  François ,  baron)^  mat\chai^de»camp ,  en- 
tra au  service  le  1"  mai  1793;  fut  employé,  en  qualité 
d*adjttdant*oommaodaot».  pendant  les  amiéea  aSofi*  iSogi, 
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i8io,  iSii»  18199  el  créé  générai  de-brigad^f  le  somal 

i8f3.  Uii  été  mit  à  la  demi -solde)  en  1817.  {Ann»  du  temps.) 

Dfi  BAGNOLS  (Don  Thomas),  maréchal-de^camp  des 
armées  du  roi,  gouverneur  du  Roussillon,  lorsqu'il 
obtint  le  grade  de  maréofaal-de-oampy  par  brerat  du  i3 
aoit  t65 1 .  {Uépéi  de  la  guerre.) 

BAILLE  (Paul) ,  baron  de  Saint-Poli  marêchal-de-camp, 
naquit  à  HrignullcH,  le  29  înîn  1769,  et  entra  au  service ,  le 
i/lHcpiembre  1791 ,  comme  lieutenant  daiiM  le  5'  hai  tllton  du 
Var,  lor§  de  la  formation  de  ce  corps.  11  dcYÎnt  adjoini  aux 
adiudafi!»-gén('raux ,  le  iv  mars  i7<)r>;  obtint  ic  grade  do 
caiiilainc,  le  iG  octobre  suivant,  et  celui  de  chel' de  ba- 
taillon, fur  le  champ  de  bataille  9  le  1"  août  1799.  On  le 
fil  ma|or  du  5 1*  de  ligaei  le  décembre  i8o5y  et  colouol 
du  même  régiment ,  le  27  décembre  1  Bo5 ,  après  la  bataille 
d'AiisterliU»  où  U  t'était  distingués  11  Cul  créé  général  de 
brigade»  le  6  août  181  u  On  lai  donna  un  commandcmeol 
dans  la  9*  division  militaire ,  on  1814*  I«c  >oi  lo  fli  choYa- 
lier  de  Salhi-Louis»  le  3o  août  do  cette  même  année»  el 
commandant  de  la  Légion-d^Honneur»  le  17  janvier  i8i5» 
Il  a  été  mis  en  demi-solde  de  non  activité,  conformément 
à  rarticle  5G  du  la  loi  du  25  mars  i8i7>ct  après  30  ans  de 
service.  [^Annales  du  ttiripa.)  * 

BAILLET  (Louië-Willebrord-Antoiue),  comte  de  ia  Tour^ 
né  le  1  a  février  1753,  dans  la  l'iandie  wallonne;  ftid-mi* 
réobal  aa  aervico  d'Autriche  ;  est  passé  au  service  de  Franco 
en  qualité  do  général  do  division,  le  tf  mars  181t.  Il  ^it, 
depuis  1817,  do  la  retraite  atfecléo  k  ce  grade. 

HE  BAILLliUL  (Charles),  iium'ckal-dc-cami) ,  leva  uno 
compagnie  de  chevau-Jt  i;<'rs ,  au  mois  de  juillet  iG55  ,  et 
la  commanda  ,  dans  dintMciilcs  occasion.*)  de  guerre,  jus- 
(|u*au  4  juillet  1643,  qu*ii  lut  incorporé,  avec  na  compa- 
gnie» dans  le  régiment  de  cavalerie  de  la  Aeinc.  Il  servit 
oosuile  au  siège  de  Thionville ,  où  les  ennemis  le  firent  pri* 
.«onnior*  iKohangé,  en  il  continua  de  servir  en  Flan- 
dro  im|tt*èia  nml*  Il  avail  obtenu  le  grade  de  otarécliai* 
dt-comp^  le  4  iâovte  i6Si«  \fti^i  de  (aguem.) 


dang  le  1 1*  bataillon  TAin  (dc^vai^u  «a***  régimeoi  d'îno 
ianterie4<^gère)  ;  y  (a%  aonimé  capitaine  »  le  aS  du  même 
mois;  (tt  le  re^^te  de  cette  campag^oe  et  la  suivante  à raimée 

des  Alpes ,  d'où,  il  passa ,  en  décembre  1794  '  l'armée  d^I- 
taUe,  dontil  fit  partie  jusqu'en  1801;  il  y  servit  d'abord  dans 
son  régiment  îus(jn*au  f!  septembre  1  époque  à  Lupielle 
îl  reçut  une  commii»sion  d'adjoint  aux  adiudants-î;t  n<  ranx. 
le  1"  février  1800 ^  il  fut  proma  au  grade  de  chef  de  batail- 
lon ,  et  continua  à  servir  à  rétat-mafor-géuéral  jusqu'au  20 
Janvier  180a.  H  rentra  alors  dans  sou  régiment.  Il  fut  rs^ 
pelé  à  l'état-major-gén^ral,  le  1  ^  février  1804  9  pour  être  em- 
ployé iia<camp  de  Boulogne^  et  y  fut  créé  chevalier  de  la  Lé- 
gion-d^fioimeury  le  i4|uln  1804.  lien  partit,  te  a;  août  i8o5t 
à  la  levée  du  camp»  avec  la  division  du  général  Saint-Bîlat- 
re,  dàns  laquelle  il  à  conslamment  servi  iusqu'À  lamortdece 
général^  qui  rbonorait  d'une  amitié  particulière,  et  qui  avait 
demandé  pour  lui,  sur  le  champ  de  bataille,  eljobtenu  le 
^adc  (l  ad  ju(lant-coinniaii<1anl,  le  4  mars  1807.  Il  eut  celui 
ci'uiikit  r  (le  la  Légion  d'Honneur,  le  1 1  juillet  delà  même 
année,  cl  et  lui  de  comniaiuiaiit  du  même  ordre,  le  25 
avril  1809.  Il  fut  blessé  d*uu  coup  de  feu  qui  lui  traversa 
le  flanc  droit,  à  la  bataille  d*Bylau,  le  8  février  1807;  et 
4*ufl  coup  de  biscayen  au  genou  droit,  à  la  bataille  d*Ea- 
ling,  le  ai  mai  1809.  Il  rentra  en  France  avec  la  dîvitîon 
dont  il  était  dtef  d*élat-ma|or,  en  février  iSio,  et  Ail  nont- 
mé  4||ief  d^état-malor  de  la  i4«  division  inflHaire ,  à  Cber^ 
bourg,  le  ao  aoAt  de  la  même  année.  Le 6 août  1J81 1,  U  f«« 
çut  ie  grade  de  général  de  brigade ,  et  commanda  en  celle 
qualité  le  département  de  ia  Mancbe.  Le  2a  mars  1812  ,  il 
fut  envoyé  de  nouveau  à  Boulogne,  tt  commanda  le  camp 
de  gauche  jusqu'au  20  janvier  i8i3,  jour  aufinel  il  reçut  l'or- 
dre de  se  rendre  à  Maçdebourg,  pom  èlre  chet  d  élai  mafor- 
géiierdi  du  5*  corps  de  ia  grande  armée  »  sous  1^  ordres  du 
marquis  «le  Lauristoo.  Il  fut  blessé  d*unéclatt  d'obus,  qu«M 
fractura  la  mâchoire  inférieure  et  lui  cassa  plusieurs  dentt, 
le  18  octobre,  à  la  bataille  de  lieipiioà.  Obligé  de  quillir 
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le  service  actif  cl  de  rentrer  en  France,  pour  se  faire  gué- 
rir de  cette  blessure,  il  fut ,  j)f)m*  la  seconde  fois,  chargé 
du  commandement  dn  di  partemeut  de  la  Manche ,  le  19 
janvier  i8i4<  H  avait  été  ttommé  chevalier  de  Tordre  de  la 
Coufoiine^de-Ferf  le  3o«epteaibrei8i3,  et  fvit  créé  che- 
valier de  Tordre  voynl  et  milHaire  bëinuliouis,  le  5o 
jasvler  18 15.  (Brevets  miiitairts*) 

BAILLOT|  vqvcz  Fejuut* 

BAILLY  (Georges]  »  fiotfenâMl-fâi^hfi/.  ApièBifOlrtervi 
un  an  eemne  ileotenanl  ao  régiment  d'infanterie  de  Na* 
varre ,  il  fut  reçu  ofilcier  pointeur  de  TaHillerle  »  en  1706 . 
et  lll  la  campagne  en  Allemagne  ;  obtint  le  grade  de  00m- 
missaire  extraordinaire,  le  ?.8  mars  1707;  celui  de  com- 
mÎKsaiiii  ordinaire  ,  le  18  mai  I7I0>  et  sera  it  au  siège  de 
Giionne,  au  mois  de  janvier  1711  ;  h  ceux  de  Douay,  du 
QuesDoy,  de  Bouchain,  en  171  a  ;  de  Landau,  de  I  rihourg, 
,  en  Ï7i3;  lit  les  fondions  de  major  de  rartillerie  au  siège 
de  Fontarabie^^B  1719;  fut  créé  chevalier  de  Saint-Louis 
la  même  année,  et  devint  commiaaaîre  pr^vlnoîal  de  rar- 
tillerie, le  4  août  1731.  Ileommanda^  en  cette  qualité». 
Técole  de  Grenoble  {usqiilen  i^SS,  qu*!!  paita  à  Tamiée 
d*Italîè  f  où  II  eut  le  comimmdement  de  Tarlillerie  au  siège 
de  Plnigliitene.  Devenu  lieutenant  d'artillerie  «  le  t*'  {envier 
1734,  H  servit,  en  cette  qualité,  aux  sièges  deHevarte  et  de 
Tortone;  à  la  bataille  do  Parme;  à  celle  de  Guaslalla  ;  au 
siège  de  la  Mirandole,  la  même  année  ;  aux  sièj^es  cl  à  la 
prise  tlu  clu\teau  de  Gonzagiic,  de  Ucj^gioio  et  de  Jleverc  . 
en  1735.  11  passa  en  Bohème  au  mois'  d\ioiU  174*  *^  T 
enmmanda  ,  en  second,  rartillerie  à  la  prise  de  1  Vague,  au 
mois  de  novemlire;  au  combat  de  Sahay,  en  174^  î 
défense  de  Prague,  où  il  fut  blessé,  et  rentra  en  Franca 
avec  i*arniée,  au  mois  de  )aiivi6r  174^*  Créé  brigadier ,  par 
btevet  dn  30  février  suivant»  et  employé  à  r^krmée  du  Ahln, 
sent  le  maréchal  de  N oailles ,  il  y  commaii^  rartillerie  r 
sens  Mii.  de  Talfière  éx  de  la  Roche>Aimon  ^  à  labalaîUe. 
de  Detlingen ,  et  finit  la  campagne  en  Basse-Alsace.  Il  fut 
emplo  yé  à  Parmée  d'Italie  depuis  1 744  jusqu'à  la  pais.  On 
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le  nomma  maréchal-dc-camp,  le  i"  mai  174^»  lientenant* 
général  de  rariillerie,  le  1"  juillet  1746,  et  lieutenant- 
général  des  armées  du  roi,  le  10  mai  1748.  Pendant  ce» 
différentes  campagnes,  il  commanda  en  second  l'artillerie 
au  passage  des  Alpes.,  parla  vallée  de  Slure;  à  la  prise  de 
CbÀteau-Dauphin ,  au  siège  et  à  la  prise  de  Demont  ;  au 
siège  de  Coni ,  à  la  bataille  qui  se  doDoa  sous  cette  place,, 
en  1744;  âux  sièges  d'Acqui,  de  Sarravalle,  de  Tortonet 
d'Alexandrie,  de  Valence ^  d*Asli  e€d« Casai,  et  au  combat 
de  Bivaronne,  en  174^;  au  second  siège  d*Acqui,  aux 
combats  de  Plaisance  et  du  Tidon ,  en  lylj/k  Depui»  lors  il 
commanda  en  cbef  l'artillerie ,  par  lettres  du  »S  novembre 
de  cette  année,  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Mle-Isle,  à 
la  reprise  de  Castellane,  des  lies  de  Sainte -Marguerite; 
au  passage  du.  Var  ;  à  ia  prise  de  Nice,  de  iUontalban  ,  de 
Villefranche,  de  Vintimille,  et  au  combat  q\ii  se  douna 
sous  cette  place,  en  17^7.  La  paix  ayant  été  conclue  Tannée 
suivante,  il  iiv  servit  plus,  et  mourut  le  mars  1769, âgé 
de  ^4  ans.  lJaaz4Uiti  Ut  France,  aanaies  du  temps,) 

ni  BAILLY  ^le  comte) ,  exempt  des  gardes*duHSorps  du 
roi,  fut  créé  brigadier  de  cavalerie,  le  18  juin  1708,  et 
naréchal-de-camp ,  le  i*'  iuillet^8o. 

DE  BAILLY  (Charie84;aspard-Éiisabeth-JosephfiRar9ii&),  * 
maréchai'dc'^amp,  né  à  Boumeuf/  le  16  Janvier  1765* 
Toyex  le  Supplémem. 

DE  BâILLY  de  MoNTDioR  DE  CoÀiiMT,  fut  fait  maréchal- 
de-camp,  le  9  mars  1788. 

BAILLT  (FrançoM-Gédéon) ,  comte  de  Mowûdtm,  Heute^ 

nant-^éntral,  naquit  à  l'île  de  Bourbon  (Afrique; ,  le  27 
janvier  1776.  Destiné  de  bonne  heure  au  service  militaire, 
il  y  entra  dès  VA'j:c  de  17  ans;  fut  nommé,  le  24  février 
1793  ,  sous-Iieniciiaut  au  74'  régiment,  ci-devant  Baujo- 
lais,  et  rejoignit  ce  corps  à  l'armée  de  la  Moselle.  11  lit ,  à 
cette  armée  et  à  celle  du  Nord,  la  campagne  de  1793,  se 
trouva  à  plusieurs  affaires,  et  notamment  à  celles  de  Saint- 
Vaodd,  de  la  forêt  de  Mormale  et  du  bois  du  XUleul.  Étant 
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émployé  wk  biooui  do  Uaubeuge»  en  septemlire  1794»  il 
ae  trouva  eompria  dans  la  mesuro  générale  <|ui  enjoignait 
aux  olBciert  ex^nobles  de  quitter  rarmée.  Aprèt  un4noi8 
de  Buspeusion  de.fervicet  il  fut  nommé 9  le  10 octobre» 
aide-de-camp  du  général  Turreauyoommandaiit  alors  Tar* 
mée  des  P3rrénées>0 rien taleA,  et  ensuite  celle  de  l'Ouest; 

Uouva  à  la  prise  tie  1  ile  tie  Noirinouliers;  aux  aifdires 
de  Titfacge,  ilva  Landes,  de  Bones,  de  Corpouc,ct  montra 
dans  toutes  les  occuitions  une  grande  aptitude  à  »e.H  devoirs 
e.t  beaucoup  d*aetivii»  (i).  il  accompagna,  eu  la  niôms 
année 9  le  général  Turrcau  à  &elle-Ile*en-Mer ,  et,  après 
Tarrestation  de  ce  général,  se  rendît  au  quartier-général 
de  l^armée  de  TOuest ,  où  U  fut  employé  à  rétat-nujor  des 
généraux  Beaupuy  et  Caudaux.  Il  fut  fait  lieutenant»  le 
no  janvier  1795;  adjoint  à  Tadjudant-général  Roberl»  le 
a7  septembre;  capitalne-adjoinli  le  6 octobre*  et  redevint 
aide-de-camp  du  général  Turreau»  le  ai  septembre  1797. 
Employé  à  Tavant-garde  de  Tarmée  d'Allemagne ,  pendant 
les  années  1797,  1798  et  1799,  on  Tenvoya  trois  foison 
parlemciilaiic  a  Mayonce,  pour  y  sommer  la  garnison  de 
se  rendre.  Il  servit  avec  di^^tinctiou  à  l'ai luée  d'Iialie,  en 
1800.  Le  générai  Turrcau  ,  dont  il  était  toujours  aide-de- 
cump,  lui  confia  plusieurii  iois  le  commandement  d\ine 
réserve  de  grenadiers.  Il  se  signala  particulièrement  à  Taf- 
faire  de  Suze,  le  99  mai,  et  à  toutes  celles  qui  eurent  lieu 
depuis  le  5  jusqu*au  4  jnin.  A  la  dernière  de  ces  affaires 
il  eut  un  cbeval  tué  sous  lui,  ses  babils  percés  de  coups 
de  feu  en  quatre  endroits;  et  11  fut  nommé  »  sur  lecbamp 
de  bataille  »  cbef  d*escadron  au  9*  régiment  de  chasseurs 
à  cbeval  «  où  il  fut  reçu  le  27  juin  •  après  avoir  été  confirmé 
dans  ce  grade  par  le  premier  consul  Buonaparte  »  prés  du« 
quel  il  nit  envoyé  en  mission.  Il  arriva  près  de  ce  général 
eu  clici'  le  14  juin,  jour  de  la  balaille  de  Marengo;  et  un 


(«)  Le  général  Turreau,  demandanl  de  l'avancement  pour  cet  oflicirr, 
le  signait  comme  l  éunisiftant  à  one  Intelligence  peu  cummunn  un  sang- 
IVoid  ^ni  cataotérÎM  k  mUitftirs  ùii  pour  cominander  dans  an  grade  ib" 
péritnr. 
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armistice  ayant  été  conclu  le  169  ou  renvoya  porter  à  la 
diviiioD  Turteau  Tordre  de  cerner  les  hoftUUlés.  Ayant  tea- 
versé  rarmée  antHckienoe,  avec  un  saaf-cosduit  du  gé- 
néral Uélas  »  il  fit  prompte  diligence  9  iBt  fatasacs  lieoreux 
pour  arriver  k  sa  destination  au  moment  oâtallail  s^engager 
une  affaire,  qui ,  par  ce  moyen ,  n*eut  pas  Keu*  Il  servit» 
en  qualité  de  chef  d^état-major  des  divinonsmilttjiires  du 
Siiiiploii  et  du  Valais,  pendant  les  années  1801/ 18011  et 
i8o5.  H  fut  nommé  menibre  de  la  Légion-d^orineury  en 
1804,  et  en  reçut  la  croix  des  mains  de  Tempereur.  Em- 
ployé ,  en  i8o5,  à  Vétat-maiov  impérial ,  iltul,  bientôt 
après,  promu  au  grade    jtljudjnt-commaHdjnt  ;  pass.i  à 
celui  de  général  de  brigades  et  iit  en  ces  diverses  <jiialitrs 
lés  guerres  d'Autriche,  de  Prusse,  de  Pologne  et  d'Espagne, 
en  iSoSy  i8oCi.  1807,  1B08.  En  celle  dernière  année  il  fut 
eluifgéy  par  le  prince  Murât,  de  recevoir  les  déclarations 
que  firent  le  roi  d'Espagne  Cliarles  IV  et  sa  famille.  11  de- 
vint, en  i9t)g,  chef  de  Tétat-majer  du  mafor^néral  de 
l'armée;  fil  la  campagne  de  celle  année  en  Autrlehe;  fit 
aussi  celle  de  181a  en  Russie»  et  y  fat  nommé  lieutenant* 
général ,  le  4  décembre.  En  iSiS»  il  remplil  les  Ibnottens 
de  major-général  de  la  grande-armée,  pendant  la  maladie 
du  prince  liêilliitr,  titulaire  de  Lctte  charge.  Pendant  les 
cent  jours,  il  reprit,  auprès  du  duc  de  Dalmàtic,  alors 
niaior-général,  les  fonctions  de  chei"  de  rétat-oiajor-gé* 
néral  ;  mais  Tarmée  sVtaut  retirée  au-delà  de  la  Loire , 
il  ne  Vy  suivit  point.  En  1818,  le  roi  le  créa  lieutenaat- 
général  du  corps  royal  d'état-major,  par  ordonnance  du 
6  mai.  11  a  été  lait  commandant  de  la  Légion  d'Honneur» 
le  11  {nillet  1607,  grand-officier  de  la  même  liégion»  le  4 
novembre  iSi5;  commandeur  de  Tordre  du  Mérite  de 
Wurtemberg  ;  grand*croix  de  Tordre  de  Hesse-DarmstadI, 
et  cbevalier  de  Saint^Louis.  [Antuik^du  temps.) 

DE  RAITZ  DE  (iotoMBiER (André),  lieutcîiant'gém'ral,  servit 
dans  le  régiment  de  Lyonnais,  dès  i63o,  sous  le  marquis 
de  T*  iras,  tîaus  le  Monlferrat,  d"où  11  revint  en  Lyonnais. 
Hetourué  eu  llaliC)  en  i635 ,  il  servit,  à  la  même  armét?^ 
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À  la  prise  du  fort  Villeltc  ,  au  biii^c  (U;  Valence,  à  la  juIho 
de  Candia  et  du  château  de  Sartiraiia,  d'0]e«;gio,  de  Cuu- 
fienza,  de  Palestre,  de  Rohio,  de  Vespola  ;  à  la  défaite  du 
marquis  (le  Léganès ,  pi  ùë  huflarola,  en  i656;    la  déicuse 
d*A8t)  et  à  la  déi'ai!(^  lics  Espagnols»  à  Montbaldon  ,  en 
1657;  au  secours  de  Brâme;  au  ravitaillement  de  Verceil^ 
eo  j658  ;  à  l'attaque  des  retrancliemcuts  de  Légaoès,  dè- 
rant  Ceocio;  au  ravItaillemiBnl  de  Casai;  au  siège  de  Chi- 
vas«  en  iOSq  ;  au  siège  et  à  I4  pri#e  du  château  de  Busqué, 
de  Revely  de  Brodel;  à  Pattaque  des  retrançliements  de, 
Légaiiès ,  devaot  Casai  ;  au  siège  et  à  la  prise  de  Turin ,  en  ' 
1640  ;  k  la  prise  de  Vais  1  de  Lesconvelte»  du  fort  de  Salo, 
delà  ville  et  du  chdleau  de  Coustantin  ;  au  siège  de  Taira- 
goiKi  :  à  l*as8aut  deTainarit,  et  au  secour»  (rAinieiiaë,  sous 
lecuriite  de  la  Muttie-lloudaucaurt,  en  (îatalo^ne,  en  lO/ji. 
Il  contribua  beaucoup  au  8ucc^8  de  TaHaire  <lu  7  iinvim- 
bre,  û  l'isëue  de  laquelle  les  Catalans  cessèrent  le  siège  de 
cette  ville*  Il  se  distingua  aux  combats  des  19  janvier,  24 
etSi  mars  lH/^i,  où  les  Espagnols,  qui  allaient  au  secours 
de  Coliottre,  Cprent  défaits.  Dans  i*action  du  18  janvier» 
près  de  Vais,  il  fut  biessè  d*un  isoup  d*èpée  et  d*un  coup 
de  moutqiiel.  Il  servit ,  avec  la  mémo  distinotioni  à  la  prise 
de  Tamaiit  »  qu*on  emporta  d'assaut  ;  au  secours  de  Lerida^ 
dont  on  fit  lever  Je  siège  aux  Espagnols  ;.  au  secours  de  Fiix,  • 
de  Mirabel ,  du  cap  de  Quiers,  en  i643;  au  combat  de  Le- 
rida ,  où  les  Es|)agiiuia  l).itiit(;ii(  le  maréchal  de  la  ftlulhc, 
en  16^1,4  ;  au  siégc  et  a  la  prise  de  lloses,  en  1645  ;  au  siège 
d*Or!>il»  llo  ;  au  siège  et  à  la  prise  de  rioiuljino  et  de  Torlo- 
Lougone,  en  i(>4ti.  11  lut  crée  lieulenant-eoloncl  dr  son  jè- 
gimenty  et  sergent  de  bataille  en  i(i47;  continua  de  servir 
en  l\n\hiy  et  tint  garnison  avec  son  régiment  à  Piombino. 
On  le  fit  maréchal-de*eamp»  par  brevet  du  a5  avril  1649. 
Après  la  prise  de  Piombino  par  les  Espagnols»  en  i65o»  il 
servit  à  l*amièe  du  Piémont  :  on  s^y  fini  sur  la  défensive 
eette  année  et  les  suivantes»  Il  était  au  secours  de'BersellOf  ' 
au  siège  de  Pavle ,  en  i655  ;  an  siège  et  à  la  prise.de  Va»' 
lencc,  en  i656.  Créé  lieutenant-général,  le  8  octobre»  il 
couliuuti  du  »civir  à  celte  amiéc  jusqu'à  t»a  iUUAt>  arrivée 
I*  Z6 


Ml  moft  de  àéù&BB$M  1057.  {Dépéê  tbiagutfrê,  mémoù^ 

du  temps.)  0 

M  BAIiAX0I£A(Heori-Victor)  ^^^roit  de  Lantagé,ma^ 
réchai-de'^amp,  do  99  septembre  i8i4t  né  le  lOflécembr^ 
i^So.  Emplojé  dant  h  ai*  divition  militaire  1  ea  iSi6^  Il 
a  été  mis  en  retraite  en  1817.  Joyei  le  Supplément» 

v%  BALAZUC  (Guinaume) ,  èaron  de  Màntréal,  marâ^ 
dkaMeHiomp,,  Bernait  en  tangoedoc  lorsqu'il  y  lera»  par 
commission  dn  ar  mai  i^âo,  un  régiment  d*lofanterie  de 

son  no  [II.  11  le  commanda  sous  le  doc  de  Mentmerency  à 
lonles  les  expe-dilions  de  ce  gf^néral,  et  se  disJingua  par- 
ticulièrement à  Taliaiic  de  Vilîcticuve-de-Berg,  le  6  mars 
1G21.  Crt'é  mart^chal-de-c  imp,  pa|[  brevel  du  10  avril  sui- 
vant, il  servit,  en  celle  qualité,  sous  le  môme  général 
celte  année  et  la  suivante,  et  fut  détaché ^  le  7  |uia,  pour 
ravager  les  environa  de  Montpellier.  Le  gouverneur  étant 
sorti  avec  1000  bommei  de  pied  et  60  chevaux»  Montréal 
Taltaqua  et  le  battit;  mais  il  reçut  dans  celte  ocçasioD » 
qui  dura  deux  heures ,  un  coup  de  coutelas  à  la  tète.  Sooi 
régiment  fot  licencié  après  la  paix  des  huifuenotsi  le  i4 
février  i6!i3.  II  rétablit ,  le  5  avril  1628,  son  régiment, 
qu^on  licencia  de  nouveau,  le  11  janvier  iG5i.  Le  baron 
de  Montréal  continua  de  servir  comme  niaréchal-de-camp 
en  LangiH'doc ,  ilt  pnis  id-iy  îusqu'en  i65i  ,  et  se  trouva  k 
tous  If's  sîéî^fs  qu*enlreprit  le  duc  de  Montmorency  ou  le 
prince  dcCondé.  {Comptes  de  i* extraordinaire  de»  guerrewf 
Histoire  du  Languedaà,  tom.  A^.) 

DE  BAJLBlj  lit  Bebton  (Louis),  chevalier  de  Crïlion,  Heu- 
tenant''CoiQnel'-général  de  tinfantei  ic française  ,  né  à  Murs, 
au  comtat  Venaissin  ,  k  5  mars  1 547)  (1),  fut  l'un  des  plua 
grands  capitaine»  de  son  sièule.  Il  tit  ses  premières  arme^ 
au  siège  do  Calais,  en  1 558,  en  qualité  dis  volooiaire,  et 
4*aide-de-oaQip  du  duc  de  Guise.  JUe  preii|ier  sur  la  binb- 
ehe»  à  l'asiaut  do  iUaban,  il  y  tint  pitique  peol  contre  lea 

!■  ■   m»       '  ■    I         II    . 

( I }  L'au leur  de  k  vie  de  CrtUo»  mar^e  pw  eiteiif  qu'il  c»l  o4  «n  1 44 1  • 
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gihftt  été  mummiÊ  i  !•  «•wnaadiMtf  do  totei  ayant  eonm  à 
lui ,  Crilloo  le  prévinl,  Tattaqu;!,  I**  j<'ta  dunn  le  tonné ,  et 
lua  lout  c<;  qui  st*  (in''s«iita;  le  i'iui  lui  t  ui[ji>rU'*,  tl  la  v»Ue 
se  rendit  ijpir^  Jnuf  journ  d'-iUdijuc,  fl  iiMicha,  av#*c  la 
uiétjic  It^iiiclt: ,  a  i  ds>^Miit  dc  Guuktt& ,  qui  nu  n  miii.  Feu  de 
foart  aprèii  9  Uaiii  ouvrit  feë  portes  (1  Le  rai  iui  donna , 
par  conuiMiëjou  du  a4  niArt  »  une  compagnie  dana  la  lé* 
ffto»  4tt  HMipliliié»  «nouDaiMlé»  par  k  iMim  de«  Adr^tii 
•Idoiit  U  M  déMit  !•  WiAnMiwtté»  Ut  buguiBoto  ayant  pria 
lia  tmMf  «I  iMftt  ^  voâ  caMprit^  «u  nob  de  «epten»- 
bfia,  liiMii  d«  Im«o,  doel  ila  i^dulent  enparét,  at  ftt  at*- 
tefoiff  «alta  TiU*^cèlé  d»  CpH  Saliiia«4:iatliiriii«.  Au  nob 
d^octobre^  lecotnmaudAnt  de  ce  fort  Ht  une  ioriie  ;  Crilion, 
.1  Li  h  (ede  200 homirieh,  aiUcdu  ji un*  S.jrlabouft,  ^ui  cuui* 
ffiaiMlaU  Iniiarqui^Hiiiitfr.s  d(;  la  traucbcci  i<  k  pou.stta  i(i.srpie 
dao»  Ich  ToftHi^'H  (lu  iort,  quiy  le  b  du  même  rnuiH,  lut  empor- 
té d*aiiHauL  ^aiute-Cvlombe  et  Grillou  enlevèrent  la  demi- 
lune.  A  Tannaut  de  la  ville  ^  la  on  aliafyta  Crillon  et 
Saintc^Calamba  de  la  poliila  de  Vattafni.  hp  preniJar  fui  * 
liiaieé  à  mart*  at  diUaa*  aamnandaat  eatil  •  aat  loata  la 
iktedoi(M4i*iiiNi«fliipariatefUla.  AUbatafUad6Dreti% 
la  19  ddeia^Mf  il  pfèta  Noonra A  DMmylUt  p«ttrlaira 
iinlir  k  prioda  d#  Qondé.  EapproaM  aoaoka  du  daa  da 
Guiie«  at  t^apercevant  qu'il  pouvait  prendre  riofauterie  hu* 
guenolle  eu  llauc,  d  ratihcuibla  quelque»  volontaires,  1  at- 
taqua, la  rompity  et  reçut  deux  hl«<i»Hurc8  dann  oettc  aç- 
lion.  On  re[iril  le»  armes  au  u»ois  de  seplcuibre  1567.  A  la 
bataille  de  5aiuUUeuy»,  le  10  novembre,  Grillon,  se  portant 
an  pkM  Ibrt  du  danger ,  reçut  une  blesture  qui  le  mit  bon 
4a  Miibat*  U  fohrît  le  duc  d*Anjou,  eu  i$6StftG0iiibat(ît  à 
lamacy  le  i5  mare  Mg»  Après  la  bataille ,  00  le  détache 
avec  le  eomte  de  Brime  et  le  t ieemte  de  Poa^»adoa^  peur 
fliife  le  tééna  de  MtMldeB«  Cm  éatm  defiiiet»  aelgMtte  j 


(1)  Ci  Ait  k  li  Mhe  de  cm  dhrertef  «etioiit  que  le  due  de  Ooiie ,  pié* 
ftalMt  Câtkm  m  pot  Btari  II,  lui  dit  :  «  Ce  geotilkomme  n't  d'iutfs 
•  fortune  que  «oii  épée ,  maii»  je  uic  (dm  fort  qu'eii  diritadia  m  léai 
•néuatilils  HK  eaaeMii  de  fotw  Milartéi  » 
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ayant  rte  tués,  Crillon  acheva  le  siège,  prit  la  place,  et  ob- 
tint, ponrrécompcnsr.  le  rang  de  mes! re-de-camp,  par  com- 
mission du  7  mai.  Réuni  à  l'armée,  il  se  trouva  au  combat 
ée  lB.  Roche>AbeiUe»  leaS  juio;  se  jeta  dans  Poitiers,  me- 
iiacé  par  les  huguenots;  commanda  toutes  iessor^|^,  et  re<- 
çut  plusieurs  blessures.  Sa  râleur  conserva  au  roi  cette  pla-^ 
ce*  dont  ramiral  île  Coltgnj  leva  le  siège  pour  secourir  Châ- 
ieliérauU,  attftqué  par  le  duc  d*Aofoa.  Crillod  surpassa  sa 
bravoure  ordhiaîre  à  la  bataille  de  Moncoalour,  le  3  oc- 
tobre. Détac^  à  la  poursuite  des  ennemis ,  U  tua  tout  ce 
qnMI  put  joindre  (i).  La  soumîstfon  du  Poitou  suivit  immé- 
diatcmenl  cette  victoire.  A  l'attaque  de  Saint-Jean-d*An- 
gély,  Crillon  monta  le  premier  à  l'assaut,  et  fat  blessé  dan- 
gereusement. La  paix,  conrkic  le  8  août  iS^o,  ayant  pa- 
cifié la  France  ,  Crillon  protita  de  ce  temps  pour  aller  faire 
ses  caravanes  (a).  Les  Turcs  venaient  de  s'emparer  de  TUe 
de  Chyprêy'etlihenaçatent  l'Europe.  Lesprioce^olirétiens  se 
U^èrènt  ;  ôh  assenibla  une  flotte,  et,  lê  ^octobre  1 5^  i  »  Ton 
'  attaquât  les  OUonUms  dans  te  golfe  de  Lépante.  I«a  Victoire, 
I^MÎg-tamps  dispiitée  »  fut  enfin 'décisive  pour  les  chrétiens. 
£és'2nfidèles«  battàs  de  toirteJ  parts»  perdiilent  sS^ifoo  hwa- 
lÉies.  On  fil'SSoo  prisonniers;  on  délivra  30,000 esclaves:  et 
de  264  vaisseaux  què  les  Turcs  avaient'opposés  aux  chrétiens, 
60  seulement  tchappèrent  an  (h  sastre;  to4it  le  reste  fut 
pris'  ou  coulé  à  fond.  La  valeur  rjne  Crillon  déploya  dans 

cette  journée  mémorable  >  où  il  eut  le  bras. traversé  d*uue 

/  ■  , 

'(i)  Uti  soldat  huguenot ,  croyaot  rendre  on  serrioe  signalé  à  son  par- 
ii,  s'il  pouvait  le  défaire  du  plus  intrépide  chef  de  l'armée  catholiq^ue, 
•e  posta  dans  un  endroit  où  Crillon,  en  revenant  de  la  p  mrsuite  de» 
fuyards,  devait  nécessaircoicnt  passer.  IXè*  ^ue  ce  fanatique  l'aperçut, 
il  lui  tir»  un  coup  d'arquebutt*  Quoi<)ue  hlcni  srièfemcnt  au  bras, 
Cfrilfl»ii4ifftejgiiit  rufBisim  «t  II  allait  le  pcfccf,  Conque,  fombant  à  ses 
pîedà,  ce  loMtt  Iiii  deniag^'k  vie*  «  Je  te  la  dèane»  loi  dit  Ciilloii,  et 
•  •i  Ton  pouvait  ajouter  quelque  foi  à  un  homme  qui  est  rebelle  à  son 
>rci  et  inCdèlc  à  sa  religion,  je  te  demanderais  parole  de  ne  jamaw 
»  porter  les  armes  que  pour  ton  souTerain.  »  Confus  de  tant  de  gran- 
deur d'âme,  le  i^oldat  jura  qu'il  se  réparerait  des  tebellet».  et  qu'il  Dé- 
tournerait à  la  religion  catholique, 
(a)  11  «ivait  été  reçu  chcv^ier  de  ^aiuL-Jeaa  de  Jérusalem»  en  1^(66* 
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flèche,  tlt' termina  don  .îiian  d'Autriche»  h  le  choisir  pour 
porter  la  nouvelle  de  celle  victoire  à  Kotue{  i)  «a  France* 
Là  ioarnée  du  a4  août  iS^a  plongea  la  Franee  d«M  de  non- 
veaux  malheurs;  on  crut  leshpguenottabaltut;  maison  di- 
minuan  I  leur  nombre,  on  avait  augmentélè  tourago  de  ceux 
^1  restaient  La  défense  de  la  RooheUo»  inveslle  le  a4  sep- 
tembre 9  et  rend|iepar4sapUnlalion  le  a5  {am  »  ne  le  prouva 
que  trop.  On  perdit  à  ce  sfége  40,000  hommeg  et  60  des 
meilleurs  capitaines,  et  Ton  accorda  la  paiv  1  1  [>Ui8  avan- 
ta«^eu9e  aux  huguenots.  Les  fréquentes  sorlienties  assiégé» 
étaient  autant  de  vip:oiirenx  coiiibals  auxquels  CrîUou  prit 
toujours  part.  A  Tune  dv  cts  sorties  faites  vers  les  derniers 
jours  de  février  iSjS,  il  reçut  deux  blessures ,  malgré  lesquel- 
les il  continua  de  combattre  jusqu'àlajin  de  l*aclion.Iln*était 
pas  guériy  que  les  huguenots  firent  une  sorHe  plusconsidéra- 
bloque  les  précédciktes.  Les  troupes  catholiques  ne  pouvant 
lésliterà  lafuriedu  choc«  furent  d'abord  repoussées  aveo  per- 
le ;  mais  Crilloo  voyant  le  danger»  accourut,  ranima  Fardeur 
des  troupes,  porta  partout  rëpouvanttfCt  repoussa  les  enne- 
mi s,  jusqu^à  ce  qa*en(în,  couvert  de  blessures,  Il  tomba  sur  le 
champ  de  bataille  ;  on  le  crut  mort.  «  Il  ne  pouvait  mourir 
9 par  SCS  blessures,  dit  Ilranlùnip  ,  il  les  gagnait  de  la  belle 
»  façon.  »  Il  accompagna  le  duc  d'Anjou  (depuis  Henri  IIÎ), 
dont  il  était  gentilhomme  de  la  chiinihie,  en  Pologne,  en 
i573*  A  son  retour,  ce  prince  le  créa  gouverneur  du  Bou- 
lonnais 9  le  a5  septembre  157^1  ;  et  lui  donna»  le  i5  février 
1576»  un  régiment  d*infanterie  qui  porla-son  nom.  Il  servit 
aux  sièges  de  la  Charité  et  d*Yssoire»  en  1577;  îoip'il  en- 
suite »  à  la  téte  de  son  régiment  »  le  maréchal  de  Bell^arde 
dans  les  environs  de'Ntn&es,  qui  furent  ravagés  et  brûlés. 
Il  y  eut  plusieurs  vives  escarmouches»  dans  Vune  desquelles 
Grillon  fut  bless^  au  jarret.  Le  roi  lui  accorda  le  gouverne- 


Ci)  Pie V,  pour Jioâoverfoii  cMnge  et  en  perjiétuer  le.«ittvewr»  aoooida 
4  la  famille  du  brave  Crillon  le  droit  d'une  diipslle  à  Avignon»  aveo  kf 
mêmes  privilèges  dont  jouissaient  celles  des  papst*  Plus  'tard*  pour  la 
tin^im-  action ,  le  sénat  de  Veaise  l'admit  au  ttombfe  des  nobles  citoyen» 
de  la  république. 
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ment  (lu  Sairjl-Esprît,  et  le  domaine  de  cette  vîlle  jusqu'à 
la  concurrence  de  la  somme  de  600  livres  pariHÎH,  pat  an, 
pendant  MUf  années,  par  Ictlrcâ  d  ou  nées  à  Paris,  le  6  août,  I 
regttirée»  au  parlenciit  le  ag.  Encore  boiteux,  il  rejoignît  i 
Vmaà^  4mat  McHMrbe«  La  paix  y  àyaai'été  publiée,  le 5 
Dovemlw,  en  let a  le  lîége  le  4»  après  mut  atta^  £aite  le  ». 
Son  végiiiMat  afeareha  an  Nomaadie,  en  1578 ,  et  fui  lloed- 
clé,  ea  1 579.  L^an        la  i«î  ayant «éiolo  de  ivpreftâra  La 
Fère,  dont  le  prhiee  de  Gondé8*ètait  emparé  le  39  nerendtare 
iS^g,  donna  le  commandement  de  rarttiée  desHaée  à 
ce  sii^gK  au  maréchal  de  Matigtiuu.  Criliou,  cré^^  sergent 
de  bataille,  le  17  iuiii  (i"),  y  servit;  commanda  Taisant 
donné  ;iu  iKistion  de  Vendôme;  et,  malgré  plusieurs  bles- 
sures, il  ne  se  retira  qu'après  avoir  emporté  ce  bastion.  Le  ' 
i5  septembre  i58i,  Henri  III  le  fit  mestre-de-camp  da 
ré(;iment  des  gaKdea-fraoçaises,  iur  la  démission  d* Antoine 
de  Briehoateo  9  aeigiieiir  de  Aeauvaii  -  Nangia.  Ce  môme 
fifiiiea  créa  «  ea  aa  ftkfeart  la  ekirge  de  IteuieaaAt-eelQoeU 
géaéral  de  l'ialeatorie  Crançatte  »  le  iS  déoenibre  1 5^4  ;  al 
la  nomaM  dievalîar  dé  ses  ardrea»  le  3*  déceaubra  ^S8& 
Le  duo  d*Éperfioa  ayant  été  nommé  fçénéral  de  Carnée  qui 
devait  agir  en  Provence,  eu  i586,  demanda  Grillon  ponr 
le  seconder.  Us  commencèrent  par  le  siège  de  Seine,  qu'ifs 
ibrcèrent  de  se  rendre,  après  y  avoir  mené  du  canon  avec  i 
des  pciiu  s  incroyables.  Le  5  novembre,  ils  marciièrent  »ur  ' 
la  bréolc  :  les  huguenots  s*y  défendirent  courageuseaseal  ^ 
at  fiient  de  yideureuaea  eorllea  que  CriUon  repouwa  too- 

(1)  On  lit  dans  la>  Vi^  de  CrilUm,  tome  I ,  page  174 1  à  Poeetsîoa  de 

tiége  de  La  Fère,  que  oc  fut  à  C€  tiègc  que  U  roi  ie  nomma  ttryent-gé- 
nérul  de  hatuiitc  ,  l»  chnrtje  de  marèofiai  de  haiuUle  n*ctant  point  en- 
core connue;  cclic  dû  i^ortjent  fjiiièral  de  éataiUe  clait  immédiatettunt  | 
affres  te  gtinèral  de  l'armée,  c'est  à  dire  audcssoiu  du  matéehai  \ 
France t  mais  au-dctsui  des  iievUenants-^énéranjc*  Mademoiselle  de 
LutMD,  auteur  de  cet  ouvrage,  n'éléit  pis  bien  ioatruiie  sur  ce  fuit.  Le» 
smgMl»  dt  bsfldile  aMident  pM  tn-deasus  des  Iteetmwpt^gAnéi— i , 
^  été  etéét  ya  kmif^mipa  après  $  ai  éteient  laheidoiniét,  «De- 
wmiKtmmi  mat  mmédtmÊt.  de  Ff»Me>  BHot  même  an  nméciaUK'dB- 
camp,  et  repiMîicatakiit  É  ptn  prti  bm  IMgséteis  t Us oQBunaidriaii 
aux  mestres-de-caup  teoleBasat 


I 


.  ij,  i^od  by  Google 


OM  GiiriEAIIX  FRANÇAIS.  28^ 

jourt  avee  «rtnlage*  Lâ  bfèchcpf  tlnwée,  CHIUm  m  eimrgea 
de  diriger  TatMot;  ily  manta  le  pramler»  et  éUll  enr  le  potnt 
d^ea^Hiner  b  pleee^  loeM|a^aiie  bleenm  dvigeeease  le  mH 
iMirt  de  cembel*  A  pefaie  cooveleieeiil»  U  ee  rendit  an  liéfe 
de  Ciioiffts  •  qui  capitula  peu  aprèi»  La  Profeaeeel  le  Oaii* 
pbiné  tfiuinU,  Crilloii  alla  à  Avignon  pour  se  remeltre  en** 
tièrcniciit  tlu  ba  iileëHurc  ;  il  y  nép;ocia  la  §oiiTuiHMOu  de  Ta- 
ra»rrin  ,  la  seule  ville  qui  rcsXM  aux  hugn;  not!!,  et  y  réussît» 
Oïl  s<'  rappelle  av(  c  horreur  le»  trouble-*  de  l'année  i5S8, 
el  leur»  funestes  suites.  Tout  tremblait  devant  le  duo  de 
Guiie*  CfiUoii^  étant  à  la  téte  du  r^irtimt  des  gardes-fran« 
çaiiies  an  aeeMsl  où  le  d  uo  le  trafenail,  lui  nsfuia  le  salut, 
et  lui  lança  uo  regard  fter  et  aseiiré  :  ee  regard  rappdant 
att  doc  ara  alteniafe»  le  Al  toofir  et  iMinUev*  Le  leade* 
main»  )eitr  dte  barrleadetf  on  déeamui  le  léglieiit  dea 
gofdea  :  CrUion,  avec  deux  eompagnies,  maroha  aree  ftr* 
mêlé  pour  se  retirer,  et  sa  eontenajioe  imposa  tellement 
qu'on  n*osa  s'opposer  à  sa  retraite,  il  rassembla  le  ri^gi- 
meni  de»  f?;ardes;  adcrmit  les  Suisses  dans  la  fidélité  due 
au  roi,  ic  princeà  Etampes,  et  raccompagna  fusqu'à 

Chartres.  Henri  III,  qui  connaissait  son  dévouement  à  sa 
personne,  osa  lui  proposer  d'assassiner  le  duo  de  Guisci 
sujet  rebelle  qu*il  craignait  de  frapper  du  gl  aive  lois. 
Loin  que  la  cëaige  de  oannétable  oflTerte  à  CriUon  pût  le 
déterminer  à  cet  odieux  eerricay  il  répondit  au  roiquH  ne 
loi  convenait  point  de  Mro  foMee  d*assassln;  mais  que  si 
$•  hal  cfdonnait  do  se  battre  eontre  le  duo»  Il  était  prêt 
à  exposer  sa  vie  pour  le  service  de  se  couronne.  Le  7  mal 
iSSg,  les  ligueurs  ayant  altacfaé  le  roi  dans  Tours,  Crik* 
loii  défendit  le  tanbonrp;  avec  la  plu»  graitdc  valeur;  ne 
céda  le  terrain  <ju'au  j^iaiid  nombre,  en  se  délentldiU  de 
rue  en  rue,  et  après  nn  combat  fort  long  et  très-meur- 
trier. Repoussé  jusqu'à  la  ville,  il  reçut,  en  la  défen- 
dant 9  deux  coups  d'ép^  et  un  coup  d*arquebuse  au  ira- 
vers  du  corps  ;  il  eut  encore ,  par  un  dernier  elfort  de  cou- 
rage «  la  présence  d*espril  de  fermer  la  porte ,  et  doima,  par 
aa  vigoureuse  résolution»  le  temps  au  roi  de  Navarm  d*ani« 
ver  à  Tours  aum  ses  nonpaa  ai  4n  sauver  BanrI  III.  Cm 
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deux  princes  réunis  vîofftot  mettra  le  siège  (ievant  Pavfti^  ' 
et  Grillon  resta  à  Toian  ittiqn'&  sa  guérisoo.  Ftiièle  à  Hen** 
H  Vf,  il  jolgoit  ce  prince ,  au  mois  de*  mm  iSgo  ,  et  oe«Bi«- 
battU  À  Yvfy,  le  i4  >  A  la  tète  du  régioaeiii  des  gardes. 
ennemis  peidiient  dans  cette  bataille  leurs  oanensy  leois 
drapeaux  et  leurs  bagages.  H  se  tnmvaà  la  prise  de  Vernoo, 
de  ManteSf  de  Lagny,  deProvins/de  Montereau,  deBray,  de 
Melun,  et  arriva  avec  Parmée  devant  Paris,  le  25  avril.  Il  força 
etempurta  le  faubourg  Saint-Honoré,  pénétra  jusqu'au  quar- 
tierdes  Tuileries,  dont  il  s'empara.  Le  secours  amené  par 
le  duc  de  Parme,  obligea  le  mi  de  lever  le  siés^e  de  Paris, 
le  5i  août.  II  servit  au  siège  de  Kouen,  commencé  eu  i5gi; 
et  se  trouva  à  toutes  les  attaques.  A  la  sortie  du  a3  ianvier 
1592 ,  il  repoussa  prei^eseul  les  ennemis,  aprèsun  combat 
qu*il  soutint  toujomrs  avec  succès,  et  il  les  ût  rentrer  avec 
précipitation  dans,  la  ville.  Le  duc  de  Uayeane  investit 
Qnillebœnf»  le  4  .  iulUet.  .Cette  place  avait  de  faibles  fortif» 
fications;  elle  était  .néanmoins  trèi-importante  à  farder* 
CriUon,  malgré  lee^efl'orts  des  ennemis,  réussit  à  y  entrer; 
et  lorsque  les  assiégeants  le  sommèrent  de  se  rendre ,  il 
leur  cria  pour  toute  réponse  :  Crillon  est  dedans.  Les  en- 
nemis ayant  tenté  un  assaut,  le  19,  furent  repoussés  avec 
une  perle  considérable.  Ils  en  donnèrent  un  antre  le  len- 
demain. Crillon  les  repoussa  encore  ;  les  poursuivit  jusque 
dans  leur  camp;  dénanlit  une  partie  de  .leurs  redoutes; 
encloua  leurs  canons  ;eombla  leurs  tranchées  ;  culbuta  leur 
injfànterie»  et  combattit  la  cavalerie  venue  à  leur  secours  » 
ittsqtt*à  ce  qu*enveloppé  de  toutes  parts  »  Il  son(^  à  la 
retraite»  qu^ll  fit  dans  le  pluagrand  ordre.  Les  ennemis» 
hors  d^état  de  continuer  ce'siége ,  lelevèrebl*  Il  servit  >  en 
i594f  au  siège  de  Laon,  qui  se  rendit  le  a  août ,  par  suite  de 
la  capitulation  du  22  juillet  précédent.  Il  accompagna  le 
duc  de  Guise  en  Provence (i) ,  et  contribua ,  par  ses  actions 


(1}  A  Marseille,  ce  jeune  seigneur,  voulant  éprouTer  jusqu'à  quel 
point  Ik  fermeté  4e  Grillon  pouvait  aller,  fit  waastKt  relame  devint  le 
ingii  de  ce  bnve  ;  fit  conduira  deux  clieranx  à  it  porte,  et  montant  cha 
hn  pour  lui  aaaoaoer  ^ue  les  ennenls  étalent  naltret  du  port  et  de  In 
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•t'  ses  Gooieîlii*  à  la' réduction  de  cette  province,  où  il 
resta  jusqirà  la  paix.  Commandant,  sous  le  roi ,  un  corps 
séparé  eu  iGoo,  il  n'empara  du  pont  d'Aix,  de  Saint- 
Ramberl,(le  Pierni-flhaslcl ,  de  Seîsscl,  du  fort  l'Iù  lusc ,  et 
empnrt.i  1(*  r.Miltoiirfç  de.  C-hanibrry.  La  pnix  se  fit  en  i(>oi. 
Criiloii  se  dciiiit  du  régiiucnt  des  Gardes ,  en  160;),  et  se 
retira  à  Avignon,  où  il  mourut  le  a  décembre  iGi5.  La 
cliarge  de  lieutenant-colouel-^^énéral  de  riiifanterie  fran-' 
çaUe,  qui  avait  été  créée  pour  lui,  s^éteigntt  à  sa  mortn 
Yoicl  répitaphe  do  cet  homme  illuHtre,  telle  qu^on  la  voyait 
fUr  son  tombeau  :  Ci  gist  Louis  Bvmoir ,  de  Crilloti  9  sur^ 
nommé  le  Bra\>ef  conseiller  d*vuu,  ckevalier  des  ordres  du 
roy,  m€sere-de<iamp  du  régiment  des  Gardes,  gouverneur 
de  Boulogne  et  du  Boulonnais ,  de  Toulon  et  de  Tours ,  lieute- 
nntit-coloncl  de  /'t/i/initerie  Jf'tine/use,  Ptissiiiu,  l'histoire 
t'en  niiui  (iiHuintd^e.  fi  rnonriil  le  II  décetnhre  A/DCXP^, 
François  Béiiig,  jésuite,  proiKHica  hou  oraison  funèbre, 
imprimée  en  1G16,  souii  le  titre  de  Boueiier  {l'honneur. 
Alademoiselle  de  LiiAsan  a  publié,  en  1757,  en  a  vol.  in- 
idy  la  vie  de  ce  héros»  dont  la  probité ,  le  désintéressement 
et  la  grandeur  d^àme  formèrent  le  caractère.  Sa  valeur  lui 
acquit  le  surnom  glorieux  d*/7o;7tmtf*$aA4-/'etfr;  Charles  IX 
le  surnommait  le  Brave,  et  Henri  lY  le  Brave-des^Braves, 


ville,  il  lui  pro(>os.T  de  tut  retirer  pour  no  pas  auginrnUM  1 1  g^oirr  des 
vainqueurs.  Qnoujuc  Grillon  nv  f'ûl  jir<  s(jur  pas  éveillé  hirHcpi  iai  lut 
tint  ce  discours,  il  prit  m'n  arme:*  bum»  s'éui  uviut ,  cl  soutiiil  qu'il  valait 
mieux  périr  l'épcc  à  la  main  que  de  reodrc  la  place.  Le  duc  ne  pouvant 
le  dÎMuader  de  cette  ïéaolutioa,  sorltl  «vec  loi  de  Li  cbambre  ;  meit  'au 
milieu  de*  degrés,  il  laitsa  échapper  ua  éclat  de  rire  qui  découvrit  sea 
•tratagème.  Crilloo  prit  alors  uo  xïm^v  plu»  «i-rieux  que  lorsqu'il  oUaîl 
combattre*  et  •errant  fortement  le  duc  de  (vuiiie,  il  lui  dit,  en  jurant 
M'Ion  son  iiitage  :  «  II»rni  hicu  ,  frune  liomme,  garde- loi  do  «onder  le 
•  coeur  (l'un  homme  de  bien.  Si  lu  m'avaisi  liotivc-  Faible,  je  l'auriin 
■  domu-  dr  ma  dagut;  dann  le  rtvitr.  »  Apn-»  et  s  inuts,  il  h<'  it  lira  sans 
rien  dire  de  plu!<.  i  uut  le  niuiidc  cuuua  l  ic  billet  lacunit^uc  i^ue  lui 
écrivit  du  champ  de  bataille  Henri  IV,  vainqueur  à  Arques,  où  Crilloa 
n'avait  pu  le  trouver.  ■  Pends-toi,  CriHun,  nous  avons  combattu  à  Ar« 
»  quel ,  et  tu  n'y  était  pai.  Adieu ,  brave  Grillon  »  Je  votu  aime  k  tort  et 
•à  ttaven.  » 
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Mhis  aux  plus  rares  qualités,  CriUoti  joi^nâit  titi'caractèrb 

'fougueux  et  inlrailable,  qui  rt'ni;agea  Irop  soiiveilt  dans 
des conihals  particuliers  ,  iloiil  il  soi  Uul  loujourî*  avec  avan- 
tage. On  sait  (jno  lUissy  d'Amboise,  qui  jouissait  d'une 
grande  rrpvilation  de  valeur,  rencontrant  un  jour  Crîllou 
dans  la  rue  Saint-Iionurc  y  lut  demanda  avec  une  sécheresse 
iusultaute  :  Quelle  heure  est-il?  —  L*heure  de  ta  mort,  re- 
prit vivement  Crillou ,  qui  mit  aussitôt  lYpée  à  la  main. 

'L*uii  des  deux  combjfttants  eût  succombé  daos  célie  lutte 
terrible I  si  quelques  seigneurs»  accouriîs  aii  bruit  de' leurs 
armes»  ue  les  eussent  séjparés.  Crilloii  poussait  aùssî  fk 

'franchise  jusqu'à  la  rudesse  et  à  Tincivilité.  Lorsque  Heu- 
TÎ  Vf  le  présenta  à  Marie  de  Hédicis»  alors  à  Lyon» 
environnée  des  grands  de  la  cour  et  des  ministres  étran- 
gers :  «Voilà ,  madame,  dit-il ,  le  plus  brave  homme  de  mon 

'royaume!  —  \ous  en  avez  menti!  c'est  vous,  sire,  répon- 
dit vivement  Grillon.  »  Au  rcsle  ,  peu  d'hommes  et  U  bres 
ont  été  doiu^s  d'une  plus  g;rande  motleslic  et  d'un  dcsinlé- 
resscuienl  plus  exemplaire.  Ses  aumônes  publiques  et  par- 
ticulières moutaieut  par  moU  à  plus  de  aooo  livres. 

i»E  B A Î.BE-BERTON (Georges,  cheva/ici')  , frère  puhiédu 
brave  Crilion»  lut  reçu  chevalier  de  Malle  avec  lui  en  i506, 
et  devint  commandeur  du  Cap  -  Français.  Il  fut  échanson 
du  roi  Henri  III  »  et  chambellan  de  François  de  France, 
duc  d'Anjou,  gouverneur  de  Hon fleur,  de  Brie  et  du  Pont- 
Saint-Esprit,  et  lieutenant -général  au  gouvernement^ 
Normandie.  Ilfut nommé,  parles  ligueurs,  capitaine  d\ine 
bande  de  5oo  genlilshommes  provençaux,  à  la  téte  des- 
quels il  lit  divers  exploits;  se  jeta  dans  Honfleur  lorsque 
le  roi  Henri  IV  en  t»t  le  siège  en  pcrsomie  ,  et  défendit 
celte  place  avec  beaucoup  de  valeur.  Il  avait  été  créé  colo- 
iiel-genéral  des  Italiens,  sur  la  démission  d^AUonse  d'Or- 
nano ,  le  iS  octobre  lôSS.  Il  s'en  démit  au  mois  de  mars 
i5g7.  Cette  charge  n'avait  point  d'exercice,  le  roi  n'entre- 
tenant plus  d'Italiens  à  son  service.  (Comptes  de  tejciraor^ 
difiaire  des  ^erresJ) 


Digitized  by  Google 


DES  ^LNLSjkCX  Flli:NÇAI5. 

Dc  BALB£  B£AXO>î  (Joseph-Nicolas-temmlque),  mar- 
4jmû  de  CriUom,  muiréchal-de-camp  »  arrïèie -petit- nef  eu 
4n  ptMdeol,  élail  çnpilaioe  au  régimeot  4e  eavalerîe' 
élMifère  de  Bie^,  dès  i665,  el  m  troata  à  plmieim 
sièges  en  Italie»  06  il  aerrit  jinqa^à  la  fiais  des  Pyrènéet. 
Son  régiment  ayant  été  léConné  en  1660,  il  alla  servir  to- 
lootaîre  en  Hoo^ie;  se  IrooTa  à  la  bataille  de  Saint- 
Godard,  eu  1644»  et  *iux  sicges  de  Touriiay,  de  Djuay,  àc 
Lille t  en  1667.  Il  leva,  par  coininîs'iioD  du  i*'  octobre 
16-a  ,  un  régiment  de  cavalerie  de  son  nom,  qu'il  eom- 
manda  ît  U  conqiu  le  de  la  Franche-Comle ,  aux  batailles 
de  Siutzetm,  d  l:.iisbeim  el  de  Mulbausen,  en  1674»  ^ux 
coiidJ^Is  de  Tu^eka  et  d'Abeobeim;  an  secours  d*Ha^ 
Snçnaa  et  de  Saverne,  en  1675;  au  combat  de  Kolmbeig. 
cl  au  «ége  de  Fribooig,  sow  le  naréclud de  Cféqnl,  en 
^0^7»  Bqgadier  de  cafalcrie,  par  brevet  du  ao  iaavier  167S  y 
Û.  ^eif  it  çetlç  aimée  en  Aonssîllon.  Employé  en  Catalogne , 
paj^  lettres  da  s  mars  i6S4,  il  serrît  au  siège  de  Gironne 
^*oo  eolçva  d'assaut ,  et  qu'on  fut  obligé  d  êvacuer  sur- 
le-champ.  Inspecteur  -  gt^utiul  de  la  cavalerie  et  des  dra- 
gons, par  commission  du  1"  août  i685,  il  commanda  la 
cavalerie  du  eamp  de  l'Adour  en  Ciuienne,  par  ordre  du  9 
afiil  1688;  obtint  le  grade  de  marée  bal-de-camp,  par  brevet 
do  a4  aoù^  fmplojfé  en  oçt  te  qualité  en  Guîenne,  par  lettres 
4|i  ao  inani  iMo»  il  se  démit  de  sou  régiment ,  et  commande 
çn  (Sniennç,  9m  W.  de  $ainl-&atb,  par  ordre  dn  li  sep- 
iCfoibte*  V  e«ptiniM|  d*j  e^pamander  sous  M.  de  Sourdis  • 
|Mur  ^idre  4»  »ai  iosqn*en  i6{|a»  année  de  sa  mort 
[pipojL  de  la  pÊOT^} 

DE  BALBE-BERTON  (Louis),  marquis  de  Cri/Ion,  puis 
duc  de  (  rillon-Mahoiif  lifjuienaiii-gcnJi'ni ,  naquit  .1  Avi- 
gnon, le  '22,  \\'\  t  11  !  r  -17.  Lieutenant  en  second  au  léginieut 
du  roî,  le  ^  septembre  1753 ,  il  passa,  avec  ce  régiment,  à 
{*«|riiiée  d'I^lie,  au  moi-^  d'octobre  suivant;  se  trouva  aux 
sièges  de  i^CCT'ad^Addii)  de  Pixzigbttone,  du  château  de  Mi- 
Un,  la  fn^mennée;  à  la  défense  de  Gotom^i  et  à  bataille 
dej^aiinig,  giiMi^deiittn  17^4.  UmlenanlflMleqiAoïf 
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rëgîment,  le  i"  août  suivant,  UcombaltU  à  Guastalla»  au 

mo'iH  de  septembre,  et  marcha  au  siège  de  la  Mirandole  y 
au  làJtMs  il'octobre.  11  l  oulrihna ,  eu  1^35,  à  la  princ  ilci  châ- 
teau de  Gf)nzague,  iiv  IVci^'^iolo  et  de  Révère;  rentra  en 
Franc**,  Axec  le  régirruMi  i  d  i  r  ui,  au  mois  de  juin  i '"56  ,  et 
continua  d'y  servir  iiiK(|ii'eii  17.15.  Ou  le  noiuma  coiouel  du 
régiment  d'intaulcrie  de  Bretagne»  le  16  avril  1^38.  Oesti* 
né  pour  servir  à  Tannée  de  Bavière 9  tous  les  ordres  du  due 
d'Ilarcourt ,  puis  du  comte  de  Saxe  $  il  y  marcha ,  au  mots 
d*avril  174^9  ^^ec  la  3*  division  des  troupes.  Pendant  le  sé- 
four  de  cette  armée» au  eamp'de  Nider-Altach t  U  déta- 
ché »  le  98  mai,  avec  dix  piquets  d*infanterie  »  dans  une  fe« 
ddnnaissaoce  que  le  martchal  de  Xerring  et  le  due  d*Har- 
oourt  firent  en  personne  pour  forcer  un  poot  des  enne- 
mis :  le  marquis  de  Grillon,  attaqué  dans  sa  retraite  par 
des  troupes  lé^^ères  ,  se  baUit  peud'jut  trois  heures  dans 
les  bois,  se  fit  jour  à  travers  les  ennemis,  et  naîtra  au 
camp  à  dix  heures  du  soir,  ayant  perdu  environ  3o  hom- 
mes. Étant  allé,  au  mois  de  novembre,  prendre  poste 
à  Landau-sur-  User,  avec  quatre  compagnies  de  grenadiers» 
il  y  fut  investi  par  le  grand-duc  de  Toscane,  qui  commail** 
dait  i'avant-garde  de  Tarmée  autrtehienne  »  forte  de  1O9OOO 
konunes ,  et  forcé  de  se  rendre  après  treise  heures  de  rési- 
stance. Échangé  au  bout  de  huit  Jours,  Il  marcha  aveo  Tar* 
mée  pour  {oindre  celle  que  commandait  le  maiéohal  de 
Maillebols  sur  les  frontières  de  la  Bohême;  fut  cantonné  à 
Eggenfelgen ,  sous  les  ordres  du  prince  de  Conti ,  au  mois 
de  décembre  marcha  au  secours  de  Braunaw,  le 

même  mois,  i  ciiliaensuile  d.ius  ses  canluiuienieuls ,  et  se 
trouva  à  la  'iélVnse  d'Ëggenfeldcn  et  de  Dukendortr.  Reve- 
nu en  France,  avec  la  3'  division  de  Farm  e,  au  mois  de 
)uillet  174^ ,  il  linil  sa  campagne  au  fort  Louis,  où  son  ré- 
giment fut  mis  en  garnison.  Il  servit,  en  1744»  ^  l'aimén 
delà  Moselle,  commandée  par  le  duc  d'Harcourt;  coa- 
courol  à  la  défaite  du  général  Nadasiy»  sur  les  hauteurs  de 
âaveroe  ;  continua  sa  nouirche  sur  le  Hhln  ;  se  trouva  au  siè- 
ge de  Fribourg ,  et  paisa  Thiver  dans  le  comté  de  floben- 
soUmiy  eu  Souabe»  fooe  les  ordres  du  maiéelMl  dâ  Coiguy 
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Colonel  da  régiment  dMofanterie  de  flon  nom ,  le     faovf  er 

1745»  il  démit  du  ngimtiut  de  Bretagne,  et  commanda 
son  nouveau  rrg;iinenl  à  la  bataille  de  Fonteuoy.  Dans  la 
nuit  qui  ^ui\  il  (  ette  bataille  .  il  >'«  rn[i,ira  (!<•  près  de  5o  piè- 
ces de  canon  tlu  |»arc  d'artiiieiie  des  eiiiiuinis.  li  servit  au 
siège  des  ville  et  citadelle  de  Xournay  ;  lut  déclaré,  le  i*' 
juin ,  brigadier  d*infanterie,  dont ii  avait  obtenu  le  brevet, 
le  i^'niai  gn^écédeut;  se  distingua  particulièrement,  le  10 
juiUel»  an  combat  de  Mesle  ,0(1,  à  la  téte de 4  bataillons , 
il  aoutiat  loDg-temps  le  cboc  de  %oqo  eonemts  :  od  lai  dut 
en  partie  le  «oceèf  de  cette  joamée.  Il  aerrit  enaaite  à  la 
priae  det  ?  Aies  et  cbiteaiu  de  Gandj  dXIsteBde  et  de  Nieu» 
port  :  il  fut  ensuite  destiné >  atec  son  régiment»  pour  nn 
cnbarqoement  qoi  n*eiilpatUeit.  On  remploya  à  Tarmée 
de  Flandre,  par  lettres  du  r'maî  174^.  l^ctacbé  de  l'armée 
il  II  roi,  sous  les  ordres  du  duc  de  BoulTlcrs,  il  servit  au 
sie^e  de  Mons,  sous  les  ordres  du  priâicc  de  Coutî;  rejoi- 
gnit rarnuf  du  roi  aprè.^  la  prisi  di  cette  place  ;  servit  au 
siège  des  ville  et  châteaux  de  Naniur,  dont  il  'îi>porla  au  roi, 
le  2  octobre»  la  nouvelle  de  la  reddition.  S.  M.  le  réa  uia- 
réclial*de-camp,  par  brevet  du  même  jour,  lise  démit  de 
sen  réghnent.  Employé  à  Tarmée  d^Italie»  sons  les  ordres 
du  mavécM  de  Belle-Ule»  par  lettres  du  to  mai  1747»  ^  ^ 
trouva  au  passage  du  Yar>  A  la  conquête  de  Nice  »  de  TlUe- 
ftanobe»  de  Montalban  »  de  Tintimille  ;  maneiia  »  au  mois 
d'odirfirej  au  secours  de  celte  dernière  place,  attaquée  par 
les  ennemis ,  et  se  trouva  au  comb&l  qci*on  leur  livra  lors- 
qu'on  y  fit  entrer  une  nouvelle  garnison.  11  avait  été  destiné 
pour  servir  dans  la  même  aruK*  .  en  174^*;  mais  la  paix 
ayant  été  signée  dès  le  5o  avril ,  ii  ne  la  rejoignit  point.  Il 
fut  député,  aiî  mois  de  septembre  i^Si,  par  la  ville  d'Avi- 
gnon ,  pour  coniplimentcr  le  roi  sur  la  naissance  du  duc  do 
Bourgogne.  Employé  à  Tarmée  d'Allemagne  9  par  lettres  du 
1"  mars  17679  il  servit  d*abord  au  oorps  séparé  commandé 
par  le  prince  de  Soubise  ;  joignît  ensuite  la  grande  armée; 
en  fut  de  nouYCau  détaché  pour  être  employé  k  Tannée  que 

ftur  les  frontières 

de  Saie 9  et  la  joignit  w  mois  d'août  A  commandait»  k 
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>Yei8seiiliel59  4  l)^^t^i^Ions  impériaux  et  1 7  cumpagaiesdegre* 
nadiers français»  lorsque  le  roi  de  Prusae  fil  altaquer  celta 
▼ille»  le  3i  octobre.  U  se  défendit  avec  la  plus  §^ande  va- 
leur ;  relira  les  troupes  en  bon  ordre  et  tout  ce  qui  leur  ap* 
partenait,  et  fit  mettre  le  feu  au  pont  (  1).  Il  combattit,  le 
5  novembre  «  avec  distinction»  à  Âesbacb,  oit  il  fut  blesii 
légèrement  à  la  cuisse,  et  eut  son  cheval  tué  souf  lui.  IL 
continua  (iVtrc  employé,  pendant  rhivt  r,  sous  les  ordres 
du  maitciial  de  iUcheliou,  par  lettres  tln  1  (Uccuibre,  et 
le  passa  Uaus  le  landgravial  tle  liesse.  Créé  lieulenant-g.é- 
néral  des  armées  du  roi ,  par  pouvoir  ilu  i"mai  i^SS,  il  fut 
employé  à  l'armée  comaïaiidée  p;tr  le  prince  de  Soubiae , 
par  lettres  du  méaie  jour;  eomuiaiuia  de^i  détaehemenis 
oou&idérablcs ,  avee  lesquels  il  marcha  toujours  eu  avaut, 
et  combattit  à  Lutzenberg,  le  1 1  octobre.  Détaehé,  le  mèni|a 
jour,  avec  trots  brigades  d*infanterie,  et  toutes  les  troupes, 
légères,  il  se  porta  iusqu*4  Aleua^ea,  où  il  fit  plus  de  400 
prisonniers.  Détaché,  au  mois  de  novembrCt  avec  ^eui^  bri- 
gades dUnfanlerie  et  deux  de  cavalerie,  piaur  »fi  portev  sur 
la  Haute-Vera,  à  l*e(let  d*cnleyer  tous  les  fourrages,  du  pay% 
et  de  soutenir  la  troupe  de  Fischer,  qui  faisait  rentre^  lei 
contributions  ,  il  cantonna  ses  troupes,  et  fit  ses  disposi- 
tions pour  s'emparer  du  château  de  Spangenberg ,  atiu  de 
se  rendre  nui  hr  de  tout  le  pays  qui  porte  ce  nom.  Ce  elii- 
teau ,  situé  mu  uih-  iiiontai;iie  .  à  dt  iui  lani«:  ilans  le  roe, 
environné  d  uu  double  loise,  doul  l'un  à  sec,  vl  tle  jo  pieils 
de  profondeur ,  fut  enlevé,  lec).  pu*  ïc.  ciuute  de  Crilloi^ 
fils,  qui,  trouvant  le  pout-levis  baissé,  s'en  empara;  se 
sit  du  corps-de-garde,  auquel  il  fit  mettre  bas  les  arment 
el  se  rendit  maître  du  château  :  on  y  fit  42  prisonnieits 
dont  un  colonel,  qui  y  commandait.  Ou  trouva,  daps  cette 
place ,  18  canons,  dont  5  de  fonte,  S07  fusils,  aooq  bou- 
lets de  tout  calibre,  44  barils  de  poudre ,  une  grande  quai^ 
tité  de  balles,  et  18  moulins  à  bras.  Le  marquis  4^  Cri)lo9 


(  1}  î  c  grand  Frédéric  lit  l'éloge  de  vcWv  dt'rrnsc  en  ces  mot*  •  «  Je 
fus  an  rte  a  la  tôle  de  i^oo  acméc  paf  la  valeur  de  17  compagoiet  <ie  gre« 


Digitized  by  Google 


fm  fiii(»l<>)é  «tir  le»  t'rttt  «  ik  V\muU'v ,  [h\v  U  iivi  n  du  i  "  mai 
t75{)«  vi  itoiuiiM^  pour  coitiii|jii)(|(tr  1*11  i'iu.inUo  «  Tuli- 
iiMior  >lu  <iuo  (l(i<)himlnen.  pai*  ItMIrt^n  du  i*'  mal  t;Oa.  l'an- 
fié  au  Mt*iv{oo  (rKpi|iiignr>*  m  «mi  i|uali((Wta  )l()uln- 

tuiul  "gt^utS  al ,  <ui  Ir  rrrul  cJuwuUn  tic  Tordrr»  <lc^  r.liai*-. 
Ir'^  ttl ,  fin  17^0.  li't'iHpa^uti  (lyaut  It^i^  utit^  armâi  pour  lu 
cuiHpt^lr  (1(1  IVIiiiuitju^  I  (Ml  yii  d(MViM  \o  cumiiKUubiiioiit  ^' 
au  iuar(|iiiM  dd  OlUoiii  qiilf  *Ji3  mùi  di^tiarqua 
(liiHi  ociic  tlfi  01  foniitionçA  tiiiiiii^dhUmiieiil  Ui  MI(^^(^  do 
>ioiit(4*hil(ppc).  (|U(i  lit»  AiigliiU  If  iidireiil  p^t*  rapUiiUlimii 
h  5  D^vHor  U  fn<«ft|itlii  do  Ollloii  fut  ori^é  gritiid 
d*E*|)af(tiOf  le  80  mori  «iiWdnl,  ol  prit  lo  nom  do  duo  do 
'Crlllon*NAlioii.  Coinmiiiidtiiit  rarmt^o  oofiibhu^  fronçttlNO 
01  r«p{igiio1o,  nu  M^ge  do  Glbralltir  •  il  fit  doit  ««fforlu  inouYii 
pour  MViiipnrer  do  rtt'Ho  plvu  r  iuoipui;iiahi(\  d<1Vndu(«  par 
îo  ^(^luS'al  Kltlot.  l.(^  i!^  M^ph'Milircf .  (Muirnilrr  tut  i  iidia  Ii^m 
halle  rIcH  lloii.iiiii  H        haUairnl  1<  »*  MuMr«* ,  i^t  1Vm<;.»  Ici 

OM«i>Mil.Mil>i  i\  (  Otivriln  tf^  Ml<^p,r*  Mi  )tt(M  UN,  «pu  lui  \i  \ô 
fi\Mhn  la  ]):\h  i\v  (a'Ilo  amM*«s   l(<  «luu  i\v  t  niiou^ 

l^rilinii  lut  iiotnuu^  clu^vatiri'  d(>  la  'I  nlNtvti  d'Or,  et  on  lui 
(hnnia  te  (-(tttuiiaudiMutMil  g('*iu^ral  dcn  royaunirpi  i\v  Va-» 
't('U(<(v  01  do  Mutcio.  Il  up  voulut  piTitdiv  aucuiio  pari  Â 
'lu  gufiTr  d(^<dar^o  pâr  la  Kiaïur  aux  (MnU  rottioliiti^  Oti 
CiOnlrlbiitt  h  t.i  palx(|ui  ri^t  oiu  iliiioendiMu  puU«{iii» 
^oi*etinounU|  à  Modrldi  on  i^gO.  {iim'i*Htmtii4itit*t*Ji,  ii»- 

iiK  lUI.UK.UlCIU'ON  (LouU-l*VIU=.HélK»Hli<MO.  ,  nmf<^ 
Vf'tiion,  mttVi^vhiil  tti*  Vftfnp) .  M«rr  du  pn^innlniit ,  l'ul  «l'a-. 
hord  olicvalirr  d(i  Maht^.  puiH  ahlMWIn  iSaiut  Tldlin  l.  Ayaot 
ruitulio  prh  du  M'rvit  t^t  (1  pa^ma  aun  Indoit»  l'ut  l'ail  brigodior 
do  drogoiiit  i<à  iH  |uiit  i^OH,  pui«  miar(^idittUdo«oaiii|i,  lo 
1^  mon  i^èo.  (h^iiUti  mUêMir^n.) 

f»ic  UAI.HI)  HI  H  roN  (l,miiK-IM»^rrii-Alf*xatuliT  NoIaMpui 
'l'É'IU).  frtftvt/iiiy  t/i  (ViffiKt ,  nutru  hn/  tfr  i  ttofft,  uc^vtMl  du 
pr(^(<(''d(^Ml  «  r(  nu  du  duo  do  Orllloit -Maliou  »  tia<pii(  ^  Parin, 
lo  II  d(W't*mlHT  t^'V''  'I  tditiiit  uno  ronipaitttir  do  dragoiiM 

au  régtoiofil  do  éopilinoitloi  io  1*'  mar»  i;4tt  (ii*«yaiit  po» 
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encore  six  ans)  ;  fut  réformé  avec  ce  ri^giinent  et  cmplogré^ 
avec  tous  lesoffioiers»  à  la  citadelle  de  Montpellier.  li  paiea 
capilaloe  à  la  suite  du  régiment  d^Apclioo»  Dragons t  en 
%yS%  et  fut  employé  dnns  Tétat-major  de  Tannée  pendant 
toute  la  guerre  de  sept  ans.  Il  déploya  une  rare  yaleur  dans 
la  prise  du  plateau  de  Spangenberg,  en  1758  (l'o^  ez  l'article 
de  son  père).  Il  fut  fait  colonel  aux  Grenadiers  de  France, 
le  aa  mai  1767  ;  chevalier  de  Saint-Louis  9  en  1770  ;  colonel 
du  régiment  provincial  de  Montpellier,  en  1771  ;  coloncl- 
comtnaïuianl  de  celui  d'Agénois,  lui mé  du  second  et  du 
quatrième  lialaiHoii  de  Béarn ,  le  i5  mai  1776;  Mcsiro- 
de-catup-t'oiuniaiidaiU  du  rrf:;iinf'îU  il\4(}uitaiue  infante- 
rie, le  1 1  noveiubrc  diî  la  iiiénu  auncc  ;  fut  créé  brigadier, 
le  1"  mars  1780;  devint  chevalier  de  la  Toiiion-d'Or,  parla 
démission  de  son  père ,  le  10  novembre  1785  ,  et  maréchal- 
de-camp  ,  le  1*'  janvier  1784*  Député  de  la  noblesse  du 
bailliage  de  Troyes  aux  ét«its-générau% ,  il  refusa,  le  la  de 
mai  1790 9  le  commandement  de  la  ville  de  Uarsellle»  au-» 
quel  le  roi  Tavait  nommé,  en  remplacement  de  M*  de  Miran» 
et  demanda 9  à  la  tribune»  de  n^élre  envoyé  nulle  part  que 
'  sur  les  ordres  de  l'assemblée  nationale*  le  10  juin  il  fit  un 
rapport,  suivi  d*uo  projet  de  loi,  pour  le  rétablissement 
de  Tordre  et  de  la  subordination  dans  Tarmée;  et,  le  14 
août,  il  fit  improuver  la  conduite  f\i\  régime lU  de  Poiiou 
envers  le  sieur  de  Besvy,  son  lieufc  naiu -colonel.  Ijjrs  de 
la  i\\'\lv  du  roi,  en  juin  1791,  il  j)i(»U  .sIa  de  son  dev  nu*  iin  ni 
à  l'asst  uiblée  iiaiionale.  Le  25  avril  1795,  il  ohtiiu,  eu 
f|uaUte  de  i;eueral  des  armées  de  la  républi([uc ,  sa  radia- 
tion de  la  li.->te  des  émigrés  ,  sur  laquelle  il  avait  été  porté. 
11  mourut  au  mois  de  mai  1806.  {Aloniieur,  brevets  mili- 
taires,  atmaies  du  temps,) 

DE  BALBË-Bl^lViON  (t rançois-Félix-Dorothée),  cornu» 
"  puis  de  VriUon,  pair  de  France ,  lieutenant  ghiéral , 
frère  du  précédent^  naquit  à  Paris  le  aa  juillet  174B.  Il  fut 
d*abord  alde-de-camp  de  son  père,  en  1760,  et  le  suivit  en 
Espagne.  Rentré  en  France  en  1 767,  avec  le  grade  de  co- 
lonel, il  passa,  en  cette  qualité,  aux  Grenadiers  de  France; 
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oonmapiU  tucocsiivemeiity  en  lecond,  Idi  ré^menti  de, 
Béors  et  d'AgéuoU  «  et  le  régiment  provincial  d'artilierle 
di  Toul  ;  paiia  nieflre-de«oanip*coiniiiandant  du  1  (•(piment 
de  Bretagne»  en  1778;  fut  créé  brigadier  d^infanterie»  le 

1**  mar»  1780;  Mervit  ,cn  ci^tte  qualité,  aux  sti^gcs  de  Mahon 
et  de  («iljiallui' «  cil  cl  y  commaiula  ia  brigade  com- 

ponéedesrégîmciilsdeLyonnaUct  de  Bretagne.  Il  fut  créé 
maréchal  de-campy  le  1"  janvier  i784,ctgrand-b.ulli  dVpée 
do  Beauvoi.sis.  Nommé  députt^  de  la  noblesse  de  ce  bailliage 
auxt'talHgtWiéraux,  «  ri  i^Scj,  ii  (îiiibrania avf.c mri(i«T;iti(Mi  le.>i 
nouveaux  |>rincipeii  ;  ho  tnoritra  toujuurii  oppaiié  aux  moyens 
extrêmes  et  anarchiqueM,  et  défendit  conHtanimcut  let  droite, 
du  pouvoir  exécutif.  Aumoia  de  septembre  1790,  il  vota 
les  bonneura  décernés  aux  grands  bouiiues  pour  le  |euno 
DésilleSy  mort  victime  de  Thisubordination  de  Manoy;  et» 
lors  delà  fuite  du  roi  1  le  ai  juin  1791  »  il  proposa  deconAer 
fautorlté  à  un  comité  composé  de  cinq  membres.  Le  1** 
février  17931  il  obtint  le  grade  de  lieuleuant-général.  Au 
mois  d*avril  1 79a ,  on  Taceusa  d*avolr  des  intelligences  aveo 
un  parti  d*émigréi.  Il  fut  y  néanmoins,  employé  k  Tormée 
du  iiiuréehal  Luckncr;  mais»  au  mois  de  mai,  il  obtint 
un  congt^ ,  et  pan^a  en  Espagne.  De  retour  en  France ,  après 
les  troubles  révolutionnaires,  il  uc remplit  d'autre  fouciioii 
pub)i(jue  que  celle  de  membre  du  cuusciUgéiicral  du  dé- 
partement de  rOiMe.  Le  roi  le  nouuua  pair  de  Fruiiee»  le 
17  août  ibi5.  11  est  mort  eu  ibau.  {^M^tUicur,  antutia»  tkt 

BALDERIG  (N....)f  connétable  de  France*  Selon  qucU 
quea  bistoriens,  Il  a  existé  un  connétable  de  ce  nom»  sou- 
scripteur d^une  charte  pour  l'abbaye  de  Saint -Germain-  . 

fies-Prés,  en  loOS,  et  qui  aurait  assisté  à  la  dédicace  de 
Saint-Mai  liu-deit-Ghamps,  eu  10G7. 

M  BALEGMIER  »  voyez  BaA^ooiif. 

os  BALiiNCOURT»  vifytiz  Xksiv. 

M  BALIVIÈRB»  voyez  u  Goaife. 

BALLAiKD  ^Antoine)i  d^àia  aide  division,  naquit  au  f  oui- 
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de-Beaiivoisfii»  te  *y  aoilt  1791;  entra  ao  aertfoet  en  t^^f 
^  comme  iotdat  dana  le  régiment  4e  heamokié  infanterie  » 

y  devint  xouff-oiHc  ier ,  pnls  capitaine  en  17;)!.  Dnièie,  de 
la  tH  <i\(/urT  ci  quelques  talentH  militaires  lui  valurent  bien- 
lùi  le  grade  de  lieulfiiaiil- colonel.  Il  fui  nommé  colonel 
§ur  II?  champ  de  bataîtle  à  Jemniapfii,  où  il  s'rlai!  di«tttn- 
giié ,  le  0  novembre  1792.  Promu  au  ç;rnôe  de  général  rie 
brigade,  en  179^,  il  ronlipua  de  «crvir  à  Tannée  du  nord 
sous  les  généraux  Bciirnonvilte  1  Jourdan  ,  Hoche,  cl  ne 
tarda  pas  à  être  fait  général  de  division.  Employé  Â  Tarméc 
d^Italie»  en  17979  il  eut  le  commandement  de  la  place  de 
Yérone.  Dana  te  mois  d*aoAt  de  celte  dernière  année  »  tioe 
ftrmenlation  excitée  par  le  aénat  de  TenlM  autant  maoifea* 
lëe  en  Itatte  »  le  général Baltand ,  qui  se  tronvalt  danaTéfone 
au  mUfeti  d*une  populace  ameutée,  ae  renferma  avec 
5ooo  hommes  dans  le  fbrt  de  Salnt-Félk,  et  dans  les  deux 
châleaut  qui  défendent  cette  place.  Il  eut  à  s*y  défendre , 
le  lundi  de  Pâques  après  les  vêpres  ,  contre  une  muliiitule 
de  paysans  fanatisés,  (|ui ,  apr  è*i  avoir  égorgé  les  soldais  iso» 
lés  et  h  H  malades  laissés  dans  les  hopiiaux,  s'av  infi^renl  si- 
muliarM  nient  contre  les  forts  et  \i  s  c  hdteaux,  dont  cepen- 
dant ils  ne  purenl  s'eiuparrr.  It  obtint  sa  retraite  an  ^rade 
de  gciiéral  de  division,  a[irès  25  ans  10  mois  et  ^3  jour»  de 
service;  se  retira  à  Guise,  département  de  TAisne,  et  fut 
présenté,  eu  1812  et  18 13,  par  ce  déparlemeoly  comme 
candidat  au  corpa  législatif,  {^ànnaieê  du  tetnpt,  Taàieau 
des  pensions,) 

BALLAID  d*Iiivtuiaa§  'iouês-Sentl) ,  Ueuimumê^MnÊi, 
naquit,  le  34  soût  t^oS.  Ayant  été  fait  aida  da  pave  d'ar« 
tlllerie,  te  t*'  déeembre  1790,  it  Int  aUaohë  A  réoola  da 

Slrasbourg,  où  11  se  distingua  beaucaup,  ei  parvînt  à  me 
place  d*ofiicier- pointeur,  le  24  mai  1722,  et  à  celle  de 
commissaire  extraordinaire,  le  24  feCjjtenibrc  1727.  H  ser- 
vit,  en  cette  d(  rinri<  qualité,  au  siego-de  K.ebl ,  en  1753  , 
et  fut  fait  <  oiniiiisHaire  ordinaire,  le  ?io  |.invicr  1754.  Il 
servit  h  ratlaqiie  des  li;^ncH  d^miugen ,   et  au  siéjjr  de 

Phiiisbourg»  la  même  année»  ai  à  ratfaîre  d&Ciéiusen»  en 
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J735.  Il  Mil  9  en  174^9  un  ordre  pour  se  rendre  à  In^l-; 
•ta^t^que  les  ennemis  paraissaient  meMoer  (t*un  siéfe;  maie 
Ifli  pré|mrftii£i  iaiU  pour  la  défense  de  celte  plaoe  Us  ayant 
dél*«rîiésdeleurspnifelsU  foîgaitJ^anaàedeJlavière;  pam 
sur  les  front&èresde  Bolide  avec^tie  avmée^  et  servil  ea 
Bavière  )uaqa*«u  mêla  de  («iiUet  174^,  époque  4  laquelle  H  . 
rentra  evee  Taffiaée.  Il  Ikitt  la  campagne  aur  les  bords  du 
lyn,  et  obtint  la  orok  de  8i|int «Louis.  Il  était  major  de 
Téquipa^i^c  (i*artillerie  «le  Tarmée  du  Ahin,  en  1744* 
trouva  1  la  reprise  de  Weisseuàbourg  el  des  lignes  de  la 
La\itern;  à  l'atlaire  d'Haf^ufiiaii  et  au  sit^^c  de  FriLourg.  Il 
servit  à  rariiiée  du  Bas-Rhin  ,  sous  U  s  ordres  du  prince  de 
Gonti,  en  174^*  ^  Flandre,  en  174^;  trouva  au  stége 
de  la  citadelle  d*Anver»  ;  et  ayant  eu  un  bras  cassé  à  celui 
de  Namur,  on  le  Hi  lieuienant  d'artillerie»  le  24  septembre» 
et  on  lui  donna  t  n  même  tempe  le  commandement  en  se* 
cend  de  Téeole  de  âtrasbom^.  libmmé  brigadier»  le  1"  jan* 
«1er  il  eut  »  en  1754*  le  département  de  Blvasbeuig» 
le  eommnndement  en  ebef  de  Téeole,  et  pasm  »  en  17569 
directeur  en  chef  à  Landau»  en  conterfant  les  appointe- 
méats  de  commandant  de  Técole.  Nommé  «oheCd!uoe  bri- 
gade du  corps  royal  de  l^rtlHerie^  le  1*'  }anfier  1759»  U  la 
•ommaoda  &  rarm^d* Allemagne  jusqu'à  la  paix;  se  trouva 
à  la  bataille  de  Mindt^n,  la  inétinc  année  17^9;  aux  aflfaires 
de  Corback  ai  dv  Warbour^;  a  la  bataille  de  Giostercauips » 
en  1760;  v[  lut  créé  marécbal  de  camp,  le^o  février  1761. 
Ou  Ut  nomma  conmiaiideur  de  Sainl-Louis,  le  a")  août  1779» 
al  lieutcnani-geuérai,  le  l'Vmarii  1780.  Il  vivait  encore  eu 
*  79 1  •  (•^'^«w    nUUtaites  »  anaaées  tiu  êempâ.) 

M  BALLSB0T»  wiyez  tk  Gomi. 
Da  BALLY,  voyez  Bron. 

ne  BALTHAjUA  (Jean),  iûuimmmt'^géiMt  ••fiA  à 
Bimmeinn»  dane  le  Bas-Palatlnat^  etHiaa  premiève  «am<» 
pagneà  i6ana»  sousGustave*Adolplie»  roiiiei8«ède».qpi'll 
ssrvit  iusqu*à  «a  mort  Allacbé  ensuite  an  duo  de  Woimar» 
Beombattil  sont  ce  général,  à  Nottlingeti,  cB'i634f  et  f 
■•çntifnis  blcasures.  U  passa  an  smice  de  Fianee«en 
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•t  ayant  été  lait  capitaine  dans  le  végiment  éa  oafalerie  de 

GasBion,  il  servit,  en  i636,  au  siège  de  Dôle,  d*«ù  il  alla 
en  Picardie  avec  son  ri^gimcnt.  Le  17  novembre  de  celle 
année,  il  Je  fit  complélement  5ou  hommes  de  la  garnison 
d  iliri-on,  qui  en  elaieiil  Mïilis  pour  aller  fourrager  dans 
^'eufmaison.  Commandant  deux  compas^uies  de  son  régi- 
ment,  et  atlaqiu-  dans  son  quartier  par  les  lrou{)i's  i\v  Jean 
de  Wcrl,  il  se  dérendit  avec  le  plus  grand  courage  ;  repous- 
sa plusieurs  foit  les  aDoemis,  leur  tua  beaucaup  de  iiMUMie« 
leur  fit  plusieurs  prisooniefSy  et  donna  le  tempe  an  oelonel 
Ga<don  de  venir  à  son  «ecours  avec  le  reile  de  ion  régi- 
ment 9  f|oi  eAt  été  enlevé  aani  la  vigonrenae  réihtancc  da 
iieur  Balthasar.  Il  servit  enenite  aux  siégei  de  lAndreeîcs» 
de  Maubeuge  »  de  la  Chapelle,  en  1637^  de  Saint-Omer, 
en  i638  ;  d'Heedin,  eu  1639;  d'Arras,  en  1640  «  et  d*Aire,  en 
1641 .  Pendant  ce  dernier  tiége,  il  soutint  les  efforts  de  l'a- 
vant-garde de  Tarmée  de  Lamboi»  renversa  4  régimeotay 
prit  le  colonel  qui  les  commandait,  un  grand  nombre 
d'ol&ciers  et  de  cavaliers,  et  six  ctrnilai ds  :  celle  action  se 
passi  h  la  vue  du  cardiual-inian!.  Nonuné  lieutenant-colo- 
nel du  régiment  de  Gassion,  le  28  novembre,  il  en  con- 
duisit six  compagnies  en  Aoussillon.  sou-,  les  ordres  du  ma- 
réchal (leBrczé;  se  distine^u  i ,  ic  .10  déceiuhre ,  au  combat 
près  de  Colioure,  on  il  se  mêla  plusieurs  lois  avec  les  en- 
nemis ,  les  mit  en  désordre  ;  et  s*il  eût  été  soutenu ,  il  ao- 
raît  empêché  le  marquis  de  Xorracuse  d'entrer  dans  Per^ 
pignao»  avec  le  convoi  qu*il  y  conduisait.  Servantes  Cata- 
logne, sous  le  marquis  de  la  Mothe-Houdanceurt,  en  1649» 
et  détaché  avec  le  maïquis  d'Hocquineourt»  maréefaal-de« 
campy  il  défit  une  partie  de  rarrière-garde  des  troupes  oae* 
tillanesi  que  le  duo  de  Cardonnel  conduisait  au  secours  de 
Colioure.  Trois  jours  après ,  avee  nn  seul  escadron»  Il  en 
défit  quatre  qui  poursuivaient  le  marquis  d'f  locqnincourt. 
Au  combat,  près  de  Villefranclic»  le  5i  mars,  il  aiuqua  les 
ennemis  avec  tant  fie  bravoure,  qu'il  leur  prit  400  chev au }il 
et  3o  officiers.  Il  marcba  au  secours  de  I^rida  ,  et  contri- 
bua à  la  victoire  que  ie  mariclial  de  la  Mothc-Houdan- 
court  remporte  I  le  7  octobre,  il  cenoonrul  à  la  prise  d*un 
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convoi  enlevé  aux  EA|>a«;no]g  (jutlques  jours  après ,  et  qiû 
fut  conduit  h  Lrrido.  Il  se  tronv.i  an  sccours  ([ni  otïlt^ca  leil 
ennemiî*  de  lever  le  si<';;<-,  de  Flix  ,  an  mois      février  i6^{3f 
vi  au  combat  de  Mirabel,  le  i"  mars.  Sa  compagnie  de 
chevau-légert  ayant  été  retirée  du  régiment  d'Aleta^  il  ea 
leva  deux  nonfeUai;  et  lorsqu^on  forma  de  ces  troli  com- 
pagoks  un  régiment  do  cavalerie ,  il  en  fut  fait  meitra-die* 
oanpt  par  oommlMion  du  i5  août.  Il  maireha»  aveooeté'" 
|iMBt>  au  Mooun  du  eap  de  Qniertt  dont  lea  ennemis  le- 
vèrent le  siège;  défit,  le  5i  inlllet»  un  parti  de  5oo  Bspa- 
gnob^  près  de  Genca;  et  ayant  été  envoyé  en  course^  Il 
ssmpoiia  divers  avantages  aur  les  Espagnol»,  occupés  à 
fidre  le  aiége  de  Monçon.  £n  i644i  il  continua  de  servir  en 
Calalof^ne,  mous  h;  maréchal  de  la  Molhe  -  lloinlarK  (juj  l, 
<jiu  i\a  liatlU)  le  i5  mai,  et  qui  ne  put  empéclur  Ich  cinie* 
mis  (le  se  rendre  maîtres  de  Lerlda.  Il  eut  part  à  la  défaite 
de  G  escadrons  funeniis  <jni  soutenaient  les  fourrageurs  de 
Lerfda.  Kii  iG/|5,  sous  ic  comte  dllarcourt,  il  comtiatiit  à 
Liorens,  et  servit  à  la  prise  de  Dalaguier.  Fendant  le  siège  de 
liCrida  »  on  lÔ/jG,  Léganès  8*étant  avancé  pour  reconnaître 
les  lignesi  le  «leur  de  Baitbasar,  avec  3  eioadrons»  en  défit 
huit  dea  ennemis i  à  la  vue  des  deux  armées.  Don  Juan 
Faelieco  conduisant  àBelpouch  aoo  prisonniers  français» 
600  bcsufs  f  et  100  mulets  chargés  de  vivres  1  sous  Tescorte 
de  aao  cavaliers,  le  sieur  de  Ealthasar,  à  la  tète  de  70  maî- 
tres de  ion  régiment  y  Tatlaqua,  le  défit»  tna  ou  prit  Tes- 
corte ,  à  la  réserve  de  S  hommes  1  et  conduisit  tout  le  cou* 
voi  dans  les  lignes.  Léganl's,  marchant  vers  liCrlda  pour  en 
forcer  les  lignes,  avait  mis  une  compagnie  de  chevau-lé- 
l»erH  pour  l'aine  Tavant-gardu  du  loulc  »uii  armée  :  le  sieur 
de  Ballhasar  Tcnleva  et  la  mena  au  comte  d'IIurcourt ,  au- 
quel il  donna  avis  de  la  marche  des  ennemis.  A  Tattaque  des 
lignes,  il  tenta  deux  fois  de  reprendre      fort  de  Kebé;  cl 
après  plusieurs  combats  vigoureux  et  opîiii^ilrcs,  il  ne  céda 
qu*au  nombre.  Employé  dans  l^armée  du  prince  de  Coudé, 
en  iG)7 ,  il  enleva  plusieurs  quartiers  des  ennemis ,  et  pen- 
dant leur  relrallci  de  La»borges  à  terida»  harcela  leur 
arrlère*garde»  sur  laquelle  11  fit  un  grand  nombre  de  pri- 
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90imîerfi.  Il  tailla  en  pièces,  le  4  a(Mlt,  un  corps-de-garde 
posté  aux  environs  de  cette  dernière  phice ,  et  revint  au 
Cimp  .ivt'c  beaucoup  de  Imlin;  cha^^s.»  <  iiâiiite  leseimeuiis  tlo 
H«»»  k';  sorvit  «4u  .sit  ge  ilc  Lerida,  qu'on  fut  oldigé  de  lever, 
et  à  c<'lui  d«'  Ti)rlose,  vn  lUS^,  sons  le  marécha  de  Schoai» 
berg.  Créé  maréchaUde*cainp,  le  26  mars  1649*  et  conti^ 
ntMmt  à  éire  employé  en  Catalogne,  UbaUit,  daa«plii- 
éieitrs  rencontre»,  deHdéiachementjieaneBdSt  notammeat 
prèn  de  Fragneu,  et  ooatribcia  ao  revilaillemeot  de  Ikirce» 
lonne.  Il  obtint,  à  la  mort  de  Sigisnond  d*firlack«  nm  wé* 
gimrnt  dWanlerie  allemande t  par  oomviiitilon  du  la  ft« 
trier  16S0 ,  «I  eentiiMia  de  servir,  tous  le  duo  de  ttereoittr» 
en  Catalogne ,  où  on  se  tint  sin*  I.1  défensive.  Il  embrassa, 
en  1^5 1,  le  parti  du  prince  de  Condé;  battit  plusieurs  fola 
les  tronpes  du  roi;  conserva  la  réputation  que  sa  braironrO 
lui  avait  acquise,  et  servit ,  tlans  la  guerre  dt-  la  (vuienue,  jus- 
qu  au  mois  d\ioùl  i655,  é[)oqueà  laquelle  il  rentra  dans  son 
devoir.  Il  fut  amnistié  aprèn  la  prise  de  IVordeaux.  Crééiieule- 
^laiit-gcnérnl  des  armées  du  roi.  I»*  9.0  mai  iG54  (  O.il  alla  ser- 
vir, en  CalalogHe,  lious  le  prince  de  (itmti,  au  siège  de  Ville- 
franche,  il  marcha  au  si  coursT  de  Koses ,  que  les  eunemis 
avaient  assi^é;  les  ioigoii,  le  27  iuillet,  à  Verges;  les  dé* 
fit;  ]>rit  a  commissaires-généranx,  6 capitaines,  la^aatrea 
«ffîciers,  plîisde  Soo  oavaUers,  aoo  cbevaux  rspagiMls»  et 
ne  perdit  qne  10  hommes  :  le  résullat  de  cette  aoUon  fol 
de  rendre  le  prince  de  Conli  maître  de  la  campagne,  et  de 
remettre  Rose^en  sûreté.  Il  servit  ensuite  au  siège  de  Pny* 
crrda,  oh  il  monta  la  tranchée,  le  i5  ootofare;  se  dén^t  » 
en  i655,  de  sou  régiment  d*infanterie ;  continua  du  servir 


(1)  Oo  PC  Mit  ^uff«|ac»  Biiisy-Babutin,  daoi  ses  Méiuoîres,  tome  I* 
page4aâ  >  édition  d'Amslerdam,  17  îi,  dit  en  parlant  des  lieutenants-gé- 

rt'ratix  qui  tirèrent  au  sort  pour  leur  rang:  «  Riittlia'i.'^r  ni  moi  tirâmes  jn^si. 
•  Ses  provisions  ï'iaient  (Ja-ée?  i5  jours  avant  l<>  nitcnnf^.  v\  j'<^tnt>  .  ntrc 
»dan9  le  servicr  svnn^  lui.»  I.c  pouvoir  de  iieuki)iint-gi'iH:i.>i  iJu  couvlc  de 
BusAy-liributin  ciaii  liu  3  tuai,  cl  celui  de  Baltluitar  du  au.  C'ët^t  dune 
le  pouvoir  de  Buss^-Rabutin  qui  était  aol^eur  à  celui  de  Bal(haaar«  de 
l6  jourt.  Il  y  a  lieu  de  croire  que  BuMy-liabutiiif  qui  n*ëcrifll  sca  mé» 
moifes  què  long*1empt  ipiè<  cette  «anée  i  •  été  trompé  par  m  Boèumm* 
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A  l'année  de  Catalogne,  ccUe  auiK'C  cl  la  suivante;  se  dé- 
niit  (le  Hon  rrgitnt'iit  diî  cavalerie,  l<î  i"  înnvter  et 
oiUtiit,  cette  annf^f* ,  lo  droit  <i(;  hmir^mnH'u'  daiiN  Bi'mo. 
On  r<Miviiyu  dam  didrreiiteM  ronrn  d' Allcriiagiit* ,  et  Vy 
char|{ea  de  pliiMicum  iic^gociatioiii  <  oix criiaiit  l'éleotion  tla 
Iféopold  à  l'empire,  il  assUta  au  couroniiomont  de  ce  prin^ 
ce.  Tannée  iiilvantet  el  revint  en  France»  On  lui  rendit, 
tur  la  démisaiCB  du  ecm^e  de  Ylvcniiei  ik  qui  il  Tavalt  cé- 
d^,  nm  régimeni  deoevelerief  pe? eommiiiien  do  t6  iévriee 
i659t  et  il  le  ganta  |uKiii*au  lleeoeiemeiil  de  ce  ceqii^  le  ill 
avril  iMi .  Il  l'attaelNi,  du  eiNifenlement  da  iclf  à  Charlea* 
Leula  t  électeur  palatin  »  qui  le  neinoia  général  de  eei  trou* 
pea  f  MB  oouicttler  intiinef  et  hurgra? e  d*Altfey.  Vera  i668. 
il  M  relira  en  Mtee»  dana  la  barennte  de  Prangiu,  ({ii*ii 
avait  aelietée.  Loitiii  XIV  renvoya,  danff  la  «uite,  ver»  le» 
prinoen  dt;  DnitiNwick.  et  de  Liini'boiir:^ ,  et  il  »*acr|(iilta , 
ave<;  Miicci*^,  den  iit'-gociatiotiH  dont  cm  I  ivart  chargé.  On 
n'a  paM  pu  découvrir  la  dalo  de  sa  inoii.  [/h-ftôt  dn  laguc.r^ 
re  ,  mémoires  du  tcnip.^ ,  llislinre.  dv  ( î /irt.nnr. ,  mémoires 

communufuét  par  M*  U  baron  de  Zuriaulmn,  GfœlUi  dô 
France*) 

na  BALTIIASAR  (Philippe •Chrintophe,  baron),  marô- 
cUnl-dt'~ciunit ,  iia(jnit,  ilaiiA  la  Pomt-ranie  suédoise,  en 
1^24 i  Itiit  cornette  au  n'-{{iiticitt  frauraiH  de  Saxe  cava- 
lerie, le  1"  uiai  I7^|0,et  Ht  Ich  cauipagiieH  de  i74^i,  174? 
\'^f\%,iyn\{:\um\\\\.\hin\%  llculcnaul,  le •'.7  janvier  i75i;aidR- 
major,  le  17  juin  ■75'!,  et  ca|>itaiiic,  le.  (i  dcceniiuo  175(1. 
Il  HCrvit  dann  le  régiment  de  UicHbach-Suiiive,  en  1757,  et 
l'utfaii  priNoriiiier  à  labataîUe  de  Aoibacli.  Créé  major,  le  27 
avril  il  lit  les  oampagnei  de  178  k  17^2  incluMivc- 
ment;  fut  nofnnié  âieutenont- colonel ,  le  juillet  i7(iS; 
brigadier!  le  i*'mara  1780  ;  colonel  du  3**  régiment  de  chat* 
aeuri  à  cheval  1  le  i9  avril  de  la  même  année;  et  marécbai- 
de-camp,  le  i**  laitvier  17^3.  11  émigra  en  (ulllet  1792. 
{Annalei  du  tetnpt,  Alumitur») 

DK  UALXUAZA&I^  (Jean-Alcjuiudre,  rhcvuliet  ),  man^-^ 

chai'de^cantp,  entra  cadet  dent  le  réghaent  Je  Heiay^  le- 
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t5  septembre  1706;  y  fut  fait  enseigne,  le  ocfohrê; 
sous- lieutenant 9  te  29  avril  1708;  fe  Iroura  celte  année  k 

la  canounade  du  Ponl-Mayor,  à  la  défaite  du  général  Frac- 
kemherp,  e»  1709»  et  en  Flandre,  en  1710.  Capilaiue^lieu- 
tenaiit  fie  la  compagnie  dc  son  père,  ie  29  avril  171 1,  il  la 
coimiianda  au  combat  de  Dcnain,  où  le  régiincfit  se  dis- 
tingua, el  servit  ensuite  au  siés^o  du  Quesnoy,  en  kçii.  lï 
obtint  9  le  11  mars  1713,  îa  commission  de  capitaine  pour 
eommander  la  demi -compagnie  de  son  père ,  el  servit  cette 
année  à  la  prise  de  Kaiserlaulern  et  au  siège  de  Landau  ; 
à  ceux  de  Fontarabie  et  de  Saint^ébastîen^  en  1719.  On 
loi  donna  la  demi- compagnie  de  son  père»  par  ksltrca  da 
i»  janvier  i^aS,  et  ia  croix  de  Saînt^IiOiiis  »  en  1731.  Il 
servit  en  Italie*  en  i^SS  et  1 7^6;  devînt  lieatonant-coloiiel 
de  ton  régiment  (alors  Tschady)^  le  96  octobre  ijSS»  et 
obtînt  une  seconde  demi-compagnie  »  le  9  fanvier  1740.  U 
se  trouva,  en  1743»  à  rattacfiie  du  cbâieau  et  du  vifla^er 
de  Pont ,  sttr  les  frontières  do  Piémont ,  qu*on  fut  obligé 
d'abandonner  trois  jours  après  à  cause  des  neiges.  Il  se 
trouva  aussi  à  Tattaque  des  retranchements  de  Montaibao, 
au  mois  d'avril  1744»  fut  créé  brigadier,  par  brevet  du 
a  mai,  en  considération  de  la  distinction  avec  lat|iiellc  il 
avait  servi  h  cetle  attaque.  Il  marelia  ,  au  mois  d'(Ktobre, 
avec  le  régiment ,  au  siège  de  Coni,  mais  il  ne  put  joindre 
Fermée  à  cause  des  mauvais  chemins  et  du  débordement 
des  eaux.  Nommé  au  mois  d'avril  1745,  pour  commander 
a  VintimigUa,  il  s*jr  rendit;  reprit,  le  1*'  juillet,  le  château 
de  Dolce-Aqua  et  le  poste  d'Isola,  dont  les  Piémonlais  s*é- 
talent  emparés  peu  de  jours  avant,  et  commanda  à  Vlu« 
tîmiglia  |usqu*au  ao  septembre.  Il  se  trouva  à  la  prise 
d*Acqui;  au  secours  de  Taleoce;  au  combat  de  Plaisance; 
k  celui  du  Tidou ,  où  il  reçut  une  blessure,  et  eut  son  che- 
val tué  sous  lui,  en  1746*  passa  à  Gènes,  en  1747» 
s*y  distingua  dans  plusieurs  actions.  Créé  maréclial-dc- 
camp,  le  i"  janvier  174^^?  il  obtint  un  régiment  suisse  de 
son  nom,  par  commissiun  du  i5  juin  1749^  et  le  com- 
manda jusqu'à  sa  mort,  arrivée  le  25  noveuibre  1753.  11 
était  alors  âgé  de  64  ans*  {Annales  du  temps,) 
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BALTHASLAHO  d'Abcy  (N  ,  baron),  maréchal -dc^ 

itanip  du  aa  décembre         Voyei  ie  Sttjppiémeni, 

BAI^TUS  (Biîsile*Giiy-Marî(!-Vîclor,  baron),  maréchal- 
de  camp,  naquit  à  itj  2  janvier  i^Gt).  Il  entra  au  ser- 

vice comme  élève  dans  rarltlleric,  en  17H0  ,  v\  fut  nommé 
capitaine  de  cette  arme,  en  1789.  Il  lit  ie»  |irenitèrc8  cam- 
pagne» de  la  révolution  aux  années  du  ^iord,  du  Rhin, 
d'Italie  et  des  Alpes»  Devenu  cbcf  de  bataiUoDy  eu  1800, 
il  donna  sa  démis.mon  en  i8o3;  reprit  du  service  en 
el  fol  employé  à  l*armée  des  cùtet.  Il  servit  successive- 
ment aux  armées  en  Allemagne  ei  en  Hollande  ;  fut  créé 
général  de  brigade  ^  le  14  mars  181 et  fit  la  campagne 
de  1814  en  France  9  lors  de  la  première  invasion  des  alliés, 
n  avait  été  nommé  commandant  de  la  Légion-d'Honneur, 
le  1 1  juillet  1807»  et  eréé  baron  d*emplre.  11  a  été  admis 
à  la  retraite  comme  maréchaUdo-camp ,  après  35  ans  et 
6  mois  de  service.  {^Atuiales  du  temps,  iaùltau  des pcnsioru ,) 

ne  BALZAC  9  vqytz  o'Ituias. 

no  BAN  (Pierre- François],  comte  de  la  Feuiilée,  iieute^ 
nani-géitéral;  servait  depuis  plusieurs  années  »  lorsque,  le 
3i  juillet  1654»  il  obtint  un  régiment  de  cavalerie  do  son 
nom  9  avec  lequel  il  servit  en  Flandre  jusqu'à  la  paix.  Ce 
tégiment  fut  licencié,  le  ao  juillet  1660»  à  ta  réserve  de 
la  compagnie  mesire-de-camp,  (|u*on  lui  conserva.  Il 
marcha  avec  cette  compagnie  au  siège  d^Brfurt,  en  iGG4« 
Il  rétablit  au  complet  Hon  régiment,  le  7  déeembre 
Créé  brifi;adier  de  eavalerie,  le  i5  juin  1667,  il  se  trouvti 
lainôuie  année  au  HÎége  et  à  lu  prise  deTournay,  de  Douay, 
de  Lille,  et  h  la  conquête  de  la  Franclie-(>onilé ,  <  n  i6i'>H. 
On  rél'orma  de  nonv*  ni  son  réj;iniLiit ,  le  »  j  mai,  mais  on 
le  eonserva  capitaine  eu  chel^  par  ordt  i-  <lu  26.  11  rétablit 
encore  son  régiment,  pur  lettres  du  9  août  1671,  et  fut 
nommé  l'un  des  visiteurs  de  la  eavalerie, 'le  6  novembre. 
Employé  à  Tarmée  du  roi  en  Hollande,  en  167a.  Il  eut 
part  A  toutes  les  conquêtes  de  ce  prince.  Après  son  départ, 
le  comte  de  la  FeulUée  fut  employé  en  Lorraine,  sous  le 
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marqtti»  de  Aocbefort,  el  passa  Thiver  dans  l'électorat  de 
Cologne.  Ea  i6;3,  il  servit  au  siège  de  BlaestrîchI  ;  oblint 
le  gouvernement  de  Chàtillon^sor^eine»  par  provisions  du 
5  janvier  i6;4»  l^va  une  compaguie  franche  de  dragons, 
par  commission  du  id  février^  et  contribua  à  la  conquête 
de  la  Franche-Comté.  Il  fut  pourvu  d*abord  du  gouveme- 
ment  de  Gray,  le  7  mars,  puis  de  celui  de  D6le,  après  la 
tléiiiOiilion  de  Gray,  par  pio\i>ioas  du  18  juin;  passa  a 
Farmée  de  i  landie,  sous  le  [)riiice  de  Condé;  se  trouva  à 
la  bataille  de  Seneff,  où  il  se  distingua  ,  en  167$;  servit 
au  sié^e  el  à  la  prise  de  Dinaut  et  de  Linibourg .  et  fut 
créé  niarécUal-de  -  camp,  le  25  février  1676.  Il  se  démit, 
au  mois  d'avril ,  de  son  régiment  de  cavalerie,  et  combat* 
lit  à  Kokesbeiig  f  sous  le  maréchal  de  Luxembourg.  A  Tar- 
mée  d'Allemagne,  sous  le  maréchal  de  Gréqui^  en  1G77, 
il  concourut  à  la  défaite  du  prince  de  Saxe-£isenacL;  à  celle 
du  duo  Charles  de  LorraUie;  à  la  prise  de  Fribourg,  ob  il 
ouvrit  la  tranchée»  le  10  novembre.  Sa  compagnie  franche 
de  dragons  fut  incorporée  »  le  a6  avril  1678,  dans  le  régi- 
ment d*Asfeld- Dragons.  Créé  lieutenant  -  général ,  le  a8 
juin,  il  fut  employé  en  Allemagne,  sous  le  maréchal  de 
Crt'qui  ;  il  combaltil  à  l'altaque  du  pont  de  Rhinfeld  el  à 
Serkin^en.  Il  contribua  ensuite  à  la  défaite  du  duc  Char- 
les; à  l'ussaut  du  fort  de  Kehl;  à  la  prisi  d  i  chAtcau  de 
Lichtemberg,  et  se  dt'mil  de  sa  compagnie  de  dragons.  Il 
fut  employé  à  rarniée  d'Allemagne,  sous  le  maréchal  d© 
Lorges,  par  lettres  du  la  mai  1689;  sous  Alonseigueur  el 
le  maréchal  de  Lorges»  par  lettres  du  19  avril  1690;  sous 
le  maréchal  de  Lorges,  par  lettres  des  28  avril  1691  et  3o 
avril  169a.  On  le  créa  grand*croix  de  Tordre  de  Saint-Louis» 
à  nnatitution  de  Tordre  »  par  provisions  du  8  mai  16^.  Il 
servit  en  Allemagne,  sous  les  maréchaux  de  Lorges  et  de 
Choiseul;  à  Tarmée  de  Flandre,  sous  Monseigneur  «  en 
1694.  Il  avait  été  choisi  par  le  roi  pour  se  tenir  auprès  de 
ce  prince  en  cas  d*action.  Ce  fut  sa  dernière  campagne.  Il 
mourut  le  la  mars  1799,  u^é  de  Ôo  an».  {Jnn,  du  temps,) 
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liANCAL  DE  Saiivt^Joliem  (Jean-Loiuii) ,  géni'ral  de  bri^ 
§ade,  naquit  à  Saint-Martin-de-Looduet  en  I«aiigoedoo» 
le  4»  mm  1745.  Yojrcs  U  SupplémenL 

BAX>rr  l^Pit  rre),  gctia  al  de  brigade  i  en  Ira  au  service 
comme  sokLti  dans  le  49*  r^gîmcntde  lîffnc,  en  178  1  ;  passa 
par  ïoiis  les  grades,  el  fut  nommé  gént^raî  dp  hri^  nie.  le  aS 
d<*cembre  1790.  On  le  trouve  sîî^ralf  conirnc  olîicit^r  de  îa 
plus  grande  valeur  dans  un  tableau  des  oiUciers-i^énéraux, 
présenté  par  le  ministre  de  la  guerre  Dtibots-Grancé  au 
directoire  exécutif  Employé  il i*année  d'Italie,  en  179$  al 
17969  il  8*y  dislin^ua  par  beaucoup  d^iatrèpidité)  ot  «e  si- 
gnala furtout  k  la  prise  du  TQIage  deTenrano ,  qu'il  enlem 
à  la  baionnetle.  H  lendil  le»  plus  grands  services  pendant 
la  bataille  de  Loano»  et  y  fut  lenveraé  d*un  coup  de  feu  au 
moment  où  «  à  la  fêle  d^ln  bataffion ,  il  grafiMft  une  bau* 
leur.  Il  se  trouva  à  TafTaire  deCossaria,  le  i3  avril  1796»  y 
CM)mmaiKla  uiu:  des  coloruics  d'attaque  contre  les  retranche- 
ments, derrière  los(|ucIs  sVfiii  retiré  le  î^énéraï  autrichien 
Provcra,  eifut  lue  par  un  obusau  momeut  où  il  atteignait 
le  pied  de  ces  retranchements.  {^Annales  du  temps.) 

MB  BANNES  n^Awtiv  (Denil»  .€omU\^  iieuietuaU'fséné'' 
rai,  naq^  le  7  aeét  1659.  Il  n'avait  que  S  ans  lorsqu'on  lui 

donna,  le  iSjuin  1647,  une  compagnie  régiment  du  mar- 
quis de  la  Farrti.  il  u  y  ser\'ît  point ,  et  futréiot  uié  en  1649. 
Il  entra  pagedu  roi, en  it)55;  <)!)(  int  une  enseigne  au  régî- 
mt:nl  des  gardes-franc  uses ,  le  26  octobre  ilibi,  et  devint 
sous-lieutenaot,  le  29  jauvier  H365.  Il  servit,  en  celle  qua- 
lité, aux  «ëfm  et  ^  la  prise  de  Tournay,deDouay,  de  Lille, 
en  i667;àla  eeoqnête  de  la  Francke-Comté ,  en  lOQ^;  fut 
irilltalenant^lee?  juin  joîvanl»  et  capitaine,  leei  avril 
%67s;  eetmfa»  tomémeannéey  à  touales aiéfos  que  le 
enlftleupetsunne,  et  finit  la  oampagne  joua  le  maréchal 
deXéieone»  dam  réiecinm  de  Cologne»  Il  mficeha  teoa 
les  ordres  du  même  maréehal ,  au  mois  de  fiévriir  167S  t 
coulrc  les  troupes  de  rélccteur  de  Brandebourg;  reçut  une 
blessure  consiilérable  au  siège  d*Unna ,  el  vint  servir,  au 
mois  de  mai  suivant  >  au  siège  d^  Maestridit.  il  était ,  eu 
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1674,  à  la  conquête  de  laFranche-Gomlé  ;  se  dUttngaa  aw 
ni^ts  et  à  la  prise  de  Besançon  et  de  Ddle;  passa  eo 
Flandre;  combattit  à  Seneff,  sous  le  prinee  de  Coudé; 

couvrit  les  skges  de  Dînant ,  de  Huy  et  de  Limbourg»  en 
1675;  senit  aux  sièges  de  Condé  et  de  Bouchaîn  ,  en  1676; 
el  fut  blessé,  le  21  juillet,  d'un  coup  de  feu  à  rèi>aule,  e» 
ouvr.int  !a  Iraucliéc  devant  Aire.  Il  se  trouvri  aux  sièges  de 
Valeiicit  nneseldeCambray,  en  1677;  à  celui  de  la  citadelle 
de  cctlc  place  ^  la  même  année;  y  attaqua  la  contrescarpe, 
s'en  empara,  et  y  peri'ectionua  le  logement.  II  suivit  le 
roi,  en  1678;  se  trouva  aux  sièges  de  Gand  et  dTpres ;  à 
la  bataille  de  Saint-Denys»  près  Mons  ,  où,  à  la  téte  d*uii 
bataillon  des  Gardes,  deconoertavecM.  deCreil,  capitaine 
dans  te  régiment,  il  attaqua  les  ennemis  postés  derrière 
une  double  baloi  et  les  en  cbassa ,  ce  qui  fit  cesser  leur  fea 
aur  la  droite  de  Tarmée  française.  En  i683  »  il  ouvrit  la 
tranchée  devant  Coortray ,  dans  la  nuit  du  S  au  4  novem- 
bre, et  poussa  les  travaux  si  avant ,  que  la  ville  capitula  le 
4'.  Le  mûme  jour  il  ouvrit  la  tranchée  devant  la  citadelle, 
qu'il  contraip:nil  à  capituler  presque  aussitôt.  H  était  àl'ar- 
niécqui  cuumïI  ic  siège  de  Luxcmbonri^%  c  ti  168  4,  et  servit, 
en  1688,  à  Tarmèc  de  Fladdre,  (jui  ne  lit  rien.  Créé  bri- 
gadier, le  126  avril  i()89,  il  fut  employé  à  l'armée  dVlandre, 
sous  le  maréchal  d'Humières;  s'empara  de  Nivelle;  com- 
battit, à  la  téte  de  deux  bataillons  du  régiment  des  Gardes  , 
à  Valcourt ,  d'où  il  fut  repoussé ,  après  trois  charges  consé* 
culives.  L*année  suivante,  dans  la  même  année,  il- se 
distingua  à  la  bataille  de  Fleur  us;  fut  nommé  comman* 
daut  k  Fumes,  par  ordre  du  10  janvier  1691  ;  en  sortit  pour 
servir  au  siège  de  Moob  ,  où  il  monta  la  tranchée  les 
mars  et  4  avril;  finit  la  campagne  soùsM.  deLuxenabooiy, 
et  retourna  commander  à  Fumes  pendant  Thiver,  par 
ordre  du  ao  octobre.  En  1693,  Il  servit  au  siège  et  à  le 
prise  des  ville  et  châteaux  de  Narour,  où  il  monta  la4ran- 
chéedans  les  nuits  des  a,  3,  17,  18,  2  5  et  26  juin,  et  où 
îl  cmporlrt.  .ivec  les  Gardes,  la  Oassotie,  après  un  combat 
fort  opiniâtre.  A  la  bataille  de  Steinkerque,  il  cbargea  le» 
ennemis,  l'épée  à  la  main,  ù  la  téte  des  Gardes^  et  culbuta 
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tout  ce  qui  lui  lut  opposé.  Il  commanda  pendant  Thiver 
a  ilonscoote,  par  ordre  du  29  octobre.  Vax  i6(j5,  il  servit 
au  siège  et  à  la  prise  de  Fumes,  devant  lequel  il  fit  ouvrir 
la  tranchée,  le  5 ,  et  il  en  obtint  le  u;ovivernenienl ,  après 
sa  prise  ,  par  provisions  du  8  du  na^nic  mois.  On  le  nomma 
marécbal-de-camp,  le  5omar9;  coumiatideiir  de  Tordre  de 
SaioULouiSy  à  sa  création ,  avec  une  pension  de  "joco  liv«  » 
par  provisions  du  8  mai;  et  il  oommauda  à  Dtiuk.erqi.iey 
Bergucs,  Ypres  etFnrnes»  par  pouvoir  du  B  juin  1694» 
jusqu'à  la  pâiix  aveo  l'Espagne.  Il  tut  fait  lieutenant-co- 
looel  du  régiment  des  gardes-françaises*  le  dâoembre 
1696;  reça,  en  cette  qualité,  le  7  mars  1697;  et  il  servit  au 
camp  de  €oudun ,  prto  G<)mpîègue ,  par  lettres  du  i3  août 
1698.  Il  obtint  une  place  de  grand*croix  de  Tordre  de 
Saint-Louis,  le  ao  mars  i(>9f),  et  tut  employé,  par  lettres  du 
3o  juin  1701,  dans  l'arnue  de  Flandre,  sous  le  maréchal 
de  Bouillers,  qui  ne  iit  aucun  acte  dMiosliiité.  Piotuu  au 
grade  de  lieutenant-général  des  armées  du  roi,  par  pouvoir 
du  29  janvier  l'-oo  ,  il  fvit  employé  à  l'armée  de  Flandre, 
sons  le  duc  de  Bourgogne,  par  It  Ures  du  21  avril ,  cl  con- 
tribua à  la  défaite  des  Hollandais,  qu'on  poussa  jusque 
sous  Nimègue.  On  lui  donna  le  gouveroement de  Nancy, 
et  le  commandement  de  la  Lorraine,  par  commission  du 
1$  décembre.  11  y  résida  |usqu*à  sa-mort.  Il  se  démit  de  sa 
compagnie  aux  .Gardes  en  faveur  de  son  fils,  et  de  la  lieu* 
tenance-colonelle  du  régimentdes  Gardes,  le  i*'iuin  i7o5; 
mais  son  fils  étant  mort  le  6  du  même  mois,  il  garda  'la 
compa<^nie  jusqu^au  mois  d*aoùt  de  la  même  année*  Il 
mourut  à  Nancy,  le  17  seplembre  1707.  {Annales  du  temps, 
GazeUe  de  France.) 

Di  BANNES  D*AvEiEAN  (Louis,  comfe),  lieiitenafU-gihit'ral j 
i\h  du  précédeul,  na(jtiit  le  9  octobre  i683;  entra  aux  mous- 
quetaires, en  iG()8,et  se  trouva  au  camp  de  Compiôgnela 
même  année.  Enseigne  au  régiment  des  gardes-françaises, 
le  i3  octobre  1701,  il  lit  la  campagne  de  Flandre,  en  lyo^; 
devint  sous*lieulenant ,  le  14  mars  i7o5;  combattit  à  Eck.e- 
Ttn  la  même  année;  obtint  la  lieuteDAncc  do  la  compagnie 
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de  800        sur  la  démioion  do  loa  fièro»  lo  i**  {uio  170$» 
eteombattît  à  RamilUea,  en  1 706.  Nommé  eapiUiuo  au  régi- 
ment des  gardes-françaises ,  le  9f)îaDvier  1708,  il  comman» 
«]a  sa  compagnie  àla  bataille  d'Oudenjirde  la  même  année  ;âl 
la  bataille  dé  Malplaqtiet,  en  1709;  à  l'armée  de  Flandre,  en 
1710  et  1711;  au  siège  et  à  la  prise  de  Donay,  du  Quesnoy, 
de  Bouchaiu,  en  171'*  ;  an:ç  sièges  tic  Kaiulaii  et  de  Fri- 
bourg,  en  1713.  11  tut  pourvu  de  la  deuxième  sous  lieule- 
nance  de  la  première  eompagnie  des  mousquetaires,  le  19 
mars  17169  et  se  démit  do  aa  eompagnie  aux  gardes.  Créé 
brigadier^  ie  i*' février  1719»  tt  devint  premier  sous  lieute- 
nant de  sa  compogaioy  le  a5  septembre  1 ;  y  passa  capi- 
laioe-Ueutenaat,  le  4  Janvier  1799»  et  fut  reçu  par  le  v«ii» 
le  i5  mars.  Promu  au  grade  de  maréchal-de-eamp»  le  ao 
février  1754 ,  et  employé  à  IVmée  du  Ehin  »  par  lettres  du 
1**  avril  suivant ,  il  »  trouva  au  siège  de  PhIUsboufg,  oèt 
il  monta  la  tranchée  le  37  iuin,  et  servit  encore  9  par  lettres 
du  1"  mai  1705,  à  l  ariuée  du  Rhin ,  où  on  n'entreprit  rien. 
Nommé  licuieiiant-général,  le  1"  mars  1738.  U  mourutà 
Paris,  le  25  mai  de  la  même  année,  âgé  de  53  ans.  [tJcpot 
de  la  guerre,  mémoires  du  temps ,  Histoire  de  la  mniaon  dw 
roi,  par  i'Mé  Nœu/viile  ,  tota.  Ui  la  GazcU&  de  Âu  ance.) 

1  V.. 

1IK  BANNES  M  MoncBOS  (Jean»  chevalier  puis  comte) ^ 
maréchai-^e-^^amp^  d^une  antre  branche  de  la  famille  dee 
précédents,  entra  mousquetaire  dans  la  première  compa» 
gnie»  le  i*'  août  lyaa;  y  fut  lait  brigadier»  le  17  lévrier 
1727,  et  maréchal-des-logSs»  la  5  mars  1734*  U  la  cam- 
pagne de  Philisbourg;  fut  nommé  aide-nuior  de  sa  oomr- 
pagnie,  le  27  février  1 755  ;  obtint,  le  mémo  (our,  une  conft* 
mission  pour  tenir  rang  de  mestre-de-camp  de  cavaleriet 
cl  ser\  il  I  I  même  année  sur  le  Rhio.  Il  fit  avee  les  mous- 
quetaires les  campagnes  depuis  174'^  jusqu'à  la  paix,  et  se 
trouva  à  la  bataille  de  Dettingen,  en  1745  ;  aux  sièges  do 
Wenin  et  d'Ypres;  à  Taffaire  d'Haguenau;  au  siège  «le 
Fribourg,  eu  1744;  à  la  bataille  de  Konlenoy  et  au  siège 
de  Toumay,  en  1745 ;  aux  batailles  de  iiaucoux  et  de  Law- 
fcldy  en  1746  et  1747.  Il  avait  été  créé  brigadier,  k  1"  mai 
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1745  ;  chevalier  de  6aiat*Loui8,  le  3  iaiu  suivant;  el  on  le 
fit  maréchaUde-canip*  le  10  mat  174s*  Il  quitta  le  aer-* 
vice  en  fanvier  1759»  et  il  vivait  encore  eu  1789.  {Annales 

M  BAPAD]|||B  »  voyez  TiivnM. 

DBBAR(C!iy),  /ifutcnnnt'génêral.  Son  rjf  tachemetit  pour 
le  dtic  «lu  M.izîirtn  ,  doiii  î)  <*tait  rapit  nno  dcH  gcirdfs,  lut 
vuhit  aiif  conij.  i-ni«-  au  n'-gimcnt  drn  gardtîs  -  françaises, 
qiri!  «.hiiut  p.ir  comniissîon  du  25  octobre  1646.  En  1647, 
ii  M  rvit  au  copf»«  d  ii  iihh-  r|iii  leiila  inutilement  le  necour» 
lie  Lafidrecien.  Au  nîégc  de  Dixmude,  il  se  distingua  à  Tat- 
laijut  delademi-lunf  ,qu*on  emporta.  La  place  étant  paf4à 
d<  ventre  fiuwcpliblc  d'élre  prise d'asiaut,  se  rendit  lUervil 
euiuiie A  la  prine  du  fort  de  Nieudam  et  de  TÉduie;  marcha 
avec  THriiiée  aux  envlroni  dellfarnetony  où  Tannée  espa- 
gnole était  postée  derrière  les  ligues.  8*étaot  foint  au  sieur 
de  Viole,  Ils  attaquèrent  une  redoute  qui  était  à  la  tète  deg 
lignes,  et  remportèrent  à  la  vue  de  l'armée  ennemie.  1  il  1 1 1 
ensuite  blessé  A  l*épaule  dans  une  eMcarmouche ,  et  servit 
aveo  valeur  au  siège  de  Lens,  dont  la  prige  termina  la  cam- 
pagne. En  î6\S,  il  fut  hlf;HM(î  à  Passant  d*Estairc,  le  iS 
aoôt;  servit  au  si(fge  dTpre-»;  combattit  avec  .lisiinetion  à 
LeuM,  ef  se  démit  de  sa  com[»aiçnie  aux  gardes  à  la  fin  de 
la  c.uiipagnc.  Créé  maréchal  de-camj»,  li-  a8  janvier  1649, 
il  resta  cette  année  auprès  du  cunlinal  Masarin*  Les  prin- 
ces de  Coî.dé,  do  Conil,  et  le  duc  de  Longueville  ayant 
élr  irn^h  s,  le  18  janvier  i65o,  et  conduHs  au  château  de 
Virurnncs,  on  lui  en  confia  la  garde.  Illeva,  par  commis- 
sion du  29  janvier,  un  régiment  dlnfbnterie  de  soa  nom, 
composé  de  4  compagnies  de  100  hommes ,  et  qui  servit  H 
la  garde  des  princes  :  on  augmenta  ce  régiment  de  «  eoui- 
pagnies ,  par  commission  du  1 1  mars ,  et  avec  cciift  troupe 
Il  escorta  les  princes  à  Marcoussy  et  :m  Havre.  Apr<  s  leur 
lortie  de  cette  place,  le  i3  ftWrier  iGai ,  cui  lui  donna  le 
gouvernement  d.»  Doulleim,  0(1  son  ri^glmcut  tint  f^amisou. 
On  le  fit  cousLiiler-d'élal,  le  5  juin,  et  licutcoanl-général. 


3ia  BicnomiiRE  histo&iove  . 

le  10  juillet  i65a.  Employé  en  cette  dernière  qualité  à  Tar- 
mée  commandée  par  le  maréchal  de  Ttirenne  ,  il  continnii 
son  séjour  a  Doullcns.  Il  eut  un  ordre,  du  28  mai  i(i55,  pour 
commander  un  coips  de  tronpes  en  Picardie,  et  remployer 
à  un  objet  intéressant  pour  le  service  du  roi  :  c'est  t«int  ce 
que  dit  cet  ordre.  Il  obtîut ,  à  la  mort  du  di^  de  Chaulues, 
le  commandement  des  ville  et  citadelle  d'Amiens,  par  corn- 
miflsioodu  tigaoût,  et  se  démit  du  p^otiveruement  de  Doul- 
lens.  Son  régimeiit  d'infanterie,  qui  y  tenait  garnison,  fut 
licencié  le  6  septembre.  Le  roi  lui  donna  les  charges  de 
gouverneur  et  de  bailli  d'Amiens»  dont  il  avait  déjà  le  com- 
mandement, par  provisions  du  i5  mars  1661.  11  conserva 
ce  gouvernement  jnsqu^À  sa  mort,  qui  eut  lieu  au  mois  de 
janvier  1695  :  il  était  alors  âgé  de  91  ans«  {Manuscrits  Le 
Tellter,  tomes  XIX  et  XX,  pages  229  et  «77;  dépôt  de  Ut 
guerre,  l'abbé  de  NœufvUle ,  Histoire  de  la  maison  du  roi, 
tome  ni ,  pa^e  ia5,  dépôt  du  secrétaire-d'état  delà  pro-^ 
vince  dis  Picardie,) 

DE  BAR  (Jean-François),  î^énérnl  de  bris^ade ,  naqnir  h 
Paris.  II  entra  au  service  comme  volontaire  dans  le  régiment 
de  Bellesondre  cavalerie,  en  174^,  et  fit  toutes  les  campa- 
gnes du  maréchal  de  Saxe.  Il  entra,  en  1750,  dans  la 
garde  de  Paris,  et  y  fit  les  fonctions  de  mâ|or  jusqu*en  1 776. 
Hommé  capitaine  d'infanterie,  il  passa  avec  ce  grade  dans 
le  régiment  de  garnison  du  roi ,  le  10  mal  1778;  y  fut  dit 
major  et  commandant  de  la  partie  active,  le  3o  décembre 
1785.  On  le  fit  colonel  du  régiment  de  Yexin  infanterie, 
le  a5  mars  1792 ,  et  général  de  brigade,  le  8  joillet  1795. 
En  septembre  de  cette  dernière  année,  il  fut  destitué  par 
le  général  Barras  ,  commandant  les  troupes  convention- 
nelles. Il  proposa  au  gouvernement,  en  janvier  1796,  un 
projet  d'organisation  de  la  garde  nationale  parisienne. 
Ayant  été  accusé  en  février  suivant  d'avoir  trempé  dans  I;i 
conspiration  de  Lavilleheurnoy,  il  fut  traduit  à  un  conseii 
militaire ,  interrogé  le  i5mars,  complètement  déchargé 
de  celte  accusation,  le  4  avril,  par  le  rapporteur  du  con- 
seil ,  et  enfin  acquitté  le  6  du  même  mois.  Il  avait  été  créé 
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chevalier  de  Saînt-Louts,  en  1785,  et  il  moiirat  ù  Paru» 
€0  1798.  (^MoiuUur,  annaUs  du  temps.) 

DE  BAR  A  DAT  (Pierre,  chwaiier) ,  tnaréchal'-de^camp, 
D*aborcl  chanoine  à  Notre-Dame  de  Paris»  eo  1627,  il 
quitta  ce  caoooioat;  ieva  une  compng^nie  au  régimenl  d^in- 
foaterie  de  aon  frère  »  le  30  mars  i635 ,  et  la  commanda  à 
la  priie  de  Bio^n;  à  la  levée  du  8ié|Q'de  Deux -Ponts 
par  les  ennemis;  au  secours  de  Hayence»  et  au  combat  de 
Vaudievanges»  la  même  année.  Ce  régiment  ayant  été  li-* 
cenolét  le  ae  juin  i636»  Il  servit  volontaire  au  liége  dsi 
Gorbie  »  au  mots  d'octobre  suivant;  aux  sièges  de  Landre^ 
oies  »  de  Manbeuge  et  de  la  Gapelle  t  en  1657  ;  de  Saint- 
Orner,  en  i638;  d^Hesdin,  en  iGSg;  d*Arras,  en  i()4o; 
d'Aire,  en  1641;  de  CoUioiire  et  de  Perpignan,  en  iC^'^s» 
et  à  la  bataille  de  Hocroy  ,  en  i643.  11  obtint,  le  4 
juillet  de  Ki  même  année  <  une  compacte  au  régiment 
de  cavalerie  de  la  reine,  lors  de  sa  l'ormutinu  ,  et  il  mar- 
cha ensuite  au  siège  de  Thion ville.  11  se  trouva  au  pît'go 
de  Graveliaes,  en  1644 i  ^  P^^*'^  Meiiin  et  de  Bé-* 
thune,  en  1645  ;  au  siège  de  Crémone ,  sous  le  duc  de 
Modène,  en  1O47;  au  combat  de  Civitla,  près  Bologne^ 
où  il  fut  blessé  et  fiait  prisonnier,  le  a8  décembre  de  la  mé- 
me  année;  au  siège  et  à  la  bataille  de  Crén&one  »  en  i649. 
Il  se  distingua  à  cette  dernière  affairai  qui  eut  lieu  leSo 
)olii|  et  y  fit  prisonniers  7  capitaines  et  lë  'malor  du  régi- 
ment napolitain  de  Ginarga.  On  l'employa  à  Parmée  d'I- 
telle,  en  1649  et  i65o,  cl  II  fut  nommé  maréchaMc-eampt 
le  18  octobre  1649.  Mestre-de-camp-lieutenant  du  second 
régiment  de  cavalerie  de  la  reine,  lors  de  sa  levée,  par 
commission  du  18  octobre  il  servit  au  blocus  do 

Hontrond.  Après  la  prise  de  cette  place,  il  en  puita  ki  ca- 
pitiihiiion  au  roi;  joignit,  eu  i()5?.,  l'armée  des  maréchaux 
de  Turenne  et  de  la  Ferlé  ;  se  Irouv.i  h  la  bataille  du  fau- 
bourg i^aint-Anloine  ,  et  fut  nommé  pour  commander  en 
Berri,  en  Pabseno^u  comte  de  Palluau ,  par  ordre  du  i5 
Iftvrier  i653.  Il  alla  commander  à  Casai,  en  i654;  servit 

au  siège  de  TaleiieOi  en  i6S^î  se  démiti  la  même  aanée, 
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da  régiment  de  la  reioe»  et  oe  servît  pliw*  Il  mourat  le 
98  août  168a.  [pêpôi  [de  la  guerre.  Gazette  de  France^ 
Histoire  des  Grands^Ojficiers  de  la  couronné,  tome  II, 
page  44^^  l'^  donne  la  qualité  de  Ueuienant-général  qu'il  n*a 

BARAGLKÏ  d'Iïilliers  (Louis) ,  gvniialdc  division,  na- 
quit à  Paris  eu  176^,  et  entra  de  bonne  heure  au  service,  en 
qMalilé  de  ca<îft ,  au  régimetil  d'Alsace,  dans  lequel  il  reçut 
les  grades  de  suus-lieulcuaut  et  de  lieuleuaut.  £n  1790,  il 
pasaa  capitaine  dans  un  bataillon  de  chasseurs ,  et  devint 
«uGceaaiveBMMitaide-de-oamp  des  généraux  deCrUioci  et  delà 
Bourdoiiiiajre.  Lom  4e  la  création  d*une  ^gleo  formée  an 
pied  des  Alpes»  le  général  Montesquieu  Ten  nomma  oolo^ 
nel.  Passé  à  Tarmée  du  Rhin  avec  ce  corpsi  en  179^9  il  y 
devint  aide-de-camp  du  général  en  chdt  Gnstinoi  se  fil 
rananpier  dans  les  aflBdres  qui  eufcnt  lieu  k  cette  armée, 
donna  des  preuves  de  courage  et  de  talent  daDsrinvasioD  du 
Palatinat  ;  se  trouva  à  la  prise  de  Spire,  de  Worms,  de  Ittayen- 
cc  cl  de  Francfort  ;  au  combat  de  Bockenheim,  où  ii  eut  deux 
chevaux  tués  sous  lui;  aux  affaires  de  Stromberg,  de  Birgen» 
d^Oberlesheim,  et  à  celle  d'HociLheim,  où  il  fut  blessé.  En 
mars  1 793,  le  général  Cnstiue  l'ayant  nommé  sou  chef  d'état» 
major,  avec  le  grade  de  général  de  brigade,  il  parvint^  par  un 
travail  infatigable  et  un  zëloaans  bornes,  à  rétablir  sur  un 
pied  respec taille  Tarmée  Iran^aise ,  qui  était  dans  le  plus 
grand  dénùment.  Par  ses  soins,  les  forteresses  evaient  été 
appinyisioonées;  des  ateliers  d'armes  avaient  été  créés,  cl 
60,000  cembattants  avalent  été  mis  en  état  de  repiendiç 
PolTenaive.  Il  Tenait  même  d*étre  proposé  pour  le  mlnlstèie 
de  la  guerre,  lorsqu'il  fut,  ainsi  que  le  général  Custine, 
suspendu  de  ses  fonctions ,  arrêté  et  èonduil  à  Paris,  en 
novembre  1795.  Traduit  devant  le  tribunal  révolutionnaire 
en  juillet  1794»  il  y  f^^t  acquitté,  mais  cependant  renvoyé 
en  prison  comme  suspect.  Apres  le  9  thermidor  (  27  juillet 
1794),  il  fut  misi  eu  liberté,  réintégri^daos  son  grade,  et 
employé  dans  Tarmée  de  Tintérieur.  Lors  de  la  révolte  du 
laubeufg  Saint -Antoine  contre  le  convention»  le  «3  ma* 
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1 795|  fl  remplit  les  fonctioni  de  chef  de  rétat-maier  de*!* 
force  année  de  Paris;  et  sa  conrluttc,  en  cette  occasion ^  le 
fit  iiooidier  chef  de  rétal^major  de  Tarmée  de  rintériettr^ 
-fcmi  lei  ordres  do  (général  en  chef  Mciiou  »  deot  il  partagea 
la  dl^gtâea  à  Tépoque  do  i5  TCndémlalre  on  4*  Après  avoir 
tté  aceosé»  détenu  i  iogé  »  alMoai  et  mis  en  libené«  H  fut 
eoaployé  dans  son  grade  k  l'année  des  côtes  de  Cherbourg, 
et  passa  à  eeHe  de  FOiiest.  La  paelfteation  des  chotians  ayant 
été  achevée,  on  l'envoya,  en  1796,  k  Tarmée  d*I(ali'c ,  où  il 
s'empara  ,  le  îi7  octobre  de  !a  iiiéine  aiiiu-e  ,  du  chàf(  au  de 
Bergame,  et  fit  pa<««rr  nu  fil  de  Tépée  le  corps  de  p  irtisaiis 
vénitiens  qui  r.ivait  ih'fendtl.  Il  iMit  en^^uitc  le  coniiuaride- 
mcni  de  lu  Lombardie.  Le  i5  janvier  17979  à  la  tâte  des 
55*  et  59*  régimens  de  Itp;ne,  il  concourut  à  la  défaite 
idu  général  autrichien  Alvinzi  •  vers  Pi«vaséar  et  lUvalta* 
nommé  général  de  divisioB,  le  10  mats,  Il  prtt  fiart  aux 
opérations  militaires  qol  eurent  lieu  diiis  leTyrol  contre  tes 
oorpsde  Kerpen  et  de  Laudon  ;  marcha  sur  Botaen^  d*o&  le» 
Autrichiens  fur^BOt  chassés;  s*empàra  dcfihanlëurs  de  Petit 
et  re|eta  les  ennemis  dans  Meomarck*  Attaché»  en  1798,  à 
rarmèe d'eipédltiott  d'Egypte, il  la  soiylt  jusqu'à  Malte; 
mais  sa  santé  étant  alors  fortement  dérait^^te ,  il  obtint  la 
permission  de  revenir  en  France  ,  et  fut  chargé,  par  le 
général  Buonnpartc,  de  [)ré«enter  au  directoire  le  drapeau 
et  une  partie  du  trésor  de  Torihc  de  Malte.  Il  ft^embarqua, 
pour  ce  retour,  à  bord  de  la  frégate  la  Senft'hff,  c|ui  fut 
capturée  par  la  frégate  anglaise  le  Scn-Horst ,  dans  les 
eaux  de  la  Sicile,  le  28  juin  1798.  Ayant  été  conduit  pri* 
sonnier  en  Angleterre  «  il  revint  en  France  au  mois  d'août 
suivant;  mais  le  directoire  exécutif  l'avait  suspendu  deséa 
fonctions)  ainsi  que  le  capitaine  de  firégale  Bourdet^  qui 
avait  commandé  l&  SetuiMe,  Bélnlégré  dans  set  Ibnclloni, 
01  employé àrarméo  d'A11eîtuigne»eB  i;97,il enfui  nommé 
chef  d^tal-ma|orf  le  94  >  ooàrtnftnda,  le  S  novembrCf 
une  des  cdonnes  de  rannée  aux  ordres  dit  gfoéral  Le* 
courbe ,  dam  un  combat  qui  eut  lieu  sur  le  Necker,  près 
de  Philisbour^.  11  eut,  en  décembre  de  la  même  aiuiée, 
'  le  commandemeut  eu  ciici  et  provisoire  de  toute  Taiie 
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gauche  des  années  du  Rhiu  et  du  Danube  réunies*  L'armés 
française  repassa  le  Khin  ,  et  les  troupes  commandées  par 
le  général  ttaraguey-d*llUUert  furent  cantonnéei  À  Landarn 
éi  aux  eDTif0Ba.  Le  magasin  d'arlillerio  de  cette  place 
ayant  tanté  »  en  avait  encere  à  ctaindre  que  le  fta  ne  te 
coaomunlquâl  à  celui  des  poudres,  qui  en  contenait  Goo 
nlliieis.  la  terreur  et  la  désolation  régnaient  parmi  les 
liabitanis  et  les  soldais ,  lorsque  Baraguey^'AillIers,  se 
faisant  accompagner  parSoo  cliasseursy  quelques  artiUems 
et  leurs  olEîcfiers ,  pénétra  dans  la  viHe,  brava  avec  intré- 
pidité le  danger  le  plus  imminent,  parvint  à  faire  éloigner 
du  voisinage  des  flammes  5  lo  caissons  chargés  de  poudre^ 
ainsi  que  les  magasins  de  f()inTaa;cs,  et  ^auva  ainsi  cette 
place  impurUnte  d'une  deslrtictiuu  totale.  A  l'armée  d'Al- 
lemagne, en  1800  ,  il  combattit  à  la  bataille  de  Biberach, 
gagnée  sur  les  Autrichiens  le  9  mai  ;  fit  passer  son  intao^ 
terie  à  un  gué  qui  se  trouvait  nu-dessous  de  cette  ville t 
et,  par  Theureux  résultat  de  cette  manœuvre,  contribua  à  la 
^toire  de  i*armée  française.  Dans  le  mois  de  septembre 
de  la  même  année  9  il  eut  le  commandement  de  la  pre- 
mière division  de  Tarmée  des  Grisons*  Avec  cette  division, 
composée  de  35oo  honunes  d^infanterie^  un  escadron  de 
bussards,  et  une  compagnie  d*artillerie  légère»  lise  porta 
sur  la  Valleline;  et  quoique  le  passage  du  Spluqen  Ùki 
alors  très-difficile,  k  cause  des  neiges,  il  parvint  à  reflTec- 
tuer,  à  descendre  jusque  »ur  les  bords  de  l'Adda ,  et  à 
ïi'tlablir  niilit;<irt ment  dans  le  pays.  Les  deux  postes  de 
ficaul  et  (le  Z.UZ  ayant  été  surpris  par  les  troupes  suisses, 
aux  ordres  du  général  Bachmann,  dans  la  uuil  du  8  au 
9  décembre,  il  parvint  à  les  reprendre  dans  la  journée  <iu 
13.  Il  fit  ensuite  attaquer,  le  27,  les  retranchements  des 
ennemis  à  Gasa-Nuova,  s*en  empara ,  mit  les  impériaux 
en  fuite,  et  se  rendit  maître  des  passages  d'Ardelz,  de 
dcbuls  et  de  la  vallée  de  Scarla.  lie  général  filacdonald  lut 
ayant  donné  ordre  de  faire  porter  sa  division^  ainti  que 
celle  du  général  Morlot,  sur  Heran  et  Botien ,  où  devait 
se  réunir  tonte  Tarmée,  il  marcha  sur  ces  deux  points 
avec  une  telle  rapidité^  que  le  général  AufTcoberg^  qui  se 
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ttfotifi  enfefiné  dans  Botien  aveo  6mo  homméi  i  le  la 

innvicr  1801,  y  nU  «^li^  pris,  «i  «11  nriiiUUoe  110  fûl  venu 
lut  tloiiiiLT  la  liberté  de  so  ritirt^r.  Aprèi  celle  canipiif^iie, 
le  général  fiaragucy-d'Hillieri  fut  noiimii^  iii<;poctciir-gé- 
n^ral  de  l'infnnterits  dcn  i  V»  inNlivinionfi  iiiililaîrrs, 

et  t^lii ,  f*n  i8o5,  cniididnl  au  tK^iiut-coii^^ervaleiir  pur  lo 
département  d*Kure-et-IiOlr,  où  il  avait  au  réiiidence. 
Buonaparto  Téleva  à  In  dignité  de  grund-ofiloier  de  la 
Léglon-d'Honnettr^  le  ^4^\n  1 804 ,  et  le  nomma  colonel- 
général  dea  dragona»  en  i8o5.  Dans  ^tle  dernière  année  t 
il  fut  employé  i  la  grande  armée  d*Allema|ne;  y  eal  le 
eommendement  d*ane  division  de  dragons  à  pied  »  à  la- 
quelle Il  fit  pasuer  le  Ehln,  le  a6  leptembrei  fur  un  pont 
|êté  via*à«vla  de  Dorlack  ;  le  porta  sur  dtollgard  «  de  là 
Hur  Komiingen,  où  il  ne  trouva  le  0  octobre,  et  combattit 
A  Klcbingi^n,  le  i  8a  divinion  couiribua  i\  riim*4ti.H.H(MncnC 
d'Uim,  (piî  Nc  rendit  par  capitulation;  il  la  dirigea  en- 
nuilc  vorH  1rs  fVtinlières  de  la  UoIk'^hh"  ;  força  un  oorp» 
de  5ooo  Aiiiri(  liirrm  ;\  ((iiitlerta  |to«iiii()ii  tic  Waldmimcben, 
où  iU  R\^lai(îiit  retraiirbih,  et  poussa  jus»m'i\  Bciscn,  où 
il  H'cmpara  deii  magosinii.  En  1808  il  ne  rendit  îk  Vcni*<o  , 
dout  ou  lui  uvoit  donné  le  oommandemont.  En  1809  il  tU 
la  oampogne  contre' TAutricbet  y  commanda  une  diviilon 
Italienne  A  la  bataille  de  Ikaab)  qui  fut  gagnée ,  Ifi  14  iuint 
par  4e  prinoe  Bugène>vloe- roi  d'Italie.  Employé»  eniSiii 
à  Tirmée  d'Espagne»  il  batitl  le  oorps  ennemi  de  Gampo- 
YerdOf  seus  les  murs  de  Figulères  »  le  5  mai  >  et  s^mpara 
d*on  convoi  de  laoo  voitures,  porunt  des  oblets  destinés 
A  ravitailler  oetle  place.  Il  fit  partie  de  la  grande  armée  de 
Rufiiiie  on  iHia,  et  mourut  A  Berlin,  après  la  retraite  de 
Muttcow.  [Annaka  du  (cmps.  Moniteur,) 

M  BAAAIL»  vpyez  Paivosr. 

DU  BARAILIiON  di  IWux  àhu  (Henri),  mmrckat'dc^camp, 
avait  t'ait  {dunleurM  caiapagiics  m  qualité  dVifllcier  poin- 
teur de  Tartillcrio ,  lorsqu'il  lut  orrr  ronunissaire  extraor- 
dinaire, le  95  mai  1       Il  »o  trouva  k  la  bataille  de  HaniU- 

Uea»  el  pasaa  au  grade  4e  commissaire  ordinaire»  le  la  iio« 
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Tembre  1706.  Il  continua  de  servir  en  Flatidr»,  et  ëtaft  à  I» 
balaOled'Ondenerdet  en  1708;  à  celle  de  Mal pla quel,  em 
1 709  ;  à  Tattaque  d*Afleux ,  en  1 7 1 1  ;  aux  iléget  de  DoonjFr 

du  Quesnoy  cl  de  Bouchain,  en  171a;  à  ceux  de  Landaw 
el  lie  tVibourg,  en  1713.  Nommé  commissaire  provincial 
de  Tartillerie ,  par  commission  du  i()  août  1715,  il  fit  la 
campagne  (l'Fspot^iu  (  t  obtinl  la  clKUii;e  de  ^ardc  provin- 
cial de  rartiltcrie  de  rile-de-Frauce  el  de  l'arsenal  de 
Paris  y  à  la  mort  d* Antoine  -  Sébastien  de  BaraiUon,  son 
père»  par  provisions  du  iS  janvier  1724.  A  la  eréatioii 
des  compa^nîe<i  d'ouvriers  9  11  en  obtint  une»  par  corn- 
missioa  da  aS  |aillet  1719;  et  fut  créé  lieutenant  d*arlil-^ 
lerie»  le  8  août  1751.  Il  commanda  en  seoond*eette  arm» 
au  siège  de  &ehl»  en  i735;  è  l*Éttaque  des  liftes  d'BtUii* 
gen^'et  an  siège  de  Philisbourg»  en  1754;  et  obtint  le 
grade  de  brigadiert  le  i**  août.  Employé  à  Tarmée  do  KItlay 
par  lettres  du  i**  mai  1 735 ,  il  commanda  rartillerle  en 
second  à  Taffairc  de  Clauscn.  Il  la  commanda  en  chef  à 
Tannée  envoyée  en  Bohème,  par  lettres  du  ao  jnillet  1741; 
dirigea  les  attaques  du  <(ié^  de  Prague^  qu'on  enleva  iVas- 
saiit ,  et  fît  servir  supérieurement  Tartillerie  à  la  défense 
de  Pisseck,  à  Tattaqne  de  Tein,  h  raffaîre  de  Sahay  et  à  la 
défense  do  Prajçue.  Il  rentra  en  France,  avec  cette  armée, 
au  mois  de  janvier  1743.  On  le  créa  maréchal- de-camp , 
le  ao  février  de  la  même  année.  Il  commanda  en  chef  l'ar- 
tillerie de  rarmèe,  sons  les  ordres  du  maréchal  de  ftaze^ 
par  lettres  du  1**  septembre  1744»  et  finit  la  campagne  au 
camp  de  Gourtray*  Il  commanda  en  chef  rartillerke  derar- 
mèe  du  roif  par  commission  du  1*  avril  174^  dirigea  les 
attaques  du  siège  de  Tonmay,  et  fot  tué  à  la  liataUle  de 
Fontenoy»  le  11  mai  1745.  {Brev.  mUit, ,  atm,  du  temps,) 

BARATIBIt  SB  Sawt-At'iin  (Antoine),  /icntcnant-s^oncrai, 
né  le  4  juillet  1713,  lut  nommé  officier  pointeur  de  rartil- 
lerle ,  le  1"  novembre  1739;  commissaire  extraordinaire» 
le  6  n\:n's  1734;  lit  la  campagne  sur  le  Rhiu  ,  en  1735,  et 
se  trouva  à  l'atfaiie  de  Claiisen.  Il  passa ,  en  Bohôme,  pre- 
mier aide-maior  de  Téquipage  d*arliiierie;  servit  à  la  prise 
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et  à  la  défente  de  Prague ,  et  le  trouva  aui  deuic  fameunei 

gorlicH  dans  leHi|ii('llc.s  los  canon»  de%  euiieiuiA  lori  ta  dé- 
trtiit»  et  [en  poudi-cs  hrùltH'H.  11  oliUul  le  grade  du  coiiimts» 
iaiic  ordinaire,  le  11  dt^ccmbre  174^*  Pendant  la  rcliaile 
de  Prague,  en  174*»  pieds  gelés,  ce  qni  l'obli- 

gf*a  de  renier    Éfçra.el  <  usuilc  à  Melz  [Knu  aa  guérison.  A  la 
bataille  de  Deltingi  n  ,  en  174^  «     couiaiandail  en  second 
la  batterie  de  16  canons,  qui  iU  le  piun  de  dommages  auK 
•nnemis,  et  mérita  Téluge  des  généraux.  Le  siège  de  Me- 
Din ,  où  il  j^vil  avec  dlaUuction  ,  lui  mérita  la  oroix  de 
Saint-IiOttia^  qu*ll  obtint  en  1744*  ilMrvit»  ootto  a»aée»aus 
iléfetd*Ypcea  et  d«  Fumet.  Eu  1745»  il  eut  h  détail  de  Par- 
UUerie  à  là  bataille  de  Foulenoyt  et  reçut  les  élogea  du  ma- 
réchal de  8au  en  préwnee  du  roi  ;  il  aerrll  enaulte  aux 
aiégcp  des  vilîea  et  citadellea  de  Tournay,  d^Oudenarde ,  de 
Nieuporl,  d^Oslende  et  d*Ath.  £0  i74^>>  »•  servit  au  siège 
de  Namur;  y  remplit  les  louctions  de  uiajoi  de  l'arlilleriei 
après  la  blessure  de  M.  dMnvilliers,  et  hq  signala  À  la  ha* 
taille  de  Kaucoux.  Il  ai  liula  une  cbargu  de  lieutenant -gé- 
néral de  celte  arme,  le  5o  décembre,  et  fut  fait  cunimt»- 
•aire  provincial,  lo  le  ideniain  Ta.  Mommi^  major  en  cliel* 
de  l'artillerie  pour  les  campagne»  de  1747      174^  >  il  ^e 
trouva  À  la  bataille  de  Lawleld,  la  première  année  ;  servit 
avec  la  plus  grande  distinction  au  si'^gc  de  ildaeslricbt,  eu 
1749,  et  fut  créé  Ueutenant  d'artillerie 9  le  a^ octobre  1750* 
Lors  de  Tunion  du  oorpa  de  Tartilierie  aveo  le  génie,  U  eut 
ftng  de  lieulenant-colonel,  le  S  décembre  1755»  et  rao| 
de  ootoael  d*iolaoteriei  le  1**  mai  i;56«  Il  lervU  aveo  la 
plue  grande  diatinetioti  à  la  bataille  de  Eqabdoh  p  en  1 757, 
et  à  oelle  de  Lutielberg ,  en  1  jSH.  Goloitel  de  la  brigade  de 
Mouy,  par  oommistiion  du  i*' janvier  1  ^Sg,  et  brigadier,  par- 
brevet  du  lu  Irvrier  suivant,  il  donna  de»  preuves  de  valeur 
à  la  bataille  de  Minden,  et  a  la  retraite  de  rat  iuee  depuis 
Blinden  jut>qu*à  Caiisel.  Kn  l'^iUu  il  eonlribu.i  à  la  prise  des 
vetrancbements  de  la  ville  de  Ca^sel,  cl  à  la  prine  de  Min- 
den.  Il  obtint  la  brigade  du  corps  royal  de  Parlillerio  (  ci- 
devant  Loyauté),  le  7  mars  17611  et  commanda  en  leoond 
Partiftierie  de  rarmée  de  i^oublse.  Il  le  diattogua  au  oatti|i 
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d*Unna,  et  h  la  prise  Meppeti,  après  laquelle  il  fut  dé- 
claré, le  18  octobre  ,  inaréchal-dc-caiiip  ,  dont  le  brevet  lui 
avait  été  expédié  dès  le  20  février  précédent.  Il  commanda 
en  chef  rartillerîe  du  corpii  du  prince  de  Condé,  en  17629 
ton  jours  avec  succès,  et  surtout  à  raOaire  de  Johaosberg. 
Il  fut  blessé  à  la  jambe  au  siège  de  Prague»  et  au  bras  droit 
au  siège  de  Tournay.  Od  le  fit  commandeur  de  Saint-Louis» 
en  1771;  lieutenant-géaéral'y  le  i*"  mars  1780,  et  U  mourut 
avanl  le  i**  décembre  1 785.(  Gaz>  de  France,  amu  du  temps,") 

BARBANÈGRE  (Joseph,  ^^iron),  marichal" de^eamp , 
entra  au  ^rviee  le  1  *  f  anvier  1 794*  Xi  parvint  snccessivemenC 

par  divers  grades  jusqu'à  celui  de  colonel  du  48*  régiment 
d'infanterie  de  ligne;  li^  commanda  à  la  bataille  d'Austerlitz, 
où  il  iut  blessé  ,  le  i>  décembre  i8o5.  Il  fut  cité  dans  le 
nombre  des  chefs  de  corps  (jui,  par  leur  bravoure,  avaient 
secondé  le  plus  efficacement  le  i;énéral  Ferrant  ,  sons  les 
ordres  duquel  il.scrvait  alors.  Buouaparte  le  créa  couiuian- 
dant  de  la  Légion-d'Hooneur»  le  a5  décembre  de  cette 
même  année.  Il  commanda  encore  le  4B*  régiment  à  Taf- 
laire  dléna,  le  14  octobre  iSojSt  et  y  déploya  un  sang-froid 
et  une  résolution  qu'il  ooflomunlqua  à  sa  troupe.  Promu 
au  giAde  de  général  de  brigade,  le  ai  mars  1809 9  il  fit , 
en  cette  année,  la  eampagne  d'Autriche,  et  s'y  distingua 
ilans  toutes  les  occasions.  Il  continua  à  servir  avec  distinc- 
tion dans  les  campagnes  qui  eurent  lieu  jusqu'en  18 1 4*  I«e 
toi  le  nomma  y  cette  année,  chevalier  de  Salnt-Louls.  En 
i8i5,  pendant  les  100  jours,  il  fut  employé  au  corps  d'ar- 
mée aux  ordres  du  général  LecouiliL,  qui  lui  confia  le 
commandement  de  la  place  d'Huningue,  dont  les  troupes 
.  autrichiennes  et  suisses  firent  d'abord  le  blocus.  Dans  la 
nuit  du  25  au  126  juillet,  les  Suisses  ayant  détruit  un  mouUn 
qui  était  sur  le  Rhin,  le  général  Barbanègre  fit, essuyer,  dès 
le  lendemain,  un  bombardement  à  la  ville  de  Bàle.  Le  aS 
il  fit  une  sortie,  dans  laquelle  il  obtint  sur  les  Suisses  un 
avantage  marqué  ;  continua  jusqu'au  a8  août  à  faire  d^au- 
Ires  sorties,  et  à  canonner  Neodoifi',  Louisbourgi  le  Petit» 
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DES  GÀNtâAUX  niAirÇAUf.  S»! 
Huningiid  et  les  travaux  dos  ennomis,  (jui,tlèslc  17,  avaient 
convcrli  le  blociLH  eu  siège.  6a  troupe,  d'abord  très-piMi 
nombreuse,  u^. 4 ut  encore  été  diminuée  par  les  suites  de  ta 
défense  et  parle»  maladies ,  il  demanda  ,  lo  a4 ,  à  oapitukeri^ 
mnh  à  des  çoïKlitioim  i{ni  (ureut  refusées;  eiiiin,  voyani 
linuiilih'  vt  l'irupo.^Hibilité  d'une  pla»  longue  réttolanee 
contre  une  aruiée  de  ao,ooo  liomam ,  qai  avait  90  bou- 
ches à  feu  employées  au  siège,  il  oonclul,  te  s6r  une  ca- 
pttulatioii  avec  l*archiduc  Jean  d*Aiitrioli«»  et  tortildela 
place  an  téta  de  la  garnwon ,  composée  iealemeiit  de  5» 
iiommes  en  état  de  porter  les  arme».  L*afohidoe ,  purprin  et 
tonclié  en  même  fempi  du  eourage  de  cette  petite  trou- 
pe ,  qai  avait  toutetui  long-temps  les  efforts  de  toute  un*- 
armée I  témeigna  au  général  Barbanègrc  l'eslitnr  f|u'iiiir 
telle  conduite  lui  inspirait.  Le  i  l  septembre  suivant ,  une 
commission  d'enqu^le  ayant  l'ti»  assonibîée  h  Strasbourg; 
puui  luiinaîUe  de  la  <;ondniti'.  du  t!;(^n(''ral  Barbanègre  re~ 
lalivenientc^la  défense d'Hunîngiie,  elle  déclara, à Tunani- 
mité,  fjue  ce  général  était  sans  reproche.  Il  n  été  mis  la 
demi-solde  de  .non  activité,  conformément  à  l*arUele  36 
delà  loi  du  a5  man  1817.  {Mmitcitr,  annaies  dft  temp9,\ 

bfc  BAIIBANTANE,  rwyez  Tuget. 

M  BAMAZAN»  w^ee  Adam. 

DK  1.4  KAUHFJUH  niriLLi:  (îac  tjn es- Auguste)  ,  /;///- 

nu:h(il~(ic-r(imp ,  ( ud  a  dans  le  régîmciU  dt'S  gardeft-Irau- 

çiiseH,  vn  i;/|f);  obliiil  ia  croix  de  âaiut-Luuîs  en  i;  

et  fui  fait  capitaine  au  même  corpi,  en  1777.  Ou  le  nom- 
ma brigadier  d^infanterie,  le  I''  mars  1780,  et  maréchal- 
de-campi  le  1"  janvier  178/f.  Il  a  émigré  en  1791;  ou 
ignore  ce  qu^ll  est  devenu. 

DE  LA  HARUERIIS  DK  nFPi'rvKiu,E  (N  ),  martUM» 

(h'-camp,  de  la  même  famille  que  ie  précédent;  entra  an 
régiment  des  gardcs-françaiseii  eu  170a.  Il  fut  faitehe- 

valter  de  Saint- Loula,  en  17  ,  et  premier  lieutenant 

de  grenadiers  de  la  compagnie  de  Beaurepalve,  en  1770. 
U  élail  capitaine  en  wcond  an  même  corps  lorsqu'on  le 


« 
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créa  brigadier  (i'iufanterie ,  le  i"  janvier  1784.  On  lui 
donna  le  ijrevet  de  maréchal -tle-camp ,  le  9  mars  1788. 
Il  para!»  être  mort,  ou  avt»ir  émigré,  en  1791,  n*élantplu« 
|»orié  sur  les  étaU  militaires  >  à  dater  de  cette  année* 

BAEBERIN  (Lonîs);  comte  de  Reignac ,  maréchal^de' 
eamp,  fut  fait  lieutenant  au  régiment  de  Naverre^  et  y  de- 
vint eepilaine  ea  i664'  U  se  trouva  f  la  même  année,  à 
la  prise  de  Gigery,  en  Afrique;  servit  aux  sièges  de  Cear- 
tray»  de  Beigues,  d*Oudenarde  et  de  Lille ,  en  1G67;  aux 
diflTérents  sièges  de  la  campagne  de  167a  9  sous  le  prince  de 
Condé;  au  siège  de  Maesttleht;  puis  au  camp  d^Utrecht, 
sous  M.  de  Luxemboarg,  en  1673.  Il  servit  également 
a  la  baUillc  (le  SenefT,  en  1674;  sièges  de  Dinant, 
de  Huy  et  de  Limbourg,  en  1G75;  de  Coudé,  de  Bou- 
cliain  et  d'Aire,  c-n  167G;  de  Valcnciennes ,  de  Saint- 
Omer,  et  à  la  bataille  de  Gassel,  en  1677;  aux  sièges 
de  Gaiid  et  d'Ypres,  et  h.  la  bataille  de  8aiiit- Denys, 
près  Mons,  en  1678,  et  au  combat  de  Minden,  en  1679» 
Hommé  major  de  son  régiment ,  le  juin  1090,  il  ser- 
vit» en  cette  qualité,  au  siège  de  Luxembourg,  en  1684; 
à  la  conquête  du  Palatinat,  en  1689;  à  la  bataille  de 
Fleuras»  en  1690;  au  si^  de  Hons»  puis  à  Tarmèe  de 
Flandre»  en  1691  ;  et  aux  sièges  des  ville  et  châteaux  de 
Hamur»  en  169a,  On  lui  accorda  la  lleutenance  de  roi  du 
château  de  cette  place,  par  commission  du  2  juillet.  Il  se 
trouva,  en  1693,  à  la  bataille  de  Nerwinde  et  au  sitj^c  de 
Charleroy,  doul  on  lui  donna  la  lieulciiaace  de  roi,  par 
commission  du  t6  novembre.  Commandant  à  Huy,  par 
commission  du  14  niai  i(i94>  ^1  attaqué  dans  celte  place 
par  le  prince  d*Orauge,  il  s*y  défendit  avec  valeur  et  intel- 
ligence; et  lorsque  toutes  les  défenses  en  fiirent  ruinées,  il 
obtint  la  plus  honorable  capitnlatiof»»  en  vertu  de  laquelle 
il  se  rendit  à  Mamur.  Cette  place  ayant  ètè  attaquée  ea 
1695,  il  8*y  distingua  très-particttlièrement»  repoussa  et 
iMttit  les  ennemis  dans  dilTèientes  attaques;  reçut  de  iè^ 
gères  blessures,  et  mérita  le  grade  de  brigadier  d*infanterie, 
qu'on  lui  accorda  le  8  octobre.  Il  se  retira  à  Charleroyi  oà 
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iitemira  fasqu*à  la  paix.  Il  lenril  ài'anuéa  d'AUemagnt, 
mm  1701  ;  à  Vamtém  de  Fkundfet  an  17M;  alla  aoounaiidar 
àUmbomgf  parofdradtt  la  décwnbfe  de  eatta  aiméa ,  at 
aa  ivDota  an  cenilNil  d'Bekeren,  en  1705.  Créé  maréchii-» 
4a-aanip,  le  lolihrrier  1704,  onFélablll  eommaDdant à 
'  TrafirbacL ,  qu'il  défendit  pendant  cinq  temainet  la 
phia  grande  valeur.  Le  roi  lui  accorda,  à  celte  considOra- 
lion ,  une  place  de  conunatideiir  de  Tordre  tie  Saint-LouU» 
par  pruvinions  du  20  sefitentbtr  ,  tl  lui  iluiuta  peu  de  lenip^ 
aprèf  le  tonuiiandenieiàt  du  Vicnx-Brt^'H  k  .  il  r(  sidu 
jusqu'à  la  paijL  de  1714*  il  niourut  au  intiU  luio  171$^ 
{jéunaUs  du  temps,) 

deBARBEZIÈRES  (Cliarl(*<(>,  eowte  de  ChemerauU,  ma-- 
rét'liul-ilt  -i  iniijt»  d'ahoid  ili  :^hi)é  à  l*élal  eeelésiasliquc , 
fui  ahhê  dc<!cïîes  ;  mais,  à  la  mort  de  son  tr^r*»  atné,  îl 
prit  le  parti  de»  armes,  servil  lon;;-tenips,  en  «jiialite  de  ca- 
pitaine, daiit  le  régiment  de»  Croates,  et  iît  toute<$  les 
expéditions  où  Ha  trouva  cè  régiment.  Il  leva,  par  cauimit- 
•ion  du  8  ianvier*  on  régiment  de  cavalerie ,  qu'on  Uceo» 
el4  après  la  campagne  de  i65o*  Créé  maréclial-deHUinip, 
le  1"  férrler  i<15a  9  II  obtint  le  gonvemement  de  Lutlgnan  ^ 
par  pfOf filont  do  16  mal  lâS^t  {Dépôt  dê  ia  guerre,  an^ 
ttaie*  du  temps.) 

^  BAUBlîZiJgEES  DE  Là  RocHE-CatifEiAULT  (Geoffroy)» 
marickaMe^campfixitTedii  précédent,  fut  fait  capitaine  aa 
flé^lnianldaaGfoalaideiUabyleSi  janvier  164a.  Il  aerrlt  à 
Tannée  de  Pleardie»  qui  ie  tint  for  Ui  défenaiTelanéne  an* 
iiéc;à  la  bataille  de  Boeroy;  aosiiégeadeThionvIlle  et  do 
Werek»  en  i645;  an  tiégede Gravellnet» en  i644;  à Inpriio 
de  CaMcl ,  de  MardicL,  de  Unck,  de  Boofbonrg,  de  Me- 
nin,  de  Béthune  et  de  Saint-Venant ,  ea  1645  ;  de  Conrtray, 
de  Dcrgucscidc  Dunkerque,en  i(i  |G,ct  àcellcdelaBassée» 
en  j  ('17.  Meftlre-de-camp  du  même  répriment ,  sur  la  démis- 
sion du  <  lievaHer  de  Chemerault}  son  ii  ère,  par  commission 
du  4  jiJ^i^  i^  îb,  il  le  commanda  an  siège  d'ïprei»  et  à  la  ba- 
taille de  Leus,  la  même  année  ;  au  siège  de  Cambray  ;  à  la 

priae  de  Coodé p  en  i^q', k raiméc de  Flandie»  en  lOao  et 
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i65i.  il  M  dén^it  de  son  régiment,  le  i4  •eptembre  decelto 
dernière  année,  et  obtinl  le  grade  de  maréebal-deHUiiiip  9 
par  bie?el  da  14  décembre.  On  ne  le  troute  pUu  employé 
députe  cette  époque.  (Dépôt  de  im guerre,) 

/ 

ni  BAMBZIÈRTO  (Jean-Hoël-VyençeM),  comte  de  Ch^mt'* 

rault,  licutcnanl-î^éncrn/,  neveu  des  précédent»,  eiitd*abord 
une  compagnie  au  régiment  de  dragons  de  liai  bezièren , 
par  conniiissinn  du  10  a\ril  1678.  Celte  compa^înie  ayant 
été  réloruH  L! des  le  S  août  de  Tannée  suivante,  il  entra  en- 
seigne de  la  colonelle  du  régiment  Daupiiio  iulantcrie,  le 
7  mai  iGdo;  y  obtint  line  oompagnie,  par  oomaàîMîoa  du 
18  décembre  suivant;  servit  av^o  ce  régiment^  anx  sièges 
de  Courtrajyde  Dismude;  au  bombardement  d'Oudenarde> 
e9  i683,  et  &  Tarmée  qui  couvrit  le  siège  de  Luierabourg» 
en  i684*  Devenu  colonel  du  régiment  de  Fores  lors  de  sa 
formation  9  par  commission  du  10  septembre  de  la  même 
année,  il  pa^sa,  avec  oe  régiment,  en  Irlande,  vsous  le  comte 
de  Lausun,  en  i%o;  se  trouva  a  la  bataille  de  la  Boiue;  à 
la  défense  de  Liméri(  k  ;  rt\  int  an  mois  d'octobre,  et  passa 
à  l'armée  de  Piëniout.  ][  tétait,  en  1691,  au  siège  et  à  la 
prise  de  la  ville  et  du  ciiàteau  de  YiUefranche ,  de  Montai* 
ban,  de  Sant-Ospicio  etde  Nice.  Après  la  prise  de  cette  der- 
nière placCf  il  ninrf  !ia  sotis  Tes  ordres  du  marquisde  Vintj 
ponr  êhasser  les  Vaudois  de  la  vallée  de  Mégromie;  <m  y 
réussit»  malgré  leur  position  avantageuse;  900  fiirettt  tuésn 
plusieurs  furent  pris  dans  cette  occasion,  et  le  comte  de 
^  ChemerauU  y  reçut  une  blessure*  Il  servit  au  siège  et  A  la 
prise  du  château  de  Montmélian.  Colonel  du  régiment  de 
Périgord  ,  par  commission  du  4  avril  1693,  il  se  démit  de 
celui  de  Forez;  servit  à  Farraée  de  la  Moselle,  sous  ftlon- 
i!cii;ncur,  et  passa  ensuite  à  l*arniéed'A!lt»magne.  Il  retourna 
à  l'armée  d'Italie,  où  on  se  tint  sur  la  défensive,  en  i6g4 
et  1695.  Créé  brigadier»  le  5  janvier  1696,  il  fut  e^ipioyé 
à  Tarmée  de  Cata1op;nc,  sous  le  duc  de  Veoddme;  contri- 
bua à  la  défaite  du  prince  de  Darmstadtp  et  au  eonbat 
d^OstalriCf  où  il  commandait  90  compagnies  de  grenadiers. 
11  se  démit  du  régiment  de  Périgord ,  au  mois  de  février 


1%  ;  9dnH  MUS-  due  de  Taoddiiia  an  tié$e  de  Baive* 
loM,  et,  apr#e  la  pHm  de  eette  plaee,  ayanl  été  enrayé 
par  ce  prince  pour  en  porter  la  nouvelle  au  roi ,  il  arriva 
k  Terfdilleii,  le  i5  aoôt.  ('ré<';  rnar«-clial-(Ic-cainp,  par  hr»^- 
vel  «lu  19,  fcl  employé,  en  celte  iju.iliir  ,  a  FaniRMî  «i  Italie, 
par  IrtlreH  du  18  juillet  1701,  i!  mirthattît  k  Chiarî.  Le 
iH  octobre,  il  coinirruMli  lui  iourr.i}^**  avec  25o  cfîrv aux 
(IVtcorte,  et  ayant  été  attaqué  pur  400  cuirassier)^  et  iju 
lioMaréf  erniemlt  foi  i*étaieal  eminMqiiét,  il  en  tua  iGo , 
prit  1  cornette,  38  cavalier»,  80  elievaox«  et  mit  le  reate 
an  folle.  Il  eaoibettlt  à  Aa0-Tttlerla ,  à  Lnsaara  ;  eontrf* 
baa  à  la  prlaa  de  oetta  filles  eo  170a,  et  fut  créé  lieote- 
mil  géaéral det  atméai du  lei^  le  aS décembre.  Employé 
ce  cette  qtiaHté  A  la  même  ofaaée»  en  t^aS,  ilcanooenit  à 
la  déiyie  de  Tarrière- garde  du  général  Staremberg  près 
Stradella  ;  à  la  prise  des  retrancliemeiils  de  c  elle  ville,  et  au 
combat  de  Casiel -  jNovo  de  liotmi  i  II  suivît  le  duc  d(; 
Vend<^^rM•  danH  le  Trcntin;  concourul  a  I  i  [>ms(  di  !><  iJicilo, 
de  Nn^o  ,  et  d'Aîro.  Le  0  sepf#»nnbre,  il  attaqua  un  rf^lr.in- 
chement  le  long  de  TAdi^e,  gardé  par  5o  hommeei  qu'il  mit 
en  Cuite;  brûla  le  retraoehanMmt  et  rejoignit  Tarmée.  il 
laçot  une  légère  blessure  au  combat  de  S;in*ftabaitiaaOf 
ail  en  batlH  le  général  Yiieonti»  le  96  ectobre;  fervlt  au 
iiége  de  teaoeilf  an  aiégeet  à  ta  prise  dTtrée  et  de  aa 
eiladellef  en  17041  aaarcba  an  fiége  de  fmtf  eemmeneé 
eelte  même  annéat  et  qnl  dnra  jusqu'à  la  reddition  de  cette 
ville  au  mold  d'avril  i^oS;  il  y  fut  couvert  de  terre  et  de 
pierrCK  par  Tcfiet  fl'uric  miuc.  Il  coniballit  à  C.i^«iano,  au 
mois  (l  .ioût  Buivant;  à  Calciiiâto,  au  mois  d'avril,  et 
w)us  lurin  ,  an  mois  dr-  ^(  rnbre  1706.  Il  servit  en  Flan- 
dre, nous  le  duc  de  Vendôme,  en  1707;  o!)lifil  le  goti- 
veroement  de  Gravelinct,  par  provinionfi  du  ai  marâ  ijud , 
et  terfit  en  nandre»  sous  le  duo  de  Souffogne.  Allant 
observer  la  nutteba  des  ennemis,  il  renoonira  on  régiment 
de  dragons  qol  marobait  à  Oodanarde,  Tattagna,  le  défit 
entlèrenant^  et  ramena  Go'  prisonniers  au  camp.  Déla* 
ebé  ensnile  avaa  an  corps  eonsidérablet  II  rompit  tons  les 
pcDis  de  la  Dendrc  et  de  TEscant;  se  présenta  devant  On- 
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^enarde^  et  se  distingua  particulièrement  au  combat  qui  m 
donnâ  piès  de  cette  plaee.  Smptoyé  à  Vmaét  de  FUDdfe» 
aons  le  maréchal  de  yillan,  par  lettres  dv  iS  foin  i^oj^t 
il  donaa  des  preovea  d\iiie  très-gnade  'valeur  à  MiUpUn- 

quet,  où  il  fot  tné  (i),  le  11  Mptembre  i^rog.  (Dépôt iU 
la  guerre ,  mémoirea  du  temps,  ) 

DE  BARBEZIÈRES  (Charles-Louis),  marquis  de  Cheme" 
rault,  lieulcnatit-îrcuiral ,  frère  di:  pi  écédent,  servait  dans 
la  maison  du  roi,  dès  1670,  et  fut  lait  exempt  de  la  compa- 
gnie de  Rochf^fort,  des  gardes  du  roi ,  le  1 1  janvier  1675.  Il 
se  trouva,  celle  année,  au  siège  de  Hdaeslricht;  au  cooibat 
de  Seneff,  en  1674;  à  Tamiée  qui  couvrit  les  siéfBt  de  Di- 
liant>  de  Huy,  de  Limbourg,  êa  1676  ;  aux  sièges  et  à  la 
prise  de  Condé  et  de  Bonchaiaf  ea  1676. 11  leva,  par  com» 
aaissiOB  du  4  oololire  de  cette  aanée,  le  légiaicBt  de  dra« 
goat  (deveau  Harbeaf);  servit  en  AUeiaagaef  ea  1697  el 
1678,  et  obliat»  par  eomnsissiea  do  10  août,  le  régiment 
de  dragoBs  (devenu  Aubigné) ,  éa  se  démettaat  de  celui 
qu'il  avait.  11  se  trouva,  en  au  camp  de  la  Sarre, 

sous  le  marquis  de  BoulTlers;  à  l'armée  de  Flandre,  qui 
couvrit  le  siège  de  Luxembourg,  en  1684  »  et  au  camp  de 
la  Saône,  sous  le  marquii;  de  Trousse,  en  iGBÔ.  Brigadier, 
par  brevet  du  24  août  1688,  il  servit  à  l'armée  de  Flan- 
dre, sous  le  marquis  de  Boufllers,  ea  1669;  ordre, 
le  26  juin ,  de  se  rendre  à  Mont-Royal ,  pour  y  êlia  employé 
ea  qualité  de  brigadier;  et  reçut,  le  94  fuillet,  iia  autre  or- 
dre pour  se  jeter  daas  Mayeace.  S*étaat  9»èlé  avec  les  trou- 
pes  eaaemies  qui  étaieat  de  tranchée,  il  parviat à  entrer  dans 
la  ville,  et  contribua  à  la  belle  défimse  qu'y  fit  H.  dUxelles. 
llétaitàt*amiéed*Allemagae,  sous  lloiiseigneur,en  1690, 
el  sous  le  maréchal  de  Loi^es,  en  1691.  Maréchal-de^camp, 
par  bievet  du  a  mai  1(^92,  il  bcrvit  à  l'armée  d'Italie,  sous 


(0  Le  HiniAii  de  YIDan ,  dmi  m  Méoioim,  fût  le  plus  bel  éloge 
dekvaIciirdHc<mteécGbaiiaaiilt  •  llconunandmtlagMadiedelliv- 
vIkiitaie,  et  flit  toé  è  te  |4iist«nib]sdMi8edlBinMsiisfas/e<s/#* 
•aisifeiii,  »  dit  se  vmédMl. 
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M.  de  Catiiial,  (jui  st  lint  sur  la  défenidvr:  ?f  dt^mîf  «le  soa 
TéginuMit ,  au  mois  li  aoùt»  cl  lut  ouiptoyO  A  Luxembourg, 
|HStidaul  rhivcr«  sous  le  mar<)uU  (l*Harcourt|  par  k  l  très 
én  Saoelobre.  Employé  à  l*«niée  d\41lemn!;no ,  par  lelires 
èm  99  mû         tt  sQ  trouYft  Ml tién^  do  Iteidolbergt  tk 
oottmaiida  p<iMi>»t  âiiim  à  hwambooig,  par  ordie  4a 
«9  oolobre*  Employé  à  l*oittéo  d^AHomi^^  oa  16^,  il 
•0  dMifiio  ou  oomhotdtecovotorie        4oiiiio  to  o5  fuio. 
n  letoonMi  oooMiiMidor  à  LmomtwHMPg,  par  otdio  éa  % 
aorembre.  LietHeiuiiit-générol ,  par  poiiToir  du  5  iauvicr 
i6<)6,  il  charj»ea  les  euucmb  trois I'uîâ,  au  combat  d'Ostalric  ; 
Si  rut ,  ! \\tiné«  suivante  «au  siège  et      pri<iede  B^ircc  lune: 
Commanda  à  l'attaque  du  chemin  tnn\ert;  repoussa  les 
ennemis  IVju^e  ilans  Ifs  reins;  maïutint  le  tournent  de  la 
gauche,  el  m  disliugua  au  combal  (le  6dâui>Feliu.  Km-» 
ployé  à  Tarméo  d^AUemagao  »  aoiio  ào  duc  do  £ourg<^ne , 
por  lottroi  du  !ii  {uiu  i;>oi,  il  poato  à  rarméo  dltoUo» 
oons  lo  noiédiol  4o  ViUoioi  »  por  loMm  da  14  oodl; 
€M»ii»ollil  à  Cblotl»  ol  cnmmoodo»  pondonl  rUvor»  doaslo 
MoQtfcmt  A  lo  oaènao  oraiéot  «^mis  II«  do  YoadAoiO»  on 
1703,  ttootmmà  lo  défiiilo  dTan  oorpo dot  onnomit,  à 
SoB-YiUorio  $  on  aUto  oi  à  lo  liotoittodo  Lomra  ol  à  lo 
pri!M»  de  Eergo^Forte.  Il  obtlol  le  gouveriiement  de  SaiuU 
Quentin,  par  provÎHions  du  îi4  novembrt^  nètaclu^,  lo  uO, 
avec  sept  cents  haanuc^»  d'iutanterte  et  cent  cinquante 
t  lievaiix,  il  sVmpara  de  San-Benedello ,  y  lit  vlugUciuq 
prÎMiuniers,  doul  uu  Ucutcuaul-colouci ,  et  y  brûla  iS,ooo 
tacs  de  blé»  qii*il  no  pouvait  omporter.  Au  mois  de  févrieo 
i;o||  alkot,  par  ordvo  du  duo  de  YeuddOM»  lotudre  l'éloo- 
toar  do  Aovièro»  dono  lo  t>fol«  il  fat  onèlé  à  BitfonU  ^ 
por  let  oonomlt»  otooadiiilàlaipniolu  UaonHilyOo  i9o4t  ' 
ouE  aiégeoolà  lopdbo  do  YorooÛ»  dlfréo»  do  tocilodotto 
ol  do  oon  ohAtoon;  o«i  aUgo  do  Tome,  qui  bo  to  rondU 
que  le  9  avril  i^oâ,  et  ne  servit  plus.  Il  mourut  le  a 
septembre  1  jo^.  {Oé^oi  de  iu^tunTt,  mé/HOèi  Cji  Uu  Um^^.) 

é 

BAKbOr,  (N....,  /ujrtvt^.  imu'écluil'iii'ritntjf:  l'u4  eiu- 

plojfé  tu  qualité  d'ad^udiut  A  rmuco  des  cistes  de  lirest  et 


I 

I 


.  kj,  i^cd  by  Google  I 


Saft  DicnoirNiiRS  hhtoriqus 

de  (^herbourpr,  en  i7f)5.  On  le  trouve  employé  dans  le 
niCme  graiîo  jusqn  en  iSii.  En  i8o5,  il  fit  partie  de 
i'expédiliun  faite  aux  Antilles;  contribua  puissamment, 
à  la  léte  de  5oo  hommes,  à  la  prise  de  la  Dominique,  au 
moU  de  février,  et  à  celle  de  Saint-Christophe,  qu^oii 
évacua  après  y  avoir  enlevé  toutes  les  munitions  de  Tile  et 
brûlé  pluaieuta  naviies  richement  chargés.  Créé  maréchal- 
de-camp,  le  6  août  idti»  il  fut  emplojré  dans  la  1 1*  dtvî- 
sioQ  militaire 9  en  i8i3  et  1814,  et  dans  la  indivision» 
en  I S 1 5.  Il  signa ,  le  1  a  mars ,  en  qualité  de  commandant  su- 
périeur delà  ville  de  Bordeaux,  Padresse  au  roi,  dans  la- 
quelle tous  les  officiers  généraux  et  supérieurs  de  cette  di- 
vision militaire  renouvelaient  leur  serment  de  fidélité.  U 
servit  eiiSLtite  sou^  le  générai  Clauzt^l,  et  fut  nomme  .m 
commandement  du  département  de  la  Haute-Garonne^  au 
mois  de  novembre  ibi6.  {Annales  du  temps,) 

BARBOU  DE  CocRBiÈREs  (Maric-Gabricl ,  ckevaUer),  lieu' 
tenant-général t  naquit  à  Ahbeville^  le  35  novembre  1  7G1. 
Il  entra  autservice,  en  1779»  comme  soldat-volontaire,  dans 
le  48*  régiment  de  ll^^ne ,  où  il  devint  sous-lieutenant^  le  14 
janvier  178a.  il  fut  destiné  à  faire  partie ,  dans  cette  année, 
d'une  «tpédilion  proposée  pour  la  Jamaïque  9  sous  les  or- 
dres du  comte  d*Eslaittgy  ets*embarqua  pour  Cadix  >  le  i3 
décembre»  avec  le  a*  batalHon  de  son  régiment;  mais  la 
paix  ayant  été  faite  »  Texpédition  n*eut  pas  lieu ,  et  il  revint 
en  France.  Nonuné  lieutenant,  le  3o  mai  i^-SS,  il  s'embar^ 
qua  de  nouveau  ,  le  28  janvier  1791  ♦  pour  Saint- I>omin- 
gue,  où  il  resta  jusqu'en  juillet  1792.  Rentré  en  Fraude,  il 
y  fut  nomme  chef  d*un  bataillun  de  volontaires  nationaux; 
passa,  en  1795,  à  Tarmée  du  Nord,  on  qualité  d'adjoint 
aux  adiudants-généraux ,  et  se  trouva  au  blocus  de  lUau-* 
beuge,  après  lequel  il  fut  nommé  adjudant-général.  Em- 
ployé y  en  cette  qualité,  à  Tarmée  des  Ardennes,  ensuite 
à  celle  du  Mord^  il  contribua  à  l'attaque  do  Cateau,  le  7 
aviél  1794*  6t  ^  )a  bataille  de  Fleurus,  le  a6  juin  suivant  • 
n  fut  fait  chef  de  Tétat-major  de  l'armée  qui ,  sous  les 
ordres  du  général  Scbérer,  flt,  dans  la  même  année»  le 
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tJégedeValencieitrv^  etdeploMemanlmpiaeMdbiBM^- 
§alL  esfugré  dav»  Y'iloiidnmuM  pour  Tininmiir  la  piaaa  deaa 
lendie,  et  panrÎBt  à  ébranler  tfliriiiinnii,  par  m  mnnnm^ 
legomcmeur  autfkhiaa  qoi  y  commandait ,  qae  la  vitle 
captala  la  97  aoAt;  aèliiit  le  grade  de  général  de  bix^ade, 
le  16  ioio,  et  «e  troaira,  en  cette  qualité,  au  combat 
d*Anraille  et  à  la  bataille  de  Juliers.  On  l'employa  au  «ir^-e 
de  Mjestrif  fit  m  octobre.  Il  p;*Svj  i:iéSintc  dans  la  divi>ifjQ 
aux  ordrr-  dii  ^énér^ï  lieroadolte,  y  ci*nimaiida  uuc  bri- 
ga4c  peudant  ie:»  campagaés  de  1  et  17^6  outiv-UyMy 
et  ae  troui  a  à  l'altaquede  Weiâ»eotliuni;  aux  paatagea  suc- 
ce<'«'T<>  du  Ehin  ;  au  cimibat  de  Nanaa;  an  blarâade  Camtl, 
d  à  la  prise  de  Cicatfaach.  Il  concourut  ans  aneeèa^Me  le» 
anpee  Cnmçaiae»  obiîBieia  à  fa  iwiaillc  de  Ektkhtt^i  mn 
attaqocs  de  LtmlMNii)g;  à  fa  défense  de  TMauig,  eè  ea 

brigade  fot  clMfsée  de  eeaaerver  les  déboiicfaéi  de  fa  tou^ 
delaliffcooaeàireanai«à;aaeoml»atdeNeiiw;  à  rafiain: 
de  McbieolNKiffg»  et  eafie  aa  passage  du  Abin  à  Nenwîed , 
par  fa  général  Heciie.  Pendant  la  retraite  de  Tarmee 
de  Jourdan  ,  ïe  générai  Bjrbou  se  conduisit  avec  beau* 
coup  de  vakur.  £uijjluyc,  tn  i7<>7,  à  Tarmée  de  Sam- 
bre-ef-Meuse .  il  «e  trouva  à  TaHaîre  d'Helersdorff ,  s'y 
distingua,  rt  trut  un  cheval  tué  sous  lui.  Il  servit,  dans  fa 
même  année 9  à  Farmee  du  Nord,  en  qyaiilé  de 
rétatHBa|or-9éoétalt  et  fat  entegré»  en  1798^  avee 
brigadef  pour  apaiser  les  troubles  que  fa  fat  sar  fa  < 
eeripifan  avait  cscîlés  dans  fa  Bcainat.  D  se  eendoMît, 
dans  cette  ciieoastance  dilBcfle,  avec  une  sagesse  et  mm 
ftfneté  qui  loi  merilèreiit  Festfaie  des  Udlants.  Se  titm- 
«ant  commander  fa  départonettt  de  fa  Haale-€aronne ,  en 
1^99,  lorsque  Péteodardde  la  révolte  y  lut  levé,  il  battit 
c-oniplélt-meut  les  insurgés  Employé ,  û^dî»  1<i  mêaie  année, 
à  rarmée  île  Hollande,  sous  les  ordres  du  ffénéral  lininç;, 
il  se  trouva  aux  'itf  jjreft  de  t^corcidam  et  de  fiergheu ,  les 
19  «>epttml>re  et  2  octobre:  commanda  la  cavalerie  de  Tar** 
mée  à  raflaire  de  liastricum ,  le  5  octobre;  et  fut  d'abord 
eblifé  de  faire  un  mouvement  de  retraite;  mais,  étant 
parmio  à  raUier  sa  imipe^  ii  fa  conduisit  de  noaveaa  a« 
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combat  f  avec  une  habileté  at  uo  courage  qui  lui  valurenl  lé 
grade  de  général  de  dlvinion  «  auquel  il  fut  promu  le  iS  dti 
même  moii.  Il  eut ,  en  cette  «lualité»  un  commandement 
dans  Furmée  Gallo-Batave«  aux  ordres  du  général  en  chef 
Augereau ,  pendant  les  années  1800  et  1801  ;  prit  possession 
dt*  S(  Imeuifurlh  ,  le  ^6  novrnilirc  1800;  combattit  t\  Burg- 
l  i  ich,  le  3  ilécembre  ;  poursuivit  l(;  (orps  du  général 
.^iiii  i(  bien  Simbschen  ,  «pit  h  Ul.iit  vn  leliaile;  occupa 
ÏNuii  iiil)er}»;,  aprt*«»  un  couibdt  opiniâtre  contre  le  corps  Ju 
|;énérul  Klfiiau;  .se  trouva  nu  conil>at  de  t iselib.u  k. ,  et  y 
aida  la  brigade  Walthierà  »c  tlt^gager  du  milieu  iita  enne- 
mis. Il  passa  ta  Keidiiitz,  à  Vach^  en  présence  den  Autri- 
chieD««  et  avait  déjà  porté  non  a?ant-garde  iusqu*à  Lauf , 
lorsqu*un  armistice  1  conclu  à  Steyer^  vint  suspendre  les 
hostilités.  A  la  paix^  il  commanda  la  97*  division  militaire; 
fut  ensuite  employé  en  Suisse»  tous  le  général  Ney»  qu*il 
y  remplaça;  prit >  én  novembre  1804 >  le  commandement 
d*une  des  divisions  de  Tarmée  rassemblée  au  camp  de 
Boulogne,  et  obtint  f  en  octobre  iSoS,  le  commandement 
d(;  Tarniée  d'Hanovre,  après  le  départ  du  maréclial  Bcr- 
iitidottc.  i\lt  nare  [>ar  les  troupes  des  différentes  pui>s.in(rt 
du  Nord,  il  lut  oblipé  de  se  renfermer,  avec  ses  trotipt  ^, 
dans  la  forteresse  d'il.uncin  ,  où  il  l'ut  bbxpn*  par  Irn  Husses 
et  les  Sut  (loiH,  jusiprau  nioint  iit  où  la  paix  de  Prcibourg 
fut  conclue.  On  le  nomma  alors  commissaire  près  du 
nouveau  gouvernement  hanovrlen.  En  il  servit' 

en  Espagne,  8ou8  les  ordres  d(i  général  Dupont;  se  trou- 
va ,  le  7  iuin»  à  Tattaque  du  pont  d*Alcolea»  y  mena 
ses  troupes  disposées  en  colonnes  d'attaque  »  culbuta  les 
Espagnols,  et  les  poursuivit  au-delà  de  ce  pont.  A  la  bataille 
de  Baylen»  qui  eut  lieu  le  19  du  même  mois,  il  fut  chargé 
d'empêcher  aux  troupes  e^I{agnoles  le  passage  d*un  pont 
sur  la  Rhuniblar.  Employé  k  l'armée  (Pltalie,  en  1809, 
sous  le  prince  Kuj;6ne,  il  y  eonmianda  la  5* division,  avec 
laquelle  il  se  trouva  à  l.i  b.it.ullc  de  Saeile,  le  i(>  avril.  l*ar 
Icsordirs  du  vice- roi  d'italif  ,  il  occupa  Venise;  fut  ch:irj;é 
de  faire  n^parcr  el  aruicr  celle  [daee ,  ain»i  <pic  tt»us  U  >  itirt» 
et  lurtcresses  qui  eu  défcudtiut  i'euirée;  maisi  malgré 
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tonN;  la  diligence  qu'il  fil,  le  foit  *li  M  il2;hci'a  ,  l'un  des 
|)lus  considéralyles,  n'avait  pan  fMicore  pu  être  mis  eu  état 
complet  de  défense,  lorsque  rarchiduc  Jean  le  lit  investir  » 
le  al  avril ,  ^run  corps  nombreux,  pourvu  d'une  artUkri^ 
iormùéêble.  Le  fiéséral  Bikrbou  ayant  dit  à  un  parleinen- 
feiie  autriefaieny  qu^il  oe  répon4rail  qite  tur  U  brèoàe  à 
la  eowttatioo  qu^oii  loi  faisait  de  se  reodte  ^  TarohMiia 
eiMuuada  de  poureuivie  Taitaque  du  ferl,  qo^il  ne  pul 
prendre  *  et  devant  lequel  il  perdît  plue  de  Sâa  iuMBOMi 
de  ses  meilleures  iroupes.  En  18 to  il  fut  peurvn  du  gou- 
venienieiit  d'Auccine,  qu'il  conserva  jusqu'en  181 2,  On  le 
nomnna  commandant  <lc  la  Légion-d'Horiru:ur ,  le  14  juiu- 
18 15,  grand-ollicier  de  cette  Légion  ,  le  j.o  août  18 14  ♦  et 
chevalier  de  Saint- Louis  datis  la  ni<>me  année.  £11  i8i5, 
il  comuiaudait  la  15*"  division  militaire  (Bretagne),  où  il 
licencia ,  le  1 5  août  ,  les  corps  royauTL  qui  s'étaient  formée 
pendant  rintorrèfoe.  11  publia»  le  169  une  proclamation» 
pour  annoncer  rarrivée  des  Prniikme  dans  ta  division,  et 
diepoeer  les  habilaoia  à  les  bien  mevoir.  Bn  1816,  il  eut 
«n  commandement  dam  rintérleur  de  la  France,  et  taH 
mis»  en  1817,  à  la  retraite  de  lletttenaiit- général,  après 
86  ans  de  services.  {JUamiimr,  aiuuUos  duUmps,) 

BAlUiUAT  UE  BoisGtKARD  (^N....),  gênerai  tic  brigade  dit 
génie ,  lut  employé  en  cette  qualité,  en  l'an  11,  à  Tarniée 
du  liliin.  Kn  l'an  iv ,  souh  le  général  Moreau,  il  fut  char- 
gé, conjoiulcnieul  avec  le  coiouel  d'artillerie  Dédon,  de 
MCOunaitM  les  bords  du  Rhin ,  et  d'eu  diriger  les  moyens 
de  passage.  Il  m  signala  dans  cette  action  par  ptusieurs 
cbaiffis  heureuses  qu'il  ùt  sur  reunemi.  Il  oommanda  en 
second  le  géaie  à  la  défense  de  &eiil  9  que  les  Français  dva* 
entrent  par  eapUnlatlott  do  9  jaiivier  1798.  Sa  Tan  vi,'  il 
commanda  en  chef  le  géQl#de  raimée  de  Mayence,  sous 
le  général  flatry.  Fassé  l*aanéo  suieanle  à  l'araiée  dltattCf 
^ous  les  ordres  du  général  Championnet,  il  contribda  ac« 
tivement  aux  succès  de  celle  armée,  (jui  furciit  conromiés 
par  la  conquête  du  royaume  de  Naples.  Le  général  de  Bois- 
gérard  n^  vit  point  la  Im  de  celle  glorieuse  campagne. 
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8'élanl  approché  pour  reconnaître  la  place  de  Capoue, 
défcuduc  [\ar  Mack,  il  reçut  une  ble&surr  dont  il  mourut 
peu  de  jours  après.  Les  vertus  privées  et  les  talents  iniK- 
taîres  de  cet  oilicier-général  le  firent  regretter  de  toute 
Tarmée.  Sa  mort  précéda  de  quelques  jours  la  prise  da 
Maples»  qui  eut  lieu  le  a4  ianvier  1 799.  Ainsi  c^esl  par  er* 
veur  que  la  Galerie  rtnlitaire  Tattrlbue  à  des  blessures  re* 
^ues  dans  le  combat  meurtrier  que  les  Français  eurent  à 
'  soutenir  contre  les  habitants  de  cette  ▼ilte ,  qui  en  dispu- 
tèrent toutes  les  rues  avee  la  fureur  du  désespoir.  {Mé- 
moires  4u  temps,) 

i>iBARCOS  Dv  Plasty  (Nicolas),  maréchal-de-camp ,  était 
lieutenant  au  régiment  d'inianterie  de  Lyonnais,  en  1(193. 
Il  se  trouva  à  la  bataiUe  <le  ^erwtndc  et  au  siège  de  Char- 
leroy,  la  même  année:  la  marche  de  Vignamont;  au  pont 
iVEspierre,  en  1694  ;  à  Tattaque  des  retranchements  et  au 
iKMnbardement  de  Bruxelles,  en  1695»  et  à  Tarmée  de  Flan- 
dre» qui  se  tint  sur  la  défensive,  en  1696  et  1697.  On  lut 
donna  une  compagnie  dans  le  même  régiment ,  le  8  déoem* 
Ine  1698;  il  la  commanda  à  la  bataille  de  Luazara;  à  la 
prise  de  cette  place  et  de  Borgoforte,  en  170a;  à  la  prise 
de  Nago,  d*Arco,  d'Asti,  en  ijoS;  aux  sièges  de  Verceil» 
dTvrée»  de  Vemes»  de  Chivas»  et  à  la  bataille  de  Cassano» 
€0  i;o4  et  1706;  à  la  bataille  de  Calcinato,  au  siège  et  à 
la  bataille  de  Turin,  en  1706.  Nommé  aide-major-général 
de  rinfanterie  de  Taimt  c  de  Flandre,  le  20  avril  1707,  il 
y  fil  la  campagne;  se  trouva  à  la  bataille  d'Oudenarde,  en 
1708;  à  celle  de  Malplaquet,  en  1709;  obtint,  le  11  avril 
17 10,  une  commission  de  colonel  réformé  à  la  suite  du 
Tf'i^iment  4c  Lyonnais,  en  quittant  sa  compagnie,  et  con- 
tiima  de  servir  en  qualité  d'aîde-mafor-général  de  Tin^ia* 
•terie  à  l'armée  de  Flandre»  cette  année  et  les  deux  suivan« 
tes.  Il  se  trouva  à  Tatlaque  d*Arleux,  en  1711;  contribtm 
il  la  défaite  des  ennemis  à  Denatn  ;  à  la  prise  de  Biarohien- 
lies  et  de  Saint- Amand;  servit  aux  sièges  do  Domiy,  du 
Quesnoy  et  de  Bouchain^  en  171a;  à  oeox  de  Landau  et  de 
J^ribonig,  et  à  la  défaite  du  général  Vaubonne^  eu  i7i5<. 
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Ayant  obtenu,  par  brevet  du  a3  roan  1717,  la  permission 
d*aller  servir  en  Hongrie  sous  le  prince  Eugène ,  il  Aesignalft 
au  tiége  de  Belf^rade^  et  à  la  bataille  qui  fle  doona  aoua 
celte  place.  Il  fat  fait  brigadier  de  dragons  le  x*'  février 
1719;  capitaine  de  la  compagnie  franche  de  Lyon  à  la  mort 
du  comte  do  Soutemon,  par  commission  du  8  août  17209 
et  major -général  de  llnfanterie  de  Tarmée  d'Italie  9  le  6 
octobre  1^53.  Employé  à  l'armée  d^Ttalie,  Il  servit  aux  siè- 
ge» de  Gerra-dWdda ,  de  Pizzighiione,  du  château  de  Milan, 
aux  mois  de  noveur.ue  et  décembre  ;  à  c«'ux  de  Torlouc  et 
de  Novarre,  au  mois  île  janvier  et  d»»  tVvrier  175/1;  Tatta- 
(jvic  de  Colorno  et  h  la  bataille  de  Parme  ,  au  ui  >is  «le  juin. 
Iloblîulle  grade  de  maréchal- de-camp,  le  i"aoùl;  combat- 
tit à  Guastaila,  au  mois  de  septembre,  et  dirigea  comn^ 
major-général  toutes  les  opérations  du  siège  de  la  Mîrnn- 
dole.  Il  mourut  à  Crémone ,  le  17  janvier  1755,  âgé  de  57 
ans.  (Dépôt  de  la  guerre,  annales  du  temps») 

BARD  (Antoine* Marie) t  général  de  brigade,  naquit  & 
Toulon-sur-Arroux  ^  le  31  janvier  1759.  Il  entra  au  service 
dans  la  gendarmerie  «  le  i5  octobre  1778,  et  resta  dans  ce 
corps  ju<iqu*au  10  septembre  1 781 .  Nommé,  le  i5  mai  1 79a, 
lieutenant  au  ly^'  régi  me  ul  d'infanterie  de  ligne,  il  fit,  avec 
ce  corps,  la  campagne  en  Belgique;  combattit  à  Jem- 
inapes,  le  6  novembre,  et  au  siège  de  Namur,  qu'on  prit 
le  2  décembre.  Il  remplissait  alors  hs  fonctions  de  capi- 
taine. Le  27  mai  1793,  on  le  nomma  commandant  du  lo* 
bataillon  de  la  formation  d*Opléans.  Employé  à  Tarmée  de 
rOuest,  sous  le  général  LechellCy  on  Ty  créa  général  de  briga* 
de,  le  4  octobre.  Le  1 7  du  mêmemois»  ilfot  blessé  grièvement 
à  la  bataille  de  Gbollet ,  en  ohargeant  les  Vendéens  à  la  téte 
des  grenadiers  de  la  convention.  Malgré  sa  blessure,  il  ral- 
lia cette  colonne  )  qui  oommençait  à  flécbir»  et  dit  à  ses 
grenadiers»  en  leur  montrant  les  Mayençais  qui  avançaient 
(  au  pas  de  charge  :  «  Camarades 9  voulez-vous  passer  pour 
»deft  lâches  aux  yeux,  de  ces  braves?*  Cette  courte  haran- 
gue ranima  Tardeur  de  ses  soldats,  qui,  conjointement 
avec  les  Mayençais»  mirent  les  royalistes  dans  une  dtl^roule 
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complète.  Nt-anmoiiis  les  blessures  du  général  B  irJ  l*ayant 
mis  hors  d*état  de  contioiier  île  servir,  il  fut  admis  à  la 
retraite  y  jel  ft*est  retiré  daot  Mf  fiiym,  où  it  jooit  eocore 
de  la  peesimi  alb^dée  à  mà  gra^e.  {Breveu  miiiiaîres. 
Moniteur*) 

BARDET  DE  LÀ  MàisoN-RorcE  (Martial,  barnri),  lieuti^- 
tinnt-s^éntral ,  naquît  à  la  Maison  -  Ronge,  en  Limosin,  le 
22  mai  1764*  Ayant  embrassé  l'état  militaire,  il  parvint 
successivement  de  grade  eo  grade  jusqu'à  celui  de  colonel 
du  97**  rés&meDt  de  ligne»  qu*ll  obtint  en  décembre  1804  » 
après  s*étre  distingué  en  plusieurs  occasions.  Il  donn4  des 
preuves  de  valeur  à  la  bataille  d*Au8terlitz»  le  a  décembre 
i8o5»  et  fut  nommé  commandant  de  la  Légion -d'Hon- 
neur, le  a5  du  même  mois.  Promu  au  grade  de  général  de 
brigade,  le  la  mars  1B07,  il  passa,  en  1808,  à  l'armée 
d*Espagnc  ,  sous  les  ordres  du  maréchal  Ncy  ;  prit  part  à 
divers  coni!)at<î  qui  forent  livrés  par  ce  maréclial ,  et  se 
signala  particulièrement,  les  18  et  19  juin  j8«>9,  au  com- 
bat et  à  la  prise  d'Ovipfîo.  Les  événemenls  militaire?  de 
i8i5  rayant  fait  rappeler  en  France,  on  remploya  à  Tar- 
mée  sous  Genève,  et  il  s*empara,  le  1"  mars  1814»  du  fort 
de  rÉcluse.  Créé  général  de  division,  le  3  du  même  mois, 
il  marcha  sur  Genève  dont  il  ne  put  s'emparer.  Le  rot  le 
nomma  chevalier  de  Saint-Louis,  le  19  juillet  suivant. 
Il  a  été  mis  à  la  retraite  de  lieutenant-général  après  3i  ans 
II  mois  de  service.  {AnnaUs  du  temps,  tableau  générai 
ii^fs  pensions,) 

DE  BAKDl  (Bardo),  comte  de  Magalotti,  lieutenunt-^géné'* 
rai,  né  en  i63o;  entra  page  du  cardinal  de  Aielielieu,  en 

1641  •  Louis  XIII  lui  donna  une  enseigne  au  régiment  des 
gardes ,  le  a8  décembre  i645,  et  voulut  qu'il  prit  le  nom 
de  Hagaloiti,  après  la  mort  du  comte  de  Hagalottl ,  lien* 
tenant«général  d'une  grande  valeur,  frère  de  sa  mère,  il 
se  trouva  à  la  prise  du  château  de  Laanoy,  de  Courtraj,  da 
Bruges ,  de  Dunkerque ,  en  Mfil  de  la  Bassée  et  de  Lena» 
en  1647. l' obtint  une  lleutenanee  au  même  régiment ,  en 

1648;  servit  à  la  prise  d'Ypres,  combattit  à  Leiiâ  la  méiue 
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année  f  et  se  signala  au  siège  de  Condé)  an  mois  d*aoûl 
1649.  Il  resia  auprès  du  roi  les  années  suivantes.  On  lui 
donna  une  compagnie  au  régiment  des  Gardes,  le  a5  do- 
wmbre  i654)  avee  laquèlle  il  se  irouva»  en  i655,  aux 
sièges  et  à  la  prise  de  Landrecies ,  de  Condé  $  de  Bainf'O 
Giiilain  ;  au  siège  de  ValencienneH  9  an  combat  sous  cette 
plate,  en  i656;  à  la  balaiile  ilcs  Dunes;  au  siège  et  à  la 
prise  de  Dunkerque,  de  Bergues ,  de  Fumes,  de  Grave- 
liius,  de  Meiiiii  et  d  Ypres,  lu  ifi 58.  Il  élail  au  siég«*  et  à 
lu  prise  (le  CharliToy,  d*Ath,  de  liturnay,  de  Douay  et  de 
Lille,  en  1667:  au  siégf  de  eette  dernière  place,  où  il  monta 
lu  tranchée,  le  26  août,  et  reçut  un  coup  de  mousquet  au 
lraver»,du  corps.  Créé  brigadier,  le  3o  avril  1670,  on  Tem- 
ploya  en  Languedoc;  de  là  li  passa  en  Italie,  où  il  leva, 
par  commls.4oii  du  mars  1671,  le  régiment  Royal  dln-' 
lanterie  italienne  «  qu'il  conserva  jusqu'à  su  mort  sans  y 
servir,  n'ayant  pas  quitté  le  régiment  des  Gardes.  Il  fut 
nommé  l'un  des  visiteurs  de  l'infanterie,  le.  3  novembre; 
puis  marécbaUde-camp,  le  i5  avril  167a.  Employé  à  l'ar- 
mée commandée  par  le  prince  de  Condé,  puis  pur  le  nia- 
réchal  de  Turenne,  il  servit  à  tous  les  sièges  qa'on  fil  dans 
celle  campagne;  et  fut  blessé  à  Taltafpic  du  chemin  cou- 
vert du  fort  de  Nimèi^ue,  qu'il  em[)orta  Tépée  à  la  main. 
Il  servit  sous  le  duc  de  Luxembourg,  dans  rélectorat  de 
Cologne,  par  lettres  du  2G  janvier  1673,  sous  le  prince  de  ^ 
Condé,  par  lettres  du  3  avril  ;  sous  M.  de  Luxembourg ,  par 
autres  lettres  du  5  août.  Il  enleva  une  grande  avancée  des 
Bollandais  près  l'écluse  d'Ameyden.  Commandant  ensuite 
à  &empen,  il  évacua  celle  place,  le  19  décembre;  revint 
avec  le  duc  de  Luxembourg  sous  Maeslricbl,  au  mois  do 
mal  16749  et  commanda  une  réserve  de  Tarmée  pendant  le 
reste  de  la  campagne.  Nommé  Heufenant-oolonel  du  régi- 
ment des  gardes-françaises,  à  la  retraite  de  M  de  Pradcl^ 
par  conuuissiou  du  28  mars  1G75 ,  on  remploya  à  rannéi» 
de  Flandre,  par  lettres  du  1"  mai.  Il  y  servil,  sous  le  marj 
quis  de  Kochclort,  au  siège  et  à  la  pri»<e  des  ville  et  châ- 
teau d*Huy,  et  à  ceux  des  ville  cl  citadelle  dc  Limbourg^ 
«otis  le  prince  de  Condé.  Lieutenant-général ,  par  pouvoir 
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4ii  9i5  février  1676 «  il  servit  k  i'arinée  de  Flamlre,  par 
lettres  du  10  mars»  et  se  signala  au  siège  et  à  la  prise  de 
Coodé»  od  il  moula  la  tranchée^  le  aa  aTril,  et  an  aiëg^ 
de  Bouchain  »  où  îl  emporta  «  Tépée  à  la  main  «  tons  le» 
dehors  de  la  plate,  (lui  fut  oMigée  de  capituler  sui^le- 
champ.  Il  maroba  ensuite  au  siège  d^Aire  »  sous  le  ma- 
réchal d*flumières;  à  celui  de  Yalencieniies ,  eu  1677; 
ouvrit  la  tranchée,  comme  lieutenant -général  ,  dans  l.à 
nuit  du  ()  ail  10  mars;  n»arcba  a  1  attaque  du  rhi  min  cou- 
Ntii,  roiiiuie  lieu U  ii  uil-coloiiel  du  régiinenl  des  Gardes, 
et  remporta.  Le  roi  Un  iloiin  >  le  gouvernement  de  Valen- 
ciennes,  par  provisions  du  18  mars.  Il  y  résida  pend.int 
la  campagne  9  et  n'en  sortit  qu'au  mois  de  décembre,  pour 
aller  servir  au  siège  de  Saint-Guilain,  sous  le  maréchal 
d'Humières.  Il  se  démît  de  la  iieutenance-coiooelle  du  ré- 
giment des  Gardes,  .le  9  mars  16$  1  «cl  demeura  k  Valen- 
ciennes  jusqu'à  sa  mort  9  arrivée  le  10  avril  i^oS.  {Oépéi 
iU  la  guerre.  Histoire  militaire  de  Ai  .fie  Qtuaçy^  Histoire 
de  la  maison  du  roi,  de  tabbé  de  NœufifOle,  tome  III, 
page  66.  Voyez  aussi  MA«A&oni.) 

DE  6AKD0N  (Jean-Louis),  l>nron  de  Ségonzac,  maré* 
ckal-de-ramp ,  né  le  7  avril  1759,  oT^tra  d'aûord  aux  pages 
du  roi,  à  la  Pelite-Ëcuriey  en  i755;  fui  premier  page  du 
rot)  en  17571  et  du  dauphin ,  en  1758.  Il  entra  cornette 
au  régiment  Dauphin,  en  1759,  et  six  mois  après,  il  eut 
dans  ce  régiment  une  compagnie,  qu'il  conserva  |usqu*à 
ta  paix  de  1 763.  En  1 764 ,  le  dauphin  obtint  pour  lui ,  du 
toi,  un  bâton  d*exempl  des  gardes-du-corps  de  la  compa- 
gnie de  Tingry-Liixembourg,  avec  rang  de  mcstre-de-cauip 
et  chef  dVscadron  ,  le  10  octobre  178a.  Ou  le  créa  brigadier 
de  cavalerie,  le  ao  janvier  1784,  et  uiaréchal-de-camp , 
le  9  mars  1788.  Étant  devenu  infirme  et  hors  d*état  de 
continuer  son  service,  il  se  relira  vers  la  fui  de  1784,  et 
mourut  dans  son  chdleau  de  bégon^ac,  le  10  |uiliel  ittio. 
{Dépôt  de  la  guerre,) 

nvBAKDONENGHB  (César-Bené- Nicolas,  romu),  heu* 
tenant-gmérai ,  du  i5  août  »8i4j  naij^uit  le  S  janvier  174^» 
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tt  fui  fait  cofttmiideiir  ém  Voté»,  royal  tffc  mHMMit  do 

âauii-Lauîji»  \ii  18  uuùl  1^.  Yq;^«fl  k  <»SuppM/aoiU^ 

DE  BAUDOUIN  DE  GEWSàr  (Jean%  f>aron  de  Saint-Romain , 
marértial'flp-ramp  ,  fut  fait  seri^eril  rie  balaiilc,  el  obtint 
une  compagnie  au  r('{;iint'nt  Mt sire-tte-Camp  pfénéral  delà 
cavctlerie*  k  3  i^nvit-r  pourvut  dt^^  la  cliarj^r  <l(i 

flOQih'Ueulawiol'^  lie  roi  i)ourUay«  puit  iiii  cclUi  de  iieuie- 
ttantà  Ypreii,  en  i65o.  C]*éé  inwiéohai'ée'^nipt  1«  i*'  <it^' 
itt5tiv  U  obUiit  la  HeUlfineilOO  de  roi  de  la  ville  et 
4t  in  HoeMia»  ^  proviMM  éopo^  À 

«tttttMe  de  roi  d*y{Hi«f.  Ilwi  le  oommandiHiMl  à 

boume ,  par  ooamiMien  dv  i9  enA^  i6l5-f  «0  eedtenAlpiit 

<Ic  la  Jieutt^iiance  fif  roi  de  la  ftocheUe.  l\  GOM»efiMle  eomr 
mandement  <îf  j.i honruy  |u>i<iu'à  si  mort,  arvîMée  au  mois 
de  mars  »()  .)<)  'le  t4,$ngiT^»  «f/*^^  :nit:iu^4Hln  d  4l(*t 

^AljkËNTIN  (Cl).u  leh-P^itil  iïiicolas; ,  vicomte  çlç  îl^tmtcfial, 
^1^,^!^  juiu  1757;  tut  t'ait  e\cnipt  <l<'s  pardeîj-du-corp^, 
compagnie 4*;  lipai|l«M^  jl']  ")a>H  lyço  ,  î^ous-lieutenant , 
Jo3p  iliiw-Af75iJi/^"lWi>nt-6énéral  tl  jsça^d'.crpU  4^Ôç^t- 

lo^hf  le    wwl)«r»  *W<^fl*«lf-  - 

DE  LA  BAR(;K  (Henri^,  marMt  a /-fie-camp  ,  élhif 'tïTlIsf- 
taine  de» garde»  du  maréchal  deXurenne,  Imsciù'il  oluiut, 
le  lyroai  i65it  pne  compagnie  au  régiment  de  cavalerie 
de  CWillac,  doni  il  se  Ûémit  au  tnOï»  de  jam  «uifant^  pour 

ne 
de- 

de 

provii^ions  du  XfrmftTliSM^  leva  une  conip; 
c  lie  va  u -légers,  par' conimUsfoù  Au  S  malw  ïdja,  ë<  écd- 

vit  le  maréchal  de  Tui  i  nne  dan»  louteg  ^es  campragM 

(Uépot  (U  Ui  guerre i  mantiscnte  La  TciUcr,  tom,  XXIU , 

,     ^  .      *n  .      .  .  r.  .       .  .     •     *   é  »   u  .|é. 
/2)/.  »o8.)  •  .  .  . 

juE  BAliLOXf  ifq^eiS  »P  C<ânil il*' t  : .  h'  '  1-  ^  •  li 
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US  BAEOILU  (M....)  9  maréchai'^'Céimpf  do  9  mM 
1788»  avail  ^  fait  Mpdier^WiiMiteriey  U  5  déceoibre 
1781.  Voyez  fe  Supplémentm 

•rô  BARQL  IER  (Joseph  David,  comh  ) ,  maréchal-^- 
cdnii) ,  entra  au  service  dbns  la  mai^n  militaire  du  roi ,  et 
prit  rang  de  sous-lieiitenmit  dans  le  1"  régiment  de  cava- 
lerie (Colonel-Général-) ,  en  1779.  Et.uU  passé  dans  i'iaiâu- 
terie  à  Tépoque  de  la  révolution,  il  était  capitaine,  en 
1793,  lorsqu*on  le  nomma  aidc-de-camp  da  iieutenanl- 
général  prince  de  fiefwe.  £n  cette  même  année,  il  de- 
iribi  lieutenant- colonel  de  cavalerie  el  adjudaDl-géiiénl; 
reçut  te  grade  de  celoiiel)  le  «'février  17^»  el  fat  noai- 
né  général  de  brigade  le  i3  juiHet  iitivaut.  11  a  fait,  daAe 
•  cea^dciix  detaiev» grades»  lea  eampagnee  de  1795  el  1794» 
ans  arméct  des  Alpea  el  d*Italie«  Il  eonunanda  »  k  Bre- 
glio,  l'avanl-garde  de  Taile  dielle  de  rarmée  française; 
et,  se  trouvant  dominé  de  font  côtés,  il  ent  h  repouifiser 
des  attaques  continuelles;  se  maintînt  cepeudaol  dans  sa 
position,  et  parvint  même  à  en  enlever  une  à  rennemî. 
A  la  bataille  de  Saorgîo,  le  7  mai  1794»  ce  fut  la  brîf?ade 
commaiîdée  par  Uii  qui  s'empara  de  Marte,  puis  des  re- 
doutes de  Laulhion,  dans  lesquelles  on  prit  12  pièces  de 
^^qnçik  Un  officier-général  et  200  oUiciers  ou  soldats  des 
ennqmîs  y  furent  fuiia  'pcîsQOïkîara  de  guerre.  Le  générai 
Baij^i^îer  fui  blessé  dans  cette  campagne  et  daos  la  suivante. 
|l  ^taKjBi|i|ilii|é»  en  1801^  dans  la.  Ji5*  division,  commandée 
par  le.géQéiai  Bemadolle»  lorsqu'on  lui  donna  ordre  de  se 
récure  à  l^armée  dVxpéditipn  .de  ^mt-Domingaei  sous  les 
ordres  du  général  Leclerç..AiTiVé  dans  cette  colonie  »  il  s*y 
'  distingua  en  plusieurspccasions.  Ayant  été  atteint  de  la  fiè- 
vre jaune ,  et  n'étant  pas  encore  guéri  de  cette  terrible  ma- 
ladie, lise  porta  volontairement  au  haut  do  Cap,  pour 
prendre  pari  au  combat  qui  fut  livré  sur  ce  point  «  le 
«»epteuibre  1802  :  son  zèle  et  son  conras^e  lui  tenant  lieu 
de  forces,  il  chargea  Tennemi  avec  rétal-major-général 
ii^çais^  et  prit  ainsi  {wirt  à  la  vietoire  qui  fut  le  résnitat 


lie  celte  afTaire.  Dans  la  même  auuée,  il  couimiuida  avt 
môle  Sn\nl  Nicolas ,  le  défendit  aved  SO^ete»:^  imfMMt» 
siirrennemi  des  avantages tignaléf.  Paruoe  manœuvre  hai^  - 
die»  ei  malfféUyéiitMBff  d*un  tmaii  ti«i»IM  M^itair 
«iiNNiiri»re,li»'em^,  àaiieoifdsDemèk,  dtoporttC 
daftii  de  J«wBebd,  «iMi  ^  de  pMeo»  cohim  qo^ 
•>  trouvaient.  I^ei  Soin  ayant  pkuiQiHV  Mi  t«nfté  de 
grandie  Jeas^Babel»  il  repoom  eooataouiieei  ktm  attaw 
^MÉ*  n  eut,  en  i<o4 1  le  eommandenieiit  de  la  division  de 
r*at(jpartteespa^ole),  sous  les  ordres  du  ^én^-ral  en  chef 
Ferrand,  qu'il  seconda  puissamment  dans  la  défense  de  la 
colonie  et  le  maintien  du  hnu  ordre,  tne  armée  de  20,000 
Itîoirs  ayant,  en  iSoT),  l  iil  le  ^iégede  Sauto-Domingo,  le  gé- 
néral Barquier  concourut  à  la  défease  de  cette  piace,  et  fot 
tics^riëvcmeiil  blessé  dans  une  sortie  «|ii1leeiimiandalt,  et 
aveci<iqiieUeUrepous8areoMay.rkinreau,eii  iSoS^aiieo» 
vuademcot  m  ébef  de  la  oalonie»  a^  la  meit da  «éséval 
y^ma4»'U.aetfouYa  MenMdaaa  la  petltioa  la  pfau  erl< 
tique»  n^ant  que  peo  de  UW9§m,  déaiaé  de  vinee^  Miie 
mncnmë  mimm  de  Fraoeet  aliamloofié  k  liil««itae  aa 
nfllea  d*tilie  vaste  et  effrayante  iBsorreelîon ,  resserré  par 
terre  et  par  mer  daus  la  place  de  Santo-  Domingo  «  il  y  eut 
à  lutter,  pendant  un  siège  de  8  mois,  contre  la  fanfiîne, 
la  mcrtulité,  la  tmliî^oa  cl  les  att^upic^  d'un  eunciui  quo 
pourtant  ilbattit  et»  dîflTérentes  occasions;  maisenfin  ^aprè^ 
avoir  bravé  tou»  les  dangers  et  surmonté  les  obelaeles  d» 
tous  genres  qui  chaque  jour  s'accweiisaieot  et  fe  aamUi- 
pliaif  Ht,  réduit  eaâp  à  la  deniifare eitréniilé,  et apièa une 
-déttiéfetioD  de  eemell  de  gaem ,  tt  it  a«iM  lee  Aeglaia  mtr 
capMnlatieo  fceneieM»;  Mait  ht  plaee  a«  troupes  Mtan-' 
■iqnaa  .le  7  |alilel*i8i9,  et tevfot  ea  Fiêoee ,  eèll  anf?» 
en  i^ewOoluideene*  en  iHif^nn  oemm^ndement  dan» 
la  29*  division  militaire  (Toscane),  et  il  le  conserva  jusqu'en 
1814*  II  a  élé  admis  à  la  retraite  en  181G,  apré's  îîi  ans  et 
4  mois  de  service.  Il  ei»l  cbevalier  de  Saint-Louis^  et  de  1» 
|»égioa«d'Potiiieiiv.  {^Annales  du  iemps^) 
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vtrnntte),  maréchal-ffe-c  n/in  du  \T,  (h-t  i  nibre  179**  na- 
quit le  .1*'  S»ùl  174^4  Vojre^t  le  ùiuppiémenl* 

»É  BÂREA6  (Paul  -  Fr.inçoifi  •  Je^n  -  Micolas ,  vicomte)  , 
àmitenant'ffi'tiéral,  nn^MHkV^keUÊpùÙK.  en  Proireim,  le 
tojiiiB  1755.  Il  eoInoièDi^ia'ccirrièh;  militaiM^  ën 
lilé  dé  im4t«ileaaot«  àn  fégimciit  de  LMgMdM» ,  llaos 
Ic^l  H  rtsta  iiiiqo*Mi  i^i^S.  Ayatil  falt^  à  cëWt  époque, 
nh  voyage  èTIte  de^nranod»  dont  uo  de  iO«  patOuU  *é«dt 
j^ooveniéiirV  il  y  entri  dené  le  fégiment  de  ^dlébéiy. 
Xfavoyé  aîree  oe  régiMent  à  la  o6te  do  Cofomaodeh  la 
vaisseau  sur  lef|Uffl  il  ne  trouvait  fut  assailli  |^ar  AOO  toUI^ 
péle  et  donna  rf)ritrc  desi^cueîl».  L'équipage  K^abandonnail 
nu  d*S»ebpuir,  loi^que  Barra*  consèîlln  âe  construire  un 
radeau,  au  moyen  (iuf|nel  on  aborda  dans  une  île  peuplée 
de  sauva^^es.  Au  bout  d  un  mois  on  v  fut  secouru,  et  ses 
compagnong  ainsi  que  lui  lurent  conduits  à  Pondichéry. 
LorequR  oette  iriUe  se  fut  rendue ,  il  servit  sur  Te-neadre  de 
M.  de  teffrcD^  et  ao  cap  de  Bonnc-Ëspéranice.  De  reltMir 
en  France  f  avec  le  grade  de  eapitaloe»  il  prit  part  à  Tat- 
taque  de  la  Baitillet  le-14  faillel  1^89  f  el  à  celte  dea  Toi- 
lonea,  le  10  aeéc  i;^*  En  celte  même  dwièi ,  il  fat  éhi 
dépttté  à  la  ooemilîen.nalloiiale,  par  le  dé{Mtttemeiit  da 
Tav.  Bof ojré  es  ilaiiikm  dass  le  Mldi^  »fëe  Im'repféfOBteeli 
Wtéma  et  ftieoid ,  il  se  tendfl  à  Toaloii,  ao  aiomeat 
e4  eette  Tille  éfak  «n  pouvoir  dee  Akigiais ,  et  coarut  les 
plus  grands  dangers,  auxquels  il  n*échappa  qu'en  combat- 
tant, à  Pignan,  contre  drs  individat»  qui  avaient  arn>té  sa 
voilure;  s'embanjua  a  iSainl-Tropez,  et  se  rCudit  à  Nice, 
Il  suivit  ensuite  toutes  les  opi  r.itions  du  siégé  de  Toulou; 
et  cettr  ville  ayant  été  reprist?,  le  21  décembre  il 
y  «xerça  une  vengeance  terrible.  i:^a  17^>  <1  devini  un 
dee  principaux  acteunde  la  révolution  du  sS  iiiiliet  (10 
tliermidor} ,  fut  aommé  commandant  de  èm  force  brlnée 
pariiienne ,  e^mipeni  de  aobe^lêiw  9  et  aé  déaait  le  ien» 
demain  de  ce  eoiAmaademenl.  U  fut  éhi^  le  f  neifem- 
broy  membre  do  oomité  de  edreté  générale  1  dont  il  de- 
itiAi  fflé0|dent»  H  tittfHer  «^Ik  il«ttllaétE^«î^é,  le 
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i5  du  même  mois,  pour  ùlrc  l'un  des  rrpn^sentanl s  du 
peuple  dcbUiiti»  à  se  rendre  aux  Indes  orieiitaie*;;  mais  ers 
commiHMairf s  ne  partirent  point.-  Liî  4  î*vrîl  de  la  niômc 
annde ,  lornde  la  révolte  dti  i'ttiiboiir|ç  Saiht-Anlohiet  il  fit 
déclarer  l'arii  «■  état  de  Htége  »  ot  nommer  ;  pour  coib- 
HMlmler  les  irotipes  )kirift|{;iine§,  1®  général  Plhheg^rtii  au- 
fuel  on  raiifo%niti  U  ^4  ^hm^é  lté  ailf f «Hier  tes  opéra** 
lîoMfmUilairaB  <|oi  «OMbt  fèut  ob|«l  i:a|i|«ftfVlèi6iin«ment 
Ift  iéipilAle.  Mottfmé  féKéral  tn  tibèf  d«  Pàrméld  de  rin- 
léaioarv  la  S  otlobra  db  -la  ttfèMe  aimées  11  Ht  toulei  te« 
diflpdiiliMii  aiililalttel|Ul«d6«èraiitTafllifirft  én  i3  vendé- 
.  aifaSM^4olltèRiililell«ttHlH]«i'leiu^cès  <iu^énth*a)  Buona'- 
parte»  auquel  il  fit  donner  le  commandement  en  second  de 
rarinéc  de  l'Intérieur.  La  révohitfoti  du  ïShmmarre  (9  no- 
vembre ircfil)  Tarant  rendu  à  (a  vie  privée,  il  ne  réiupfîa 
alors  à  Bruxeilê* ,  «ifolint ,  en  iHo5  ,  la  peitnisftion  de  rentrer 
en  France  vt  d'h.'ibiteb  le  midi  dr  la  FVanbe;  futensuitc  exilé 
^  Efime^  64  revinl  m  INami»  eu  iëi4*  {Annales  du  temps») 

i)E  LA  BAIVUE  (N  ),  marMia/'flc'vamp ,  fut  payé 

conuiH^  tinployé  dans  t<;  grade,  du  1"  octobre  1 588,  pour 
servir  dans  J'.nuiée  de  Langui;doc  ,  sous  M.  de  Joyeuse. 
Aucun  historien  ne  fait  mention  de  cet  ollîcier.  (^Complc 
lie  l'cxlruordinait'ii  dan  gucmSf) 

l>E  BAIVRE  (N  ),  rufirct  /ud~(/('-rnmp  ,  a  émii;r6  en 

179a;  rentré  en  France  en  1814,  il  fut  lait  maréchal-dc- 
oaitip%  le  i5  août.  On  le  nomma,  la  même  année,  au 
oomtttaiidemÊtit  du  dépak'temienl  du  Gard.  Yoyeic  le  SuppK 

»!  Li  BAARE ,  voiyez  db  CaASiyLVt  Coivai  ei  PttUttia.. 

»EH  BAKJIKS  (Jean)  matrcluii-de- IKuice ,  succéda  à 
Jean  de  Corbeil  de  Grcz,  eu  i5i8.  Par  IcllrtJsdu  19  janvier 
1^30^. ie  roi  lui  assura  une  rente  de  5oo  livres parUitt,  en- 
vjifpii  79S|i^  fr4i\p»  d'aujotird'lu^i,  à  prendre  sur  la  terre  et 
Içft  hoquiios  taillables  de.l^ooUilU ,  tant  qu'il  tiendrait  Tel* 
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réchainfe^amp,  i^aqnll  le  J7  ooldwe  1740*  ^  RiMa  es 
Yivarato.  Il  Ibl  n^mmé  •spimit  au  oarfM  veyal  <llartlllei4er 

le  a3  décembre  1757  ;  élève ,  le  25  janvier  176a;  80u»4feQ- 
tenaul^  le  2u  avril  1761  ;  lieuteuanl  en  second  ,  le  j5  janvier 
1762;  lieutenant  en  |>reaiier ,  le  i:>  octuhrc  i^GS;  capitaine 
par  commission  du  4  ï^i^i  1771;  capiidine  en  second  ,  le  a» 
novembre  177a;  capitaine  de  bombardiers,  le  5  juin  1779; 
capitaiii«  de  canonniers,  le  aa  mai  ,  et  chevalier  da 
Tordre  royal  el  mttilaire  de  ftaim-lioaMiy  le  iléOMnftra 
1785.  IlaâMtafeii  iyiëel  iy80»  aa»  diwrièicgaMirimWig 
de  la  neblem  4»  m  pnif  à  P^n»  à  YlUaiMNm 
Beigt  «t  déploya  bineoiiy  de  fomielé  et  de  cottua^  lors 
d(D  rkif|arveetloa  de  YaleeoieaBei»  an  iBofo  de  (ulllel  17^» 
et  anx  journées  des  9  et  1  o  août  1 79a.  Il  était  Ifentenant-eo- 
lonel,  depuis  le  i"avril  1791.  Ayant  émigré,  il  joignit  Tannée 
tles  princes  au  e^mp  de  Aesnich  dans  le  Luxembourg;  y  ser- 
vit dans  l'artillerie  ;  lit  la  eanipagne  de  1794  et  une  partie  de 
celle  de  1795,  à  la  suite  de  Tarmée  commandée  par  le  duc 
d^York  dans  les  Pays-Bas  et  le  Hanovre.  Au  mois  d'avril  de 
cette  dernière  année,  il  passa  major  dans  le  corps  royal  dW- 
t illerie  de  Holatler»  el  commanda  une  division  de  oeoorpa à 
la  funeste  ezpédillo»  deQttlberon.  IVeotré  eo  Angleterre ,  A 
commanda  les  débria  do  régiment  de  Rotalier,  en  rabseàee 
daohef,  jusqu'au  mois  d*oolobie  1796.  XlavaltMerééma- 
réobal-do-camp,  par  erdonnanee  de  9.  H*  Loula.XVIli» 
du  16  mai  1796.  Rentré  en  France  en  iSoS,  il  mourut  à 
Chomerac,  dans  le  département  de  TArdèclie,  au  mois  de 
juillet  1809.  Son  lils  aîné,  Jean-Scipîon  Fleury  de  Barrés 
du  Moiard  ,  r n  é  lu'co/nte  ÎKi  L-dilaire ,  le  6  décembre  i8i4> 
est  chef  de  bataillon  an  n-giment  d'artillerie  à  pied  49  Va** 
IcQcef  depuis  le  6  avril  idi5*  (i^/'é^jr  miiùaù  es,) 

BABIUÉ  (Jean-Léonard,  ùaron),  maréchal'^'camp , 
à  Mnt-Béat^  le  «8  ftvtièr  i7«é.  Il  entra  au  iervlee^  le 
SA  «epièmtiffe        'dana  ûn  des  btlalDons  dé  v\tlentalkes 
■attonauK  du  déparfement  de  la'EiÏBite-Garevnê,  èt  yfot 
Ait  eaplIiM»  le  a§  oombm  sUMot.  Kemmé  dMdn  tiv 
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hêMÊÊA  da  cîb  départeoMiKl,  il  lll,  «o  edti  ipiàllié«  let 
campagiiés  de  i^gS»  1794  1 79^  ^  Tannée  des  Pyrénées* 
•OricÏMlee;  eelltfsde  17969  1797  et  1798  à  Perâiée  d'Italie. 
Il  fuiblmé  d'an  éelald*olms  à  la  fambe  gadehe ,  le  li 
janvier  1797^  daos  une  attaque  faite  contre  Mantoue,  prhn 
de  Roverbella.  En  1798,  étant  venu  de  Tannée  d'Italie  eu 
France,  avec  une  colonne  flous  les  or^lres  du  général 
Lannes,  it  fui  nommé  œnimantlant  de  la  ville  de  Mar- 
seille, nii-^c  v\ï  élut  de  siégp,  et  parvint  à  éteindre  lu  fu- 
reur des  parliii  qui  troublaient  ia  tranquillité  de  cette  ville 
et  de  la  contrée  environnante.  Il  retourna  ensuite,  avce 
•on  corps,  à  Tarmée  dllalie,  et  fut  uoouné  eh^f  de  ba^ 
lailion  du  46*  régiment  «V^ufanterie  de  ligne ,  le  29  fiévrier 
1709-  Il  r^nt  4  la  téle  nne  blesiuvny  par  la  ehate  d'nne 
poutre,  k  Ul  démolition  du  fort  de  Torlone.  Devenu  eohmel 
du  45*  régiment ,  le  4  ml  iSoo  ^  il  Ht  la  eampagne  de  cette 
année  à  l'armée  de  TOuest;  paita  à  celle  des  Grisons , 
où  son  régiment  Ht  Tavant^garde  du  corps  commandé  par 
le  général  Macdonald ,  au  passage  du  Splugen.  Il  força , 
avec  les  grenadiers  de  ce  régiment ,  la  ligne  ennemie  dans 
le  basËngadin,  sur  Tlnn,  et  ouvrit  le  passage  du  Haut- 
Tyrol  par  lo  pont  de  Martiiispruck ,  que  défendaient  dcut 
réjginu  iiis  autrichiens.  Ct^tte  action  se  trouve  ûgiirée  dans 
ses  armoiries.  Il  servit  en  Suisse,  puis  h  Taruiée  de  Hol- 
lande, en  itioj.  Uu  remploya  à  Tarmée  d'Hanovre,  en 
180^,  à  la  grande  arquée  d* Allemagne,  en  i8o5,  18069 
1807  et  1808.  On  le  nonuua,  en  cette  dernière  année^eom* 
mandant  de  la  Léginn-d*Honneur%  le  an  novembre,  et  baron 
d*émpire ,  le  %y  du  même  mois.  11  aervH  à  Tannée  d*Efpa* 
gne,  en  1809  et  i8io,  êl  lut  blessé  d*ime  balle  41a  jambe 
droilei41abatailledeTalavelra,lea8|uiliet  1809.  Créégé* 
néral  de  brigade  le  09  novembre  1810,  il  continua  de  servir 
en  Espagne,  et  fut  nommé ,  en  octobre  1811,  gouverneur  de 
Ciudad-Kodrigo ,  en  remplacement  du  général  Eaynaud , 
«|ui  avail  été  fait  prisonnier.  Assiège  dans  cjttu  place  par 
les  années  anj^laise  et  portugaise ,  aux  ordres  du  duc 
de  "Weiliiiglon ,  et  n'ayant  que  i/joo  hommes  de  troupes, 
qui  mauqualept  de  vivres,  il  lit  éprouver  des  pertes  nota- 
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bles  aut  aatié^Mnlë;  maii'la  ylmp  ayant  été  omûêëàuY  à 

l'aide  de  deux  brèfiies ,  et  prise  d^assaut  dabs  la  nuit  do 

■20  janvier  j8i2  ,  le  général  Barrié  y  fui  fait  prisouuier  de 
gut  j  re,  et  eoudnit  en  Angleterre  Rentré  en  Fraiice,  après 
la  paijL  de  iBi/|,  le  roi  le  lit  clu  vaiier  <lt;  Saint  Louis,  le 
uG  octobre.  Il  a  ét(é  mis  en  demi'Solde  de  non  nctivitt' .  en 
vertu  de  Tarticle  56  de  la  loi  du  si5  oïdcs  àJikf  f  «t  apcèa 
35>  ans  de  mfvù»*  {fAmnht  du.tian§uiy 

Dvs  BÂKRI£a£S ,  v(^ez  TAiLWfia. 

T>fe  BARMÏI  (Acirflics-Marc,  comte) ,  lieutenant-f;cncrai' 
entra  aux  mousquetaires,  en  ijSu;  obtint  une  compagnie 
dans  le  répfiment  de  cavalerie  de  Berri ,  par  commission  du 
2  5  dêcM  nibrc  ;  et  I.i  roui  manda  à  Tarmée  de  Westpha- 
lie  :  sur  les  fronlit n  s  de  lioliôme;  au  secours  de  Braunaw  ; 
au  ravitaillement  d*£gra;  h  Tt  xptM ttion  de  Schmidmill  ;  à 
la  défeuse  de  plusieurs  postes  de  la  Bayière  ?  et  sur  les  bords 
duilhiii,en  i^4i>  eliesdeuk  années  suivantes.  Il  com- 
manda au»Bi  son  régiment  aîtx  siégea  de  ftlenin,  d'Yp>res> 
et  de  Fumes  ;  à  raffaire  d*flaguenaa;  au  siège  dé  Fribouii;, 
en  1744»  ^  ^  bataille  dé  Fonleboj  ;  aii  siège  de  Toujroay; 
I  raffafa«  de  M^Sle^&ia  prise  de  Canà,  de  Bruges ,  d*Os- 
tebde,  et  au  siège  d*Ath»  en  ly^S;  bu  siège  deïruxelt«i, 
el  à  la  bataille  de  Raucoux«  en  17^6;  à  la  bataille  de 
Lawfeld,  en  1747;  et  au  siège  dc'Bilaeslrloht ,  en  174^- 
Devenu  mes  ire- de-camp  du  régiment  de  dragons  de  Lan- 
guedoc, le  29  novembre  'de  cette  année  ,  il  le  coM-manda 
au  camp  de  Valence,  en  1755,  et  sur  les  côtes  depuis  1756 
insqnVii  1760.  Nommé  brigadier,  le  20  février  1761,  il 
commanda  son  rt^gimt  nt  h  Tarmée  d'Allemagne  celle  an- 
née et  la  suivante;  et  ayant  été  déclaré,  au  mois  de  dé- 
cembre 1762,  maréchal-de-camp,  dont  le  brevet  lui  avait 
été  ex)pédié  dès  le  aS  juillet  précédent^,  û  se  démit  du  ré- 
giment de  Languedoc*  Oû  le  créa  commandeur  de  Saint- 
Louis»  le  35  août  1 7819  et  lleatenanl^général ,  le  5  décen^- 
bre suivant.  \Dcpôt  de  la  guerre,  annales  du  temps.) 

t        .     4  - 
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re  du  précédant  ^  Umimint'généraff  fut  canna 
us  le  nom  de  ckev4tUer.de  U  QilUMoanière.  Il 

iutenant  en  second  au  régiment dn  Roi,  le  ift,mai 
se  trouva  avec  eu  régiiutnl  à  la  prise  de  Prague,  eu 
;iau  combat  de  Sahay;  au  ravilaillement  de  Im avvcm; 
;  à  la  deten.se  et  à  la  retraite  de  Prague  ,  en  174'-*-  N(»m- 
nié  iieuteiiant  au  niTme  régiment,  par  commission  du  S  mai 
1740 ,  il  combattil  à  Deltiugcn  ,  au  mois  de  juin  ,  et  lîuit  la 
campagira  sur  les  bords  du  &hiu.  Il  servît  aux  sièges  de 
Menin  ,  dTpres  el  de  Fûmes;  à  Taffaire  d'Haguen^,f^.au 
siège  de  Fribourg,  eu  1744  ;  ^  bataille  de  Fqotenn^  ;  aux 
sièges  deTournayyd'Oudeoarde,  de  Dendermonde  et  d' Ath , 
en  1745.  Alde-maior  de  son  régiment,  p^r  brevet  du,a!| 
îanvier  174^»  ftvec  rang  de  capitaine,  par  commission  dt^ 
même  jour;  il  servit  au  siège  de  Bruxelles,  dans  lempis.df^ 
février;  àoeluide  Namur,  en  septembre,  et  copabaitit  à 
Raucoux^au  mois  d'octobre.  Il  combattit  encore  k  Lawfeld, 
en  1747;  servit.au  siège  de  Maeslricht,  en  174^^  au  camp 
de  ijaiut-Vaiéry,  eu  1766;  à  la  IhUaillc  ti  llastemheck ;  a  la 
prise  de  Minden  et  d'Hanovre;  an  camp  de  Cioslersevern; 
à  la  marche  sur  les  ennemis  vers  Zell,  en  !7r)7;  et  à  la  re- 
traite de  l'électorat  d'Hanovre,  dans  les  premiers  niois  de 
ày5%,  Devenu  colonel  du  régiment  d'inCanterie  de  Cambré- 
sis  ,  le  17  maidecelte  année,  il  le  commanda  à  la  baUilie 
deCrewell,  au  mois  de .fuin^,  et  le; ramena  en  Franche,  an 
mois  de  septembre.  Créé  brigadier  par  brevet  du  6  mars 
1760,  il  prit  alors*  le  titra  de  vicomte  de  Barrin  ,  et  .partit 
avec  son  régiment,  au  mois  de  mai>  pour  se  rendre  à  rile- 
de-Franee,  oà  il  commanda  {uaqu*au  mois  de  flécembre 
1765,  époque  à  laquelle  il  rentra  en  France.  U  fut  déclaré» 
au  mois  de  décembre  176-^,  maréchvtl~<l6-canip,  dont  le 
brevet  lui  avait  été  expédie  dès  le  2")  juillet  précédent.  Ou 
avail  aloib  uummé  à  son  régiment.  U  tut  créé  lieutenant-r 
c:énéral  ,  le  5  décembre  1781  ,  et  depuis  comm«iudaui  en 
chei  en  Corse*  ^Oépvi  de  la  guerre,) 

w  BARRIS^  (AugustUi-Félix-Élisabeth),coii»l<;  de  laGair 
HsêoruUère,  fietumani "générai,  cousin  des  piéoédents,  a 
I,  44, 
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d^Abord  servi  dans  la  luariiie  royale,  où  il  a  fait  quatre Câra- 
paç;nes  de  guerre  eu  qualité  d*ai(le-m.<joi  d'escacire.  Nom* 
inv  ensuite  capitaine  de  dragons  an  r(  gimctil  de  Langue- 
doc, il  a  fait  les  dernières  campagnes  d'Hanovre.  Il  devint 
colonel  de  la  légion  de  Flandre  et  des  chasseurs  des  Pyré- 
V.  nées,  et  fut  employé,  en  1779»  ^  rétat*maîor  du  duo  de 
Goigny.  On  le  61  brigadier,  le  5  déoettiite  1 7$  1.  Gréé  mtaé' 
eheMfHcamp»  iegmmiTSêy  ilfnt  eaapleyé»  en  oette^* 
Iflé ,  dam  ie  ]laQ|Âdlné ,  pMdaal  celle  iinaée  et  la  aulvaiite. 
Graad-^édiàl  d^épée  hévéditaife  déto  «dtei}  aénéehaiisiëei 
de  l*]lt4e«i  et  dà  Saaamtofo ,  il  présida  comme  tel  les  trois 
ordres  lors  de  la  convocation  des  étals-généraux,  en  17S9, 
et  lut  nommé  premier  député  de  la  noblesse  de  T Anjou  à 
rajisemblée  constituante ,  où  il  se  Ût  remarquer  parmi  les 
orateurs.  Dans  la  séance  du  21  mai  1790,  il  proposa  de  faifr 
décréter  que  la  nation  déléguerait  au  roi  le  droit  de  faire 
la  paix  ou  la  guerre,  sauf  la  responsabilité  des  ministiiei*  * 
Dm  celle  du  juillet,  il  discuta  le  projet  mIolstéiM  sur 
la  compoiltloii  de  Tannée.  Dans  celle  du  aa  octebte.  Il 
i*toippcsa  à  M  qoe  le  pa?illeD  françaii  prit  le»  trdi  cenlean^ 
et  demanda  la  coneervation  de  Tanoien.  Il  proposa ,  le  7  fé- 
tfler  1791  )  et  fil  décréter,  le  aa  du  même  «cis,  que  les 
officier»  de  marine  ^  ou  attaohéf  à  la  nMirlne^  ainsi  que  les 
militaires  des  corps  des  colonies,  obtiendraient  la  décora- 
tion militaire  après  24  ans  de  service.  Il  parla  dans  la 
séance  du  M)  février  contre  le  projet  de  (lécretsur  les  obli- 
gations cl  la  résidence  de  la  famille  royale  ;  présenta  ,  le  i5 
avril,  un  projet  d'organisation  pour  la  marine ,  qui  fut  im- 
primé et  adopté  ;  s'oppesa  fort^ent  â  ta  séparation  de  Tas* 
semblée»  le  3i  cotcbre  1791^  et  protesta  eontre  Tillégalité 
de  ses  opérations.  Ayant  émigré,  en  179a  f  il  fut  an  des  oéi- 
dSers-^générattt  ccminandBnt  ravant^garde  de  rarinée  dm 
princes.  Licencié  après  la  campagne,  fl  passn  à  llinnée  de 
Gcndéi  en  1795,  et  rentra  eti  France  en  iSni.  Il  fàt  éln 
député  au  corps  législatif  par  le  département  de  la  Sarlhe, 
en  1809;  candidat  au  sénat,  en  1810,  et  candidat  à  la  pré- 
sidence du  corps  législatif,  en  181 1.  On  le  créa  lieutenant- 
général»  ie  a3  juin  1^149  et  commandeur  de  Saînt-I«oyisy 
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le  a3  août  inWant  II  est  aussi  grand -otFioicr  de  Tordre 
royal  hospitalier  et  niilitairc  du  Saint-6épMlcre  do  Jériua- 
lem.  ^Moniteur,  annales  du  temps») 

BARROIS  (Pierre,  comte),  lieutmant-f^Mral,  naquit  ^ 
TA^uy  v.n  Lorraine.  Il  s*enrôia  voloutaireitient,  le  la  sep- 
tembre 1795,  et  parvint  de  grade  en  grade  inBf|u*à  celui 
de  chef  de  bataillon  dans  le  9*  régiment  d'infanterie  If'gère. 
Il  était I  en  1804»  colonel  du  96*  régiin^ot  d*infanterie  de 
ligne ,  et  fut  en  cette  qualité  Tun  dei  membrca  de  la  eom- 
miflfioii  qui  {ugea  le  duc  d'Engliien.  Employé,  eo  i8o5,  à 
r«finée  d'AliemagDe  ^  il  commanda  fon  régimeot  «  le  1 1 
oelobiet  im  un  combat  que  la  divisloo  du  général  Du- 
pont livra  aux  troupes  autrichiennes  du  camp  retranché 
devant  Ulm,  et  fut  cité  d*une  manière  honorable  dans 
la  relation  de  ce^Ue  affaire.  Il  se  trouva  à  la  bataille 
d'AuHterlitz,  le  2  déccnil)ru;  s'y  distingua,  et  reçut  .4  (ctte 
occasion  la  décoration  et  le  titre  de  commandant  de  la 
Légion-d'Honneur.  Il  Ht  la  campagne  de  1806  contre  les 
armécH  russes  cl  pi  UH£)ienne.<i  ;  se  trouva  ù  la  bataille  d^Iénu, 
et  se  signala  y  le  17  novembre»  au  combat  de  Halle,  où 
le  96*  régiment ,  sous  ses  ordres ,  enleva  au  pas  de  charge 
rentrée  du  pont  défendu  iwr  les  Pruitiena.  â^étant  mit 
ensuite  à  la  tète  des  grenadiers  de  ce  régiment ,  le  ooio*  • 
nel  Barrais  se  préelpila  sur  les  barricades  qui  le  sépa- 
raieni  de  rennemi»  et  refoula  les  Prussiens  avec  tant  de. 
vigueur  sur  la  ville»  qu^Us  n>urent  pas  le  temps  d'en  défen- 
dre rentrée,  et  qu*alors  le  96*  y  pénétra  la.kmlonnette  en 
avant,  Hans  prcHquc  tirer  un  coup  de  fusil.  Promu  au  grade 
dégénérai  de  brigade,  le  4  lévrier  1U07,  il  couiballit  avee 
distinetion  a  la  bataille  d'Kylau»  le  8*  et  lut  cité  pour  s4 
conduite,  dans  la  journée  du  aO ,  h  TafTaire  de  Brauns- 
berg,  où  h  . H  IV lisses ,  culbutés  et  chas.Hés  de  la  ville,  repas- 
sèrent la  Passarge ,  laissant  entre  les  mains  des  Français 
16  pièces  de  canon ,  a  drapeaux  et  a^ooo  prisonniers.  On  le 
fit  grand-officier  de  la  Légion -d'Honneur,  le  1 1  juillet  do 
la  même  année.  Employé  à  Parmée  d*£spa9nef  il  y  fit  la 
guerre  depuis  »3o8  iii|qii*à  181S;  s'y  signala  en  ^usieurs 
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occasions,  et  notamment  le  28  juillet  1809,  ^  Taffaire  de 
TalaviTra-de-la-Reyna.  Créé  général  de  division  ,  le  27  juin 
1811,  il  coiilrihna.  le  14  octobre,  la  prise  du  camp  de 
Saint>Koch;  prit  position  a  Los  Barrios,  sur  la  ligne  de  ce 
camp,  le  29  novembre  1813,  et  empêcha  les  Anglo-Espa- 
gnols de  débarquer  sur  la  c6te.  Il  prêta  serment  de  fidélité 
àBuonaparle,  comme  général  de  division  9  le  10  février 
1 8 1 3»  et  reçut  9  peu  de  temps  après,  le  commandement  de  la 
9"  division  de  la  jeune  garde*  avec  laquelle  il  entra  à  Dresde, 
le  i5  mai  suivant.  Il  doi^na  de  nouvelles  preuves  de  courage 
aux  batailles  de  IGtautaen,  les  19  et  ao;  de  Wurtchen,  les  a  t  et 
22  du  même  mois ,  et  h  celle  de  Dresde»  le  a6  août  Après  les 
batailles  et  la  retraite  de  Leipsick,  il  fut  charité  de  la  défense 
duBiabant  hollandais,  et  n'y  céda  qu'à  des  forces  très-snpé- 
rîeiiresen  «ombre.  Le  roi  le  nomma  chevalier  de  Saint-Louis 
en  181  '|.  Pendant  les  ino  jours,  il  fut  employé  par  Buona- 
parte,  commanda  une  division  de  la  jeune  garde  à  Waterloo, 
et  y  fut  blessé.  Il  a  été  mis  en  demi-solde  de  non-activité  de 
son  grade  de  lieutenant^énéral^  conformémeotà  rarticle36 
de  la  loi  du     mars  1817,  et  après  a4  mois  de  ser- 

vice.  {Moniteur,  annales  du  tempsj) 

BARRY  (N....),  comte  d'Harçu ourt,  maiéchal-de-camp. 
11  avait  été  colonel  du  régiment  Pioyal-Champagnc,  et  créé 
chevalier  de  Saint-Louis,  lorsqu'on  le  nomma  brigadier 
d^infanterie ,  le  5  décembre  1781.  Il  obtint  le  grade  de  oxa- 
récbai-de-camp,  le  9  ma^  1788.  (Annales  du  temps,) 

"m  lA  BARTHE  DsTncuiinss  (Paul),  maréchal  de  France, 
naquit  à  Conserans  en  1482.  Ilst  rvit,  en  i5a2,  sous  André 
de  Foix,  sieur  d'Esparre.  qui ,  dans  l'espace  d'un  mois,  en- 
leva Saînl-Jean- Pîcd-dc-Fort;  assiégea  et  prit  Painpelune. 
ainsi  que  la  citadelle,  et  soumit  toute  la  Navarre.  Ëotlé  de  ces 
succès,  d'Esparre s'avança  dans  la  CasUlle,  et  mît  le  siège  de- 
vant Logrogno  ;  mais  les  Espagnols  fusqu'alors divisés  entre 
eux  se  réunirent;  marchèrent  contre  les  Français,  qui  s'é- 
taicTU  arrêtés  vers  Pampelune;  lesy  ioignirent;  les  battirent 
le  5o  iuin ,  et  parvinrent  à  reprendre  la  Navarre  en  aussi 
peu  4le  jours  que  les  Français  en  avaient  employé  à  la  con- 
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quérir.  Une  aflf.iirc  crhonoeor  ayant  obligé  Ir  Aieur  de  Thcr- 
me»  de  fiortir  de  franoe,  en  i6'i8  ,  il  se  réfugia  nuprè»  du 
maréobal  de  Lautrec  t  qui  awiégeall  Kaplet.  Aprè»  la  mon 
d«  Iiautm»  en  iSap^  ramlral  Antoine  de  la  Rochefooeaud 
tecueillfl  fttr  ta  flolte  lea  débrb  de  rarméefrançaiw  $  tX  de 
Therm»  i*jr  embarqua ,  eapérani  rentrer  MenlAI  dana  m 
patrie*  où  ton  affaire  avair  été  accommodée  ;  mais  la  ga- 
lère qu'il  montait  n'ayant  pu  suivre  la  lloMi-,  fil  voile  ver» 
lu  Cal.ibre,  v{  lui  prise  par  des  corsaircH.  De  ThcrmcMfaU 
prisntiri  irr  t  lit  hcHueoup  à  sonfFrir  dins  sa  caplivité:  enfin 
ou  le  rac  lirta,  et  il  revint  à  Paris,  en  i'>3o.  Le  roi  lui 
donna  alor^  uue  compagnie  de  loo  clievau-légers.  11  partit» 
en  i555 ,  pour  la  guerre  de  Piémont  9  et  servit  5ioug  Tami- 
val  €habot|  qui  soumit  (a  meilleure  partie  de  cette  pro- 
▼fnee  et  toute  la  flavoie.  Let  Impériaux  aiaiégèfeot  Té- 
rouane  en  Artol«  y  en  155^  ;  de  Tbermea  était*  k  cetle  épo- 
quot  revenu  do  Turin  avoo  ia  compagnie  de  clievan4ég6ra. 
Ji  j  avait  peu  de  poudre  dana  Térouanct  et  ce  défaut  de 
uBunttfons  inquiétait  le  dauphin.  De  Thermet  et  d^Anne** 
baut  condnfflfrent ,  dans  cette  place  ,  aoo  chevau-légem  et 
/^oo  arquebusiers,  porlaut  en  eronpo  eliaeun  lu»  sac  de 
|)4Hi(lre.  Cependant  le  siège  eurainuant  à  ^tre  poussé  Vive- 
meut|  Tannée  françaifiemnr>  bai!  au  i  ours  Ue  1  eiouane, 
et  on  allait  m  venir  aux  niain»  lorsqu'une  trêve  fut  eon- 
clue,  le  5o  |uillet,  pour  les  Irontièreii  de  Picardie  et  de:» 
Pays-Bas.  De  Thermes  relourna  alors  en  Piémont  où  la 
guerre  continuait  Le  roi  y  conclut  auatî  une  trève«  le  16 
novembre*  De  Themiei  eut  ordre  de  rester  avec  aa  com- 
pagnie auprèa  de  Langey»  gouverneur  de  Turin ,  et  U  com- 
manda 1600  cbevatt-Mgera  au  aiége  de  Deapinac,  formé 
par  M.  le  Dnuphin,  en  i54a.  Il  accompagna ,  avec  la  ea-' 
vulerle  légère ,  le  maréchal  d'Annebaut,  dana  ton  eipédl- 
tion  du  Piémont,  en  i545.  Sur  la  fin  de  la  campagne,  on 
lui  couda  le  f^ouverncmcnt  de  Savillan  ;  et,  bientôt  après, 
celui  du  château  de  Lans  près  Turin.  Viniv  Ater  aux  cnne- 
mi«$  l'i  comniuiiieation  avec  les  pays  sit  w  4  au-delà  lU'  la 
rivière ,  ou  avatl  résolu  de  rompre  ie.  pont  de  Carton. ui. 

liais  le  plupart  de»  officier*  et  de»  aokliita  f  étounéii  |»ar  le 


f«su  dea  impériaux^  se  retiraieat  en  déBordw,  lorsque  d« 
ThenneSy  arrêta  sas  cbevao-'lé(;erSf  et,  soutenu  de  Moat- 
lue  9  vînt  à  bout  de  couper  le  pool*  A  la  bataille  de  Cerisa- 
ies »  le  it  avril  i544,  il  conduisit  la  cavalerie  de  Taiit 
droite (t).  L*aile  gauche  de  la  geodarmerie florentine»  sooa 
les  ordres  de  Ba^lione  ,  s'étant  ébranlée  pour  prendre  eM 
flanc  les  Fi  aiir  lis  qui  cuiiiballaiciU  ctJiiUc  les  lansquenets, 
ce  in()iu(      ni  pouvait  décider  Ju  sort  de  cette  journée, 
j)ui^({U(;  icii  eiuicmiS)  supérieurs  en  forceSi  auraient  cuve- 
l(t[)[)i  1rs  Français  ;  mais  de  Thermes  marcha  au-devant  de 
BagUone,  le  chargea,  le  rompit,  le  renversa  sur  l  infan- 
terie du  prince  de  Salerne  ,  et  noq  content  d'avoir  culbutà 
ta  p:pn(larmerie  florentine  i  il  enfonça  encore  un  bataillon 
d'infanterie.  Son  cheval  tué  s*élanl  renversé  sur  luit  H  fot 
lait  prisonnier,  et  le  comte  d*Bngbien  donna  pour  aon 
échange  trois  des  seigneura  les  plus  distingués  de  Tamiée 
ennemie.  La  paiy  fut  signée  à  Grépy,  le  18  septembre»  Créé 
lieutenant-général  au  gouvernement  de  Piémont,  sous  le 
prince  de  Melphes,  par  provisions  données  à  Paris,  le 
ianvier  i5  'j6,  il  réduisit,  en  i547)     marquisat  de  Salut^cs» 
sous  l'obéissance  du  roi,  et  lorça  le  château  de  Ravel ,  Tune 
des  plus  lorte»  places  du  Piémont.  Il  succéda  à  d'Esscy  eu 
l:icosse,  avec  la  qualité  de  lieulenant-général,  comn^an- 
dant  Tarmée,  par  pouvoir  donné  À  âaintr6ermain-en-Laye, 
le  i5  mai       ,  et  eut  d*Oisel  pour  commander  aous  IcU 
en  son  absence.  Il  prit  le  chdleau  de  Broq^itar,  ainsi  qu'u* 
fort  voisin,  et  s'empara  4*Hadi|iglnn,  le  a**  oelobre«  Le» 
Écossais,  par  le  défaut  de  disciplbie ,  avaient  souvent  dé- 
concerté les  entreprîjtefi  de  fies  prédécesseurs,  el  tout  ré* 
cemment  ils  avaient  donné  aux  An*»;lai8  le  lemp»  de  ieler 
des  vivres  dans  liadUington.  De  Thermes  résolut  d'établir 
I  ordre ,  à  fpielque  prix  que  relut,  et  de  le  n»aintenir  par 
un  exemple  de  sévérité  qui  fît  trembler  les  plus  indociles. 
Au  siège  d*uo  fort,  un  soldat  ayant  quitté  son  rang  mal- 
gré la  défense,  monta  le  premier  sur  la  brèche  ,  et, 
par  celt^  heureuse  témérité,  détermina  la  piise  4^  la 

(1)  li'Uittoire  des  Orandtt-Otliciers  de  laGouroouc  lui  donne  la  ^ualilv 
de  «oloosl'géaétsl  d«  la  stutlaBs  lég^e ,  ««'B  a's  |aaiiii  sas. 
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plao0.  Di  Thtffniet  1«  Û%  puotè  4e  mort  ^  et  de  ce  mo- 
ment «en  ordres  furent  retpectéi.  La  paix  ayant  été  pu- 

tiiiéu  en  ÉcOHsc,  Ut  t"  avril  i55o,  il  eh  purlit  au  moli 
de  mai  y  et  ratTiciia  «on  amnx  en  Tr  innc.  On  Ti^nvoya,  en 
ir>r>i  ,  h  Aornoy  avec  le  titre  (rauibanHadcur  prè»  le  pape 
Jules  lU ,  ïfiii  ne  déelarait  contre  le  duc  de  Parmf ,  prolf^^é 
par  le  roi.  La  miHHÎon  du  sieiir  dp  Thnrmcs  ayant  été  sans 
résultats,  ilquitla  la  qualité  d'ambassadeur,  et  l'ut  nommé, 
le  i5mal  i56i y  lieutenant-général,  commandant  Tarméc 
deatinéeà  secourir  le  duo  de  Parme*  S*étaot  enfermé  dans 
li  Mlràfiâole,  lea  troupea  du  pape  vinrent  Ty  assiéger. 
DâM  une  toHle*  il  ae  laisaa  emporter  par  la  ehaleaf  du 
oonbety  el  tomba  datit  une  embuscade;  mais  il  se  fit 
four  au  traTers  des  ennemis;  parvint  à  se  dégager,  et  lais- 
sent derrière  lui  la  Mirandote  »  où  11  n^aorait  pu  rentrer 
sans  péril,  II  marchai  Parme,  emmenant  quatre.  Capi- 
taines (jtj'il  ruail  lailM  prisonnier».  L'armée  papale ,  sou- 
tenue de  qnclffucs  détachements  d*Irni)érianx  »  vint  Pas- 
siéger  dan«  crWc  pî.Hf .  Te»  ravag<;sqiic;  lit  faire  de  Thermes 
sur  les  tcrreH  «lu  p  >pf  ,  dîvÎ!^^rent  les  tnmjies  ennemies; 
le  pontife  rappela  les  «iennc*  pour  la  défeiiHc  «le  «on  pays, 
et  Gonzugue,  resté  seul  devant  Parme,  devint  tmûivA  re- 
doutallie*  De  Thermes,  dans  une  sortie  qu'il  Ht,  à  la  lélc 
êe  So  OBvelloi^f  attaqua  etfor^  un  poste  ^ardé  par  une 
oompogniedeehtvau-légers  espagnols.  13  n  de  ses  convois 
•yeiil  été  eottpé  du  o6lé  de  Téreblaro ,  il  etti|)orta  c(itte 
ville  d'assaut,  et  réiebllt  la  liberté  des  passages.  Il  iravall- 
latt  eependant  à  engager  les  {Viennois  à  seOouer  le  foug 
espagnol,  et  Jutes  111,  faiigué  i'une  guerre  qui  désolait 
ses  étals,  accepta  une  suspension  d*armes.  Les  SIennofs 
chassèrent  les  Espagnole;  se  mirent  sous  la  protection  de 
la  France,  le  5  aoAt  ir>5a  *,  el  de  Tlicrmcs,  qui  avait  mé- 
nagé celte  révolnilnn,  Inl  nonnné,  |>ar  |  ouvoir  du  môme 
jour,  lieutenant-colonel,  eommandant  en  Italie  el  en 
Corse;  et  par  pouvoir  du     Hcptend>rc  nniv  mi,  li<  ntenant- 
général,  commandant  les  troupes  envoyé  e»  en  CoiMe.  Il 
établit  dans  Sienne  Poitlre,  la  discipline,  et  mit  cette  ville 
en  éUt  de sedétoidre contre  les  Impériaux  et  les  riorcntius, 
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qui  Tassiégèrent  en  i553.  Il  se  servit  de  la  flolte  ottomaue 
|»our  lexpéditiou  de  Corse  ;  s'embarqua  avec  Dragut  ;  des- 
cendit dans  celte  île;  prit  la  Basiie,  Saii-Fiarenze,  Sau- 
Pietro  ;  chargea  Dragut  du  siège  deBooifacio.  et  accorda  aux 
habilanU  de  cette  vide  une  bouue  composition.  Dragut  «  mé- 
conteot  d*uiie  capitulation  qui  le  privait  d*uu  huUn  iraineitsey 
ahaiidoDDa  de  Thermes*  Celui-ci  ^quoique  affaibli,  par  cette 
retraite ,  iovestit  cependant  Calvi;  maisDoria  robM|^d*eift 
lever  le  siège ^  et  reprit  la  plupart  des  placei  dont  lea  Fran<> 
çals  s'étaient  emparés.  De  Thermes  se  cantonna  ;i)ors.4Mis- 
un  lieu  fortifié  »  au  milieu  des  montagnes.  Au.mojtf  de  foin 
i554,  la  Chambre ,  capitaine  français  commandant  dans  le 
chàtcaii  de  la  (^ortc,  bâti  sur  un  rocher  escarpé ,  livra  ia 
'  place  aux  ennemis  ;  el  eomme  il  fallait  absolument  passer 
par  teehàleau,  silué  au  milieu  de  l'île,  <|uelquc  p artqu'uu 
voulût  aller,  de  Thermes  entreprit  de  le  rej>rcii(he  dès  le 
mois  d'août.  Les  asî»it^gés ,  après  trois  mois  de  siège  et  de  iré- 
quentes  sorties ,  qui  leur  furent  toujours  funestes»  se  trou- 
vèrent réduits  à  Textrémité  par  la  disette  d'eau,  et  deman- 
dèrent du  secours  aux  garnisons  deJa  Bastîe  et  de  Calvi. 
De  Thermes»  instruit  par  ses  espions  que  quinze  escadrons 
génois  s'avançaient  vers  le  château,  les  enveloppa;  leur  tua 
60  hommes;  fit  mt-itre  bas  les  armes  à  tout  lêi reste  delà 
troupe,  et  la  conduisît  sous  les  murailles  des  assiégés:  ceiutci 
n'espérant  plus  alors  aucun  secours,  se  rendirent  par  capi- 
tulation. Il  reçut  ordre ,  en  i555 ,  de  passer  à  Tarmée  de  Pié- 
moui,  ti  ia  commanda  j)endant  la  maladie  du  maréchal 
de  Brissar.  Le  roi  lui  lit  don  ,  le  lo  février  de  ceUe  année, 
du  comté  de  Couuiunges.  En  i55G,  il  se  saisit  adroitement  du 
marqursde  Muizerau,allaeheena|)parence  à  la  France.  uKiis 
qui  tramait  tous  les  jours  des  intrigues  secrètes  contre  les  in- 
térêts du  roi ,  et  le  contraignit ,  sans  violence  et  sausbruit,  de 
remettre  ses  châteaux  de  Galani  et  de  JumagU^.  Employé» 
en  )557  »  sous  le  maréchal  de  Briseac»  il  a^aqua  et  prit 
Vaiiiuiera  et  Quieros.  Les  troupes  dn  maréchal  bloquaiea  t 
Foissan  lorsque  la  perte  de  la  bataille  de  Siaint-Q.uentin  les 
fit  rappeler  en  France.  Au  siège  de  Calais»  en  i55S»  le  dqc 
de  Guise,  accompagné  seulement  de  de  Thermes,  alla  reooii* 
naître  le  fort  Nicolaî,  où  ils  firent  avancer  des  troupes  qui 
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b'y  relranchèrcnl ,  et  de  Tl»criiies,  avec  les  Suisses  et  plu- 
sieurs tonipa^nies  lie  cavalerie  ,  garda  ,  jjendant  ce  siège, 
les  passaj^esdii  cù{('  de  la  mer,  sur  le  clieiiiin  de  GuisneM. 
Le  roi  le  ftt  gouverneur  de  Calais,  liculenant  général  à 
Calais  9  à  Guisnes,  au  comté  d  Oye,  pays  recouquis,  par 
provisions  du  1 5  janvier  i558,  et  le  créa  maréchal  de  France^ 
Â  la  place  de  âlroxzi,  par  état  du  24  juin  suivant.  Le  ma-- 
réchaNe  Thermes  étant  sorti  do  Calais  à  la  téte  de  ia,ooo 
hommes  de  pied  et  de  aooo  chevaux  »  passa  ta  rivière  d*Aa; 
iMltit  les  milices  du  pays  qui  lui  en  disputaient  le  passag^e; 
investit  Dunkerquc*  le  a  juillet;  le  prit  d'assaut  le  quatrième 
]our;  le  livra  au  pillage,  et  y  laissa  garnison.  Il  attaqua 
ensuite  Bergues-Sa{nt>Vino%,  qu*il  abandonna  aussi  au  pil- 
lage, et  poussa  ses  courses  jusfiu'à  Nieuport.  A  la  bataille 
que  le  comte  d*Ep;mont  lui  livra  près  de  (iraveliiies,  le  i5 
juillet ,  le  maréch  il  <le  Thermes,  c|uoi((ue  toiauienté  île  la 
goutte  et  blessé  à  la  léle,  se  trouva  partout.  Le  couibatse 
soutenait  avec  un  euiuagc  et  un  avantage  éii^al ,  lorsqu'uu 
événement  imprtHu  nut  raruiée  française  en  déroule. 
Douze  navires  anglais  qui  croisaient  sur  la  côte,  favorisés 
par  le  bruit  du  cuoou  et  par  la  marée,  entrèrent  daus  l«â 
rivière  et  canonnérenl  aussitôt  les  Français.  Les  rangs  s*ou- 
vrirent;  tout  plia,  et  le  maréchal  de  Thermes  fut  l'ait  pri« 
sonnier.  Il  resta  ches  les  Espagnols  jusqu'à  la  paix  de  Ca- 
teau<*Cambresis  t  en  iSSg.  Le  roi  le  nomma  lieutenant«gé»' 
aérai  9  commandant  l'armée  de  Guienue ,  par  pouvoir  don- 
né à  Orléans,  le  5  novembre  i65o»  et  lui  adjuigait  la 
comte  de  Bury;  mais  ce  commandement  ne  fut  suivi 
d'aucune  expédition  militaire.  Le  maréchal  de  Thermes 
mourut  le  (i  mai  iSBîî,  âgé  de  80  ans.  U  dut  a  l'adversité 
qu'il  éprouva  dans  les  premières  années  de  sa  vie  la  sa- 
gesse qui  le  ili>!iii;^Mi  i  dans  la  suite,  et  (]ui  était  passée  en 
proverbe  iusquc  clu'z  les  ennemis,  deux -ci  disaient  com* 
munémeiit  :  «  Dieu  nous  garde  de  la  sagesse  de  Thermes!  •  ■ 
(JUanuscrit  de  Béiluuie ,  comptes  de  l'extraordinaire  des 
guerres.  Histoire  des  Grands~Officitrs  de  ht  couronne, 
Brantôme,  tes  Hommes  illustres^  Mézeray,  le  président 
Hénaut,  de  Thou,  Histoire  deFrance  du       Damel,  Die- 
t.  ^45 
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UoniKiire  des  nuirtvkdiissées,  iMoréri^  Mémoires  de  LcUt^ey^ 
Davikif  d*Aubignéy  la  Popelifuère,) 

M  I.A  BAEtQE  Ds  Lamtcâh  (Carbon),  maréchai-de^amp, 
*C0Q8În  du  piëcédeiit,  avait  servi  long-temps  dans  les  ban* 
des  du  Piémont,  lorsqu'il  fut  tait  cluvalier  des  ordrcî»  du 
roi,  en  i5G6.  Dcve:.u  enseigne  de  la  connpagoie  des  gen- 
darmes de  M.  de  Massés,  en  i5(i8,  il  servit  en  cette  qua- 
lité, sons  le  duc  d'Anjou,  aux  batailles  de  Jarnac  et  de 
Moiitcontour,  et  au  siège  de  S.iint-Jean  d'Anjï^éîy,  tn  i  ")br). 
Il  obtint,  en  1670 ,  une  eonipaguie  de  5o  hommes  d'armes 
des  ordonnances  du  roi.  Créé  maréchal-de-campy  et  payé 
en  celle  qualité  du  1*'  mars  1574  9  pour  servir  sous  H,  de 
la  Valette  en  Gaieiine»  il  y  demeura  iusqu*à  sa  morl«  ar- 
rivée en  i58o.  Il  avait  eu  le  gouvernement  et  le  oomman- 
dément  des  eomtés  d*AstaraCy  de  Gomminges  et  de  Bigorre^r 
et  avait  été  chargé  de  plusieurs  missions  importants  par 
les  rois  Charles  IX  et  Henri  IIL  {Annales  du  iemps^) 

m  Là  BARTHE  (Jean-Anne)  marqids  de  Giscaro,  lieute-* 
nant-^énéral  en  retraite,  naquit  à  Gimonti  le  14  déeennlire 
1 743-  ^  OTAît  colonel  des  grenadiers  royaux  de  Langue- 
doc, lorsqu^on  le  Bt  brigadier  d*infanterie,  le  3  fanvier  1 770, 
etmaréehal-de-camp9  le  i**  mars  i^Bo*  Yoyes  le  SuppL 

os  hk  BABTHE ,  voiycz  CiuiuOH. 

BABTHEL  (K....),  général  de  division ,  fut  employé  en 
cette  qualité  à  l'armée  du  Nord,  en  l'an  11  Depuis 
cette  époque,  ou  ue  le  prouve  porté  sut  aucun  état  militaire. 

BARTHÉLÉMY  (N....)t  général  de  brigade ^  capitaine» 
puis  adiudant-généraly'en  1795,  et  nommé  général  de  bri- 
gade, le  5o  juillet  1793.  On  trouve  ces  détails  dans  le  rap- 
port sur  les  olTu  iers-généraux,  présenté  à  la  discussion 
de  la  convention  nationale  par  le  représentant  du  peuple 
Dubois-Crancé,  au  nom  du  comilé  de  ^alnt  pviblic  ,  le  7 
floréal  an  ui  '26  avril  1795).  Le  général  barJliclemy  s'y 
trouve  classé  dans  l'état-maior  de  Tarmée  du  ^ord. 

BARTHÉLÉMY  (Nicolas-Martin ,  baron)^  nutréchoMt- 
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eawp^  «mit,  eo  i;9;,  ib  Tanoée  (Tltaliet  et  commanda 
le  33'  régiment  de  chaleurs  à  cheval  au  combat  de  Lava- 
dîna  .où  il  itti  hXti»sî' ,  le  ài  février.  Il  commanda  le 
i5*  r^fimj'm  <lf  «Iric^ofts  à  l'aUjire  de  PulhisL  en  Ptiln-nc, 
et  y  hil  l>ICH«ie.  Oit  \v.  nomma  com mandant  de  la  Li-gioa- 
d*Uonncur,  le  %%  (anvier  1H07,  et  général  de  brigade  »  le 
4  «vnl  foifaol»  11  fit  la  campagne  d*JSgyagii>»  en  iliegf  el 
ee  Imifa  «u  combat  de  Villa-MofVfty  le  19  mai.  Le  roi  le 
créa  cberalier  de  ^nt- Louis,  le  iQluillet  idi4.ll  a  M 
nia  à  Je  retraite  de  flMréebal-4e-MBp  aprèf  34  «ae  de  iêr' 
▼Jae.  {4muti€i  du  iempê,  tahUau  mêniral deM  pettnpfu») 

BARTHIRR  Saî^t-Hu  aire  (Je?iri-Élîenn»; ,  htiron)  .  uul- 
réchal'-dv.''Ctnnit^  t  iilra  au  Hcrvirf,  le  a  4  tlt-cembre  1791,  et 
fut  adjudant-comifiandani,  employé  à  l'aruiée  des  Alpes 9 
en  1795.  li  obtint  le  grade  de  général  da  brigade,  le  le 
loNIel  Oa  le  trouve  dana  rétat-féBéial  dea  outré*- 
eluMiS'de'-eaiiip  aiit  ea  deaià^eolda  de  noa^^oclfllé»  eon- 
Ibfffliéaml  4  rattiele  86  de  la  loi  du  alK  aMie  lêtf.  fojei 
U  éhtppMmeni, 

ai  BARTilON  (Fraoçpit),  vieomU  dù  Montàas,  Ueuic-^ 
nani'générai,  lui  Dilt  eapitaia^  aa  r^floieBt  de  aatalerie 
4o  cardinal  4a  AkdielleOf  à  m  fonnatioaj  la  a4  iMiTlar 
iWBf  et  aervit  la  même  anada  aa  «iéga  de  Saiol^'Oiiiery  où 
11  reçut  tuie  bleiaura  à  rattaque  de  |a  tranebée  par  lea  en- 
nemis f  le  B  juillet.  Fmployé  sous  le  maréchal  de  la  MeiU 
Jciaye,  eu  i63y,  il  t>f  ironva  (  la  prise  de  Lillers;  au  siégC 
et  h  la  prise  de  llcsdin.  A  1  atUf{ue  des  trois  pusles  des  cn- 
ueniif»  rotraneln  s  eulre  Aire  et  Saint  -  Venant,  le  maniuiî* 
do  la  l'erte  et  i(;  vicomte  de  Montbas  air^-lèreiU  av^c  7ior» 
maîtres  l'efl'ort  dos  ennemis  qui  venaient  au  Hccour^i  dos 
£roate#»  et  donnèrent  le  tampt  nai  Français,  qui  avaient 
atla<|ué  et  il^ait  cette  troupe  aaMmie,  de  so  retirer  en  bon 
ordre.  Il  aervlt  au  aiége  d'Arraa  »  eo  i^oi  à  celui  d^Aire  1  en 
j04i;  et  montrii  un  grand  couragfi  à  la  défaite  de  aept  eor* 
oeltee  dai  Croatei.  Il  aarvit  auiii^  en  i04a^  ioui  le  comte 
da  Ilaroourti  à  VêmU  de,  Flandra»  oit  na  m  Unft  «nt  ia 
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ilt-iVnsive.  Employé  sous  le  duc  d'Enghien,  en  i(3.j5.  il  se 
trouva  à  la  bataille  de  Rocroy,  où  il  Tut  blessé;  à  la  prise 
d'Emery»  de  Barlemont .  de  M  uibeuge  et  de  Binch.  Oo  mît 
alors  le  régiment  du  cardinal  de  Riclielieu  sous  le  nom  da 
vicomte  de  ftlontbas,  qui  en  était  premier  capitaine»  el  on  Ten 
fit  meslre^de-camp-licutenant.  par  commission  do  i**  août. 
Il  se  trouva  à  la  prise  de  Tbionvîlle  et  de  Sierck  ;  servit  «  en 
1644  f  AU  »iéçe  de  Gravetines;  à  ceux  de  Bourboorg  el  de 
Menin,  eo  i645;  de  Courtray,  de  Bergues,  de  MardidL« 
de  Farnea  el  de  Dunkerque  ,  en  1646.  Créé  maréchaMe* 
camp ,  le  93  octobre  de  cette  dernière  année  »  el  employé 
en  cette  qualité  dans  Tarmée  de  Flandre,  sons  le  maréchal 
de  Gassiun,  cii  iG4"i  il  se  trouva  à  l'atTairc  du  6  juillet .  où 
on  battit  800  chevaux  du  duc  de  Loi  i  11110;  ;ui  siège  de 
Lens,  cl  à  celui  de  la  Bassée.  Il  iw  servit  puiiU  eu  16^8. 
Onlni  donna, en  ib^j),  le  gouvernement  de  Melun.  de  Cor- 
beil  el  de  Monlereau.  Il  se  rendil  la  m^me  ainu  e  a  1  armée 
de  Flandre,  sous  le  comte  de  ilarcourt;  contribua  à  la  dé- 
faite d*un  corps  de  troupes  lorraines  près  Valenciecnes, 
le  10  loin  ;  combattit  »  le  a5,  entre  Douay  el  Saint-Amaud, 
contre  800  hommes  de  cavalerie  qu*on  passa  an  fil  de  Té- 
pée  ;  se  trouva  au  siège  de  Gambray»  qu*on  fut  obligé  de 
iever  ;  à  la  rédaction  de  Condé ,  el  à  la  prise  de  llaubeu- 
ge.  11  servit  à  la  prise  de  Bordeaux  »  en  i65o,  et  en  Guîen- 
ne»  en  i65i  ;  eut  une  commission  du  16  janvier  165%^  pour 
commander  dans  la  Haute- Marche  >  et  combattit  au  fau- 
bourg Saint-Antoine»  le  9  iuillet  Un  ordre  eipédié à  Saint* 
Denis,  le  3,  lui  donna  le  commandement  d'un  corps  de 
troupes  pour  la  conservation  de  Melun  .  Corbeil,  Lagny,  et 
;uîhes  villes  cnvii ouiiant.  Créé  lieuleuaul-t^ènéral,  le  lO 
juillet  itj52,  il  mourut  ù  Melun,  le  23  janvier  i653,  dgé 
de  09 ans.  [Ûépolde  la  gmtrrc,  manuscrit  Le  lelUa\  l.  II, 
Wll  et  XyiIIffoL  i",  54  et  21 5;  Dupleix  et  autres  kùUf^ 
rtens;  les  mémoires  du  temps i  la  Gazette  de  France») 

DE  BARTHON  (Jean^y  iaron  de  Mantbas,  de  Breei^ma^ 
richal^de-cttinp,  ayant  été  fait  premier  capitaine  e(  major 
du  légîme&t  Royal  cavalerie  9  par  commission  du  1 5  décena* 
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bre  1645,  il  smit  au  nit^go  de  Gravelîius,  en  lOii;  à  la 
prise  do  Cassfl ,  de  Manlick ,  do  Tâiu  k,  de  Uoiirbuurg;  et 
de  BtMliuno,  <Mi  ifî.^S.  !\lr«ilre-<lo  camp  dit  régîmenl de  ca- 
valerie, dt'H  liroahvs,  sur  la  (U'iniHNioi)  du  sieur  do  Haah, 
]Ku*  comiiiissiciii  du  11  janvier  i()4(>,  il  commaiula  ce  régi- 
ment aux  sii^ges  de  (^ourtray,  dû  Bergueset  de  DunkerquO) 
la  rnAme  aniu^e»  et  t*eii  démit  au  mois  de  mai  1G47.  On  le 
tll,  à  cette  i^poque,  sergcul  de  bataille  »  et  il  xervit  ^en  cette 
qualité*  au  hii^ge  «le  Dixmude  la  même  année;  au  siège 
d^Yprei;  à  la  bataille  de  Lens,  en  1O48;  au  aîége  tie  Gam- 
braj;  k  la  prise  de  Condé,  m  1^49  ;  au  tiége  el  h  la  bataille 
de  Ri^thel ,  en  i65o.  On  le  nomma  mettre- de -camp  d*un  ré- 
giment de  cavalerie  de  ton  nom,  par  commiislon  du  1** 
décembre  iU5i.  Créé  maréchal •de^H^amp,  par  brevet  du  a6 
du  même  mois.  Il  se  trouva  au  combat  du  faubourg  Saint- 
Antoine,  le  u  juilli  i  iC)l\'x;  et  se  dt^iiiii  ,  le  TxS ,  de  sou  régi- 
ment eu  laveur  de  mui  uoveu.  {^Uqtot  de  iagucrtw) 

m.  HAIIV  ILLK  (An(liT-JuU\s,ro^/i/<'),  intU'iH  httl-tlc-caïuit, 
entra  au  service,  cunune  cadet ,  dans  Royal-Artillerie  ,  eu 
1O8-.  Il  jîervit  aux  sU^os  de  PbiltHbourg,  de  Manbeim  et 
de  Frankendal,  en  i(>ëâ;  fut  fait  enseigne  de  la  oolonellCt 
le  att  février  1689;  «e  trouva  ù  la  bataille  de  Pleurus,  la 
même  année;  au  ttége  de  Mons  et  au  combat  do  Leuse^ 
eu  1^1)  au  siège  de  Namur  et  à  la  bataille  de  Steiakerquoi 
en  i^s  ;  à  la  bataille  de  Nerwiiide  et  au  siège  de  Ghar- 
leroy,  en  1695.  Il  pasM  à  une  compagnie  du  régiment  du 
Roi ,  par  lettres  du  la  février  1694 ,  et  la  commanda  à  Tar* 
mé»  de  Flandre  celte  année,  et  au  bombardement  de 
Bruxelles,  en  itir^S.  Devenu  colonel  d\m  régiment  dMnfun- 
teric  de  son  nom,  par  commission  du  -,i5  iiuveaibre  . 
il  forma  ce  ré|;iuieut ,  par  ordro  du  u3  décembre,  aw  t  Ir 
bataiiiou  do  Saint-Victor  du  régiment  du  Uoi,  et  le  eont- 
manda  en  Flandre  jusquW  la  paix..  K\v  régiment  ayant  élé 
réformé  par  oulre  du  19  juille  t  HU^S,  le  cumle  de  Barville 
fut  entretenu  colonel  réformé  ù  la  suite  du  régiment  du 
Rol|  et  se  trouva  avec  ce  régiment  au  combat  de  Nimè- 
guei  en  170a;  aui  sièges  do  Brisak  et  de  i<attdau|  et  à 
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In  bataille  de  Spire,  eu  1705,  et  à  rarméedeUi  MowUe» 
en  1704  cl  170;").  Colonel  du  ré{;iineiit  d'infaiilerie  de 
Soissonnais ,  par  commi^siiui  du  17  août  de  celtf*  der- 
nière aiuiée,  il  Talla  joindre  à  l'armée  d'Italie,  ou  ayant 
attaf{iu'  /foo  soldais  ennemis,  HorlÎB  de  la  Miraiidole,  il 
les  lit  presque  tous  prisonnier».  L*année  suivante  >  il  ser- 
vit au  «iége  de  Turin,  d*où étant  parité  nous  les  ordre* da 
oomte  de  Medavy»  il  se  troova  à  la  bataille  de  Castiglione. 
la  manière  distinguée  demi  il  j  servit  lui  mérita  |«  gnuto 
de  brigadier ,  fu'ea  lui  accorda  le  5  oelobre.  U  eommaada 
iOD  régiineat  à  l'amée  de  Dfjppliiiiéf  eo  1707  et  i^eS»  et 
y  enleva  aux  ennemla  qui  faisaient  le  iUige  de  Toobo  »  le 
château  d'ArdéuèSt  défendu  par  leo  fantaiaiMet  800  oa- 
valiers  qui  furent  tous  tués,  à  Texception  de  quelques-uns 
seulement  (jU  Gii  lit  prisonniers.  En  1707,  il  conttihua  à  la 
prise  des  Deut-Sésannes;  continua  de  servit  va\  DaupUiné, 
en  1707  et  dans  les  années  suiv  i  rites,  et  tut  uoniuié  par  or- 
dre du  7  novembre  171  i  pour  commander  dans  le  comté 
de  Maurienne ,  où  il  resta  jusqu'à  1»  paix  qui  amena  la 
restitution  de  celle  province  au  duc  de  Savoie,  li  ae  trou- 
va aux  siégea  de  Landau  et  de  Frilwttrg,  en  1713;  se  dé^ 
mit  du  régiment  de  SoiMonnaity  en  moii  d*août  1716,  et 
obtint  le  grade  de  maréchaUde-oampi  le  8  mai»  171$.  On 
loi  donna»  par  provkioni  du  a4  ^7*4»  le  gonvoran- 
ment  de  Beilegarde  en  Rouiiilloo»  et  il  le  peaiidait  encore 
lorsqn*il  mourut,  le  *io  fanvler  1731.  {^Annoia  du  temps, 
Ga^elte  de  F/  uiice.) 

u  BAS  D*AiCiixoBT  (Gfaarlefl-Loais)y  maréchal  -  de^ 
coiHp,  On  le  troiive  porté  en  cette  qualité  sar  la  llate  dei 
émigrés.  Voyec  Supplément, 

tE  BAS  (Laurent- Marie] ,  c/icval/cr  d'Aigrtmont,  ninrc- 
ckal^ic-cainp,  naquit  à  Besançon,  eo  i73o.  11  fut  t'ait  sous- 
lieutenant  au  régiment  de  Picardie ,  en  ienvinr  174^»  iici;^ 
tenant  en  second»  dans  le  mois  de  novensbre  suiv^uit»  et 
paaia  dans  le  légiment  de  Beauffremoots  en  1747,  Il  devint 
cornette  réformé»  en  1 748  ;  Ueotenant  remplacé»  en  1764; 
cspilaioe»  le  1*'  septemlM^  1755  ;  cbcvidier  de  •idat*bmiiy 
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en  «?HI  i^S;  major  <ltn«    régimaol  de  tfontecler»  le  iS 

mal  i76(i  ;  major  item  Laiian«  dit  Dufferli  la  95  août  1767, 
et  lieutenunt-oolonel  «  le  8  avril  1779.  On  le  créa  brigadier 
ili*  driigou»,  \v  I*'  m«rg  1780,  et  maréchul-de-camp »  le 
{aovier  1784*  {^hinuh  x  iiu  icmps») 

DB  BASClîT  (I.onis),  haron  d'AtilKiis,  maréchal-dc-rntnp^ 
naquit  Ir  1  »  tii'lo!>n'  i5<)r».  D*nfmrc!  capîtaliio  {Www  («un- 
pngnif  (  lievaii^lt^^crH  de  Thi  mattiTH,  p.ir  cotiiiiiisHiMu  du 
i/|  octobre  iU'J9,  il  Rurvit  A  la  conquête  de  la  Savoir; 
combattit  A  Vcillano  et  au  \nn\i  de  Carlgiiaiit  en  i63o; 
fe  trouva  à  la  bataille  d*Aveiu,  au  niége  de  Lnuvaiu  ,  en 
i<i56;  au  tléj^a  de  Gorble*  en  16S6;  à  ceux  de  Landre» 
«!«•  »  de  Maubeiige  et  de  la  Gapelle  >  en  1687.  Lora  de  la 
formation  dei  eompagniei  do  clievau*légen  en  régiment  » 
Il  on  obtint  on  9  par  eomminlon  donnée  à  Salnt-Germaln- 
OB^Laye,  le  a4  janrler  i05ê,  et  le  eommanda  au  Rit^gc  de 
Mnt-Omer;  au  combat  qui  «e  donna  sous  celte  place, 
«OUR  lefi  ordres  du  luarrriial  de  la  Force;  au  tiif^go  et  uu 
combat  de  Tliîoiivilli! ,  houh  Ir  niar(jins  de  Foiuiiiicrc-s ,  «  n 
ïiûu)  ;  .111  sU'ge  d'ArraH  cl  aux  di  ux  lumibals  qui  s'y  dnnmV 
rcnl ,  i  \\  \  i\  I  l  priic  de  rEscourj?ttP,  de  Vais,  des  villf 
et  cbilteau  «le  iionMtantine  ;  au  «lég«'  de  l'arragouc:  h  la  de- 
faite  do  reRcorto  d'un  convoi  qui  voulait  outrer  dans  celte 
plaeo}  à  la  défaite  deienneuit^  devant  Almenati,  au  mois  do 
novombrei94i*  ^  ^^^^^  totale  des  ennemis,  len  19  janvieri 
a4ot5i  mari  id4a«eouft  Icn  ordre*»  du  comte  de  la  Motte-Hou« 
danoourt.  Il  eontlnua  de  aervir  è  Tarméo  de  Catalogne  » 
ob  11  commanda  la  eavalortot  par  commlmlon  du  1 1  fuln; 
■e  trouta  à  l'aiMUt  deTamarlie^  A  la  défaite  dea  ennemlt 
devant  Lerkia  1  dont  lU  abandonnèrent  la  ttlége.  Comman«* 
dont  la  cavalerie  de  la  mémo  année ,  Il  contribua  à  faire 
Irvf^r  IcR  niégrii  de  Fltx»  de  Mirahel  et  du  c  ip  de  Quier*t, 
en  liol)tiiil  le  {;rade  du  iiiarét  Inlde-  eamp,  par  hro- 

vet  du  5i  dt^Cfinbre;  mah  on  ne  trouve!  point  iju'il  ail  nerwi 
en  cette  qualité.  Il  mourut  le  \j  iiovenitM-e  \ù\i\.  {!\fé- 
moirtu  (lu  iemp.i,  tit^poi  ilr  lit  {;ttrrr*%  les  f;^nt'ti/<i**i(  s  tlu  Lu/f- 
guedoe  pour  iittr¥ir  à  i'dJisloîre  de  Fi  ancu,  tQim  i.) 
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Ds  BASCHI  Di  SÂOssâH  (François.)  marquis  du  Cayia, 
lieuUnaftt-urnt^ra/,  naquit  le  t4  décrmbre  i688«  EdM  an* 
mousqQelaln>59  en  1 70  \ ,  il  fit  la  campagne  de  Flandre  t  ab, 
on  se  tint  sur  la  défensive;  devint  .capitaine  au  régiment  de 
Firmarcon  Tilladet-Dragoiis«  par  commission  du  i*'  avril 
1705  ;  marcha  avec  ce  r<^ginient  en  Flandre  ;  servit  9  la  mè* 
me  année,  au  siège  et  à  la  f>ri>»e  de  lliiy»  an  siéîçe  de  1  upîu 
et  à  la  bataille  de  Casi ii;li()ne,  en  1700.  On  lui  tlonna  ce 
régiment,  par  coninussion  Un  2a  sepleinbre,  après  t|iie  son 
frère.  {|ui  en  (Uait  mealre-de-camp  ,  eut  été  lué.  Il  ramen.^ 
son  réj^nnunt  en  t  r.iiK  t  ,  -  n  i;'»^,  et  le  commanda  à  l'ar- 
mée des  iVoiitières  du  Dauphiné;  à  Tannée  du  Rliin ,  en 
1708;  à  la  bataille  de  Malplaquet»  en  1709;  à  Tarmée  de 
Flandre,  en  1710»  1711  et  171a.  Il  se  trouva,  cette  der- 
nière  année,  à  I*attaque  des  retranchements  de  Denainy 
aux  sièges  de  Douay  et  du  Quesnoy*  Étant  passé  à  Tar* 
mée  de  la  Moselle»  en  1713»  U  servit  aux  sièges  de  Lan- 
dau et  de  Friboorg.  Brigadier^  par  brevet  du  1*'  fi&vsîer 
17195  11  fit  la  campagne,  à  la  tète  de  son  régiment,  sar 
les  frontières  d^Ëspa^^ne  ;  servit  an  camp  de  la  Sambre^ 
du  26  août  au  a5  septembre  1727,  par  lettres  du  g  ao6t| 
et  an  camp  d'Alsace,  par  lettres  du  20  août  1732.  Em- 
ployé à  l'armée  du  Rlun,  par  lettres  du  i5  scjiieuilire 
1733,  il  se  trouva  au  siège  et  à  la  prise  tin  loit  de  &ehl. 
Créé  maréclial-de-camp,  par  hrovat  «lu  jo  IV-vrier  1734, 
il  se  démit  du  rcgiment  de  la  lit  ine;  lut  employé  à  l'ar- 
mée d'Italie,  par  lettres  du  1"  avril  ;  combattit  à  Parme  et  à 
Guastalla;  contribua,  en  17^5,  &  la  prise  du  chàleao  de 
Gonzigue  ,  de  Reggiolo  9  de  Rovere ,  et  rentra  en  France , 
en  1736,  après  révacualion  des  places  conquises.  Il  obtînt 
une  place  d'inspecteur-général  de  la  cavalerie  et  des  dra- 
gons •  par  commission  du  16  septembre  de  la  même  année, 
et  fut  nommé  Heutenant-général  de  Tannée  du  rçi ,  par 
pouvoir  du  i*'mars  i758«  Employé  à  Tannée  de  Bohème, 
sons  les  ordres  des  maréchaux  de  Broglie  et  de  BeUe-lsle, 
par  lettres  du  20  juillet  1741  .  il  commanda  la  cavalerie  de 
la  3*  division  dts  troupes  ijui  passèrent  le  Rhin  le  25  sep- 
tembre; contribua  ù  la  prise  de  Prague;  à  la  victoire  rem-* 


portée  k  Sfthay;  A  la  levée  do  sii  ^c  de  Fravenberg  par  \ch 

ennemis,  el  concourut  à  la  défenne  de  Prague ,  d'où  il  sortit 
au  mois  de  décembre  1712.  Lorsque  colto  armt^c  rentra  en 
lianc€,  au  mois  de  lévrier  I<;  tiiar(|uiH  dt:  Caylii 

commanda  la  sixième  divinion.  On  lui  doona  le  gouver- 
nement du  Fort-Louiâ  du  Kliin  ,  par  (>rpviëiuns  du  i"'  mai 
«uivant,  et  un  i\  niploya  à  rariut^c  do  la  llatite-AlsacCy  80uk 
les  ordres  du  niarécliaL  de  Coigny,  (>ar  lettres  du  1*'  làoûU 
11  tervit  4  rarmée  d'Italie ,  Miif  le  prince  de  Conti ,  par 
lettres  du  1*'  février  1^44»  eoneourul  4  la  prlie  du  comté 
de  Nice  et  des  plaeco  en  dépende nUei  »  et-ve  Irouva  A  la  Imt 
taille  de  Coni  «  le  50eepteiiibffe.  Employé  à  IVoiéedef  froi^ 
Uèree  du  FiéiiuMiil»«ioeieiiiarédiai  de  Hellleboîe»  par  leltres 
da  avril  i;45»  lUoalriftiiia  4  la  priM;d*AG^tti  et  de  «ou 
cbdlean,  de  SarataUeideTertooe ,  de  Plelfance»  de  Pavie; 
en  succès  de  raffaire  de  Etveroiioo;  &  la  prise  d'Alexan- 
drie, de  Valence,  d'Aîiti ,  de  Casai,  et  «blinl,  par  piuvi- 
sions  dti  i(>  ianvifr  174^9  ie  gouverrieifient  do  Mont-Dau- 
phin, en  se  démettant  de  celui  du  Forl^Louia.  Nommé  [}our 
être  employf^  à  Puririéo  d'Italie,  par  leUres  du  1"  avril  1  f/jii, 
sa  mauvaise:  ianté  l'empAcha  de  la  joindi^,et  il  ne  servit 
plus.  SV'tant  démis  du  gouveraemcut  (fc  H»nt-Daupliio 
ainsi  qttedeaoo  ioapeciioiif  aii  mois  de  viars  1^40 1 
IsMty  par  provbîons  du  ao  du  mjônse  inioiey  le  gouvernoT 
ment  de  datol-Oaiee  {Dépôt  dif  im\gu€rre,  mùt/oin^ 
du  tempts,  iome  yj) 

BASClU  (iiercule-i*hilippe-Klieniie) ,  conitr  du  Cdyïrt, 
lieutenaïU-géiit-rai  du  25  août  1S14,  pair  de  France  du  17 
août  i8i5 ,  et  conunaiideur  de  Saint-Louis,  du  5  mai  iSiO. 
il  avait  été  fait  brigadier  de  dragons,  le  1*'  janvier  1784, 
el  maréchal-de-camp  «  le  9  mars  de  la  mâmé  année.  Il  était 
premier  aide*de*eamp  el  premier  ^otUbomme  de  la  ctiam* 
bre  de  feu  monseigneur  le  prince  de  Cpndé.  Voyea  hSup^ 
plément* 

(1)  On  le  citait  comme  un  dci  meitleort  citciert  de  cavalerie  que  t« 
toi  îit  eut  è  son  •enricc.  Il  était  protestant,  ce  l'cmitèclui  d'obtenir 
•mm  décONtiea  siiliisire» 
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LE  RASCLE  D'AllGEMELIL  (Claude-Nicolas-Matliieuj, 
marquis  de  Aloulius,  maréchal-de^camp,  naquit  le  17  jan- 
vier 1700. 11  euUa  dans  les  pages  du  roi ,  en  171  i;  fut  fait 
capitaine  au  réi^înient  de  cavalerie  de  lUiliec  (depuis  Bar- 
banco  n),  le  27  mars  commanda  sa  compagnie  au 
camp  de  la  Saône,  en  1 727,  et  fut  pourra  d'une  des  char^ 
ges  de  maréchal'général-des-iogis  des  camps  et  armées 
du  roi  4  par  pn»vleioDs  du  17  septembre  1728.  Il  servit  au 
camp  de  la  SambvtB^  en  1 760;  au  siège  de  Kelil  y  en  1 735  ;  à 
ràttaque  des  lignes  d*Ellin§8n  el  au  siège  de  Fhilisbotirg, 
en  1734,  el  sàr  leRbin^  en  i^SS.  Il  devint  ma}or  de  son  ' 
réglmenl,  le  4  ^o6t,  et  se  troirra  à  PaUiiire  de  Claosen,  au 
mois  d'octobre.  Use  démit  de  sa  charge  de  uiaréchal-général- 
des-logis  des  camps  et  armées  du  roi,  au  mois  d'avril  1 759  ; 
parvint  à  la  licutenancc-colonelle  de  son  régiment,  le  1 1 
«^(  tohre  T740  ;  servit,  en  cette  qualité,  à  Farmée  de  Wesl- 
phalic  et  de  Bavière  ,  depuis  le  mois  de  mai  1742  jusqu'au 
mois  de  juillet  i^4^,  et  finit  celte  dernière  campagne  en 
Hauto-Alsacfe,  soue  les  ordres  du  mnnéchai  de  Coigny.  Il 
se  trouva  à  Tattaqfie  de  Weîssembourg;  k  la  r^rise  des  li- 
gnes delà  Lautemr;  à.raflhire  d^Haguenau  ;  au  aiége  de  Fri> 
bourg  9  en  1744»  passa  l*liiver  à  Tannée  du  Bas*Rhlli  9  et  j 
servit  pendant  la«ampagne  de  1 74^*  Iliervit  aussi  aux  sièges 
de  Hons  et  de  Olunrleroyy  et  à  la  bataille  de  Rancont ,  eu 
1746.  Brigadier,  par  brevet  du  20  mars  1747»  il  se  trouva 
à  la  bataille  de  Lawfeld,  au  mois  de  juillet;  au  siège  de 
Maestriciil,  en  174^?  ^Oxu  camp  de  Mézièrca,  en  1753.  Il  fit 
eh  Allemagne,  ics  campagnes  de  1757  et  irSH;  obtint  le 
grade  de  niarcclial-de  camp,  par  brevet  du  10  février  1759; 
se  démit  de  la  lieulenance-colonclie  de  sou  régiment  (alors 
Mon  tiers)  9  et  ue  ser?it  phis.  Il  mourut  en  1764*  {Annales 
du  temps») 

LB  BÀSCIiE  (Antoine-Charles)  y  marquU  d'JrgeAeuU, 
maréchal-de--camp  j  entra  de  bonne  heure  au  service;  fut 
ùAt  brigadier  de  cavalerie^  le  16  avril  1767 ,  et  œarédial* 
do-camp ,  le  i**  mars  1780.  S'étant  retiré  dans  sa  province, 
il  y  fut  nomméy  i^u         député  de  la  noblesse  du  pays 
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d  Aiixots  au?E  ëlats>généraux ,  où  il  &c  lit  remaàijuer  piir 
son  <i(  \ uuctticiit  à  La  cause  tlu  irône.  Il  t  Ici»  piotesta- 
tious  dus  i'À  (il  i5  septembre  1791,  eouiic  les  opération» 
de  rassemblée  uatiouale  ;  émigra,  aprèH  la  session  «  rtfoi* 
gpii  r.trniée  des  priocM  AUHteAà  du  Ahio^  cl  j  moarul 
co  1795.  Çâioniieur,  annaiet  du  temfft*) 

»B  BAS  dit  BiiMLAm  (Nloolat-Denb)»  générai  de  divi- 
uon,  tervit  dans  la  marine  dapuit  tyyo  {ufqu*ea  1786,  et 
fut  lait  ious-liattleiiatti  au  10a*  régiment  en  179s.  Bmployé 
«oaune  fpénéral  de  brigade  à  tannée  dat  Alpes ,  en  1 794 , 
sous  le  général  Kelleruiauu ,  il  y  fut  chargé  de  se  porter 
iur  le  uiuiii  \  dlai^aii  et  de  sV*n  emparer  «  ainsi  que  du  pe- 
tit Saint-Bcrnanî.  Après  a%oij  m  i  1 1  Uc  pemlaiit  deux  jours 
au  utiiicu  lies  neiges  et  lii  s  nrf  (  ipices  les  plus  i  irrayauls,  il 
attaqua,  le  34  ^vril,  les  troupeipiémon taises,  retranchées 
dans  trois  redoutes  ;  les  eu  chansa ,  malgré  le  l'eu  de  i*arlUle- 
rieconeoiie,  à  laquelle  il  n*availA  oppoier  q  ue  de  lamotiflqof»* 
terie  et  des  baionaettet)  et  t^élant  emparé  de  celle  artillerie^ 
il  la  fitdir%er  de  auile  sar  les  redoutes  de  la  chapelle  du  pe- 
tit Saiot^Bemaid.  lie»  Piémonlalif  chseiéf  de  cettesecoode 
poailion  »  prireot  la  fuite  à  UaTert  les  nootagnes,  où  Je  gé« 
aérai  Easdelattae  les  fit  poursuivre  Tespaoe  de  trois  Ueoeiu 
Ces  deux  actions  brillantes  eurent  pour  résultat  Toccupation 
de  deii\  pcsilions  importantes  dans  les  Alpes;  ia  pri*»e  de 
ao  pièces  de  canun,  plusieurs  obusiers,  lô  pièces  ir'irtille- 
rie  de  monlagne,  200  l  usils,  et  celle  de  200  Piémontais, 
parmi  iet^queis  se  trouvait  le  commandant.  Le  général 
de  brigade  Basdclatiue  fui  nommé  général  de  division  sur 
le  champ  de  bataille»  par  le  représentant  du  peuple  Gaa* 
Idif  et  la  conveulios  nationale  confirma  celle  promo- 
tion. Il  douna  pour  Tattaque  des  redoutes  duMonl-Cenis 
un  plKn  qu^oo  le  chatgea  de  mettre  à  exécution»  et  qui» 
par  une  applicalloa  heuicuse  de  la  tactique  des  guerres  de 
montagne ,  consistait  à  dépasser  les  postes  ennemis»  et  à 
les  prendre  en  flanc,  au  lieu  de  les  attaquer  de  front.  $*é~ 
tant  donc  mis  à  la  têle  d'iuie  division  ,  il  m.irelia  a  Iravers 
d'horribles  précipices^  parvint  à  les  l'rancliir;  for^*a^  Je  ia 
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'  maî,  rennemi  à  quitter  ses  positions,  et  le  poursuivit  avee 
avantage  fusqu^au  bourg  de  la  Novalaise,  où  les  Français 
s*établîrent  «  après  avoir  tué  ou  fait  pritonniers  900  Piéaioa^ 
taiSf  et  s'être  emparés  de  so  eanons,  âe  plasienrs  obusierBy 
ainsi  qtte  d'oûe  grande  quantité  de  tivm  et  de  minilions. 
Cette  affaire  conconmt  à  établir  la  communication  entre 
les  années  des  Alpes  et  dltalie.  le  générai  Basdelaone  se 
signala  encore 5  le  17  juin  de  ta  même  année,  dans  on 
combat  où  il  repoussa  les  Piériionlais  ea  avant  du  petit 
baint-Bernard.  Il  mourut  le,i5  juin  ijgS.  Le  représentant 

.  du  peuple  Duport ,  demandant  nu  conseil  des  5oo,  dans 
la  séat)cc  du  27  février  une  pensio!»  pour  la  veuve 

du  géui^ral  Basdeiaune,  rappela  les  expéditions  glorieuses 
de  cet  officier  dans  le  Piémont»  et  rinflucnce  qu^elles 
avaient  eues  sur  les  étonnants  succès  de  l'armée  dllaiie. 
{Amiaks  du  temps,  MonitourJ) 

DE  BAS  nu  Plessxs^  vcj/ez  Cdenct. 

nsBASSAT  (Jean  Baptiste)  >  ifeKliendMl*^éi^0/,  après 
avoir  servi  pendant  cinif  ans  dans  le  régiment  de  HoaOles 

Jnfcinterie,  et  y  avoir  Ibit  quelques  campagnes,  U  entra  of* 
ficier  pointeur  dans  rarlillerie ,  le  6  avril  i7o5;  servit  1 1 
même  année  à  l'armée  d'Allemagne,  et  fut  blessé  a  uue  jani- 
l)e  an  siéî^e  d'Haguenau.  Il  continua  de  servir  à  la  mtoe 
arnu'c  jusqu'à  la  paix;  et  se  trouva  à  la  levée  du  blocus 
du  i'ort- Louis;  à  la  prise  de  la  ville  et  des  retranche* 
ments  de  Druseniieim;  à  celle  d'Haguenau  et  de  Tile  du 
Marquisat,  en  1706;  à  l'attaque  des  tetrancliements  de 
Siolboffen;  à  la  prisr-de  Ffortziieim»  de  Winking  et  de 
Schomdorff;  à  la  défaite  dti  général  îanns;  à  la  prise  de 
Suabs-Gémnnd;  à  la  défaite  des  Impériaui  près  BedUn- 
gen,  en  1707  ;  et  fut  fait  oommiisaire  extniordinairc  l*ar- 
tillerie ,  le  1**  septembre  de  cette  année.  Employé  smis  le 
comte  du  Bourg,  en  1700  3  il  perdit  un  œil  à  la  bal:iillc 
de  Buniersiicim;  obtint  le  grade  de  commissaire  ordin.îiie 
d'artillerie,  le  26  juillet  1711;  servit,  eu  cette  (|ualii<^, 
aux  sièges  de  Landau  et  de  Friboiag,  en  1713,  et  aux  siè- 
ges de  Fontarabie^de^  villes  a  château  de  l»aint-âéba»* 
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tiM»  d*Ur|^  el  da  BoMf  cH  1719.  On  le  ftt  itoiihpg 
imt iBOial  de  raKtflleile^  le  17  aoùl  i^si;  ehmUer  de  Saie»» 
iMip^ea  i^ie»  et  eewaihiaii^ piofipetei privilégié, le  1 1 
•elolMe  1729*  IleemtMaiéfedeKieliiyeB  i^SS»^  lot  en- 
voyé, âninieii  dedéetflynede  le  même  ennée*  h  Deiifileii  • 
auprès  du  roi  Stanislas ^  qui  y  étati  assirgé.  On  le  créa  lieu-  ' 
tenant  fî'drlillcne,  le  2a  février  1 734  ,  et  lieutenant  -  ^ent  rai 
de  i  arlilieric,  le  3 1  décembre  suivant.  Apic»  avoir  «<  i  \  i  a  la 
déiense  ^ïc  Dantzicii.,  il  r€*vînt  en  France  au  mois  de  mars 
1736 ,  et  obtint  le  grade  de  brigadier  d'iofanterie  9  par  bre- 
vet du  ë  eoùl  eniveaty  en  coDtidératioo  deemrkei  diitia- 
foéf  quUl  avail  rendus  en  cette  occaiien.  Nemnié  pour  com* 
«Mder  rertillerie  dene  lile  de  (tee,  per  cimDierfmi  du 
i**  men  17%^»  fl      vendit  an  umU  d^eviil»  et  it  tervlr 
eeUe  avne  evee  In  pine  gtinde  gerf^iion  dane  lemee  lee 
nSaifet  i|ni  eorsnt  lien  jusqoVNi  nMie  ie  «plenlin  1741, 
époque  à  laquelle  il  leVtot  en  France  avec  lootea  les  trou- 
pes. Employé  à  rarniée  de  Flandre,  en  i^/jS,  il  servit  à  la 
batailit  de  Fôiitcuuv  :  au  sié^c  dt-h        (  l  i  it-tdelle  de  Tour- 
nay;  commanda  rariUlcrîe  du  di  l  i(  Jjrincnt  qui  marcha 
%ers  Gand ,  sous  les  ordres  du  viroiiite  du  CUayla  ;  la  lit  ser- 
vir avec  supérioriti'  au  combat  de  Mesie,  et  contribua  p  n  - 
ticnlièrcment  à  la  victoire  qu'on  y  remporta;  commanda 
eiiBOte  l'artittetie  aux  sièges  d'Ostende  et  de  Nieuport,  et 
levint  enrvir  no  li^  d'Ail.  Il  avait  été  faH  nMidcbal-de- 
ennp9  par  Imvel  dn  t**  mal;  maie  oetle  promeHon  ne  f nt 
déelafée  q«*an  naeia  de  liuv flnib«>.*<hi  loi  dema ,  la  même 
année»  le  ceamandament  de  rattttlevleaa  d4paitenttot  de 
la  Pieatdie ,  oA  fl  iMda  pendant  Tannée  1 746.  Employé  k 
Tmrmét  de  Flandre,  en  i747#  îl  ^  trouva  à  la  bataille  de 
Lawfuhl  :  servit  au  siège  de  Bei-g-op-Zooui  j  se  trouva  à  ce-  . 
lui  dé  MaesUichl,  en  i7  ^s  ;  et  obtint  le  grade  de  lieote- 
nant-genéral  ,  i»ai  jiouvoir  du  10  mai  de  la  même  année* 
Il  quitta  le  iterwce  ic  i**  janvier  ij^^»  {Antuiies  du  temps, 
Otœiie  (U  France») 

naquit  à  Saint-Fargeao  ^  le  ao  ffviier  1764*  servit  avec 
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difltinolioD  fieodant  les  premières  oempagoesde  la  léfolu* 
lion;  fut  oommé  général  de  brigade ,  le  99  août  M5f  et 
conimaiidaot  de  la  Iiégîoii*-d*Honiiettry  le  14  inia  1804. 
Employé  à  rarmée  d^Bspagae»  en  180S  el  1809,  sous  les 
ordres  du  maréchal  Ney,  il  se  distiugua  à  la  prise  d*Oviedo. 
On  le  fit  chevalier  de  Saial-Louis,  le  8  juillet  iSi/j)  et  on 
lui  douua  ilans  ic  même  temps  le  cotnitiandementde  Cher- 
bourg, chef-lieu  de  la  2*  subdivision  de  la  i4*  division  mili- 
taire. En  mars  i8i5,  ii  écrivit  au  roi  pour  Tassurer  du  bon 
esprit  et  du  dévouement  des  troupes  dont  on  lui  avait  con- 
fié le  commandement.  Dans  la  mHne  année,  et  pendant 
les  100  jours»  il  sertit  dans  la  4*  division  des  gardes  na- 
tionales» altacbée  au  eotps  d'observation  du  Jura.  Ausa- 
eood  retour  du  roi  »  il  ne  fat  point  cmpiqyé»  et  on  le  mit 
à  la  retraite  du  gradf  de  maréclial^e*eamp ,  après  96  ans 
de  service.  {Jnn,  du  temps, -Momteur,  tabkaudespensiansJ) 

BASSET  DE  MûMAiGU  (Anne-Charles),  lieutenant -géné- 
ral, naquit  à  Versailles,  le  10  juin  1761  ;  entra,  le  (3  avril 
i;()8,  daus  le  corps  de  îa  gendarmerie  de  France,  et  y 
servit  jusqu'au  mouient  de  la  réforme,  qui  eut  lieu  le  i*' 
avrii  17S8.  Le  i''  septembre  1791,  il  fut  nommé  adjudant- 
major  du  5'  liataîllon  des  volontaires  nationaux  dudépar* 
tentent  de  la  Meurt  h  e.  Ayant  été  précédemment  instructeur 
dans  la  gendarmerie»  ii  s*était  ijbn  pénétré  de  la  néoessilé 
d'établir  la  disofipline  dans  les  troupes;  et  il  rédiféa»  pour 
Tordre  du  servica  »  un  ffè^leraeot  qui»  après  avoir  été  ap* 
prouvé  par  M.  de  B^lmont,  lleatenan  t-gé  aérai  oomman* 
dant  les  troupes  k  Mets  et  dans  les  villes  environilantes, 
fut  envoyé,  par  ordre  de  ce  général,  à  tous  les  bataiUoos 
de  voloulaircs  sous  ses  ordres,  avec  injonction  de  s'y  cou- 
former.  Devenu  chef  du  5*  bulailioa  de  la  Meurthe  et  euà- 
ployc  à  l'.^rnu^e  de  ChampaL;tuî ,  en  1792,  il  commanda 
ce  bataillon  au  camp  de  la  Luue,  près  Saiule-Mcnehcjuld. 
Il  obtint,  dans  la  même  année,  le  grade  de  cliefde  brigade  ^ 
et  fut  chargé  du  conunandemeut  de  Taiie  droite  de  Tarniée 
desArdennes  9  0&9  avec  3  bataillons  de  grenadiers  et  a  batail> 
Ions  de  volontaires^  il  oonlxibaa  jt  forcer  les  Proasicns  d*a- 
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bandonner  leur  camp  ,  et  à  évacuer  le  lerrîloirc  fiançais. 
La  confiance  qu'il  savait  irispirerà  ses  soldats^  Cl  l'opinion 
qu'il  avait  tluiiix^o  de.  sa  hiavourc  4jlai€Jtl  telles,  qn*on  Pa- 
vait désigné  pour  niotitcr  le  premier  à  TaRsant  avec  ses  trou- 
âtes, dans  le  cas  où  on  aurait  fait  le  sié^e  de  Verdun;  mais 
la  placo  se  reiifiii,  avant  qu'on  en  vint  à  cette  extrémité.  Il 
servit  à  Tafanl^garde  des  troupes  envoyées  contre  Namur» 
dont  le  cliAteaii  se  rendit  !e  a  déccnibre»  Lors  de  la  défeo* 
tion  de  Danoiirieai  M«  da  Maotalgii  y  qui  eonnnandalt  le 
village  de  BreoUle*  près  du  camp  de  Maidde,  fat  envoyé 
iur  Yaleneienoct  aveo  trois  iMtailioiiSt  deoz  délaohe- 
neals  de  eavalerie  el  une  dami-compagote  dVirtllIerie  lé- 
gère pour  défendre  le  po|^e  de  Tabbaye  d'Hammon.  Il  res- 
ta (  Il  position  pendant  20  jours  sur  ce  point,  entre  les  deux 
canip;^  ctiiienii^  de  lUcux  et  des  Loups,  et  parvint,  à  torce 
d'activité  et  de  surveillance,  h  contenir  les  troupes  aulri- 
chicunes.  Il  se  trouva  à  rafTaire  du  1"  mai  1793,  près  Va* 
lenoienncs,  et  s'empara  de  deux  villages  occupés  par  Teti- 
nemi.      Français  ayant  été  jobligés  d*évaciier  le  camp  de 
Fam^rSf  dans  le  même  mois 9  vinrent  oicnper  celui  de 
César»  près  Gaosliray,  et  le  sieur  de  Monlaigafut  chargé  du 
comtikaiideiiieni  davUlage  d'£sc«sun«»  qa'Ueotla  prévoyan* 
ce  de  fortifier  par  quelifaei  retraaehemeiits,  au  moyso 
desquels  il  anréla  memiitaaénieat  les  armies  eoaibinées 
qui  marchaient  sur  Gambray.  «Les  Fiençals  forent  eaeove 
forcés  d'évacuer  le  camp  de  César;  et  le  sieur  de  Montai- 
gu,  abandonné^  à  se»  pi  (>i)r(  s  fortes <  dut  employer  la  ruse 
pour  nrrf  U  r  rf  iineini  :  les  niana  uvi  c-î  «iiTil  lit  en  cette  occa- 
sion protegèrentd'abord  la  retraitedeTarmée  française;  mais 
ayant  en  téte  Tinfanterie  autrichienne,  à  sa  droite  la  ca- 
valerie anglaise»  et  à  sa  gauohe  cdle  des  Impériaux»  il  ne 
parvint  à  dégager  sa  troupe  qu*en  lui  faisant  traverser  un 
bas-fond  »  appelé  les  Marais  »  près  de  fEseaut  ;  par  ce  mou- 
Tement  »  il  eut  Tavantage  de  sauver  les  voitures  de  Fermée» 
et  de  ks  foire  entrer  à  Gambmy  avec  son  baUiUoa^  au^ 
quel  cette  glorieuse  action  valut  une  mention  honorable 
dans  les  procès-verbaux  de  la  convention  nationale.  L*en* 
Dcmi  ayant  levé  le  blocus  de  Gambray  au  beat  de  14  fours, 


le  chef  île  bri^ide  Uontaigu  leçut  ordre  de  se  porter  avec  ml 
troupe  mxt  Mm*  Après  ^Ire  refté  quelque  temps  donseeltti 
place,  ilensortitpourallerauseooDredeDaaiberque,  en  par- 
tie bluqné  par  les  Anglaiis,  conlre  lesquels  il  marcha  à  la  lèle 
de  14  bataillons  vers  Rozeudall,  où  ils  a\  aient  pris  pOhilion.  Il 
eut  le  conimaiidement  des  forts  Revers  %l  Kisban.  Ce  der- 
mer  fort  ayant  c^té  atta()ué  par  -z-i  vaîs«;rnux  ani^lais,  le  siriu 
de  Alontaigu  lit  tourner  les  troupes  enueuiics  qui  se  trou- 
vaient à  terre»  et  les  obligea  à  une  retraite  teUeaaent  préeipi* 
tée«  qu'elles  abandonnèrent  3o  pîèeei  4e  eami»  akin  que 
leurs  magasius  de  boit»  de  terraget  et  de  nunitîooa  de  guér- 
ie. Mumméfétnéral  de  brigade^  le  1"  oofembee  il  fui 
eo¥oyé,  eu  1794»  à  Beaumonl,  «|de  là  à  nerenne,  U 
réussit ,  le  aè  avril  «  à  d^ager  ravauft^carde  4b  la  divisîou 
dans  laquelle  il  servait»  du  milieu  des  troupes  erniemies, 
t  ommandées  par  \c  général  Beaulicu  ,  auquel  il  prit  nn  ' 
camp  baraqué,  (H  (juil  força  à  la  retraite.  Après  celle 
nlfaire,  sa  (ii\isi()(i  lut  envt>yoc  a  Avesncs.  Le  fi:ént*r?J  Mcin- 
taigu  eut,  peu  de  temps  après,  le  coiomandeuieut  de  la 
rive  droite  de  lu  Saœbre  »  depuis  Landreeies  iusqu'à  Bar- 
lenHmt»  et  muiàgté  que  les  corps  sons  ses  ordres  fussent 
très-laibles  et  osasposés  en  uiaieure  partie  de  léquiilUott- 
uttlrea  de  nouvelle  lefée ,  U  aivita  à  Marvelles  lea  progrès 
de  reuMnL  Oaae  cutter  aotleu ,  qui  lui  mérita  les  suOragos 
du  général  MareseOl»  en  se  iuitlil  k  ontranee.  L'enoemI 
'  attaqua  quatre  Csia  la  position  de  Marvelles ,  d*eb  il  fol  re> 
pou»î*é  avec  perte  de  ëooorfiommes.  Les  Français  eurent  de 
leur  côté  iiuo  iioiuuits  tués  ou  blessés,  el  ic  général  Mou- 
taigu  fut  du  nombre  de  ces  derfiiers;  il  re4»la  cependant  au 
poste  où  il  s'était  uiaintciuK  |usqu*à  ce  qu'il  rrç iit  ordre  de 
révacuer,  et  d'aller  prendre  le  commandeixient,  d'Avesnes« 
qui  état!  en  état  de  siège.  Après  avoir  harcelé  pendant  quel  - 
qoetesips  les  ennemis  qui  ae  trouvaient  snr  vc  poink^  il 
fut  vappdé  à  rnraiéu  et  sommé  généeal  de  division  le  ai 
Bsai  1794.  Leyour  où  11  refut  ee  grade»  la  divisléia  qu^on  lui 
donna  à  eoanuander  était  dé|à  aux  prises  avec  l*«nnemi  9 
qui,  ayant  reçu  des  renforts»  attaqua»  le  a5»  sur  tons  les 
points  %  culbuta  d*alH»rd  l*infantefle  française  »  fit  trois  ba* 
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taillons  prisonniers,  et  enleva  5a  canon*  et  [iliisieurii  dra- 
peaux. Le  (Ksordre  était  an  comble,  excepte  d  iiis  la  divi- 
sion du  i^érieral  Monl  ii^u,  qui  fut  chnr^i'p  de  proléger  ia 
retraiU'  des  Fianr.iis,  eu  se  renduni  uiaîlre  dti  pont  de 
Sore-sur-Sambre,  poste  imporliiiiU  duquel  déjiendait  1« 
saltit  de  Tarmée,  et  qu*il  conserva  par  vue  défense  ititré« 
pide  dans  laquelle  U  perdit  4<>o  liômraoB,  parmi  leM|«ieli 
plusieiira  ttèt-bom  ABoien.  A  U  bataille  qui  iet  livrée  le 
a6  join  près  de  Cliarleroj«  il  eeoouivl  à  Cempa  la  iirigade 
dogénéial  Daurier,  attaquée  par  des  Ibroes  lièniipéfictiics, 
et  oiiligea  te  prioee  d^Orange,  <|iif  les  œmnaodail,  à  finre 
aa  retraite  nwr  Porchire.  Porcé  à  «(Mi  tour,  par  on  autre 
corps  aulricbit  u  ,  de  céder  du  terrain,  il  fil  faire  à  s  i  cava- 
ltr;(  une  charge  qui  eut  '(nelques  siicct :  niais  le  j;en»iral 
ennemi  Talour .  .«vant  réuni  toutes  se--  t  r  oupe-» ,  vint  de 
nouveau  tomber  î*ur  teitr  cavalerie  ,  (jiii .  lians  sa  fuite  pré- 
cipitée, jeta  le  désordre  dans  Tintanterie.  Ce  fut  avec  beaiw 
eoup  de  peine  que  le  général  Monlaigu  parvint  à  empéeher 
sa  division  de  se  déliander  eetièrement,  et  f|fi*iilaratiieiia 
eo  partie  aor  Marciiietiiies-au-|Miiit»  où  elle  fut  canoiiaée, 
et  forcée  à  lepaaier  la  Sambre.  Cspendant  les  manoBavies 
ordonnées  par  le  gënéfâl     ebef  Jomdan  linimt  par  lea- 
dre  les  Français  Tainqneors ,  el  Ghatisray  lui  f»riff.  Il  se 
tronra  à  la  bataille  de  Flfnrus;  el  se  dhtiiigua ,  le  1 1  juil* 
lel,  à  ralta(]ue  du  moi  t  Patissel,  qu'il  Ht  gravir  au  pas  de 
charge  par  sa  troupe  .  en  t^tede  la(|uelb*  il  niarcbail.  L'oc- 
cupation de  cette  position  prep.ira  la  prise  de  Mons.  U  eut, 
après  cette  affaire,  le  commandement  des  troi-i  dfvisions  de. 
gauche  de  l'armée  de  Sambre-et-M€u*.e;  reçut  ordre  d'eu 
eoiplojer^eaz  à  roccupation  de  Bruxelles;  ei  éiaal  enicé 
avec  dies  dans  cette  vHIe*  il  y  fit  respecter  les  persoiines 
ainsi  que  les  propriétés,  et  y  mainlint  les  troopes  dans  le 
plos  grand  ordre  el  la  plus  sévère  discipline.  Le  général 
Joardan  Voulant  forcer  les  ennends  d*évaeiier  lolalenieni 
la  BeI^iL|ue,  chargea  le  général  Montaigu  de  s*eeiparerde 
la  montagne  de  Fer  et  du  ebâteen  d'Arbembetg.  Celle  atik- 
sion  remplie,  il  prit  aussi  la  ville d*Ha«9rit  Pestîtné  de  se« 
fonctions  y  il  y  fut  réintègre'  au  bout  d'un  moi»,  t:t  aitadir 
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àr.it  niéc  de  Saaibre-el-iM(  use  ,  sons  le  général  Pichegru  , 
qui  lui  donna  une  division  a  organiser,  et  le  commaiidtv 
meut  de  la  li^ne  militaire  <}(  |>uis  Neuss  jusf|n\i  Nîniègue. 
Od  remploya  au  blocus  (ie  Luxembourg,  et  après  la  reddi- 
tion de  cette  place,  il  fut  envoyé  avec  sa  division  vers  Co- 
lOffoe.  Il  marcha  ensuite  pour  renfbrcer  rarmée  du  Rbin^ 
<$t  se  dirigeaii  sur  Greut^nach,  lorsquil  reçat  Tordre  de  se 
rendre  persooneUeineot  à  Worins  pour  y  prendre  le  coin- 
mandement  d^un  corps  de  4000  hommes  f  composé  de  ba« 
taillons  de  nouvelle  formation*  Profitant  habilement  ^  en 
septembre  1 795,  de  ce  que  les  Autriehiens  avaient  dégarni 
leur  ligne  sur  la  rîve  droite  du  Rhin,  il  fit  attaquer  et  dé- 
truire leurs  rcdoulcs  ilaiKs  l  llc  ae  lUarlborough,  Le  géné- 
ral (M  (  hef ,  auquel  il  rendit  compte  de  celte  expédition , 
lui  ayant  confié  le  coniniandtmeiil  temf)oraire  di'  la  place 
de  Manlieim,  il  donna  tous  ses  soins  à  mettre  cette  place 
en  état  de  déleuse.  L'eooemi  commença  les  attaques,  le 
28  octobre  ;  força  le  camp  établi  à  l'avancée  de  la  place; 
fit  plier  les  Français^  qui  se  retirèrent  en  désordre,  et  s'em- 
para de  la  téte  du  pont  du  Necker.  Le  général  ftlontai- 
'  gu  reprit  ce  poste  important ,  et  fit  éprouver  aux  Autri- 
chiens une  perte  asseï  considérable»  tant  en  soldats  qu*en 
officiers  de  marque,  parmi  lesquels  se  trouvait  le  prince 
de  Schwarbourg.  Cependant  les  lignes  françaises  devant 
Mayence  ayant  clé  enlevées  le  même  jour,  et  l'armée  étant 
forcce  de  batlre  en  retraite,  le  général  Pichegru  quiaa 
Manht  im  pour  aller  la  rallier,  et  confia  le  commandement 
de  cette  place  au  général  Montaigu,  qui  se  trouva  alors 
dans  mie  position  des  plus  critiques.  Ëntermé  dans  une  ville 
dénuée  de  ressources  »  il  parvint  à  forcer  Tenn^i  de  Tat- 
taquer  méthodiquement,  et  l'obligea  de  diviser  ses'forces» 
ce  qut'contribua  à  Cavoriser  la  retraite  de  Tannée  du  Ahin, 
et  à  mettre  hors  de  danger  celle  deSambre-et-Heuse»  qui 
était  alors  très» affaiblie.  Après  onze  jours  de  tranchée  ou- 
verte et  lorsque  deux  brèches  considérables  Curent  laites  au 
corps  de  la  place  ,  il  ne  consentit  k  capituler  qu'après  avoir 
été  forcé  dans  ses  derniers  retranchements.  La  i^aïuisoii 
obtint  les  liouneurs  de  la  guerre.  Luut  demeuré  quelque 
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Inp»  prifomiar  du  séoéril  Wufiiiier»  ilidlicfu  el  dbliiit 
M  mtrée  en  Fraoee)  oùélAot  arrivé  »  «I  ayaot  apprU  que 
tt  iMwdtilta ,  dans  la  défense  de  Maolielni ,  avait  ét^ealaiii- 

niée  par  la  malveillance,  il  sVmpressa  de  demander  qii Vile 
lût  jugée.  Af»r«  H  if)  mois  de  Captivité  et  d^altenle,  sou  itniu- 
cencc  fut  cidin  luoclamée,  le      octobre  par  nu  con- 

seil de  (•Hf-rre,  <[iu  ie  renvova  j  se.-»  iiiiicliuu».  11  a  été  atiniin 

au  IrAitemeBt  de  réilunii^y  ie  6  mars  i^iMh  {/^nas  du  temps.) 

9u  BA88IGKAC,  v(yyez  D^Aircus. 

BAgSOMFIERHR  (François),  mutqttis,  maréchal  de 
France,  naiiait  le  leatril  1579»  U  parat  à  la  eoar  e«  iSgë ; 
•arvit^  €B  i6oOy  au  siège  de  Hoalnélian;  A  la  prise  de 
Clumbéry,  deHielaiis^  de  CeailanSyalde  Charboniilèfe. 
II  aceompagoa  le  roi  A  Grenoble;  revintf  avee  oe  prince, 
éevaot  le  châlean  de  Mentraélfan,  qui  capitula,  et  deraat 
le  fort  de  Sainte-Catherine,  qu'on  remit  aux  Genevois, 
li  ôuivit  le  roi  a  i^lris,  aprè-»  que  la  paix  fut  signée  avec 
le  duc  de  Savoie,  En  iGo3  il  se  signala,  en  Hongrie,  au  com- 
bat de  Dodon,  uu  li  s  Impériaux  battirent  les  Turcs.  En  iGo'J 
Tcmpereur  le  retînt  à  son  service  en  qualité  de  colonel 
de  mille  chevaux;  mais  il  se  relira,  la  même  année,  de  ce 
eervieef  ei  ae  fixa  en  Franee.  lie  duc  de  Guise  la  Mena 
dap^tirummmt  dans  mi  loiinMil  4|iil  se  Hl  au  Lonm»  en 
t6o5y  eg  ptdseace  dn  tel.  Bu  iflafi  fl  se  rendit  eo  Letraibe» 
«fce  le  earaetère  d'envoyé  exInMwdiaaire»  pour  assialcry 
ait  nom  du  roi ,  ana  noees  da  duc  de  Bar*  Henri  I?  loi 
donna  9  en  t^o,  une  eempafçate  de  cent  cfaerao-léger*» , 
et  Tadmit  au  conscil  d'étal.  Aprè-t  la  mort  de  ce  prince,  la 
Teine-mèrc  aUacha  le  sieur  dp  Bassonipierre  à  son  service, 
avec  l\iiOO  écus  de  jienHÏon.  On  le  puui  vaL  de  la  chaire  de 
colom  l-général  de»  Suisses,  sur  la  démission  du  duc  de 
Aoban,  par  provisions  du  12  mars  i(ii4f  et  il  prêta  ser- 
SMt,  en  eette  qualité ,  ie  14  du  mteemois.  11  alla,  au. 
commeneement  du  mois  de  mai^  tecevolr  A  Xrojes  Qooo 
Bnissui»  el  les  cendnîsil  A  rarmée  qoe  Praslin  assemblait 
A  Vitry,  pour  marelm  oontre  les  princes.  Créé  maréehal* 
de  eiinp»  ani6i5y  ilienrlUoaelomaféehaldflBeia-lhwi" 
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jfhhkp  contre  U.  le  prinoe;  se  trouva  au  oléfo  do  Groil«  qui 
m  vcDdil  le  1»  aoptembre;  •Idaft.obotNr  do  Sono  los  parli- 
iaiif  do  Al«  le  prince;  altoqQa  leo  Iroupco  du  duo  de  Luxem- 
bourg ;  let  défil  à- Chaulai;  a'aisura  de  Tllo  Bouchard  f  le 
19  nofemhre;  de  Chliioo^  le  do,  et  rejoignîtirannéo  à 
la  Haye  y  en  Tourainc.  Il  continua  de  servir  sous  le  duc  de 
Guise,  qui  succéda  dans  le  cuuiiiianiJeinent  an  m utclial 
de  bois-Dauphin;  suivit  ce  duc,  lorsqu'il  enleva,  le  7  jan- 
vier 1616,  trois  régîmeii'^  de  iM.  le  prince  à  IN  a  n  te  u  il, 
prèsPanprou,  en  Poitou.  La  relue  Tayant  chargé  de  mettre 
i5oo  Suiiises  en  garnifoo  à  f  oiliers,  il  eaU'habiiolé  d'enga- 
ger les  h  aliitants  à  y  consentir,  et  lc«  Suisses  entaient  daae 
œlle  ville  le  19  |anvier«  Il  marcha^  eu  161 7 »  au  nége  dft 
Chàtean«*PofciBu*J  La  ville  ii  reodit  an  duo  de  Gnlie  »  le  a^ 
man^  et  le  château  le  9o  du  notoe  moi»  ;  il  y  exerça ,  par 
eoonni«plon)  la  charge  de  grand^mattre  de  rartillerie.  Il 
investit  Rcthel  avec  le  maréchal  de  Théminen ,  le  8  avril , 
et,  de  coueert,  ils  battirent,  le  9.  une  conip.igui*  de  chc- 
vau-légers  Morlie  de  la  place.  U  reçut,  le  1.4  ?  «ne  uionsque- 
tadc  eu  travaillant,  avec  les  Suisses,  à  mettre  une  pièca  en 
batterie*;  Kelhel  capitula  le  16.  U  était  capitaine  de  Moo~ 
ceaoxyen         Le  roi  Temptoya  comme  maréchal  de-camp, 
au  mois  de  février  16 19^  dans  Tarmée  destinée  contre  les  par« 
ti«ant  de  la-reioe  mère.  Il  eut ,  paroomoMafeion  du  as  joiiiy 
la  eompagofe  iuiiw  de  Galatti  (devenue  ht  génémle)  «  ^1 
depuis  a  loo{ours  été  donnée  am  eolonefs-généraoK  de* 
troupes  de  cette  nation.  Il  w^le  collier  des  onires  do  ml , 
le  9t  décembie.  En  tÔao  U  leva,  presque  entièrement  k  ses 
dépens^  une  armée  poor  agir  contre  les  seigneurs  qui  re- 
muaient en  faveur  de  la  reine-mère,  et  auxqui  îs  il  enleva" 
Dreux,  ii  conduisit  au  roi ,  près  de  la  Flèche,  Huoo  iioumies 
de  pied  et  600  chevaux,  cjuî,  réunis  aux  troupes commau- 
dées  par  le  roi  ,  ne  fornièrent  plus  qu'un  même  cor|>s ,  dans 
lequel  le  sieur  de  Basiompkrrc  servit  comme  maréobalnlo- 
eamp.  l\.  attaqua  ^  le  7  août,  avec  Ccéqui,  les  retranche 
ments  du  pont  de  Cé;  y  défit  les  troupes  de  la  «eine»mèfe, 
fortes  do  6000  homynas  ,  dont  aoo  furent  tnés  00  noyés  ,  et 
300  faits  prisonniers  de  goevre.  Le  roi  a'étaot  réooaoilié 
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aveela  rtint-mèi^  «  daiiompicm  aeem 
Gttkfiiw  ;  eî  il  eut  la  coaduiledip  l'arméaf  to  i|iMlllé  ét  mawé» 
cliftldA-oaiiipf  dans  les  pramim  four»  de  la  marolie*  Nom* 
méf  OD  lOai,  amlMitadear  oitiaordlnalre  en  Èipagoe»  il  • 

Aîgna ,  le  »5  arril ,  à  Madrid ,  le  traité  fioiir  la  reeUtulion  do 

la  Valteliiie  aux  («rifton<i  ;  quîlla  ceiits  ville  le  96.  <!t  y  fui  reo* 
VOyë,  au  luoij^dc  tuai,  pour  (  fiiripliiiM^iifcr  )<*  non  veau  nii 
irK?*|i,igne  »ur  li4  morl  il»'  IMnlippr  111.  Ahoii  retour  il  m  mi- 
'lii  ,  Ifc  '1  juin,  à  l*iirmi'r  «lu  roi  devant  SaloI  ,leaii-fl'Aii^<'-Iy; 
couimanda,  le  5,  une  attaque  contre  œilti  place,  ë4»u»leH 
ordre»de»marécliati]i4e  BrÎMsaeeide  Prailiafe4»c  trouva  de 
tranchée,  Ie23,  lorsque letl'rançai«i  rntrferent danêlelimé. 

aalo»Jea»d'Aiiielyaya»ttapituiéiea5,ao«pritpyw<ii>ioii 
afoo  leagardoMilaiei»  le  04*  1^  vol  Teoirojra  k  Parie  mr  la 
fin  du  «àne  mole.  11  attiva  au  eanip  dovatil  Moutaubaiii 
le  at  aoAl;  se  signala  an  eiége  de  eetle  place ,  iiofaimiwl  9 

le  a|>  septennbre ,  à  la  défaite  d*un  secours  que  les  ennemis 
y  conduiraient,  et  faillit  éirc  tué,  dm»  uuo  action  où 
i  on  prit  Mi\t;niieun<i  six  drnpc.iu^,  pliistrur^*  (  (pitaîiics, 
et  /jjoo  iMMiimcH.  Li;  HÎcfçc;  de  !Vlori(aid)au  ay.uil  clé  lt?f<^»  le 
a  novembre,  BasHom pierre  sortit  ie  dernier  de  l  i  traticli/te , 
et  se  retira ,  en  plein  jour,  sans  perdre  un  seul  homme.  11 
Infcaiâl  &isuit6  ItoolMsur,  qui  se  rendit  le  la  décembre. 
So  i6aaf  la  roi  l*lMMiora  de  la  charge  de  preorier  marécliai- 
d«*eanpf  fn  on  biof et  peftieulier,  qui  raiitorieait  k  do»* 
»er  des  ordree  dans  tona  les  quart  len  où  U  ee  treumait^ 
«sa  être  obligé,  oonmerétaleot  las  aottos  marécbaiu^ 
eami^f  d'attaadve  lea  |a«re  flMwqaé»  po»  eeoiBiasder  (1). 
IleaWit  le  roi  dans  l'expédition  contre  Tlle  de  Riès ,  qu*oo 
enleva  a  Soubist; ,  le  iG  avril  ;  au  sié^c  et  à  la  pri^e  dcr  Ilolian, 
l«  i  I  m  li;   lu  siège  de  Né^repelisne,  enl»  vé  d'assaut  le  lo 
)uin  ,  el  du  cliAte.m  ,  qui  sr  r(  n  iil  a  dini  i  rlirwi  br  i  i  ;  il  hou- 
uiit  ensuite  le.n  vilien  de  (yaraniau  et  de  iAU\ ,  dans  le  (l  iut* 
Languedoc.  ËmpioyéMOUfilemaréclial  de  Traslin,  il  s'empara 

d«  Maa-Baiotes^iieUcaf  le  a  ioiUei»  prit  jUiaeif  le  7  août,  ai 


(1)  11  •  étélttpoMibledsfieiivsrsDflaaédsiiBiiMneatsttr  aebftvsl* 
isisoRipierfti  dsas  sea  Jonsl«  dit  Htéi  «btsaat  il  fint  fsa  croérs» 
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g6  tfOQ^a^  le  i6y  à  la  capitulation  de  Sominière«9  qui  se  ren^ 
dit  le  17.  Créé  maréohal-de-France,  pa/état  du  39  ao6t,  il 
serfil  au  siège  de  Montpellier ,  qui  «e  soumit  le  19  octobre  ; 
prêta,  serment 9  le  ai  >  pour  la  charge  de  maréchal  de 
France  y  et  reçut ,  le  8  novembre,  les  soumissions  delà  yflle 
de  Privas.  Il  investit,  le  9,Beauc!iaslcl ,  (|ni  sa  rendit  aussi- 
tôt ;  se  (il  l  eniellrc  les  forts  de  Chaume  ,  Soyuii  et  Corval  que 
les  calvinistes  avai<  nt  construits  le  long  du  Rhône,  et  d\>ù 
ils  désolaient,  par  leurs  courses,  les  catliohqucî*  de  celte 
contrée.  Ayant  été  nommé  ambassadeur  extraordinaire  en 
Suisse»  il  partit  pour  s'y  rendre,  le  18  novembre  i6a5; 
arriva  à  Belle,  le  8  décembre,  et  détermina  les  Gantons  à 
entrer  dans  les  vues  du  roi,  pour  l'exécution  du  traité  de 
Madrid  et  la  restitution  de  la  Talteiine  aux  Grisons.  Bn?oyé» 
en  i6a6 ,  avec  la  qualité  d'ambassadeur  en  Angleterre ,  il 
y  ménagea  les  intérêts  des  catholiques  qu*oo  y  maltraitaÂI» 
et  réconcilia  la  reine  avec  le  roi  d*AngIeterre.  On  le  choisit 
pour  être  Tun  des  présidents  de  l'assemblée  des  notables  » 
qui  commença  le  3  décembre  i6a5.  Il  commanda  Tannée 
sous  Monsieur,  par  pouvoir  du  29  août  1627;  celle  sous  le 
roi ,  par  pouvoir  du  20  septembre  ;  celle  sou»  le  cardinal 
de  Kichelicu  ,  par  nn  troisième  pouvoir  du  9  lévrier  i6tî8» 
et  servît  an  siépie  de  I  1  Rochelle,  qui  se  rendit  le  28  oclonre 
de  cette  dernière  annt:e.  Commandant  sous  le  roi  et  avec  le 
maréchal  de  Créqui  Tarmée  d^Italie,  en  1609,  ils  attaqué* 
rent ,  le  6  mars,  les  barricades  du  Pas-de*Suae»  qui  avaient 
30  pieds  de  hauteur  et  la  d*épaisseur.  L'approche  en  était 
défendue  par  un  fossé  très- profond ^  large  de  S  pieds,  et 
par  Soredoutes,  dans  lesquelles  se  trouvaient  3600  hommes. 
La  première  de  ces  redoutes  ayant  été  forcée,  et  les  ennemie 
ayant  abandonné  les  trois  autres  9  les  maréchaux  entrèrent 
dans  Suze,le7,et  passèrent  la  Doire,  le  6.  Le  roi  traita,  le  11, 
avec  le  duc  de  Savoie.  Le  maréchal  de  Bassompierr  suivit  le 
roi  tu  Languedoc*  au  mois  de  mai,  et  fut  blessé  au  siège 
de  Privas.  Les*  rebelles  akuidoiuièrent  celle  ville  le  28,  et 
se  retirèrent  dans  le  fort  de  Toulon,  sur  la  montagne. 
Bassompierre  les  y  investit  avec  1200  Suisses,  et  Tonloa 
se  rendit  à  discrétion,  le  39.  Les  Boutiers,  la  Xouretie» 
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Domnât»  Cfaalançon ,  la  Chaise,  Piemgourde»  la  Tour  de 
GhevroSy  Chasser! ,  se  soumirent  au  rot  /  le  a  foin;  Saint- 

Ambroise  ouvrit  ses  portes  le  7  ;  Alais  capitula  le  16  ;  et  le 
roi,  qui  accorda  la  paix  le  27,  tétant  parti  tic  Mines  le  i3 
juillet  pour  se  rendre  à  Paris^  laissa  a  liassoiupiei  rc  le  coiu- 
niaudt  nu  jit  deT  II  in('c,80U8lecnrdinalde  Richelieu.  Il  mar- 
cha cou  t  rt-  U  s  h.iliilautsde  Monlauban,  qui  refusaient  de  sou- 
scrire à  la  paix,  et  qui  Tacccptèrcnt  à  son  approche  ;  entra 
dans  cette  ville  le  18  août,  et  j  reçut  les  otages  qu'il  avait 
demandés*  Nommé,  au  commencement  de  i63o,  ambas- 
sadeur extraordinaire  auprès  des  Cantons,  il  revint  bientèt  ^ 
après  de  la  Suisse;  reprit,  sous  le  roi,  le  commandement  * 
de  Tarmée ,  qui  s'empara  de  Cbambéry,  le  16  mai,  du  châ- 
teau, le  t7,>et  de  ftomiUy,  le  a4*  1'  passa,  le  a  juin,  le 
col  de  la  Lossa  et  celui  de  Naves;  s'empara  de  Uouliers; 
désarma  une  compagnie  de  carabiniers  ennemis;  pour- 
suivît les  Savoyards;  les  chassa  du  Pas-du-Ciel,  où  il  mit 
une  forle  ganle,  cl  tbrça  Monlniélian  à  capituler,  le  iS 
aoi\L  Le  maréchal  de  BassotJi(>ierrc  élanl  revenu  à  Paris, 
le  2  I  ,  le  roi  Ty  Ht  arr^'ter,  le  25  lévrier  ib.n  ,  cl  conctuire 
à  la  Bastille.  On  ne  lui  k  prodiait  aucun  crime,  niais  on 
craignait  que  son  attacbcnu  ut  pour  la  princesse  de  Conlî 
et  pour  la  reine-mère  ne  rengageât  dansquelques  démarches 
contraires  aux  vues  de  la  cour  (1).  Il  se  démit,  le  la  mars 
i635,  de  la  charge  de  colonel-géuéral  des  Suisses,  en  fa- 
veur du  marquis  de  Coisltn.  Louis  XllI  lui  rendit  la  liberté 
le  19  janvier  1G45,  et  le  relégua  au  cbâteau  de  ïiUtères. 
Louis  XIY  le  rétablit  dans  sa  charge  de  oplonel-général  dea 
Suisses,  par  déclaration  du  i5  octobre.  Cette  déclaration 
annulle  la  démission  donnée  par  le  maréchal  de  Bassom- 
pierre ,  comme  ayant  été  faite  en  prison  :  casse  les  provi- 
sions accordées  au  marquis  de  Coislin  et  à  La  Châtre;  le  ré- 
tablit dans  ses  preniict  es  [jruvisions ,  cl  le  dispense  de  prêter 
un  nouveau  seinicul.  Il  conserva  ccllt;  (  har^c  jusqu'à  sa 
uiort,  qui  eut  lieu     Provins,  le  14  octobre  iiafi;  il  était 


(1)  Lsprinoetie  de  Conti  (de  lamaiaon  âe  Guise)  1  ^u'il  avait  époutét 
«n  secret,  mourut  de  douleur  daw  ftpriaon* 
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alortâgé  de  67  ans.  {Dt-pot  de  lu  guerre,  le  Jmtmoidela  ^ie 
du  maréchal  de  Bassompierre  »  Le  F'nstor,  le  Pcre  Grijfit, 

/f'.v  Mc/noircs  de  Su/()  .  [abbc  Le  (tendre,  t  ' Iliàioirc  des 
f;randf:-ol)i(  ivrs  de  ia  rintmuttc ,  le  Pire  d'Avrigny ,  le  Men- 
cure Jraticais,  la  Gazette  de  France.) 

m 

]>E  BASSOMPIERRE  (Lt^ojiold-Cléraent,  wrin/^z/A) .  ma- 
réchal-dc-camp ,  eulra  uuxniousfiiietaires,  en  1753;  fut  tait 
cornette  au  régiment  du  roi  StJtiislits,  le  5  novembre  de  la 
même  année  «  et  capitaine  au  ri^giment  Danpliîn  étranger, 
le  a5  mars  i^Sj  ;  il  commanda  sa  compagnie  au  siège  de 
Phlllsbourgt  la  même  année  «  et  à  raffaire  de  Clausen ,  en 
1755.  Nommé  chambellan  dn  roi  de  Pologne ,  duc  de  Lor* 
raine  et  de  Bar,  en  1737,  et  guidon  de  la  compagnie  des 
gendarmes  d'Orléans^  avec  rang  de  lîeulenant-colonel  de 
cavaliric,  le  1"  avril  i^Sp,  il  li!  lu  campagne  dcWeslpha- 
lie  ,  en  17/p  ;  devint  preniitr  cornelle  dv  la  compagnie  des 
chevan-U*"i;ers  dv  la  reine,  le      mai  174     passa  au  mois 
d*nnûl  snr  1rs  fron lit  tes  de  Bohème,  où  il       trouva  à  I.i 
prise  d'Ellenbognu'l  de  Cadcn  ,  et  an  secours dt-  Braunaw  ; 
servit  sur  le  Rhin,  eu  1743,  et  obtint ,  le  uG  décembre,  une 
commission  pour  tenir  rang  de  nu-stre  -  de -camp  de  cava* 
1er  le.  Il  se  trouva  à  la  reprise  tie  Wtissembonrg  et  des  lignes 
de  la  Lautem;  à  Ta  (Taire  d*fiagueuau  et  an  siège  de  Fri- 
boo^,  en  i744i  ^     bataille  de  Fontenoy;  aux  sièges  de 
Tournay,  d*Oudenarde,  de  Dendermonde  et  d*Ath  ,en  174^* 
aux  sièges  de  Mons»  de  Charleroy,  de  Namnr;  à  la  bataille 
de  Raucoux,  en  174^,  et  à  la  bataille  de  Lawfeld ,  en  1 747. 
Créé  brigadier,  le  i*'  fanvier  1748,  il  servi!  au  siège  de 
Maestriclit  la  m^me  année  ;  passa  à  la  sous-lieutenanee  de 
la  compnijnic  ties  chevau-U  fîers  d'l)rlt  .iii>,  le  12  sejiti  inine 
i7r»'|,  el  i «tiiiballil  à  Hasteiulvcck ,  en  I7f>7.  NouiuiiS  après 
la  niorl  de  son  lils,  et  par  commission  du  29  novembre  de 
la  même  année,  coloueMieutenant  du  réi^iment  Royal-Bavar* 
rois  infanterie,  il  le  commanda  à  la  bataille  de  Crewelt,  eo 
1758;  fut  promu  au  grade  de  marécbal-de  camp,  le  10  fé- 
vrier 1759;  se  démit  du  régiment  Royal^Bavarrois,  et  ne 
servit  plus.  (Annales  du  ien^s). 
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DE  BASSOMPIKHIIE  (;V...,  comfr),  mffn^rlHt/  -dc-cavif}, 
lin  f)  mars  1788 ,  nvaîl  éiù  cvéù  brigaïUer  de  cavakrio^  le  5 
déceiubro        Voyei  iû  Suppiémaii* 

DK  1.4  UA8TIl:^  f  l'i'j  cz  de  Mariais* 

BA8T0N  (N..,)^  roifr^f  #ijV?  itt  fdhoisnhe,  {i(ifnéM  tte  iM»i- 
sion  ti*(iHiifrHr ,  é\Mid^\ii  ofliclor  dans  cclU*  ariticii\  l'i^po- 
tpic  de  la  i  t^t)lnlù>n.  Il  dut  i\  huu  nith'îlt'  de  pasHcr  lapido- 
iiiriii  par  tmisi  l^s  s;radrs,  vi  df»  parvenir  bitMitùt  à  rfflul  do 
géix^ral  do  hri^j^adr,  auquel  il  fut  promti,  le*  aoùI  179.^. 
La  hcllr  c'ond\u!o  f|uM  tint  peiidaiil  l  i  «uorn  di  i  Soj,  lo 
Ht  élever  ««  grado  <lf  gi^'iu^ral  do  division,  lànpiové  en  celle 
quiUlé  à  k  grande  arnit^cN  (^ti  Pologiir ,  e  n  i8;>(>.  Il  reçut 
ordre»  le  »9  déoembrts  de  jeter  un  pont  mt  rWkrai  au 
confluent  do' cette  rifière  et  du  Rug,  et  remplit  ci  tie  mis- 
•toiv  on  moins  de  deut  heures.  Commandant  en  chef  Par* 
tilirrte  dn  to*  corps  d^ermëe,  q\tt,  sous  les  ordres  du  ma« 
féohal  Leibbvre  »  ftl  le  sfége  do  Dauttlck  »  Il  assista  au  con- 
■eil  do  guerre,  dans  lequel  Touverture  de  la  tranoltéo  fVil 
ftit^  k  la  nul!  dn  1^  au  1  avril  1807.  Il  ftt  établir  sur  le 
Stol/onbor{^  nnc  batterie,  dont  re(l\>t  fui  do  piH>ndro  de  rtv 
ver»  cl  <l\  nfilade  le  frtinl  du  H.ikehbi  rg,  r:  tie  tous  le» 
travaux  «U'M  nssli^g»^»,  hur  ce  puint.  Dann  la  nuit  du  75 
an  a  'i,  il  m  CDuuueneer»  eontre  la  ville.  l'eu  «le?»  mor- 
tiers et  de.H  obus.  <  .i  lui  des  batteries»  de  eanuu  nv  fut  dt^nas- 
qué  que  le  a4  nu  matin.  Il  afimsta  cnoure,  le  mai,  au 
conseil  de  guerre,  dans  letpiel  on  mit  en  fl^Ubëriilioii  les 
moyens  iugéti  les  plus  prompts  pour  n^duire  Dantiick  ;  enHn 
Il  contribua  puissamment .  par  son  xèle»  son  activité  cita 
précision  avec  laquelle  II  At  servir  Tarmo  qu^ll  coniman«^ 
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dait  9  à  la  ledditîon  de  cette  place  >  qui  capitula  le  24  Hhai. 
Il  continua  à  servir  activement  à  la  grande  armée ,  eo  Po*- 
lognc.  Après  les  batailles  d*IIeilsberg  et  de  Fr^edland  »  ou 

le  chargea,  le  a4  juin,  de  faire  établir  sur  le  Niémen  le 
radeau  qui  servi!  aux  conférences  entre  Buoiiaparlc  cl  ruiii- 
pcreur  Alexandre,  et  qui  bC  tei  iniiièrent  par  la  paix  de 
Tilsitt.  Employé  à  la  grande  armée  d  AUemagne ,  eu  1809, 
il  y  coumiaiida  ,  avec  dîslini  tion  ,  Tarlillerie  de  la  garde, 
aux  batailles  d'Essling  et  de  ^VaL;i  am,  et  contribua  aux  vic- 
toires qui  couronnèrent  ces  mémorables  jtiurnées.  Nom- 
mé, en  1811,  premier  inspecteur-général  de  TartiUeriey  il 
fit  toutes  les  dispositions  convenables  pour  assurer  les  suc- 
cès de  cette  arme  dans  la  campagne  de  18 1  a  ^  que  Von  pio- 
jetait, alors^  et  à  laquelle  U  prit  part  La  perle  d*un  fils 
chéri  9.tué  à  la  bataille  de  la  Hojtkom  »  le  7  septembre»  et 
la  fbneste  retraite  de  Moscomt»  accablèrent  le  général  la  Ri- 
boissière,  qul'succomba  sous  le  poids  d'une  maladie  grave, 
le  29  décembre  1812,  avant  d'avoir  pu  repasser  le  Niémen. 
11  avait  été  fait  grand-oificier  de  la  Légion-d'llonneur,  le 
4  juin  1807,  et  créé  grand'croix  de  l'ordic  delà  Courouue- 
de-Fer.  {Annaks  du  (^rnps.) 

BASIC LiL  (Louis),  i^cnrr,'if  de  dis-ismn  ,  naquit  à  Monto- 
iieu,en  Languedoc,  le  ij  août  ijjZ».  6'ctanl  engagé  dans  ie 
régiment  de  Vivarais  infanterie>  le  S  avril  1773,  il  y  servit 
jusqu'au  3o  septembre  1789^  époque  à  laquelle  il  obtint 
sou.côngéen  qualité  de  sergent  de  grenadiers.  En  1790^11 
fut  nommé  commandant  de  la  garde  nationale  de  Bétbaue 
(  Artois)  »  où  il  avait  Axé  sa  résidence*  La  confiance  qu*in* 
spiraient  ses  talens  militaires  le  lit  choisir ,  en  1791,  pour 
.chef  du  a*  bataillon  des  volontaires  nationaus  du  départe- 
ment du  Pas-de-Calais;  ce  corps  fut  envoyé  à  Lille ,  y  Ht  par- 
tie de  la  garnison  pendant  le  bombardement  qu'essuya  et- tic 
ville  vers  1793,  et  ^hV  fit  particulièrement  reuiar<^ucr  j)ar 
riiistruction  et  la  disciplini'  qui  y  ré^^nalrnl.  Lechefde  ba- 
taillon Bastoul  ayant  aussi  doiuie  dt  >  preuves  d'une  £,ra!)ilo 
aptitude  \^oK\T  le  comniandoment  superieu»',  fut  pronui  au 

grade  de  gémîral  de  brigade  »  le  i5  septczabre  de  ]a  mémç 
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ann^.  Employé,  en  celte  qualité,  aux  armées  tlu  Nord  et 
de  Sambre-el-Meuse,  il  contribua,  en  1794,  à  la  reprise  de 
Landrrcies  et  du  Quosnoy.  A  la  demitre  de  ces  armées, 
coiuiiiaiidte  [)ar  le  j;éi»éral  Joiirdan,  en  17^)6'»  fu!  cli;»r}i[t', 
dans  le  mois  de  septembre,  de  protéger  le  passage  du  IVliin 
près  de  Cologne,  et  de  veiller  à  la  sûreté  des  ponts  établis 
•or  ce  point,  ainsi  celle  des  convois  destinés  pour  l'ar^ 
mée.  Ao  combat  d'Uokerad,  le  19  {uio  1796,  H  altaqu-i 
âvec  vigaenr  la  (j^anche  de  Tannée  autrichienne»  comman- 
dée par  le  général  Kray,  et  la  força  à  plier  et  à  abandonner 
le  village  de  Kirchpruh*  En  juillet  suivant  »  sa  brigade  fut 
placée  dans  la  division  Cfaampionnet ,  et  se  trouva  à  la  ba- 
taille de  Wiirtsbourg  «  où  elle  combattît  valllammenl.  Il  ' 
contribua  au  p^ain  de  la  bataille  de  Friedberg,  le  24  août, 
en  chassant  avec  loi  t  peu  de  troupes  Tennemi  qui  s'était 
retraoché  dans  un  ïnns.  li  se  trouva  au  combat  de  Sulzhach 
près  d'Amberiî ,  le  16  septembre  ;  y  eut  un  cbeval  tut-  sous 
ïui,  cl  lui  cité  avec  élo2;e  pour  le  courage  (ju'il  avait  dt'-- 
ployé  dans  celte  affaire.  L'armée  française,  sou»  les  ordres 
du  général  Ilochc,  repassa  le  Rhin  ,  le  18  avril  1797,  et  If 
â*ensuivit  le  même  jour  la  bataille  de  Neuwied,  à  Iicjuclle 
le  général  Bastoul  prit  une  très -grande  part.  Le  géné- 
ral Grenier»  chargé  d'une  attaque  sur  Hettersdorff;  pla- 
ça sous  ses  ordres  9  compagnies  de  grenadiers  »  quMI 
fit  appuyer  par  les  demi-brigades  auxquelles  elles  appar- 
tenaient Le  général  Bastoul  flt  marcher  cette  troupe 
Tarme  au  bras,  jusqu*auprès  des  palilsades  qui  défen- 
daient le  village;  et  «'étant  précipité  sur  les  relr^mcbc- 
ments,  il  sauta  le  premier,  et  les  lit  eidever  à  la  iKnon- 
nelle.  A  la  bataille  d*Enghcn -Stockach,  qui  eut  lieu  le  7ï 
mai  1800,  la  division  qu'ii  couiuiandait  eni^agra  avec  lïii' 
nemi  un  combat  qui  fut  très  -  cbaud.  Ayant  j)énélré 
avec  une  partie  de  sa  troupe  dans  un  bois  qui  dominait 
un  plateau;  il  fit  prendre  en  queue  et  en  flanc  8  batail- 
lons autrichiens»  presque  tous  grenadiers»  qui  y  étaient 
en  position ,  et  les  mit  dans  une  déroute  complète.  A  la 
bataille  de  Moéskirch»  le  5  du  même  mois  9  il  marcha 
avec  rapidité  au  secoure  de  la  division  du  général  Del- 
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inasi  qui  se  tvoiivail  débordée;  parviot  à  la  tooteoir»  el 
ayant  observé  avec  soin  tous  les  mouvements  des  enne- 
mis contre  Textrème  gauche  de  Tarmée  françaiae»  li 
les  repoussa  constammenl  et  avec  beaucoup  de  vigueur. 
Au  onois  de  juillel  suivant,  le  général  Leclero  ayant  été 
char^jé  dv  forcer  le  poste  deseimemis  à  Landshut,  employa 
le  g<^néral  Basloul  à  l'exécution  tl  une  partie  de  cet  ordre, 
et  UiU  .sous  son  couiiiiarideuicnl  l'aile  gauche,  coiuposée 
d'un  bataillon  de  la  55*  demi  brigade,  de  deux  escadrons 
de  cavalerie,  el  de  trois  compagnies  de  i:;reoa(liers.  L'action 
étant  engagée»  le  général  Bastoui  se  porta  sur  la  ville  avec 
uolC  des  compagnies  de  grenadiers,  et  tdcba  d'abord  d*ea 
enfoncer  les  portes»  à  Vaide  d*uoe  pièce  de  canon  ;  mais 
«e  moyen  paraissant  trop  lent  pour  Timpétuosité  des  gre» 
nadiers ,  ceux-ci  coururent  s*armer  de  haches  >  et  f  ao.us  le 
feud^une  vivemousqueterie  »  brisèreat  une  premitopcurte; 
se  précipitèrent  duns  la  ville;  arrivèrent  à  un  pont  que 
rennemt  voulut  inutilement  défendre  ;  rompirent ,  par  les 
mêmes  moyens ,  une  seconde  porte ,  el  poursuivirent  enfin 
les  Autrichiens  jusqu'au  dehors  de  Landshut.  Il  se  trouva 
à  la  bal  ai  lie  d'IIohenlinden ,  gagnée  par  le  ^ciieral  en  chel 
Morciiii  sur  1rs  Autrithieiis,  le  3 décembre  1800, et  y  com- 
manda une  division  d'inf.uilcrie.  Une  brigade  de  cette  di- 
vision se  Ireuvant  vivement  pressée,  il  forma  sa  troupr'  eu 
colonne  d'attaque,  marcha  sur  une  ligne  que  reonemi 
venait  de  former  en-avant  d*un  bois  sur  les  hauteurs  de 
Betling,  et  »  aidé  parla  brigade  d'infanterie  dugénérai  Bon- 
net et  par  celle  de  cavalerie  du  général  Fauconnet»  ii  parvint 
à  mettre,  le  désordre  parmi  les  Autrichiens  t  qui  furent 
obligés  d^abandonner  celte  position  »  oti  ils  laissèrent  plu- 
eieurs  canons  et  un  assez  grand  nombre  des  leurs»  qu'on  y 
y  fit  prisonniers»  Le  général  Bastoul ,  qui  avait  comballu 
avec  autant  de  valeur  que  d*acharoemeut  dans  cette  action, 
la  dernière  d'une  journée  si  glorieuse  pour  les  armes  fran- 
çaises,  tut  atteint  triiii  boulet  qui  le  frappa  à  la  janihe- 
Trausporté  a  Munich,  il  refusa  de  se  laisser  amputer,  vou- 
lant,  dit-it  alors,  vivre  ou  mourir  tout  entier.  11  mourut, 
en  cûct,  des  suites  de  cette  blessure»  le  i5  janvier  1^1 , 
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BATTIN  (Di'ius),  ^  titrai  de  bri{^a(U  ,  naquit  à  Cuiounc, 
dniig  le  Jura,  eu  1735.  Il  fui  eiiievé,  ù  TAgeiie  2^  an»%  par 
lies  rci  I  utfMirs ,  cl         dnits  iiîie  priM>n  .  |ufiqu*à  œ  qiill 
cooseulil  à  6\'iigagcr  (mur  le  ëervice  wîiiUîre.  Ayant  sous** 
cril  cet  engagement,  on  rincorporit  «l  t94&»  4aj)ft  le  régî> 
mioi      Danfihiii.  Il  rejoignit  l'mMiée»  «1 1744f  «li^^nt 
Cottrtr^t  qtie  la  toi  my^mH  ilnit  e»  p<nM»i%  1  le  trotn 
m  aux  liéiiM  da  Manin  al  4a  TaaiMy  t  et  à  la  batailla  de 
FoDiaBoy,  daaa  laa  inaétt  1745  at  1^40^  Vtta  aaliaci  d*4«» 
alal  ^11  fil  an  iMge  da  BvuMllat ,  an  1 74gPt  M  ^*dira 
Booiâié  ffanadlar.  A  Tmaat  de  Berg-op-Soonii  ea  1748  • 
il  fol  un  des  douze  grenadiers  qui  montèrent  le«  premier» 
SU4  ia  bièclic,  cl  qui  siiivii^  ensuite  tl  ntif  ^>artie  des  assié- 
geants, se  bauiicnl  corps  j  coi  jo  clatiîi  toute.^  les  rues  con- 
tre les  troupoft  il€  1 1  fijnrnisoii.  Lu  ville  avatit  êlt^  livrée  au 
pillage  ,  le  grenadier  Ballin  ,  aus&i  généreuiL  qu  li  était  bra- 
ve t  u*jf  prit  aucune  part,  et  employa  au  contraire  les  for- 
cée pwwtîtieuiei  dottl  il  diall  deiié  à  déteite  deux  feaa- 
»es  qui  aa  mfreol  aa«e  ea  protaeHan  »alatazfiiattee  il  par^ 
à  Mwar  VbMSMWf  la  fbftnna  alla  Ha.  ileanU  à  Tar* 
fliéeda  Banaara»  dapnle  17S5  iuiqii^eii  1^65» alyfit  lepl 
aasipagnc^,  peadaDi  laequallae  il  itçut  4  aoa|»da  ira  :  la 
plut  grava  die  ace  fclaiiiiree  tel  eetta  aaeaiiaiiéa  par  mie 
balle  de  gros  calibre  qui  lui  perça  le  ventre  et  resta  dan» 
Tabdomeu,  où  elle  entraîna  un  morceau  de  drap.  L'(  v trac- 
tion de  ces  deux  corps  étrangers  donna  lieu  à  une  of»t  t  a- 
tàon  (les  plus  douloureuses,  c{u  il  ««iippurla  avec  beaucoup 
de  cour.i!;i  ,  A  l'affaire  de  Miiulen,  il  eiil  deux  côles  en- 
foncées par  un  éclat  d'obus  »  et  l'ut  porté  à  l'auibulance  : 
mais  apprenant  au  bout  de  quinze  iours  qu*on  se  di^fiiait 
^  livrer  iialaille ,  il  s^échappa  da  l'Iièpéial,  ee  lit  panser  |iar 
dae  fM^taiie  ;  fil  taM|a*à  8  iiettai  par  iaor  à  Itaveia  lea  bais  al 
au  silliaa  dci  pai^eaiie  anoanlSf  al  aiviva  à  mn  earpn 
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avaul  la  bataille.  Le  régiment  Dauphiu  élanl  à  Fulde,  on 
en  détacha  la  compagnie  de  grenadiers  pour  aller  occuper 
un  i^ioulin  avanct^.  Ce  détachemcnl,  qui  n'était  composé 
que  de  4^  hommes  et  5  officiers,  tomba  dans  une  euibus* 
cadc  de  200  hussards  noirs  prussiens,  vulgairement  appe* 
lés  huêêtuvii  de  ia  mort*  Sur  la  soiÉimaUmi  de  se  rendre  » 
faite  païF  le  commandant  prussien,  9  des  officiers  français 
cbéirent ,  el  le troisitee  prilla fuite.  Battin refusa  de eai- 
vre  cet  exemple  $  el  les  grenadien  rimitant  9  commencé** 
rent  avec  leé  hussarde  un  comtwt  très^achamé ,  dans  lequel 
ils  en  mirent  une  soixantaine  boni  de  combat.  Batifn 
avait  pouL  sa  part  lué  le  commandant  prussien  et  9  hus- 
sards; mai»»  enfin,  épuisés  de  fatigui  et  accablés  parle  nom- 
bre, les  greiiaiiiers  furent  obligés  tle  sr  rendre.  Leur  cou- 
rage excita  la  générosité  des  ennemis ,  «jui  ne  leur  firent 
aucun  mal ,  et  lorsqu'on  les  conduisît  au  prince  Ferdinand 
de  Bruosiwick)  ce  général,  frappé  d*admiration  pour  de  si 
braves'  gens  5  ne  voulut  pas  qi^ls  restassent  prisonniers» 
et  les  fit  conduire  snr  des  chariots  fusqu'à  leur  régiment, 
en  disant  qu'il  voulait,  en  les  rendant,  faire  unbeau  cadeau  an 
dauphin,  qui  en  était  le  cdoneL  Eni^Og,  et  peu  de  temps 
après  cette  action,  la  paix  ayant  été  conclue,  Battin  fut 
fait  eoos-lleutenant  On  remploya  en  cette  qualité  dans  la 
guerre  contre  la  Corse.  Pendant  la  guerre  d^imérique,  il 
tut  le  comiuaudcment  d*iui  iort  en  avant  de  la  rade  de 
Bresl,  et  ohlinl  alors  la  d(  coratimi  de  l'ordre-royal  el  mi- 
litaire (le  Saint-Louis.  oidnniiance  royale  ayant  privé 
Jea  oûiciers  de  fortune  de  passer  aux  commandements  des 
compagnies,  Rattia  ne  put,  pendant  i5  années,  franchir 
au-delà  du  grade  de  premier  lieutenant  du  régiment  Dau- 
phin. £n  179a,  lorsque  la  guerrf  de  la  révolution  commen*» 
ça,  il  était  âgé  de  70  ans,  ce  qui  né  Tempècha  pas  de  servir 
daifs  le  grade  de  capitaine,  et  de  donner  dans  les  marchea 
ou  dans  les  combats  Texemple  du  courage»  de  la  vigueur 
et  de  la  discipline.  Se  trouvant  en  qualité  de  lieutenant- 
colonel  à  la  bataille  de  Jemmapes,  le  6  novembre  1792, 
on  lui  conlia  ic  tommandement  do  (>  h  it  lîUons,  avec  les- 
quels il  traversa  sans  ponts  m  iascines  uu  terraiu  entre- 
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fKJiipr  <lo  fossés  pleins  dVau:  tomba  à  l'improvistc  sur  le 
village  <le  Jciiiiii  tpé's ;  en  (  liassu  l'cniienu,  tl  s'empara  de 
deux  canons  cl  d'un  obuëicr«  A  la  bataille  de  Nerwinilc, 
le  19  mars  179?,  il  soutint,  avec  3  bataillons,  tous  les  ef- 
forts que  TartlUerie  autrichieune  fit  contre  l'armée  fran- 
çaise ^  batlanl  en  retraite ,  et  se  replia  eu  bon  ordre ^  et 
•ans  être  eMtaméf  sur  les  hauteurs  de  Tirlemont.  he  gé- 
néral en  chef  Dfimpierre  lui  conféra  ^  sur  le  champ  de 
bataille»  le  grade  de  colonel  du  régiment  Duupbin,  dans 
lequel  il  élatt  entré  5o  ans  auparavant  comme  soldat.  En- 
fermé dans  Valendenoes  avec  les  troupes  sous  ses  ordres, 
il  y  fut  fait  p[éiiéral  de  brigade  provisoire  ;  y.  eomiiiaïuU 
aUiTtiativenicnl  pendant  douze  heures  cha(jtie  jour  les 
ouvrages  avan<  <'*H  de  la  place  sur  le  froul  d  allaque  ;  fut 
rinvfisé  par  l'effet  d'un  ^\ohv.  i\v  compression,  et  blessé  à 
l'épanle  par  un  éclal  de  i)onilie,  lorHtpie  les  assiéfçeants  al- 
ta(}nèrent  les  palissades.  11  continua  cependant  à  défendre 
en  personne  le  chemin  couvert ,  les  fossés  et  rescarpe^  où 
l*on  se  battit  à  la  baïonnette,  et  ne  rentra  dans  la  ville  ((ue 
le  dernier  des  combattants*  Sorti  de  Valenciennes  après  in 
reddition  do  celte  place,  il  fut  confirmé  dans  le  grade  do 
général  de  brigade,  qu*il  refusait  d'accepter  par  modestie» 
et  pour  ne  point  «  disult-il  »  ie  séparer  des  soldats  de  son 
régimfntf  qui  rappelaient  leur  père.  On  Tenvoya  com- 
mander dans  la  Vendée ,  où ,  après  avoir  battu  les  insurgés 
à  Taffaire  de  Beuupreau,  il  les  poursuivit  iusque  dans 
leurs  retraites.  Ce  fut  le  dernier  de  ses  exploits  niililaircs; 
ne  pouvant  phis  marclier  ni  ni^tne  se  Icuir  à  cheval  ,  il 
quitta  le  service,  à  i';l^e  de  ^  j  auii ,  se  retira  k  Avignon,  et" 
y  luaurul  au  sein  desai'amiUCy  le  aG  octobre  iSoG.  (Au^ 
naicjf  du  lt:mps,) 

i»E  BATZ  DB  Castblmorb  (Charles) t  comie  d'Jrtas;nan, 
maréciiai^de-camp ,  entra  au  service  comme  cadet  au  régi« 
ment  des  gardes-françaises.  11  servit  au  siège  d'Arras»  en 
164^;  aux  sièges  d*Aire ,  de  la  fiabsée,  de  Bapaume,  en  1641; 
et  à  ceux  de  Collioura  et  de  Perpignan  ^  en  1(^4^  Passé 
en  Angleterre  y  en  qualité  de  gentilhomme  du  comte  d*llar- 
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court,  en  1640  ;  il  servit  le  roi  d'Angleterre  contre  les  mé- 
cqnteDtSy  et  se  trouva  à  la  bataille  que  le  prince  Robert 
donna  au  comte  d*Essex.  Rentré  en  France ,  il  servit  aux 
sièges  des  forts  Bayette ,  de  la  Chapelle  et  de  Folquien;  au 
siège  de  GraveUnes,  en  1644»  entra  aax  mousqaelâires  à 
la  fin  de  cette  année.  Il  se  trouta  à  la  prise  de  Casse!  1  de 
Mardîek*  de  Linck,  de  Bouiliourg»  de  Menin ,  de  Bétbune» 
de  Saint- Venant,  en  164S9  et  reçut,  au  sit-ge  de  Bourbourg, 
trois  foups  dans  ses  habits,  et  un  dans  son  chapeau.  Gen- 
tilhomme du  cardinal  Mazarin,  en  1646,  il  fut  employé  h 
diverses  commissions,  en  Allemagne  et  en  Angleterre,  en 
1647  et  1C48.  Lieutenant  au  régiment  des  gardes -françai- 
ses, en  1649.  rctourn  i  do  nouveau  en  Angleterre  «  négo- 
cia la  rt  dcliliun  de  Bordeaux,  en  i05o,  et  servit  aux  sièges 
deLandrecies,  de  Condé  et  de  Saint-Cui!ain ,  en  i655.  Nom- 
mécapitaine  au  régiment  des  gardes-françaises,  le  14  février 
|656 ,  il  se  trouva  au  siège  de  Yalenciennes  et  au  combat 
qui  se  donna  sous  cette  place  la  môme  année.  Eu  1667,  il 
serf  it,  sous  M.  de  Turenne,  à  couvrir  le  siège  de  Montmédi; 
contribua  à  la  défense  d*Ardres ,  dont  le  prince  de  Condé 
fut  obligé de.leTer  le  siège;  passa,  à  la  fin  de  la  campagne, 
en  Angleterre  pour  traiter  avec  Gromwell  ;  se  trouva ,  en 
i658,  àla1>ataille  des  Dunes;  à  la  prise  de  Donkerquc,  de 
Bergues,  de  Gravelines,  d'Oudenarde  et  d*Ypres;  et  obtint  y 
le  26  mai  de  cette  année,  la  sous-lîeutenance  des  mous- 
quetaireâ.  Commandant  celte  compagnie,  il  fut  chargé  d'ar- 
rêter M.  Fouquet  a'Nanles  ;  se  démit  de  sa  compagnie  aux 
gardes,  au  mois  de  mars  1661;  et  fut  nommé  pour  aller 
complimenter  Charles  II,  roi  d'Angleterre,  sur  son  réta- 
blissement au  trône.  Il  eut,  le  8  janvier  i665,  un  brevet 
pour  tenir  rang  de  lieutenant,  et  commander  la  compa- 
gnie en  Tabsence  de  M.  le  duc  de  r*ievers.  On  lé  fit  capi- 
taine*lieutenànt  de  cette  compagnie,  le  i5  janvier  16G7; 
brigadier  de  cavalerie  ,  le  5  mai,  et  il  servit  en  cette  der- 
nière qualité  aux  sièges  de  Tournay,  de  Douay,  et  de  Lille  » 
la  même  année,  et  à  la  conquête  de  la  Franche- Comté,  ën 
1668.  Créé  maréchal -de -camp,  le  i5  avril  1672,  il  fut 
nommé,  par  commission  du  même  jour,  pour  commander 
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h  Lille  et  pays  en  dépendants,  en  Tabitence  du  maréchal 
il'lluini6ros,  t!t  y  conimamla  jusqu'au  novembre;  il  sui- 
vit le  roi  au  sii^ge  de  Maastricht,  en  1673  ;  et  y  fut  luë ,  le 
a5  juin,  en  comhaltaiil  à  la  léte  de  sa  conipap;nin  dans  U 
demt-luue.  L'ablx^  de  NœulVille,  dans  svn  Wiaiomi  de  la 
maison  durai,  tom.  If,  png.  i53,  lui  donne  la  qualité  de 
lieutenant-général  de«  armées  du  roi,  qu*U  u^a  polal  eue^ 
(ûépôi  de  ia  guerre,  annales  du  iemps,  ) 

DE  BATZ  Castelmorb  (.Ican) ,  lieutenant -général ,  fut 
pinimi  h  cv  ^lade  par  brevet       ao  jiïiii  1^53,  rpii  ne  hii 
donne  aucune  qualilication.  Il  servit  en  llalie,  au  secours 
de  Rcggio;  au  ftiége  de  Tavie,  en  i655.  Conduisant,  eu 
i656»  l«8  troiipeH  de  Modèue  au  siège  de  Valence»  il  fut 
battu  par  les  JÏ)s|>agnols,  et  coniraint  de  se  retirer.  Créé 
lientenaQt-^^nérkl»  le  %  octobre»  il  eonlinaa  de  servir  ep 
.Italie,  au  wcQurs  4e  Val^ace;  &  la  prise  des  chilteau^c  de 
Varaiet»  4e  Novi,  eo  16$;;  au  ravitalllemeiit  de  Valence; 
au  siège  et  à  1a  priie  de  Morl^lre,  eo  i6$9«  Oo  lui  donna 
le  commandement  de  cette  dernière  place,  qu*ll  conserva 
ius(prà  ce  qu*en  exécution  du  traité  de  paix ,  il  la  remit  nu 
roi  d'Kspiigne,  au  mois  de  janvier  i(>(jo.  Il  eut  un  puuv<iit  , 
le  1*'  février  lOfij,  pour  counnaiiiier  tuute»  les  Ito  ipcs  dans 
les  lies  de  l'Amérique  et  «tans  les  terres  fermes,  nu  nu'  Tar- 
mée  navale,  et  les  vaisseaux  de  la  compagnie  des  Indes, 
'  ayant  tnius  lui  M.  delà  tiarre,  lieutenant-général.  Il  y 
lieu  de  croire  qu'il  mourut  dans  la  traversée,  parce  quQ 
tous  les  historiens  et  les  diflerenis  mémoires  qui  rendent 
compte  de  cette  expédition,  ne  parlent  que  de     de  la 
.Barre.  {D^pôi  de  ia  guerre,) 

us  BAT2^  (N....,  baron),  nuu^cluU-^^camp,  Yoye«  k 
SupplipienU 

BAUDE  (Jean-Ceor^es-Claude^  haron  de  Pont4'Ahhé^ 
maréehal-dc'Cunii) .  lut  fait  colonel  du  n'f;:îmcnt  de  Hoyal 
CeuUois  et  uhevaUer  de  Saint-Loui.n ,  ie  jtH  décembre 
On  le  créa  maréohaUde-camp ,  le  ai»  aoUt  1^91,  et  il  éœi- 
gra  en  .celte  dernière  année*  {Ëtau  mU*,  wm*  du  iemps.) 
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DE  DAl  DIN  DE  Vaclx  de  la  Brosse  (François) ,  maréchal* 
(ie-vamfj ,  naquit  à  Blois .  le  1 3  uoùt  170a.  Il  t  nlra  ♦  en  qua- 
lité d'enseij^ne  ,  au  régiment  de  Nivcrnois,  en  171Q:  fut  fait 
aide-major  eu  1 725  .  et  eut  le  rang  de  capilaint  .  a  dater  di» 
6  août  1729.  11  servit  aux  sit^t  s  de  Gerra-dWdila  ,  de  Pîz/:i- 
ghttone  et  du  château  de  Milan ,  en  1  ^JÔ ,  et  à  ceux  de  Torto- 
ne»  de  Novarre  et  de  Sarravalle ,  aux  mois  de  janvier  et  de  fé* 
vrîer  i734'  Capitaine  au  même  régimeot,  par  commission 
du  5  mars  de  cette  dernière  année,  il  commanda  sa  com- 
pagnie à  Tattaque  de  Colorno;  aux  batailles  de  Parme  et 
de  Guastalla  ;  aux  sièges  de  Reggîo,  de  Révère  et  de  Gon- 
sague,  en  1755.  Il  la  commanda  aussi  en  Corse»  au  mois 
de  janvier  i^SS;  passa  à  la  compagnie  de  grenadiers,  le 
6  întn  1740  ;  revint  en  France  avec  son  régiment»  au  mois 
d'avril  1 74 1 ,  el  devint lieutenant*cotonet  le  a5  juin  suivant. 
Il  seivil  en  Flandre,  en  1741  ;  à  la  bataille  de  Dcltiugen, 
en  1743;  aux  sièges  de  Menin,  d'Vprcs  et  de  Fnrnes,  et  an 
camp  de  Courlray  ,  en  j  ^44  ?  ^  lah  lUille  de  Foiitcnoy;  aux 
siép;cs  des  ville  et  citadelle  de  ïournay,  de  Deudermonde, 
d'Oudennnlc  et  d*Ath ,  en  174»^?  et  fut  déclaré  ,  au  mois 
de  novembre,  brigadier,  dont  le  brevet  lui  avait  été  expédié 
dès  le  1"  mai.  Employé  à  l'armée  du  roi ,  par  lettres  du  1* 
mai  174^»  ^  servit  au  sit^ge  des  ville  et  châteaux  de  Namur» 
et  se  trouva  à  la  bataille  de  Rauconz;  partit,  au  mois  de 
Bovembre ,  avec  son  régiment ,  pour  se  rendre  à  l*armée 
dltalie,  où  il  arriva  en  décembre  »  et  contribua  à  chasser 
de  la  Provence  les  troupes  ennemies  qui  y  avaient  pénétré. 
Bmployé  à  la  même  armée ,  par  lettres  du  i*'  juin  1747,  il 
campa  au  camp  de  Caras ,  depuis  le  3o  mai  jusqu'au  mois 
de  juin  ,  époque  à  laquelle  il  servit  à  la  conquête  du  comté 
de  Nice,  à  l'attaque  des  retranchements  de  Monlalhan  et 
«le  Villclranche,  et  à  la  prise  de  Viuiimillc.  Il  se  rendit  h. 
Gènes,  au  mois  d\'ioi^t,  et  f  ouUibua  à  la  delense  de  cette 
ville  et  des  postes  des  envît  ons  .  jnsqu'.^  la  paix.  Il  fut  ensuite 
employé  en  Bretagne,  d'abord  pour  eonunander sur  la  côte 
de  Sain!-Pol-de*Léon,  par  lettres  du3i  décembi-e  i755,  puis 
àBelle-lsie,  par  ordre  du  16  avril  iy5G.  Créé  maréchal» 
dc-camp,  par  brevet  du  i*'  mai         il  se  démit  alors  de 
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!•  JtoutenaDoe-coloneUe  du  régiment  de  Nlvernofoy.  et  ooû- 

•erva  le  oommaDdement  de  Belle^Ide  juiqu^àM  mort,  qui 
eut  lieu  «u  moi»  de  man  1759.  {Ànnalus  du  temps,) 

DB  BAUDOIN  (N....) ,  sénéchal  de  France,  Le  Gendre  la 
place  au  nombre  Hen  sénéchaux,  aprî's  Raoul,  et  dit  qu  il 
signa  en  celte  tjualiir  uiu^  charte,  en  10(4).  licite  pour 
preuves  VfJistoii  v  df  Moiamorencyt  par  Duchesnc,  pag.  a^* 
Cepemlaiil  Alorei  i  et  VlZ/yfuirc  (ft'x  (Irands-OlJnn  rs  de  Ut 

couronne  lie  iout  aucune  lueution  de  ce  sieur  de  liaudoln- 

OB  BAUDOIN  Dc  Pas  (Louis  -  Auguste) ,  marécfuU^de" 
camp,  était  oflicier  d*artilleric ,  Ipr^qu'oo  le  fit  coinmiasaU 
ro  extraeirdtnaire  «  eu  1710.  li  devint  commisnaire  ordi- 
naire, le  7  août  17»!,  et  oomioiUsaftre  provincial  »  le 
27  avril  1798.  Étant  parvenu  au  grade  de  lieutenant  d*ar- 
tllleriet  le  a8  avril  17349  il  servit  au  tiége  de  Pliillabourg  ; 
commanda  rartlltorie  de  Tannée  envoyée  en  Bavière»  par 
oommiuion  du  .a6  février  174a;  joignit  avec  cette  armée, 
celle  que  commandait  le  maréchal  de  Maillebois,  et  se. 
trouva  à  la  défeu»c  do  StatamhofT.  Il  rentr;ien  France  .ivea 
l'armée,  mi  nwïê  de  juillet  174^  »  servit  en  qualité  do 
lieutenant  en  .second  de  Partillerie  à  Tariuéede  ilaute-Al- 
sace  ,  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Coiî^ny,  par  com- 
mission du  1"  août.  On  le  créa  brigadier,  le  2  uiai  i^Vl» 
et  il  servit  liculenanl^cu  second  de  l*arlilicrie  à  la  batailio 
de  Fontenoy,  et  à  tous  les  sièges  qu*on  entreprit  en  i74«>»- 
1740  et  1747-  Promu  au  grade  de  maréclial-de-eani)),  la 
1*'  janvier  1748»  U  obtint  la  charge  de  lieutenant- général 
de  rortilleriey  par  provisions  du  1 1  anrril  1754»  et  ne  servit 
plus.  {Brevets  miUtaires,  annaki  du  temps,) 

BAUDOT  (N....),  général  de  èrigade^élàh  capitaine  au. 
I*'  balaillon  de  la  Villalne ,  en  1 7<)4.  Il  Ht,  comme  aide^e** 
camp  dii  général  en  chef  Moreau ,  la  campagne  de  celto 
année  à  Parmée  de  Hollande  ;  se  trouva  à  la  prise  de  rilo. 

de  Catzaud  ou  Cassandria,  le  ii8  juillet,  et  se  jeta  des  pre- 
miers à.  la.  uiige  pour  conduire  sur  le  iivagp  de  cette  île  un 
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bateau  tfai  pMait  des  grenadferf*  Il  se  trouva  comnie 
aide*  de  -  camp  da  même  fpéoéral  aa  panade  du  Rhin  et  à 
la  prise  de  lieU,  où  M  fut  blessé,  le  a»  avril  1797,  Em- 
ployé à  Tarmée  d*Égypte»  eo  1800  9  comme  dief  de  bri- 
gade ^  aide-de-camp  du  général  Rléber»  Il  oonilialtit  â  la 
bataille  d*HéltopoIi9. 1/avan  t-çarde otlemase  ayast  été  éenr 
née  par  la  division  Régnier,  et  obligée  de  se  retirer  près  de 
Malarich,  Na5;9if-Facha  qui  la  commandait,  demandaà capi- 
tuler. Le  !;«''iit  r.tl  Kl^her  lui  envoya  a  cet  effet  son  aide-de- 
camp  Baudot;  nnù^  à  pLiiic  cet  officier  fut-il  arrivé  près 
dcsTurcs,  (|u'il  se  trouva  assailli  par  eux,  oulragf^,  el  blessé 
au  bras.  Deux  mamelonclLs  qui  le  conduisaient  ne  réussi- 
lent  à  le  sauver,  qu'en  rattachant  à  la  queue  de  ]enrn  cht* 
vaux  ;  lis  le  menèrent  ainsi  au  viiir»  qui  mit  le  comble  à  la 
trahison ,  en  le  retenant  comme  otage.  Il  fut  rendu  quel- 
que temps  après,  et  promtf  au  grade  de  générai  de  brigade, 
n  combattit  en  celte  qualité  ,  le  fti  mai  i8ei,  à  ta  bataflle 
qui  fnl  livrée  par  les  Anglo-Tnre«  en  âvant  d'ildeiandrie» 
ét  y  fut  mortellemenf  Messé,  au  moment  oè  il  faitaif  exé- 
entei^  une  attaque  par  la  85*  demi-brigade,  qui  était  somi 
son  commaodement.  (Annales  du  temps,) 

DE  BAUDOUIN  (Anloine-Séraphîn) ,  cJa  valier  de  Sou- 
pire, lietitcnant-f^'eneral ,  naquit  le  6  mai  1697.  11  eut  de» 
Jelttcs  df  *»oii«5  lit  iiienant  au  régimeul  de  la  Marche»  dès 
le  4  février  1705,  mais  il  ne  servit  poifil  à  ce  régiment. 
On  lui  donna,  le  16  janvier  1719,  dans  le  régiment  de  ca~ 
Valérie  de  Leoon court,  une  compagnie  avec  laquelle  il  At 
la  campagne  d*Espagne,  la  même  amiée,  et  qii*lleom- 
manda  au  camp  de  Stenay,  en  1717;  an  iiége  de  Kdil» 
en  1753  ;  au  siège  de  FbîNsbomg ,  en  1^4  ;  à  VéUkdrt  de 
'  Clausen  9  en  1755  ;  à  la  prise  de  Prague  »  en  1 74 1  ;  au  bi- 
vouac de  Piseck;  an  combat  de  Sabay,  et  au  ravitaillement 
de  Frawemberg,  en  17  »2.  Derenu  major  de  son  régiment, 
le  9  juillet ,  il  servit  en  cette  qualité  à  la  défense  «io  Pra^ 
guc:  se  trouva  à  la  fawieuse  sortie  d(î  celle  ville  sous  les 
ordres  du  maréchal  de  Belle- î sic,  au  mois  de  décembre,  et 
rcutra  en  France  au  mob  de  février  i;4^'  aide- 
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itiaréchal-général-des-logi<t  de  la  cavalerie  de  Tarmée  du 
Rhin ,  par  ordre  du  i"  avril  1 744*  ^  se  trouva  à  la  reprise 
de  IVeisienalMmrg;  àTaflake  d'Hagoenaa;  au  siège  de  Fri- 
boorg^  obtint»  le  i"  novembre ,  une  commiamon  pour  te-  ^ 
nir  rang  de  mtotre-de-oamp  de  oaviAerio,  et  continua  de 
servir  aMe-maréehal-gënéral-dea-logis  d6  la  cavalerie  de 
Tarmée  du  Bas- Ahin ,  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Mail* 
lebois  j  par  ordto  du  même  hMif «  Nommé  ai^e-maréohal- 
générat-des-logis  de  Tarméé  du  Roi,  par  ordre  du  i**  avril 
1745»  il  comballit  à  Fontenoy  ;  servit  aux  sit^i^ps  de  Tour- 
iiay  ei  tic  sa  citadelle,  d'Oudenarde ,  de  D(  tidermoiidc , 
d'Aiii,  (ic  Biuxilies  et  d'Anvers;  à  la  batailU  de  Raueoux, 
en  174^^;  à  celle  de  Lawfeld ,  en  i7/{7,  et  au  siège  de 
Maentricht,  en  174B.  11  fnt  promu  au  grade  de  hrÎÊjadicr, 
le  10  mai  de  cette  année ,  et  à  celui  de  inarécliai-dc-canip, 
le  19  novembra  i^Sô.  S*étant  démis  de  la  maiorifé  de  sou 
régiment ,  il  partit  |)feur  aller  commander  dans  Tlnde,  sous 
M.  de  Lalljr^  lieutenant-général  ;  arriva  à  Pdndicliéry,  le  8 
aeptembre  1757$  enleva  d'assaut  la  forteresse  de  Schelou- 
pdy  entre  Gingy  et  Arcatte;  soumit  Tirumaley»  et  servit 
dans  celte  partie  de  Tlude  iust|u*à  la  reddition  de  P.ondi- 
chéry  aux  Anglais.  Nommé  lieutenant-général  des  armées 
du  roi,  le  a5  {uillet  1^62,  il  servit  en  Allemagne  jusqu*en 
1^65 ,  et  mourut  avant  le  1*'  décembre  1771*  {^Breveta  mi' 
liiau  csj  annales  du  temps,) 

BAUDOUIN  (N....),  matéchal-de-rnmp ,  avait  servi  plu-  ' 
sieurs  annV-ps  dans  le  réginnent  d'infanterie  de  louïouse, 
lorstjirori    \v  reçut   ingénieur,  en  Il  se  tronva  en 

celte  qualité  aux  sièges  de  Landau  et  de  Fribourg,  eu  i7i3; 
h  ceux  de  Fontarabie,  et  des  viUe  et  château  de  Saiut-Sé- 
bastien ,  en  1719,  et  fut  la  même  année  attachée  au  régi« 
ment  de  Piémont ,  en  qualité  de  capllaloe  réformé.  Deve- 
nu ingénieur  en  chef  à  Strasboorg»  en  i^aS ,  Il  servit  aux 
sièges  de  Kehl»  en  i^SS,  et  de  PhHtsbonrg,  en  iT&i! 
fait  directeordes  fortifications  des  places  d'AlsaeOf  en  i743; 
«ervit  au  siège  de  Philisbou^gt ,  en  1 744  ;  obtint  la  commis- 
sion de  lieùtcnant-coloiiel  réformé  ?  le  1**  Janvier  i  1 74^  ? 
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celle  de  colonel,  le  29  mars.  On  le  créa  brigadier,  le  i** 
/nai,  f  t  maréchal-de-camp,  le  10  mai  i^/fS.  Employé  à 
r.ii  niée  du  lias-Rhin  ,  pnr  leltres  du  i5  juin  1757,  il  y  com- 
manda un  équipage  d'artillerie  ;  mais  étant  tombé  malade^ 
il  se  fit  transporter  à  Strasbourg  »  où  il  mourut,  le  21  sep-* 
tembre  i^^y*  (^^^^  milUaires,  antuUes  4iu  temps,) 

BAUDOUIN  (Silvain-Raphaël)^  maréchOiMe-camp ,  na- 
quit en  17^6;  fut  fait  gentilhomme  à  drapeau  au  régiment 
des  gardes -frasçaifes 9  le  18  janvier  1^36^  et  enseigne», 
le  té  avril  1^38.  Il  devint  enseigne  à  pique  et  80us4ieutie«* 
nant,  les  t8  et  11  îniUet  1743;  sous  «  Uentenant  de  gre- 
nadiers» le  igmai  1745;  lieutenant,  le  a5  janvier  1746; 
lieutenant  de  grenadiers,  le  5  mars  1 748  »  aveo  rang  fie  co- 
lonel, par  commission  du  8  mai  1757.  On  le  nomma  ca- 
pitaine aux  gardes-françaises,  le  8  IVvrier  i;6i  ;  brigadier^ 
le  iS  juin  1768,  et  maréchal  de-camp ,  le  1"  mars  1780.. 
11  avait  été  créé  chevalier  de  Ôaiut-Louis.  (Etats  milit.) 

BAUDOUIN  {^...,) ^marêchai^de-camp.  Il  avait  été  aî^ 

de-raaréchal-des-logîs  de  l'armée  du  Bas-Rhin,  lorsqu'on 
le  fit  brigadier  d'infanterie,  le  22  janvier  17G9,  et  maré- 
chal-de-camp  I  le  i*"'  mars  1780.  (£ lais  militaires,) 

BAUDOUIN  (N.... ,  biiron),  maréchal-'de^eamp  du  9 
mars  i8i3.  Yoyez  le  Supplément* 

m  BAUDEIGOU&T  (Jean) ,  maréchal  de  France,  suivit 
le  parti  du  duc  de  Bourgogne ,  et  combattit,  sous  le  oomto 

de  Charoloîs,  à  la  bataille  de  Monllhéry,  en  i  ''|65.  Louis  XI 
se  r  ittaelia,  le  lit  chevalier  de  son  ordre;  capitaine  de  50 
hommes  d'armes,  en  14G9;  hti  assura  le  revenu  de  la  terre 
de  Vaucouieurs,  î>;)r  lettres  du  25  juin  i'{73;  hii  fil  ilou 
de  400  florins  de  icule  sur  la  ville  de  Toul,  par  lettres  du 
16  janvier  i473,  et  ie  gratifia  d'une  pension  de  1200  livres^ 
en  1475.  11  le  nomma  ensuite  bailli  de  Cliaumont,  capi* 
taine  d«4ooo  francs-arebers;  lieuteuant-géuéral  de  la  villes 
d'Arras,  en  1479;  gouverneur  et  lieutenant- général  du 
duché  de  Bourgogne^  à  la  mort  de  Ciiarles-d'Aoïboiae* 
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premier  du  uon^  par  provisions  doanétt  ao  FleariMos- 
Jours,  le  i5  mm  i48i.  Oo  le  m  omiimaodaiil  4e  la  vilte 
de  Besançon,  par  lettrés  da  «7  ao6K  148a,  etcomman- 
«aol  en  Pnmnee,  par  eoowisilon  dn  ao  mai  i483.  Il 
coiuerv^  eette  dernière  charge  jusqu'au  mois  d  oc  tobrc 
«uvant.  Charles  ?UI  le  créa  narécbal  de  l  rance,  à  la 
plaee  dé  Des  Querdes,  qui  passait  à  celle  du  it  u  niaré- 
chai  de  Lofaéac,  par  étal  iiouné  à  MeUui,  le  21  janvier 
148G.  le  deuT  de  Baudrlcourt  se  troim  à  îa  bataiUe  de 
Salnt.Aubin,  en  1488.  Charles  VIT!  rcinplo^a  à  Texpé- 
ditiou  de  Napies,  en  i^o^j,  et  Louis  XU  le  confirma  dans 
le  gouvernement  du  duché  de  Bourgogne,  par  leUres  don* 
nées  à  Compiègne,  le  11  juin  1498.  11  mounit  le  11  mai 
1 499.  [Registres  de  la  chambra  dea  comptes  de  D^an,  comp- 
tes de  l'ordinaire  des  guerres,  foUé  Le  Gendre,  Bauefae^ 
BiêUnre  des  Grands-^JtfficUsre  de  la  Caurmme ,  MorérL) 

BA110RT  u  Kmmuns  (Nieolas) ,  maréchal-de^camp 
par  iirevet  du  a4  fuin  i655,  dans  lequel  on  ue  lui  donne 
 -^fualilè.  {Dépâi^iaguerre,) 


BAUDL  \  (N....  ,  (  Jifi'ûlier) ,  maréchal-de-camp  du  t" 
juillet  i8i5,  chevalier  de  Saint-Louis,  et  officier  de  la  Lé. 
gîon  d'Honneur .  fut  employé  daasla  !»•  difision  mHilaire» 
en  à8i(i.  Voyez  U  Supplément. 


.  Ds  BAUFFREMONT  (Jacqnes-Antoine),  marquis  de  

tenais,  maréchal'de-camp,  fui  d'abevd  giand-bailU  d*AvaU 
«I  ehevalierd*honneur  an  parlement  deDMe,  api«s lamett 
de  son  pète,  au  mois  d'août  lOaS.  Il  entra  mx  monsque- 
teires,  en  1697;  servit  en  Flandre  la  même  année,  au  camp 
de  Compiègne,  en  1698;  et  obtint,  par  commission  du  no 
mai  1699 ,  le  régiment  de  dragons  de  son  nom,  qui  avait 
■été  levé  par  son  oncle.  Il  commanda  <  e  re-sjiment  à  Tarmée 
^Allemagne,  vn  1701  et  170a;  à  1  .irini  c  >\c  Bavière  sous 
le  maréchal  de  Viîlars,  en  i^oJ  :  se  trouva  au  siège  de  keld; 
à  ialtafjuc  ue^  iigiKîs  de  Sto I lui ÉTcn ;  à  la  prise  delà  vallée 
d'âoraboui]g  ;  au  coiubai  de  Muaderlûn^ien;  à  la  première 
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bataille  d*Hoolifll6flt  »  et  fui  Ueasé^aa^ereiiienieDt  m  oom^ 

bat  de  Schellember^»  le  a  fuUlet  1704.  Créé  brigadier,  le 

26  octobre;  il  servit  en  cette  qualité  à  l'armée  de  la  iMo- 
selle,  en  1705  ;  à  la  pri.sc  de  Drusenln  ini,  de  J^aulcrhriurg 
et  dv,  i'ilc  de  Alarquii»at,  en  1706;  à  T  u  nu  e  du  lUnn,  eu 
1707  et  1708,  et  à  la  bataille  de  Malpiaquci ,  en  1  ;(>().  Pro- 
mu au  grade  de  maréehal-deHïanip,  le  29  mars  1710,  il 
t'enfe^na  dans  Aire  pour  «cooifiâmer  à  la  défende  de  oeftCe 
place  AiBiégée.par  les  ennemis,  et  y  fut  tué,  le  24  septem- 
bra»  en  .défendant  ia  redoute  .de  Gervoit.  11  avait  été  &il 
ebevalier  de  la  TolaoBHd*Or,  ea  1709.  {Brev9if  rnUUaires, 
amutieg  du-  iempâ,  ■  CrastUe  de  Franoe,)  » 

1»  BAUFFB£UONT  (Looie^Bentgjie,  marquis),  UmUe^ 
nant-f^énéral »  frère  du  pi^éoédeiit  ;  entra  auxiiKM»quefaire§t 
cii  170) ,  et  servitcontre  les  Hollandais,  qui  furent  défaits  sous 
ISimègue,  en  1702.  Il  ohlmt,  p;»r  commission  du  q  niai 
1703,  le  grade  de  capitaine  au  ré|»îment  de  LïsternH?>- Dra- 
gons, qu'il  T(  juijjnit  à  l'arniée  d*  Havièrt;;  se  trouva  au  roui- 
bat  de  Munderkingen,  où  il  reçut  une  légère  bles&urc;  à 
la  première  bataille  d'Hoch«;tedt;  à  la  prise  de  Kempten  et 
d'Ausboumf;  oombdtlit  à  Hocbstedt,  sous  le  niaréchel  de 
Maiobin ,  en  i7o4«  et  aecvîl  à  Tarmée  de  la  MoseUe,  aoiie 
le  mavéelNil  de  Villaw^  en  i^od*  Il  deTûit  eatefgne  de  la 
compagnie  des  gendaimee  de  Botttgopie,  par  brevet  du  ^ 
lévrier  17061  avec  rang  de  mestre-densamp  de  cavalerie  » 
par  eewAiiwien  d»  même  te»;  pa«a  eou^ieiiteDant  dee 
gendarmes  Jkwrguiguons ,  par  brevet  du  16  aTril; . combat- 
tit la  même  année  à  Ramillits;  survit  à  l'armée  de  Flandre, 
qui  lie  tint  sur  ia  iltlen.sive,  en  1707;  combattit  à  Ouiie- 
narde,  en  1708;  à  Malplaquet ,  en  1709,  et  se  trouva  à  Tar- 
mée  de  Fiaiulie,  en  1710.  Il  obtint,  a[nès  la  mort  du  mar- 
quis de  liistenois ,  sou  irère  aioé ,  tué  au  siège  d'Aire  ,  un 
régiment  de  dragons  de  son  nom,  et  le  grand  batUiage  d'Aval, 
par  commission  et  provisions  da  1"  novembre.  Le  roi  d*£e» 
pagne  lui  eonfttmi  le  14  fiivrier  17»^  le  Hlre  de  efaevnlier 
de  Tordre  de  la  Tolsen-d'Or.  U  se  démît  de  la  ■ous-lieute» 
n^eee  des  gendames  Bourguignons;  commanda  aoo  «égl- 
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ment  &  rarnirc  de  FlaiitIrOt  celte  aatuc  rt  In  stu\aiiie; 
participa  à  l'avanluge  muporlé  >  le  12  juillet  1711,  pris  {{tt 
Donny,  parle  maréchal  deVillars.  Daus  cette,  affaire,  où  it 
eut  un  olieval  tué  ëuuti  iiu,  il  avait,  eu  t^lc  de  ^uu  régi- 
ment, poussé  les  ennemis  iu«qu*aux  barrières  de  la  ville,  il 
se  trouva  aux  sièges  de  Uouay  et  du  Qucsnoy.  Créé  |)riga* 
dier,  par  brevet  du  1''  février  1719,  il  so  démit*  au  mois  de 
décembre  i^^f  de  «on  régiment,  eu  faveur  de  son  Ub,  et 
y  oomerva  une  compagnie»  à  ki  téte  de  laquelle  il  servit  au 
siège  de  Kehl«  Nommé  maréobal-de»campi  le  ao  fiivrier 
17341  il  se  démit  de  cette  compagnies  fut  employé  à  l^ar- 
mée  du  Rhiuy  par  letireydn  1"  avril;  monta  plusieuiv  tran-' 
chées  au  siège  de  PhiUsbpttfg*  et  fut  encore  employé,  par 
lettres  du  r'  mai  i^SS,  ù  Tarmée  du  Rhin,  où  oti  n'entre- 
prit rien  jufl({u\i  la  paix,  qui  se  iii  «iu  mois  d Oc  loin c.  De- 
venu lieiiteuauUf^énéral  des  armées  du  lui ,  i(  1'  uiaiH  i^r^iS, 
ii  ne  set  vit  point  en  cette  qualité,  et  niuutut  le  18  juillet 
1755,  âgé  de  73  ans.  {J)t-pot  Uc  lu  ^u^irre,  Mémmfas  du 
Utmpt,  Qazeuc  de  l^'ranoe.) 

m  BAU  FFREMONT  (Louis,  mm^uU,  puis  prtnct).  Heu- 
ê9nan^^nérai,  fils  du  précédent,  noquit  le  ai  novembre 
171a  ;  fut  lieutenant  réformé  au  régiment  defiauffremoBt- 
Dragons,  le  6  falllet  1 7a9  >  at  alla  »  en  1 7^7  «  faire  ses  exer- 
eioes  dans  la  compagnie  des  cadets  qu*on  avait  établie  à 
Strasbourg.  Jl  obtint  une  compagnie  au  régiment  de  Bauf« 
fremont,  le  i3  janvier  1728,  et  on  lui  donna  ce  régi- 
ment ,  sur  la  démission  de  son  père ,  par  commission  du 
4  dccetiibre  1750.  Il  le  command.t  au  hiégc  de  Kehl,  en 
1755;  au  fiiége  de  Philisbourg,  en  ir^j/i,  et  à  l'aiiuéc  du 
lihin,  en  1755.  1)  obtint,  sur  la  déonnsinn  du  niarquin  de 
Monimuriii ,  Hork  Ix  au-pèrc,  le  gouvemenieiit  do  Seiisel, 
pur  provisions  du  H  juin  1750.  Créé  brigadier,  par  brevet 
du  r*  lanvier  1740»  il  partit  du  Fort- Louis,  le  a4ieplem«- 
bre  1741 1  avec  son  régiment ,  qu*il  conduUit  sur  lo  fron- 
tière d*Aftflrjobe;  fut  placé  souf  les  ordres  du  comte  de 
ftégur  9  pour  la  garde  de  cette  frontière»  et  concourut  à  la 
défénse  de  LInts*  En  vertu  de  la  capllulat|#n  de  cette  place^ 

I.        ,  So 
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il  rentra  en  France  an  mois  de  janvier  1742»  et  fui  un  an 
sans  pouvoir  servir.  tnipU»yé  h  l  u  niée  du  Mein,  le  -i6 
mai  1745»         trouva  à  la  l)  itaille  de  Dctlîngen,  sous  le 
maréchal  de  NoaiJles;  liuit  la  campagne  en  Basse-Âlsace 9 
sous  les  ordres  du  même  général,  et  passa,  le  1'' avril  i744f 
àTarmée  de  Flandre^  comiHADdéeparlemaréchal  de  Saxe. 
Maréchal-de-camp,  par  brevet  du  a  maf»  et  déolaré,  le 
7  juin  seulement }  avec  des  lettres  de  service  du  même  ioar, 
Jl  se  démit  de  son  régiment  en  faveur  d'an  de  ses  A^tcet 
couvrit)  avec  Tarmée,  les  sièges  de  Henin,  d*Tpres  et  de 
Furnes;  finit  la  campagne  au  camp  de  Courtray,  et  com- 
manda pendant  l*hlver  à  Menîn ,  par  lettres  du  i*'  no- 
vembre. Employé  à  Tarmée  du  roi ,  par  ordre  du  i"  avril 
1745»  'l  se  trouva  à  la  bataille  de  1  untenoy;  aux  sièges  des 
villes  et  citadelles  de  Tournay,  d'Oudenarde,  de  Dender- 
monde,  et  commanda  pendant  Thiver  à  Oudenarde,  sous 
lesordres  du  marquis  de  Clermont-Gallerande,  par  lettres  du 
1"  novembre.  Il  monta  la  tranchée  au  sié^c  de  Bruxelles»» 
lesS»  1 1  et  14  février  1746»  et  continua  de  servir  à  Farmée  - 
du  roi.  Après  le  siège  de  la  citadelle  d* Anvers»  il  passa  au 
corps  de  troupes  que  commandait  M.  le  comte  deClermont  ;  * 
se  distingua  à  la  tète  de  plusieurs  détachements;  servit  an 
siège  de  Namur;  combattit  à  Raucouz»  et  retourna  com- 
mander à  Oudenarde  pendant  l'hiver,  par' lettres  du  i** 
novembre.  Employé  à  Tarmée  du  roi 9  le  1*'  mai  1747»  on 
loi  rendit,  par  commîêsion  du  5,  le  régiment  de  dragons 
de  son  nom,  dont  son  frère  se  démit;  il  se  trouva  à  la  ba- 
taille de  Lawfeld ,  et  comiiKunla  pendant  Thivei  à  (Jiar 
leroy,  par  Icttrt  s  du  l' lun  enibre.  Eu  1748  il  servit  au  siège 
de  Maestricht,  où  il  monta  la  tranchée,  le  36  avril.  Créé 
lieultnant-général ,  le  m  mai,  il  fut  déclaré  tel,  au  mois 
de  décembre;  retourna  à  Charleroy,  et  y  resta  jusqu\tu  der- 
nier février  1749-  Employé  à  Tannée  d*Allemagney  le  i** 
mai  1757,  il  obtint,  dans  le  même  mois,  du grand-mattre 
de  Malte  f  la  permission  de  porter  la  crois  de  cet  ordre.  Créé 
prince  de  fempire,  pour  lui^^ses  descendants»  M  frères  et 
leurs  descendants-»  par  diplôme  de  Fempereur  François  I**» 
donné  à  Yienne»  le  8  juin»  Il  prit  le  titre  de  prince  de 
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BaulTremoDt^  ioignit  l'arméerM  trouva  à  la  bataille  d*Uas-* 
tembeclL;  contribua  à  la  conquête  de  réieclorat  d'Hanovre , 
et  rentra  en  France  au  mois  de  janvier  175$.  Employé  à  la 
même  armée ,  par  conmiiasion  du  i**  mai  lySg  >  il  se  trou- 
va à  la  bataille  de  Mindeni  ie  V  août;  fut  détaché,  le  1% 
BeplembrCf  avec  a  brigades  d'infanterie»  a  régiments  de 
dragons ,  et  un  régiment  de  hussards  ;  8*empara  des  hau- 
teurs entre  Giesscn  cl  Kleînlinncs;  assura  la  communica- 
tion (le  l'armée  avec  la  réserve  ;  revint  en  France  ,  à  la 
(iD  delà  cam{)agne,  el  uiouiui  avant  le  a  décembre 
{/dnnalts  du  la/ips^  Gazette  de  France) 

DB  BÀUFPREBIONT  (GharIesrRog?r,  prince),  frère  du 
précédent,  naquit  le  14  octobre  i^iS.  Il  avait  été  colonet 
d'un  régiment  de  dragons  de  son  nom ,  lorsqu'on  le  fit  brr- 

t;a(lier  tic  di  ai;on8,  le  20  mars  17471  et  maréchal-de-camp, 
le  g  juillet  i^îiy.  {ttats  niiiùaireà.) 

mt  BAU6Y  nv  BosQtPtx  (René-Charles)  »  Utaimant-géni^ 
raif  servait  depuis  long-temps  comme  ca|)itaiiie  au  régi- 
ment de  Bourdonné  (devenu  Dauphin),  lorsqu'apr^s  1» 
prise  de  Fumes»  on  lui  donna  le  gouvernementale  cette 

ville,  le  5  septembre  1646.  Il  leva ,  par  commission  du  2a 
It  vi  ier  1G47,  uu  régimcnl  (Tinfanlcric ,  avec  lecjuel  il  dé- 
iciidit  cette  place ,  (ju'il  rendit  à  1  aichiduc ,  le  5  août  1G48. 
Le  prince  de  Cundé  la  reprit,  le  10  septembre  ,  tt  y  réta- 
blit du  Bosquet  avec  son  rép;iment.  On  le  lit  sergent  de  ba- 
taille, la  même  année,  et  marécbal-de-camp ,  le  22  mars 
1649*  Espagnols  aj^ant  repris  Furnes,  le  5  septembre 
iti5 1 ,  il  en  sortit  avec  son  régiment  qui  fut  iicei^cié*  11 
servit  en  Flandre,  sous  M.  de  TurennCi  les  années  suivan- 
tes ^  et  eut  y  le  iS  septembre  i655,  une  commission  pour 
commander  dans  Tbionvilte.  Créé  lieutenant-général ,  le 
1"  octobre  suivant,  il  finit  la  campagne,  sous  le  maréchal 
de  la  Ferté ,  et  commanda  à  Xhionville  }ttsqu*à  la  paix. 
Nommé ,  par  lettres  du  6  fanvier  1G57,  pour  traiter  de 
réchange  des  prisonniers  avec  le  commissaire  du  roi  d'Es- 
pagne, il  eut  d'ahord  un  plein  pouvoir,  donné  à  Paris 
le  5  février  suivant^  pour  terminer  l'échange  générai  do 


I 


590  DICTIONNAIRE  UISTOAlQLf 

ces  priioanîers  à  Malincs,  et  un  antre  pouvoir  du  i^'mai, 
poorie  traiter  à  Lille.  Ayant  obtenu  le  gouvemement  de 
.Sai^refoonig  et  de  Pbalttbourg,  par  provi0ion§  da  i5  mare 
1661  f  11  le  conserva  fas  qu'à  sa  mort»  qui  eut  lieu  au  mob 
de  novembre  i665.  {Manuserii  k  Tellier,  Mm  XXIÎl, 
XXIF  et  XXF^Jbi.  519,  54,  toi  et  la,  dépôt  de  ta  guerre, 
mémo  il  es  du  temps.)  *  , 

M  BAULE;  vqye*  Lamctr. 

nr  LA.  BAI  ME  (Elicnne,  fh't  le  Galoîs,  chevalier) ,  ^ratid- 
maarc  drs  arbaiciriers  de  France,  entra  dès  son  jeune  àîje 
au  service  tî'Anié,  comte  de  Savoie,  sumonimé  le  Grand, 
qui  le  lit  bailli  de  Cbablais.  Le  comte  Édouard  de  Savoie, 
qu'il  servit  depuis,  lui  donna  la  conduiie  de  ses  troupes  au 
siège  de  Seisseins,  dans  le  pays  de  Qex,  Le  sieur  de  la  Bau- 
me assiégea  ensuite  le  cbàleau  de  Balon,  en  i3a6«  le  prit 
en  qualirè  jours,  et  ^kfigea  la  noblesse  du  jpays  de  {urer  fidé- 
lité au  comte.  Il  assista  an  traité  qui  se  fit  en  i3a9 ,  entre  ee 
prince  et  le  seigpeur  de  Bourgen^  et  fut  Tua  des  arbitres  qui 
terminèrent 9  le  7  janvier  1 5^9,  leadiffiirentseilstante entre 
les  comtes  de  Savoieet  de  Genève,  touchant  le  château  de 
J'île  (le  Genève.  En  la  luènie  année,  il  décida  dans  Tassem* 
blée  des  (  tats  de  Savoie,  delà  suc  et  ssion  de  ce  comté  en  fa- 
veur de*«  enfants  mâles.  Étant  passé  en  France,  en  i355,  îl 
promit  de  se  croiser  avec  le  roi ,  au  voyage  de  la  Terre-Sain* 
te  9  et  eut  commission  pour  faire  les  provisions  nécessaires  à 
ce  voyage.  Il  promit  aussi»  l'année  suivante»  au  duc  de  Bonr* 
bon»  de  le  servir  envers  et  contre  tous,  eaoepté  le  roi  et  les 
comtes  de  Savoie  et  d*Auxerre.  Après  la  mOrt  de  Plèvre  de 
Gaiart»  il  fut  pourvu  de  la  chaige  de  maître  des  arbalé- 
triers» et  prit  cette  qualité  »  ahist  que  celle  de  coiMellIer  du 
roi^  capitaine  et  gouverneur  du  Languedoc,  -dane  un 
ordre  qu^il  donna»  ie  16  mal  i35S.  Il  eut ,  en  iSSg,  le  gou- 
vernement de  Penne-d'Agénois,  nouvellement  conquis  sur 
les  Anglais.  Il  se  trouvait  dans  la  ville  de  Cambray,  avec 
les  seigneurs  de  Moreuil  et  de  Roye,  lorsqu'elle  fut  assiégée 
par  le  loi  d'Angleterre,  qu'ils  obligèrent  de  lever  ce  siège. 
11  servit  eosiûte  en  Hainaut»  sous  ie  duc  de  riormandie ^ 
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en  i54o.  Étant  allé  en  Bretagne  avec  plusieurs  !;eip;neur8  de 
France,  pour  mettre  Charlen,  coiiilc  de  Blois,  en  posses- 
sion de  ce  duché  qui  lui  avait  M  adjugé,  il  y  fui  «Habli 
lioutenant-géiiéral ,  et  on  se  reposa  sur  sa  sage  conduite  f 
pour  ramener  les  Bretoot  à  4*obéissance  envers  le  nou- 
veau duc.  Il  eut  aussi»  par  lettres  du  mois  de  mal  i54i> 
la  commission  de  fortifier  TÉolaseetHortagnef  etUdon-» 
na  à  Angers I  le  8  novembie  de  la  même  année»  un  or- 
dre coneemant  TartUlerle  néoeisaire  au  duché  de  Bre- 
tagne. Créé  lieutenanl-général  au  gouvernement  de  Lan- 
guedoc et  de  Saintongc,  par  lettres  du  i5  mai  ]34S,  il  ne 
prit  plus  la  qualité  de  maSlre  des  arbalétriers.  Eni55o,  il 
iul  iiislilué  par  Amé,  comte  de  Savoie,  lieutenanl-général 
en-deçà  des  nionin,  i  l  on  le  trouve  nommé  le  premier  par- 
mi les  seigneurs  de  Savoie  qui  se  trouvèrent  présents  à  la 
confirmation  des  anciens  privilèges  de  la  ville  de  Bourg- 
en-Bresse.  Le  roi  de  France,  Jean^  lui  ayant  mandé  ,  le  c»6 
août  i55a ,  de  le  venir  servir  contre  les  Anglais  avec  le  pluti 
de  gensqu*il  pourrait,  il  se  rendit  à  cet  effet  à  MÀcon  avec 
So  hommes  d*armes  de  sa  compagnie.  Quatre  ans  après  »  )e 
comte  de  Savoie  le  commit  pour  délivrer  au  pape  Benoit  su 
quelques  places  1  en  exéoutlon  d*un  traité  folt  entre  eux. 
Jean  de  France 9  cpmte  de  Poitiers»  le  commit  aussi»  en 
iSSg»  pour  prendre  possessiop»  en  son  nom»  du  comté  de 
liâoon.  Dès  Pan  i34o,  le  roi  lut  avait  donné  la  terre  de 
ChAteauneu^en  Mâconnai»,  pour  s'acquitter  d*une somme 
de  a  mille  livres  qu'il  lui  devait ,  et  lui  avait  assigné  4  cent» 
livres  de  rente  sur  le  péage  de  cette  terre,  et  autres  envi- 
ronnantes; mais  au  mois  d'octobre  i344i     sieur  de  la  Bau- 
me remit  celte  terre  au  roi,  moyciniant  une  somme  d'ar 
geot.  (Histoire  de  Bresse dti  sieur  Uuuhawn ,  paf;.  20,  troi' 
èième  partie;  Hisioiix  généaiogi^ue  tiu  Père  Anselme.) 

M  BAUME  DB  Momivn  (Jean),  maréchai  de  France, 
neveu  du  précédent,  se  signala ,  en  1379 ,  an  siéi^e  et  à  la 
prise  du  chAteau  d*Omacîen  en  Dauphiné»  et  Commanda,  en 
i36a»  les  troupes  du  duo  d'An)ou  destinées  à  la  conquête  des 
royaumes  de  Sicile  et  de  Naples*  Ce  prince  lui  donna  leeom- 
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té  de  CyiKiplo  en  (ialabre,  |>arlettres  du  i5  seplèmbrc  i583. 
11  scrvil  ensuite  Anié  Mil,  premier  duc  de  Savoie,  qui  leûl, 
€o  1389,  chevalier  de  l'ordre  de  rAniionciade,  et  lieute- 
nant-général eu  Bresse.  Il  accompagna  le  duc  d  Anjou  au 
second  voyage  qu'il  fit  au  royaume  de  Naples,  en  ij^o.  Le 
duc  de  Savoie  le  Ht  son  conseiller  par  lettres  du  1 1  sep- 
tembre 1^99   et  lui  donna,  le  17  mars  1404  9  le  titre  de 
chevalier  de  Tordre  du  Ptoro*ipic  (ordre  de  chevalerie  in- 
stitué par  le  duc  d^Orlèans).  Le  sieur  de  la  Baume  s'attacha 
ensuite  au  duc  de  Bourgogne,  dont  il  devint  éohanson , 
conseillery  et  chambellan,  et  suivit  ce  prince  dans  aon  ex- 
pédition contre  tes  Liégeois,  en  1 408.  Il  commanda  sous  le 
roi,  en  i4i  i ,  dans  les  villes  et  châteaux  de  Meaux,  et  assista 
au  traité  de  paix  qui  fui  conclu,  le  22  juin  i^'-*»  entre  le 
duc  de  Savoie  et  Icitianjuisdc  Saluées,  le  roi  d*Âugleterre, 
voulant  le  mettre  dans  ses  intérêts,  lui  ïtl  donner  roflRcc 
de  garde  de  la  prévôté  de  Faris,  le  14  niai  \  ]io;  la  di- 
gnité de  conseiller  et  de  chambellan  du  roi,  le  27  décembre 
suivant^  le  gouvernement  de  Paris,  par  lettres  du  8  iuillet 
14^1 9  et  la  charge  de  maréchal  de  France  9  par  état  donné 
à  Saint-Faron  de  Heaux,  le     janvier  i4aa«  Ji  prêta  ser« 
ment  an  parlement  de  Paris,  le  3  février  suivant,  (1)  pour 
celte  chargCi  dans  laquelle  Charles  YII  ne  voulut  point  le 
reconnaître.  Au  mots  de  février  suivant,  le  sieur  de  la 
Baume  partit  pour  la  Savoie  avec  le  caractère  d*ambassa- 
deur.  D'après  les  ordres  du  duc  de  Bouifçopjne,  il  s'enferma, 
eu  i/f^ô,  dans  la  ville  de  Wàcon,  qu'il  iK-fendll  pt-mlaut 
deur  mois.  Sa  terre  de  Monlrevel  fut  érigée  tu  comté  ,  le 
2(3  décembre  i4^7»  P'i'*  le  dnc  de  Savoie,  qui,  en  14^4  > 
prrfila  des  avis  du  sieur  de  la  Baume  pour  la  réloruie  des 
statuts  de  Tordre  de  rAnuonciade.  Le  maréchal  de  Mont- 


^  (1]  Un  voit  CCS  lettres  dans  lesmaoïucnts  de  Briennp,  les  rcgî>.trfs  du 

parlement,  les  manuscrite  de  Séguier,  à  la  biLiiiothcque  de  Saint  Uer- 
main-des-Prës ,  au  premier  volume  de^i  Grand8*0fllcicrs  de  Ja  couronne, 
page  148.  Elle*  furent  expédiées  au  nom  de  Cbarict  Tl  »  roi  de  France  > 
d«  i'avii,  y  esl^fl  dit»  de  nofr»  phfr  fiUUr»*  d'AnfiOtifs  AépMr  «• 
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revelmomil  eo  fan?ier  i435.  [UAbU  Le  Gtmdrt,  Baur^ 

eku,  Moréri,  Histoire  des  Grands^Officiers  de  la  courotuic , 
Histoire  de  Bresse  de  Guickenon») 

rn.  I A  BAUME  (Jacques) ,  seigneur  de  l'Âifcrs^cmcnt, 
f^rdiul-nhtifrt'  des  urhall  (t  lers de  France,  fils  du  précedeiif, 
t'tit  Tuii  lies  seigneurs  du  pays  de  Bresse  qui  s'attachèrent 
au  service  de  Jean,  duc  de  BotU|;ogne*  Ilmareba,  en  1417» 
av6e  ramé»  que  oe  prince  Mfoya  en  Guienne  el  en  JLan- 
guedoO)  pour  remettre  eei  previnœn  ioiif  robéiisance  du 
roif  et  y  mena  e  oheyallers  bannerett  et  7a  écoyeèt  de  m 
compefnle*  Sn  iii$f  le  roif  à*la  soUlcItatioD  du  doc  de 
Bourgogne f  lui  donna,  le  e6  ianvieri  la  charge  de  mettre 
det  arbalfttrieri  de  France,  à  la  place  du  ieigneur  Torsa) . 
n  accpmpagna  le  due  de  Bourgogne  à  Montbéliard ,  au  moif 
d'avril  de  la  môme  anin  c  ,  lorsqu'on  y  traitait  avec  jnpe- 
rcur  ,  el  il  couiiuaudait  ioo  archers,  ic  lo  jjcpluinht  c  1  pt), 
lorsque  le  duo  de  Bour-ogue  partit  de  Bray  pour  se  reudr© 
I  à  Rluiilercau,  où  i!  tut  tué.  Après  la  mort  du  duc  de  Uour- 

!         gogne,  le  roi  retint  le  sieur  de  la  Baume  pour  être  de  son 
I         CODseili  par  lettres  du  19  octobre  de  la  môme  année ,  et 
rînstîtua  ,  le  8  novembre  suivant  ^  son  lieutenant-général 
en  Vélaji  Gévauden,  Vivarals,  sénéchaussée  de  Lyon  et  de 
Vatentinois.  Il  fut  présent,  en  i44or  à  Témancipatlon  de 
I        I»oaiS|  duc  de  Savoie;  aisifta.  Tannée  suivante,  à  la  ralil»- 
cation  du  traité  fait  par  ce  prince  avec  le  duc  de  Bourl>ont 
I        et  se  trouvant  à  YQlars,  en  1445,  il  négocia  un  autre  traité 
entre  ces  princes.  Le  duc  de  Savoie  Tayant  nommé  son  Heu- 
!         nanl-géneial  et  bailli  de  Bresse,  il  fit  rendre  au  chapitre 
[  de  Lyon  le  château  dcGcim  ly  vaï  Lyounais;  conserva,  par 

sa  ijunne  cuiHluii(  ,  au  duc  do  Savoie,  celui  de  l.oojjemont 
en  Bresse ,  <jue  le  duc  de  Bourgogne  prétendait  être  de  son 
coiutt^  de  Bourgogne,  et  établit  de  si  honuPM  p^nrfiisons  sur 
toutes  les  frontières  de  la  Bresse  et  sur  la  rivière  de  baouc^ 
qtt*avec  tout  le  secours  de  la  noblesse  et  du  pays,  les  corn* 
I  pagaies  nommées  ^^orcÀeur^,  fortes  de  15  à  16,000  hom-> 
I  mes  <|ai  avaient  Ibutregé  la  Bourgogne,  le  Beaujolais,  le 
Fores  et  le  Bourbcnnais,  ne  purent  entamer  la  Bresse,  et 
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furent  oMif éas  de  te  retirer/  Jl  ftit  on  Abb  aoo  telgsearfl 

qui  jurèrent,  en  i455  ,  d'observer  le  traité  d*aUianc<!  et  de 
confédération  ,  conclu,  en  i  'j:V>  ,  cnlre  la  Fi^iiicu  et  la  Sa- 
voie. Le  dun  de  Savoie  le  nouinia,  le  7  janvier  î456,  sou 
commissaire,  et  l'envoya  à  Saint  Pourçaiii ,  pour  niellre 
le  prince  de  Piémont,  mari  d  Yolande  de  France ,  en  pos- 
session des  seigneuries  de  Bresse  et  de  Vaud ,  que  sou  père 
lui  avait  données  en  apensfe.  {HiHoira  généalogèfm  dsê 
Père  Anselme*) 

DELA  BAUME  (Claude  François)  marquis  de  Montrevel, 
maréchal-dc''camp ,  issu  au  sixième  degré  de  .Ican,  maré- 
chal de  France,  naquit  le  18  iu:us  i586,  et  tut  fait  cheva- 
lier parTarchiduc  Albert,  au  camp  devant  Ostcnde,  le  5 
février  1603.  Il  suivit  le  roi  en  Guienne,  en  161 5  et  i6iô  ; 
obtint  le  régiment  de  Champagne  »  par  cooimiaston  du  1 1 
avril  de  cette  dernière  année^  et  le  commanda  au  stége  de 
Péionne  et  à  Tannée  de  Champagne ,  sous  le  duc  de  Guise^ 
en  1617.  Conseiller  d*état,  par  brevet  du  11  avril  1619,  il 
combattit  à  Tarmée  du  duc  de  Gnisef  qui  n*entreprit  rien 
eette  année ,  et  commanda  ton  régiment  à  ^attaque  et  à  la 
prise  des  retranchements  des  ville,  chdteau  et  Pont-de-Cé, 
en  i6'2o.  11  suivit  cii^uilc  le  roi  en  Béarn,  et  y  obtînt  le  gou- 
vernement des  villes  deSauveterre  et  d'Olét on.  Créé  maré- 
chal-dc-camp,  le  24  avril  1621,  il  servit  au  siège  de  Saint- 
JeancVAn^ély,  ou,  en  forçant  les  barricades  du  faubourg  dt; 
/  Taillebourg,  il  reçut  une  blessure  dont  il  mourut^  le  5i 
mai  i6ai.  {Comptes  de  l'extraordinaine  des  guerres ,  His- 
toire  des  Grands-Officiers  de  ta  eounmnef  tome  JV  )* 

Dfci  LA  BAUMi^  (l'erdinand),  comte  de  Monlrtvel ,  Itettte^ 
nant-général,  fds  du  précédent,  avait  servi  deux  ans  comme 
volontaire  dans  le  régiment  de  Champagne,  lorsqu'il  en  fut 
fait  mestre-de-camp,  à  la  mort  de  son  père,  par  commission 
du  i*"'  juin  16a  1.  Il  jîervit  au  siège  de  8aint-Jeau-d'Angély;  à 
eekii  de  Boyan»où»à  fut  dangereusement likesé;  se démitde 
0on  régiment  au  n«>is  d*aviià  «enrit  en  qoalité  de  vo- 
lontaire an  siège  de  la  Bnehelle;  ans  gtianee  de  Lormiae 
et  de  nceidie;  4  Tcttaque  da  Pas-de-tan;  au  seoourt  de 
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GttMl;  k  Ui  eoiM{uète  de  Pignerol;  au  combat  du  pont  de 
Carignaii ,  et  aux  j^nerres  du  Languedoc.  Il  allj,  au  mois  d© 
novembre  i05-,  coiupiniienler  Madame  Royale  sur  la  mort 
du  duc  de  .Savoie.  A  son  reloun  il  fut  fmi  conseiller-dVlatct 
ca|)itaine  de  cerit  iioiniries  d'armes^  et  on  le  noumia  iieulc-^ 
naat-^éoéral,  pour  commander  Uresse  et  au  comté  dift 
C barolait»  iyr  ia  démission  du  mar«|viB  de  ki  MollwHwi- 
dancourt  y  par  provitiop»  doaaéw  à  PéronM»  ie  i5  atptM* 
hn  1641,  raginréet  va  pwliiMiiiiit  de  OiioD»  le  1%  àtona^ 
bf>  U  fat  pf  MM  «tt  yd>  àM  WM  <tihal'4e-CMttp,  hi  8  juiB 
1643  ;  à  celui  de  UeiileiiaBl^géBéral,  par  pMnroir  da  e8  mai 
1654  ^€lti\  prit  nm§  en  eellt  ifiMKlé  d«ia  Vvmée  comaMn* 
déepar  le  mideiial  de  U  IMé.  Neattoé cWvelier dte  er« 
dres  du  roi  ^  le  3 1  décembre  166 1 9  il  te  démit  de  la  lieute* 
nance*générale  de  Bresse,  au  mois  «le  IVvrier  iG^j,  eu  la- 
veur de  son  Itls  ,  et  mourut  f  le  20  n<»\enii»re  1678,  âgé  de 
^5  arjs.  {Ih  fH*t  (le  la  i;i§rrrr,  reita  thi  secrétaire  de  In  mai- 
son iiu  roi  y  des  registres  du  purUment  de  Dgimè,  Us  joémoi* 
resdutemtpe*) 

M 14  BAUSB  (Charles-François),  nuirqmtdeSamt^Mar' 

tin^Montrevel ,  maréchal-de-camp,  lUs  du  précédent,  servit 
comme  volontaire  en  Arlois .  en  i645,  et  fut  blessé  et  fait 
prison  ni  or  prè5  du  fort  de  AValtc  a.  Il  se  t  aui  sièges  et  à 

la  prîsr  vie  Courtray.  de  Berguescl  de  DuiikcJtiue,  en  1646; 
eut  une  compagnie  de  eluvau-légers ,  la  même  année; 
servit  au  siège  de  la  Bassée»  en  1647  *^  ^  ct^^>i  d'Y  près  ;  à  la 
bataille  de  LeiiSy  en  1648 ,  et  au  blocus  de  Paris,  en  1G49. 
Il  obtint  U  lieutenaoce-géDérale  du  gouvememeiit  du  da- 
ché  de  Bourgogne  au  département  de  Bresse  9  en  survivan- 
ce de  ton  père,  par  piovitions  données  à  Paris»  le  a5  mai 
1654»  registrées  au  parlemeol,  le  11  janvier 'i65 5;  prêta 
aerment ,  le  a6  mai  1654  »  et  mourut  au  mois  de  mai  1666. 
[Dêpoî  de  la  guerre ,  Histoire  dt$  Grands^OjlJtciers  de  la 
couronne ,  tome  f^ïl.) 

Mft*  lAUME  (Nioolat-Au^ste) ,  marquis  de  MemÊm^ei, 
mmrécàai  de  Ffonute,  fièr»  piM  du  pedaédeaty  na^t 
la  ^  «amabte  164S;  fui  etmi  d*abotdaon  la  oiom  de. 
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chevalier  9  puis  sous  celui  de  marquis  de  Montrevelf  jusqu'à 
hn  promotion  à  Tétat  de  maréchal  de  France,  époque  à 
laquelle  il  prit  le  nom  de  niai  ùchal  de  Montrevel.  Il  avait 
tlé  élcTé  à  la  tour,  avec  les  entants  de  Henri  de  Lorraine  « 
comte  d'Uarcourt.  Devenu  capitaine  au  régiment  de  la 
lleiiie-Cavalerie,  h  la  mort  de  son  frère,  par  commission 
du  i5  mai  1657,  une  affaire  d'honneur,  qu*il  eut  à  Lyon  , 
l'obligea  de  sortir  du  royaume ,  et  il  se  démit  de  sa  com- 
pagnie^ le  3o{uin  suivant.  Étant  rentré  en  France,  en  1667, 
H  servit  aux  déges  de  Tonmay,  qu'on  prit  le  a4  *  1^ 
Chepellet  de  Douay,  de  la  citadelle  deCouriray»  el  d'Onde* 
narde,  qui  se  rendirent  les  a5  inin ^  6»  iS  et  5i  {uillet.  Nom* 
itté  capitaine  au  régiment  Cokmel-Général  de  la  cavalerie» 
par  commission  du  1 5  août  de  la  même  années  il  se  distingua 
au  »i<^ge  de  Lille,  que  le  roi  prit ,  le  27,  et  à  la  défaite  du  prin- 
ce (le  I  ignc  et  du  comte  de  Marchiii,  le  5i  du  même  mois. 
Eu  ii>t>8  il  fut  dangereusement  blessé  d'un  coup  de  mous- 
quet à  la  cuisse,  en  cunil>iiU ant  à  la  u-tede  son  réj^imcnt, 
j)our  dégager  uu  convoi  que  les  ennemis  avaient  enveloj>pé 
au  pont  d'Espierres.  Il  servit,  en  1672,  sous  le  vicemtc  de 
ïmrenne,  aux  sièges  et  à  la  prise  de  Buric ,  le  5  juin;  de 
Ruès  9  le  8  9  et  au  passage  du  Biiin ,  le  1 2  ;  il  y  reçut  plusieurs 
blessures,  entre  autres^  un  coup  de  sabre  au  visage.  Il  se 
trouva  à  la  prise  de  Nlmègue»  le  9  juillet;  de  Graves  9  le  14  » 
et  à  celle  de  Tlle  et  de  la  ville  de  Bommel»  le  a6  septembre. 
Nommé  mestie-de-camp  lieutenant  du  régiment  d*Or* 
léans-Cavalerie ,  sur  la  démission  du  chevalier  de  la  Hoche* 
foucault,  par  commission  du  i^'mars  1675 ,  il  servit  en  Rot- 
lande,  sous  le  duc  de  Luxembourg ,  et  au  siège  de  Maestricht, 
que  le  roi  prit  le  29  juin.  Employé  sous  le  pi  iiicc  tle  Coudé,  eu 
16- ,  il  combattit  à  Seneff,  le  1 1  août,  et  servit  à  la  levée 
«lu  sié^e  d'Oudenarde,  parle  prince  d'Orai»î^c,  le  21  août. 
Le  loi  lui  donna  ia  charge  de  lieutenant-général  des  pro- 
vinces de  Bresse,  Bugey,  Yalromey  et  Charolais,  sur  la 
démission  de  son  père,  par  provisions  données  à  Saint- 
Germain^en-Iiaye^  le  2a  février  1675.  Il  servit  au  siège  de 
Limbourg,  qui  eapttula  la  ai  juin;  obtint  le  régiment 
Boyalt  par  oommiaâion  du  99  août;  te  démit  du  régimeal 
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d*0rléaD8y  et  acheva  la  campagne  en  Allemagne ,  où  II 
défit  un  parti  des  ennemie»  dont  il  prit  le  commandant.  Il 
servit  toue  le  roi  et  tons  Movinoa»  en  1676,  aux  eiéges  de 
Condé  ,  qu*on  prit  le  a6  avril;  de  Bouchaint  qui  capitula 

leiii  mai;  d'Aire,  dont  on  s'empara  le  5i  fuillet;  et  marcha 
au  »ccour8  de  MacBlrichl  ,  donl  Ui  [n  'uica  d'Oraugc  leva  le 
siège.  Créé  brigadier  des  années  du  roi,  leaS  février  1677, 
il  se  trouva  aux  siégea  de  Valencicnncs,  que  le  roi  emporta 
le  17  mars;  de  C  imbray,  qui  se  rendit  le  5  avril,  et  de  la 
citadelle,  qui  tut  prise  le  17.  Il  combatitt  à  Gassel ,  le  1 1 
avril,  et  marcha  à  Sainl-Omer,  qui  se  rendit  le  20.  Com< 
missaire-géiiéral  de  la  cavalerie  »  après  la  mort  du  sieur  ^ 
delà  Gardonnièrey  par  provisions  du  a'j  juillet ,  il  se  démit 
du  régiment  Royal;  contribua  à  la  levée  du  siège  de  Cam- 
iiray,  par  le  prince  d'Orange»  le  i4  août;  et  à  la  prise  de 
Salnt-Guilain»  le  11  décembre.  Il  servit  «  en  iSy^f  aux 
sièges  de  la  ville  de  Gand,  qui  se  tendit  le  9  mars;  du 
château  ,  qui  capitula  le  1 2;  dTprcs,  qui  fut  pris  le  a5.  Il 
alla  ensuite  commander  la  cavalerie  de  Tarméedu  maréchal 
de  Créqui,  en  Allemap^ne;  combattit  à  Rhinf'eld,  le  26 
juillet  ;  à  la  relr;nte  du  duc  de  Lorraine ,  le  %7t  ;  cl  sedcjuit, 
au  mois  de  juill(  t  1O79,  de  la  lieulenance-générale  de 
Bresse.  Commandant  la  cavalerie,  par  lettres  du  5  avril 
il  marcha  y  sous  le  maréchal  de  Cré([ui,  ou  sie^-e  do 
Luxembourg ,  qui  se  rendit  le  4  iuin.  Promu  au  grade  de 
maréchal-de-camp ,  le  a4  août  tdl^8  ^  il  se  démit  ^  au  mois 
de  septembre  9  de  la  charge  de  commissaire-général  de  la 
cavalerie;  fut  employé  dans  Tannée  de  Flandre  ,  sous  le 
maréchal  d'HumièreSt  par  lettres  du  1*' mars  1689»  et 
eofiibatlit,  le  27  août  y  à  Valcourt.  Les  Français  perdirent 
1200  hommes,  en  voulant  emporter  dUnsulte  cechAteau^ 
défendu  par  de  bons  fossés  et  une  nombreuse  gamison. 
Empit)>é  en  Flandre,  sous  le  maréchal  de  Luxembourg  » 
par  lellrc«  du  1"  iuillet  ii')<)0,  il  coini);illil  a  Meurus contre 
rarn;«.'e  hollandaist',  conunaiidée  par  le  prince  du  WaUieck  , 
qui  lut  battu.  îl  servilà  la  prise  de  iMons ,  le  9  avril  1691;  au 
combat  de  Lenze,  le  18  sej^iembrc  suivant;  se  trouva,  en 
1699^  au  siège  de  Mamur ,  qui  $0  reuiUt  au  ioi,  le  ^  juia; 
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à  celui  du  châteaUf  qui  fut  pris  le  5o;  et  M  signala  au 
combat  «le  Steînkerque,  le  3  août.  Créé  UeutenaQtgéDéral, 
le  5o  mars  1693,  il  servit  daas  Tannée  de  fllonseigoeur» 
sur  la  Moselle 9  et  commanda  un  corps  séparé,  pendant 
rbiver»  entre  la  Lys  et  TEscant ,  par  ordre  du  9g  octobre. 
Il  commanda  aussi ,  en  1694 ,  un  corps  séparé  en  Flandre  9 
cl,  pendant  rhiver,  depuis  Tournay  jusqu*à  nions ,  p.ir 
ordre  du  -i  noveoibre.  En  16965  il  se  Irouva,  sousle  mai  tjchal 
de  VilItMoy,  ail  bombardemenl  de  Bruxelles,  les  i5,  14  et  i5 
dmnoisd'aoï'it  ;  st  t  vit  dans  la  même  armée,  en  iG96,etconi- 
niandn,  pendant  l  iiiver,  depuis  Sainl-Guilaiu  jusqu'à  Cour- 
tray  ,  par  ordre  du  26  octobre.  Il  obtint  le  gouvernenient 
de  Mont-Koyaly  à  la  mort  du  marquis  de  Montai ,  par 
provisions  du  20  janvier  1697,  et  servit  au  siège  d*Alby  qui 
se  rendit  le  5  juin.  Employé  à  Tarmée  des  Pays-Bas,  sous 
le  maiécbal  de  EouHlers,  par  lettres  di|  3  juin  1 701  »  il  eu* 
Ira  dans  Liège»  dont  les  Hollandais  voulaient  s'emparer, 
et  alla  ensuite  commander»,  pendant  Tbiver,  sur  la  Meuse 
et  dans  les  dùcbés  de  Limbourg  et  de  Luxembourg,  par 
ordre  du  35  octobre.  11  servit  à  Tarmée  de  Flandre ,  sous 
le  duc  de  Bourgogne  et  le  marquiï»  de  Boulïlers,  par  letires 
du  21  avril  1702;  et  poussa,  le  11  juin,  Parmée  hollan- 
daise ,  commandée  par  leeomted'Athloue,  jusqu'aux  portes 
delNimèt;ue,  où  elle  se  jeta  en  (JÙMirdre,  après  avoir  perdu 
1200  hommes.  Créé  maréchal  de  France,  par  état  donné 
à  Versailles,  le  14  janvier  1703,  il  prêta  serment  le  ai;  fut 
nommé  pour  commander  dans  la  province  du  Languedoc, 
par  commission  du  3i',  et  eut  un  pouvoir,  du  a4  avril, 
pour  y  commander  les  troupes.  Il  obtint  le  commande-* 
ment  de  la  province  de  Goienne,  par  commission  do  $ 
avril  1704*  Avant  de  se  rendre  danr  cette  province,  H  dé- 
iit,  le  16  du  même  mois,  les  rebellés  des  Gévenoes,  aux- 
quels il  tua  800  bommes,  et,  a|)rès  avoir  intimidé  et  affaibli 
les  calvinistes  révoltés  du  Languedoc?  il  partit  pour  Bor- 
deaux. Nommé  chevalier  des  ordres  du  roi,  le  2  février 
i^oj,  il  leva  en  (iuit  une  ,etsous  le  nomdecetle  provijiee, 
un  régiment  de  dragons,  dont  on  le  fit  mestre-de-camp , 
par  commission  du  217  mai,  et  duquel  il  se  démit,  au  mois 
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ét  Êe^ttwbtt  11  «111101,  par  pouvoir  dn  96  avril  1716^ 
la  oonarandeoMl  de  TAlaaoe  el  do  la  Franciie-Coealé,  ae 
dteit  da  ooauaandoHMt  do  GuieiiiiOy  et  moaral  to  1 1 
ootabro  da  la  aiteo  araéo»  à  PA^e  de  7a  ans  (1).  (TYlrer 

taire  de  M,  de  QiUntyj  Jownal historique  du  P,  Grijh't,  Mé* 
moires  du  P,  d'j4vrigttj-^  mctaoùes  du  temps ^  Bouclais,  le 
Fé'OiuietU  Hénaut,) 

DB  LA  liÂUMË  (Nicolas;- Aii!^sle) ,  comte  de  Mtmtrevel, 
matéchai-^ée-camp,  petit  (il ^  de  Charles-Françoit,  entra 
am  OMnisquetaireSt  en  itH^5;  fat  lait  aotu-lieûteoani  an 
r^imenl  dn  Eoi>  00  1696;  Ueoteaant»  en  16^,  el  fit  en 
Flaqdie  les  campagnea  de  oea  troia  annéra.  Il  leva ,  le  5  fé- 
vrier 1701,  une  eompagoio  daoi  le  régiment  de  dragons  de 
âaint-Bermine;  quitta  cettecompaguie;  en  obtint  une  dana 
lerégtmentRoyal-Piéniont«  par  coininissiondii  1 1  avril  1 705  ; 
la  commaDda  anx  sit-^es  de  Bri>at:k  tt  de  Landan,  et  à  la  bd~ 
taille  de  S|âre,  la  iiu  iiie  aiinee.  Mestre-de-caiiij>  d  un  régi- 
ment de  cavalcri  de  son  nom,  sur  la  iletiiisiion  dji  chevalier 
de  Montrevel,  son  oncle  ,  par  commission  du  5  juin  170  ^.  il 
le  conitaanda  à  la  bataille  d'iiochstedt .  au  mois  d'août;  à 
l'armée  du  Rhin ,  en  1705  ;  à  la  prise  de  DrusenbeiiUi  de 
Lauterbourg  et  de  nie  du  Marqoiiaty  en  1706;  à  tonte»  lea 
expêdliiona  da  maréchal  de  Villari«  en  Fraaoonie  el  en 
SouabOf  en  1707  ;  k  Parmée  du  Rhin,  en  i7oB<,  et  lea  an- 
néea  fulvanlei;  an  liège  de  Irfindau^  el  â  oekd  do  Fribonrgy 


(i)  U  était  fort  ignoMt  daat  toutes  les  choses  élraogères  au  métier 

des  arme?;  maïs  son  igooranoe  n'allait  cependant  point»  comme  î'a  dit 
le  duc  de  S*iiil  Sin'>on ,  jusqu'à  prenrirc  sa  maiu  droite  pour  sa  maia 
piNirhe.  La  canse  de  la  mori  du  indi  -wk  âv  Montrcv<-l  uiérite  d'élrc  rap- 
portée comme  exemple  fnppaut  du  tribut  que  l'esprit  bumaiii  peut  quel* 
fwrfiî  I  3  r  I  h  ftiMiiir  ni  i  U  nif  MnilTiïn  Tt  Tpîrfr^*  -  — . 
■iirtri^ide,  qui  >nitti»td>lbi»  bwfié  haart  w  hi  r*— fctujlb 
oa  duM  phMÎciirt  comlMta  pttticailieo,  m  tnwvaît  lui  jour  à  ûîam  ches 
le  duc  de  Biroo;  me  talière ayant  étc  reo versée  sur  lui,  H  pâlit  âuntdt, 
s'éciia  qu'il  était  mort,  et  tomba  en  faiblesiic.  Oo  le  tranapwtt  cim 

loi;  Il  §tnc  k  fntf  et  il  rnoorai  aa  b«at  de  quatre  |oof«. 
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en  1713.  Son  régiment  ayant  ëlé  réformé ,  par  ordre  du  10 
novembre  de  la  même  année  »  il  fut  incorporé  avec  s» 
compagnie  dans  le  régiment  de  Marcillac,  et  créé  brigadier^ 
le  1**  février  1719.  On  le  fit  9  par  commlMion  du  6  mars» 

meshre-de-camp  du  régiment  de  cavalerie  de  sod  nom  9 

devenu  vacant  par  la  promotion  de  M.  de  Marcillac  aa  grade 
de  maréchal-de-camp,  et  il  commanda  ce  régiment  aux  siè- 
ges de  Saint-Sébastien,  de  Fontarabic  et  d'Urgel,  cette 
même  année  ?  cl  à  l'armée  d'Italie,  en  1733.  Promu  au  , 
grade  de  maréclial-de-eamp,  le  20  février  1734?  il  se  dé- 
mit de  sou  régiment,  ne  servit  plus»  et  mourut  le  i3  jan* 
vier  1 74o>  (Dépôt  de  la  guerre*) 

DE  LA  BAUME  (Florent-Alexandre-Melchior) ,  comte  de 
MoiitrcvL'l,  iiKircchal-dc-camp,  lils  du  précédent,  est  né  à 
C^liàlons-sur-Saône,  le  i8avriri736.  li  avait  été  chef  de 
brigade  des  gaidis-du-corps  du  roi  de  Pologne  ,  lorsqu'on 
le  lit,  en  ï^^f),  colonel  d*un  régitucMt  de  son  nom,  qui 
prit  celui  de  Berri,  en  On  le  créa  brigadier  d'iafan-» 

terie,  le  a5  juillet  1762,  et  maréchal-de-camp,  le  3  |an- 
vier  1770.  Il  s'était  retiré  du  service  au  moment  de  la  ré- 
volution» et  habitait  Tliiar»,  près  de  Gboisy-le-Roi.  Il  fut 
nommé  député  de  la  noblesse  de  Maçon  aux  états-géné- 
raux» en  1789»  et  se  réunit  un  des  premiers  à  l'ordre  du 
tiers'élat»  ce  qui  n'empêcha  pas  qu'il  ne  fût  arrêté»  en  1795» 
comme  suspect»  et  conduit  à  Paris  »  où  on  l'enferma  dans 
la  maison  d'arrêt  du  Luxembourg.  Ayant  été  prévenu  de 
complicité  dans  une  conspiration  ourdie  conti  e  le  gouver- 
nement républicain,  on  le  liaduisitau  li ibuual révuhitiou- 
naii  e ,  qui  le  condamna  ik  mort»  le  10  juillet  1794*  {Amui' 
les  du  temps,) 

nBLA  BAU  ME  (Jean)»  chevalier,  puis  commandeur  de 
sot,  /iettienao£-^i^^â/»levaune*compagniede  nouvelle  for- 
mation au  régiment  de  cavalerie  de  la  Valette  ,  par  conunis- 
8!On  du  5  mars  iCi^a;  ûtlacampaguedccettcannée,  »ous  31. 
Luxembourg,  dansTevéché  de  Munster,  puis  dans  la  piovin- 
ce  lî'lUrecbt,  et  revint  sous  Maestricbt,  après  la  prise  decetle 
place  eu  1O73.II  comballità>>eue£r«  en  i6;4»  couvrit  le;^égc» 
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âe  Buy,  deDinaDt,etdeUiiil»ourg,eaa675;Mrvîtauxii^ge9 
de  Condé  et  de  Bouchain»  en  i676;èlaeaiianiiadedaGainp 
da  pHoee  Charles;  à  la  foainMoo  êa  prlnoe  de  SaaMhEift- 
nack;  an  fiége  el  à  la  priie  de  Ffiboiifg»  en  1677»  el  au  aiége 
el  à  la  |iriae  de  Paicerdat  eo  16784  Oo  l'iaeorpora  afec  aa 
compagnie  dans  le  rùgiineDtda  Aoi  >  ijar  ordre  da  i5  août 
1 6;9 ,  eliltelroavaavecee  régUneolao  campdela  Haote^Al- 
sace,  en  1681.  Il  passa,  le  1"  janvier  168a,  avec  sa  compa- 
ejiiie,  dans  le  réjçimenl  de  Grillon  ;  servit  avec  ce  ix^ïmcnl  à 
i\irriit!C  de  Calalogne  ;  se  trouva  au  siép^ede  Gironne,  sous  le 
maréchal  de  Beïlcfonds,  en  ifiH'j,  rt  au  camp  de  l'Adour  en 
Guienne,  en  HiSj.  Il  devini  licutcnani  c  olonel  de  sou  ré- 
giment, le  20  lévrier  lOBO,  et  coulinuâ  de  servir  au  camp 
de  l*Adour ,  jusqu'en  16BS.  il  était  en  1689  ^  ^  eamp  de 
Fioraiiiviile  ,  d*où  ii  paeia  à  Varmée  d^AUemagnc,  mm  le 
jnaréeliai  de  Lofyea,  qai  tenta  le  seeoyn  de  Majeoee. 
noamé  mettie-da-eamp  dn  némeiéginient^  anr  la  démii» 
aioB  dn  naffoii  de  Ciillon ,  par  eomnaMon  dn  a6  no- 
Tembre  1680 ,  il  eontinna  d'dlre  empleyé  k  rannée  d'Alle- 
magoey  en  1690  el  1691;  tervit  en  Hormandiet  en  1693;  el 
k  Panmée  d'Allemagne  »  en  1695.  Créé  brigadier,  le  9» 
avril  1694 ,  il  servit  à  l'armée  d^Allonagne ,  jusqu'à  la  pats 
de  i<J97-  Son  régiment  ayant  été  rélormé,  le  1 5  février 
i6ç)8  ,  il  le  rélahlil,  h;  10  lévrier  1701,  et  iul  employé  à 
rarnic!  d* Allemagne,  par  lettres  des  21  juin  dë  cette  année 
et  a  mars  1702.  Promu  au  ji;rade  de  inaréchal-de-camp,  ie 
a5  décembre,  il  se  démit  de  son  rt  piment,  en  faveurdesan 
neTea;lol  enaployé  à  Tarinée  d'Allemagne^  en  i7o5;  servit 
atix  aiéges  de  lirisack  et  de  Landau,  et  k  la  bataille  de 
Spire;  patta  à  Tarmée  de  la  frontière  de  Savoie 9  sont  le 
due  de  la  Feuillade,,  en  1704;  oontribua  à  la  prim  de 
Soie;  à  la  fédnetlon  des  Yandola  ;  à  la  priie  d*Aoii«t«  et  fut 
créé  lieutenant-général,  par  pouirolr  du  ad  ootolwe*  Il  le 
trenta  à  Tarmée  de  Piémont,  sons  le  dne  deTendéme;  an 
siège  et  à  la  prise  de  Ghivas;  au  combat  de  Cassano,  en  i^oS  ; 
à  la  bataille  dcCalciuato;  au  siège  de  Turin;  au  <ombat 
sous  cette  place,  en  1700.  Il  ne  servit  pas  di^pui^,  et  mourut 
en  17 16»  ^Vépùt  de  la  guerr  e,  mémoires  du  tenais,) 
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DB  LA  BAUttE  LE  Blarc  (Fraoçoit))  chevalier  de  la  Fal-^ 
Hèrcf  maréchai'de-camff^  naquit  lo  i3  {uillet  i6i3»  et  fui  fait 
chevalier  de  Malte,  le  iS  ottobre  i63o.  11  entra,  la  même 
année,  lieutenant  au  régiment  de  Navarrej  qu^il  loignit  à 

rariiRC  de  Savoie  ;  devint  capitaine  au  même  régiment,  en 
i632;  senil  à  la  bataille  de  Castelnaudary;  au  siège  de  Nan- 
cy,en  1055;;»  la  pri.sc  d'i  I  a-m  naii ,  de  Saverne,de  Luiiévil- 
le,  de  La  Molhe;  au  secours  tlUcidelbcrg cl  fie  riiilisbour^, 
en  iG54;  au  combat  de  Fresche;  à  la  prise  de  Spire  et  de 
Vaudemont,  en  i635;  au  siéj^e  de  DMv,  en  i(irj();  et  en  Lor- 
raine, en  Il  ae  trouva  aux  sièges  de  Sainl-Omer  et  de 
Renli,  en  i658  ;  au  siège  de  ThiooviUe  et  au  combat  <{ui  ^ 
donna  tous  celte  place,  en  i63g;  aux  sièges  d*Arras,  en  iti4o; 
d*Aire,delaBaMiéeetdeBapaume,en  it)4 1  ;  et  smiten  Ptcar* 
die,souale  comte  d*Harcourt,  en  164a.  Nommé  sergent  de 
bataille,  le  1  *'féf  rier  1645,  il  se  démit  de  sa  compagnîeau  régi* 
ment  de  Navarre,  et  alla  servir,  la  même  année,  à  Tarméede 
Catalogne ,  où  il  contribua  À  faire  lever  aux  ennemis  les 
sit'{;rs  de  Flix,  de  Mirabel ,  el  du  cap  de  Qttîers.  Il  se  trou- 
va, le  i5  mai  i644-»  ^  *li  laite  du  maréclial  d«  La  Motlic, 
et  obtint  le  gouverncnieiit  «te  Flix,  par  |)i inioiiH  *la  i5 
décembre  suivant.  Il  leva,  par  coin  mission  du  5  janvier 
1646,  un  rèp;iincnl  d'iiil aiUerie  de  son  nom,  et  une  com- 
pagnie de  ccntchevau-légerî»  j>our  tenir  garnison  dans  tiix. 
Créé  marécbaUt(c-camp ,  le  9  juin  1646  ,  il  lut  employé  à 
Tarmée,  par  lettres  du  16;  servit  au  siège  de  licrida,  et  se 
trouva  au  combat  livré  sous  cette  place,  le  ai  novembre* 
Employé  à  la  même  armée ,  en  1647,  sous  le  prince  de 
Condé  $  Il  servit  au  siège  de  Lerida,  y  dirigea  les  attaques, 
et  y  fut  tué,  le  a  fuin  1647-  {Oépài  de  la  pterre,  annatca 
du  temps)  (1). 

ni  LA  BAUMB  ii  Blakc  (Charles-Francis),  due  de  la 
Fallière,  lieutenani-^nérai,  petit-neveu  du  précédent ,  na« 


(1)  L'Hi«toiredM  Graada'OfBdendelftcouMMuie,  tome  V,  jpage  )9i| 
atet  la  date  de  m  commiiMOo  d*un  régîmeat  d'iaTanlerie  du  S  ttvfîer, 
et  celte  de  ton  brevet  de  marëclial'de-caoïi»  da  (f  juin  ;  c'est  une  erreur  1 
l'une  est  du  5  janvier,  et  l'autre  du  9  juin. 
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^afode  laTalIfêfe,  flibt  M  gpmvcmmr  cl  Itenicaaiil-géaé» 

de  raf  de  IwirimMrArchambaïKl»  à  li  i»ori  de  ■on  pLtvj 

par  prdvliioiis  données  à  Tmailles,  le  90  octobre  i&jH*  Il 
prélé  srrmeiit  en  ces  quîtlile^,  le  février  1677;  eolra 
aux  mofi^qiieLiirf's  en  el  obtiut,  le  19  fuillet  16S8, 

un»'  f  diH«  ]f  r^gîmeiil  de  cava'erie  de  Lérî  Gi- 

rardiii,  .tvec  lai|iieUe  il  %f  Irouvâ  a  ta  bataillt^  de  StciflTarde» 
CD  169'f.  Devenu  metlrif-di^-caai^  d'uB  régimeol  de  cava- 
lerie de  too  Bon,  par  cemniiMiop  èn  ta  janvier  ^69%,  fl 
fmrtt  an  d^ye  de  Kamur;  au  combat  de  Sleinàer^iie;  ait 
benbaffdeneBt  de  Charlcroj  la  même  année;  an  fiéfe  de 
Hnjr;  à  la  balaOle  de  Henrinde;  an  tlége  de  Gluifenif»  m 
ili^;  à  kl  anrdw  de  Tlgnamont;  au  pent  d^B^piète^  en 
tUgi;  k  r^Miée  dte  la  Mente»  tone  le  nuiéduil  de  lon^ 
iere,  en  lO^S,  et  an  mépf  d*Atii,  en  i%7.  Étant  nMnfn 
de  M.  te  danpliln.,  en  1O9S  ^  il  aenrit  la  même  année  au 
camp  de  Cuii«tuii  prèn  Compîègne,  et  à  Taraiée  «VXiiciiia" 
gue,  ^ou%  le  nurétfial  de  ViUeroy,  011  170t.  Créé  bri^ndier, 
par  bi'Mt  du  29  janvier  1 702  ;  U  lui  eiii?j[<  vc  a  *'«*f*iiée 
d' A  1  V iJi  Ih'ij'  ,  -'jiis  ic  nidréchal  de  Câlinai ,  par  ieltre^  du 
>)  nui  t;uii\a  .su  Mege  dc  Kelii,  sous  le  maréchai  de 
VilLirs  ;  au  siège  de  Brisack,  fous  ir  duc  de  ikiurgognr  ;  aa 
siège  de  f  andin  et  â  la  ft>alaille  de  Spire  *  soiu  le  man^ffilml 
de  Tallart,  en  i^nS^  été  la  bataille  d'Beehiledt,  eeoe  In 
mênae  génétal,  en  lyn^  H  j  erpanma  Im  ennnnia  iuafo'è 
iept  fin»,  et  n^IntM  ptimnniiff  fn^aprtt  ayeir  cnnn  eiwval 
tnéaene  lui  »  et  reçu  phisfami  csnpi  de  sabre  anr  la  têtr.  On 
M  dnnna  In  ebarge  de  i  nnnnlimHiii  giin^ial  de  la  eatale- 
lie,  iraeaaf  e  par  la  mort  dn  comte  de  ¥éme ,  par  provisions 
du  17  HCpUmbre.  Il  se  démit  de  sou  m  i:  nienl,  et  fui  créé 
marée  kl, 1 1 -de-caiTij[i,  le  26  oclobre,  Avuit  r  u  éehansf »  n 
i^otî.  il  cuinn^nrl  1  la  f -ivalerie  de  farinée  du  linin  ,  yuas 
le  oiaréeh  il  lU-  ViUars,  en  1707;  celle  de  rarni^-e  de  Flan- 
dre ,  »ous  le  duc  de  B'uirp;o^iie,  en  1708,  et  combattit  4 
Oudenarde.  Lieutenaot-génénl  du  1$  juin  170$^  etemplojé 

4  i*amiée  de  flandee^  per  ienma  d»  mlmt  joittvfl 
u  Sa 
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mauda  la  cavalerie  à  la  balaille  de  Malplacjuet,  et  à  rarmée 
de  Flandre,  en  1710  et  171 1.  On  ie  fit,  celle  dernière  année^ 
nenui  de  il*  le  duc  de  Ikiuigogoet  devenu  dauphin  à  la 
mort  du  dauphin  son  père.  Il  se  trouva»  en  171a  »  au  com- 
bat de  Denain;  aux  «éges  de  Douay,  de  Bouchaîn  et  do 
Queuioy,  et  aervit  au  siège  de  Landau,  en  1713.  Il  devint 
mestre- de -camp -général  de  la  cavalerie,  à  la  mort  du 
marquis  de  Moutperroux ;  eo  eut  les  provisions,  le  26  fé- 
vrier 1714»  se  démit  de  celte  charge  au  mois  de  iéviici 
1716;  et  fut  créé  duc  delà  Vailiéit;,  pair  de  France,  par 
lettres  (1)  d  t rectiou  de  la  baroimie  de  Siiut- Christophe 
et  autres  terres  eu  duché-pairie  sous  le  nom  de  la  Valliè- 
re,  données  à  Versailles  au  mois  de  lévrier  1725,  enregis- 
trées le  22  au  parlement  de  Paris,  où  on  le  reçut  le  même 
Jour*  Il  jgrit  alors  le  nom  de  doc  de  la  Vallière ,  et  mourut 
le  aa  août  1739.  {Dépôt  de  iaguem,  mémowtt  du  temps. 
Histoire  des  Grandt-^^fficiers  delà  couronne^  tom*  Vll^  ' 

PE  LA  BAUME  (François))  comte  de  ValoUy  lieutenant- 
gênerai  [1)  f  fut  fait  mtstre-dc  camp  du  reliaient  de  Lan- 
guedoc ,  sur  la  déuiissiou  du  maréchal  8chombcrg ,  par 
commissiou  du  a  mai  1647  .  et  servit,  sous  le  duc  de  Mo-. 
dène,  à  l'armée  de  Lombardie  qui  prit  Casai-Major,  assiégea 
Crémone ,  et  leva  ce  siège  au  mois  de  novembre.  Le  roi 
«jantmis  le  régimeni  de  Languedoc  eous  le  titre  et  com» 
mandement  de  M.  le  dno  d'Orléana,  par  bicvet  du  14  juin 
le  Qomte  de  Vahm  en  devint  meatre-de-oanip-lieu- 
tenant,  par  coMniavoD  du  même  jour.  Il  oombattity  le  5o 
du  mênieniDisy  à  Crénone^  dont  on  tende  enooea  le  aiége, 
qu  i  fut  levé  au  mois  d'octobre,  apièedeux  umbs  de  tranol»éaw 
Créé  maréchai-de-camp ,  par  brevet  du  i5  février  1649  9  il 
cuutiiuia  de  servira  1  ;i[ niée  d'Italie,  qui  se  liul  sni  la  défensi- 
ve; fut  employé  eu  Guienne ,  en  i65o,  et  servit  au  i>iége  de 


<i)  BOct  tont  rapportées  dans  FHistdîre  dn  Gmnds-Oflicîcrs  de  h 
«Duronne,  toue  IV,  pa^*478. 

(a)  On  n'a  pa#  p«  tivawer  duM  ^  cMpt  D  iTilt  Mifî  mal  d'amir 
aahfiiiifiU^: 
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Bordeaux,  qui  scAOumit.  11  alla  jïi  cndrc  d'abord  lecomman- 
il(  Mi(»nl  d(;s  troupes  ijui  étaiciil  aux  environs  de  Warlo  ,  soui 
If»  c»rdrc?>  du  maréchal  d'Aumoiit,  par  nnlrc;  du  aO  juillet 
i05i,  et  ensuite  le  conîmaîi  U  iticnl  de  irMiics  troupes  qui 
étalent  sou»  la  charge  de»  prince^,  par  leltreH  du  loi  du 
aoiU;  fit  la  campagne,  en  r65a,  sous  M.  de  Tu  renne;  combat* 
lit  au  faubourg Saint-Anioine,le9{uftUet;  fntoréé lieutenant- 
générai  dw  armées  du  roi,  le  Sooolobfei  et  eut  part  A  la  priie 
deBar9deChàt6aoPorcien9etdeTervf»e.Bmployéàramié« 
de  Catalogne,  en  i655y  11  concourut  au  secourt  de  Boaet} 
servit  au  ilége  de  Gironne ,  qu*on  leva  après  6»  |ours  d*at« 
taquo;  eombattH  à  Bordilly,  oh  les  Bupagnols  furent  dé* 
faits;  se  démit,  au  mois  de  iuiu  1657,  du  régiment  de  Lan- 
guedoc-Orléaiis ,  et  ne  servit  pluH.  On  ne  (  nmiaît  \),\h  la 
«late  de  su  mort.  {Dépôt  flr  la  f^ucrrc ,  /nt'/noircs  du  lanpsp 
mamtscrUs  Le  TeHier,  tome  XyjbU  aSo  e/agi). 

tk  BAVME  (Olivier),  est  quallAé  maréchai'de^ampf  et 
lieutenant  de  roi  au  gouvernement  de  Blonlpellier,  le  27 
janvier  1654  »  dans  les  pièces  fugitives  pour  servir  k  VHis-^ 

totrc  de  France  du  marquis  d^Auhai.St  tome  II,  Jugements 
de  la  noltlcssc  de  Lun^uudoc ,  paj^c  iG3. 

M  Là  BAUME,  wtyet  Cuotsm* 

BAlJiNÉ  Dfc  1.4  Saulais  (N,...)  ,  maréchiff-ffc-'Camp  du  i** 
ianvi(M-  17^4»  iiVail  «'h  i  (uimi  uHlaiit  en  ilnixirnif  à  la  (iua- 
deloupe,  1orHqu*on  1<  (Ir  brigadier  d*infaDtcriC|  le  1"  mars 
i^bo.  Voyez  U  Suppicmcnl. 

M  BADQUBMARB  (lérème) ,  tnaréchoMe^amp ,  entra 
au  sorvire  comme  volontaire ,  en  i65o,  et  servit  on  oelto 

qualité  au  siège  de  Sainte-Meneliould.  Ënseigne  au  régi- 
ment des  gardes  IVanealHeH  ,  en  i().'i4  ,  il  «e  trouva  au  siège 
de  Stenay  et  au  .secours  d* A rran;  obtint  une  lieutenancc,  au 
nioÎH  ct<'  novembre;  nervi t  .-i  ii\  sicgctt  de  Landrecies,  de  (ion* 
de  et  de.  Saiiil-Guilain ,  eu  H)r)5,  et  devint  (capitaine,  au 
ttlois  de  décembre  de  cette  année.  11  commanda  sa  coui« 
psgnie  au  siège  et  au  combat  de  Valencieunes  »  en  i656, 
et  au  siège  de  Aloatmédii  tA  1667.  Étaul  sorU  d'Ardi€s« 
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i6M  9  «wo  m  cownA  oooaidénible  q*.  i  ctovaii  {oiirfie 
l*ariBée  loiit  Dnbàerque,  il  fut  attaqué  par  la  garntea  ciA 

Graveliiies,  se  mil  à  la  léle  des  chevau-lé^ers  du  cardinal  | 
Masarii! ,  balUt  les  euucniis.  et  les  força  tie  rculr*  i  dans  la 
place.  Il  se  distingua  particuliciL-ment  à  la  bataillt  «les  Du-  | 
lies,  et  se  trouva  aux  sièges  de  Donkeicjur  et  d'Yj»r<  ^.  H 
servit  avec  sa  compagnie  aux  sièges  delournay,  de  Dou.iy 
et  de  Lille 9  en  1667.  Nommé  brigadier  d'infanterie,  le  i5 
avril  1679 ,  il  se  trouva  aux  siège»  d'Orsoy  et  de  Abinberg  ; 
ma  p«2)page  4u  Abîn  ;  au  aiés»  ût  Doeabaoi|;  ;  à  la  prise  d*0- 
trechl  el  de  Iîiaièf|iie«  la  même  aoeéei  et  au  siège  de  Mae»-  ' 
trichtf  en  iC^S.  Il  pam  en  Akaeet  j  fit  raser  les  fortîfieatloes  | 
ét  Sehetealadt,  et  marcba  avec  H.  de  Turenne  à  la  prise  de 
plusieurs  ptaoes  qui  appartenaient  à  Téleoteur  de  Brande** 
bourg.  11  servit  aux  sièges  de  Besançon  et  de  D6le,ett  1674* 
joignit  ensuite  le  maréchal  de  Tu  renne;  comba!(il  a  Ensheim 
et  à  [Vlulhausen,  la  m^nn  .innce,  el  à  Turckeim,  le  5  jan- 
vier i6;;5.  ConunaiidaHl  à  celle  dcniièri*  afFaire  le  régi- 
ment des  gardes  françaises,  il  le  lit  mettre  en  bataille  soiw 
la  niousquetcrie  des  ennemis,  et  par  la  vivacité  et  la  cou* 
linnîté  de  son  feu,  il  les  força  à  se  retirer.  Il  se  rendit  en- 
suite en  Flandre,  où  il  servit  à  I.i  prise  de  Huy;  au  sîi^ge 
de  Limbour8;  .à  la  prise  de  Condé^  de  Bouebain  el  d*Aiie9  et 
à  la  levée  du  si^  de  Maestrlcht ,  par  le  prinee  d*Onmgef 
en  1676.  Créé  marécbal-de-camp  par  brevet  du  aS  février 
J677;  il  fut  employé  dans  Tarmée  commandée  par  le  ma* 
véchal  de  Créqui,  et  servit  au  siège  de  Frlitoufg,^  où  il 
monta  la  tranchée  le  1 3  novembre.  Il  servit  encore  en  Al- 
lemagne, sous  le  même  général,  en  1678,  et  fut  nommé 
po^ir  être  employé  dans  Tarmée  que  le  roi  envoya  contre 
rélecteur  de  Brandebourg.  Nommé  gouvi  i  ueur  de  Grave- 
lines,  par  provisions  du  9  juillet  i()8o,  il  se  démit  de  sa 
compagnie,  an  inois  d'octobre;  passa  au  gouvernement  de 
Bergues  Saint-Viuox,  par  provisions  du  8  Janvier  168a,  en 
ne  démettant  de  celui  de  Gravelines,  et  mourut  àBergues^ 
le  3o  janvier         âgé  de  6$  ans.  {Dépôt  de  4a  guerre*) 

MUBOX  (Jean-Bapllsle>€barisS|  èsrçm)f  nnwéehui^ 
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çamjy  Au  sS  mmemht^  i8«5  ,  Mqjttil  à  IfeMi  6Q  Anve^ne, 

le  26  mars  1774,  el  fut  fait  conunamlaal  dr  ht  iilgite 
d*floiiiieur,  le  a4  octobre  1614.  Voyez  /e  Sappié^uerU. 

«s  BAUSSâN  (N....  9  marquis)  ^  marérkai''dt''eamp  da 

1  "  mars  1  ; 80,  avail  senri  dan*  le»  jpanîcji-dtf-ciirps ,  el  «vaiC 

été  capifaine-WMnniaiulant  au  rëgimf  lU  d.  Royal -Cliam- 
pagne  f  .i\  .ileiie,  avec  rani?  tlf  me!»lre-ile-caiiip,  Ifii^u'on 
le  ùi  brigadier  de  cavaiexic^  ie  18  juîA  1^08,  ^/^rt^vcu  mx- 

DE  BAUSS  \NCOURT  (Franeoi-^^  o^nêridàe  brigade,  prit 
de  btiuue  heure  le  parli  des  amies  ;  el  s'élant  dislitifrtié  ea 
dhcrse^  occa«iofis,  il  ohlint  le  gracie  de  général  de  briga- 
de. EllH)toye  à  l'aniice  du  Nord  .  s  le  cénéral  Cusiiney 
il  y  conuDaudait  i*a%arit-sarde ,  le  i3  mai  x'^jl» ,  lorsqae 
les  Autrichiens  marchaient  Mur  Boucbain.  Il  combaltil  avec 
beaucoup  de  valeur,  et  parvini  à  repousser  rennemi.  Ayant 
été  deftiitué  quelque  temps  après  conme  aoble ,  il  en  mou- 
tm  de  cba^riD,  à  rige  de  46  ans.  H  conipliil  «Iom  iS- 

BE  BAUTRU  (Armand),  conUe  de  Nagent,  maréch^^i^ 
éU^campy  était  iienfenant  au  régiment  de  Bowgogue» 
en  et  Isl  ctogé  d*esoovler  |asqn*à  Hasey,  avec 

igo  woonmtBiwH  >  ^tmétam  mmrnh  Uam  d»  Wcrth 
#01  ttfBlml«  prinnnim  ds  giMOT.  O  conballit, 
1640,  àeèiéda  nafédial  de  la  lieia««|c,  àladéfinn 
se  du  eaoïp  défaut  Ame»  allafiid  par  laa  Iftpagnob.  Sn 
1644,  fl  avait  le  «rade  do  capilaMa;  fot  Uit  priaosMar  à 
la  iMlaille  de  De^iingen  ;  se  saura  du  i|aartier-féaéral  Imh 
Tarois,  établi  à  Rethelin,  avec  plu>ieurs  officiers  et  soldats^ 
et  repas5^  ea  Franco.  En  i^o-i,  il  coiUribua  à  l'avantage 
renipurtéy  le  27  avril,  «^ur  Us  E«]ia£;iiols,  prè^  de  Baiôer 
lone;  y  donna  be  uicoup  de  preuves  de  valeur,  et  resta  as- 
fcz  loiti:  -  ttmps  I  rpre  à  la  main  au  milieu  des  ennemis. 
Mcfctre-de-  camp  d'un  régiment  de  cavalerie  de  son  nom, 
par  eoromissioa  du  5a  mai  i<î5$»  il  la  aornapanda  jn^qu'ea 
•660,  ^«il  a*aii  4éi^  an  tenir  da  aaa        n  itatt  alaia 
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hmIM  ét  la  f^wâe^he  ûu  voU  Ayant  été  &tt  eapltaioe  de» 

gardes  de  la  porle,  il  prit  possession  de  celte  charge,  le  a5 
avril  i658.  II  seivii  depuis  volontaire  dans  plusieurs  aclious, 
et  notamment  à  la  conquête  de  la  Flandre,  et  de  la  Fran- 
ehe-Ciointé ,  en  16G7  et  1HG8.  Pourvu  de  la  llentenanre- 
générale  de  la  Basse-Auvergne,  par  provisions  données  â 
Paris,  le  4  ^^'^  iG65,  il  prêta  serment»  le  ia  du  même 
mois,  pour  cette  charge 9  qu'il  conserva  jusqu'à  sa  mort. 
Créé  maréchaMe-camp,  par  brevet  du  i5  avril  1673,  il 
fut  tué  d*un  coup  de  mousqueton  k  la  tète»  au  passage  du 
Bliia  t  qu'on  effèetda  le  16  juîa  1679.  don  corpa  œ  Ait  re* 
trouvé  iur  les  bords  du  fleuve  que  le  ai  du' même  mois» 
et  on  rinhuBMi^ns  la  prino^Mde  église  de  Zeveoart  (Brc* 
vets  fmiitaires.  Gazette  de  France.) 

neBAU  i  RU  de  Nogeîtt  (Nicolas),  marquis  de  Vauhrun  , 
lieutenani-fi^âural ,  ohlini,  eu  iCioS,  une  compagnie^dans  le 
rôgimenl  dccavaleriedont  Armaud  son  frère  aîné  était  mts- 
tre-de-camp.  Il  servit  la  même  année,  sous  M.  deTurenue, 
à  la  prise  de  Vervins;  au  siège  etàl#  prise  de  Kethel  et  de 
Mouion.  Au  siège  de  cette  dernière  place,  il  fut  un  des  of- 
ficiers commandés  ponr  faire  un  logement  dans  le  fossé, 
afin  de  fcvorîéer  le  mineur  ;  ^acquitta  parfinMcntent  de  cette 
mission»  et  servit  enftûife  &  couvrir  le  s^e  de  Sainte-Hene» 
hoold.  11*80  trouva»  ett  t(KI4>  et  comme  Heutenant  de  la 
compagnie  de  Tooteville»  k  Fermée  qui  couvrit  le  siège 
8lenay,  et  y  fat  Messé  d*un  éclat  de  grenade.  H  servit,  en 
l65&,  an  secours  d'Arras;  au  combat  qui  se  douna  s<»us 
cette  place;  aux  sièges  ni  à  la  prise  du  Quesnoy,  dcLandre- 
Cies,  de  €ondé,  de  Saînl-Guîlain,  et  se  distingua  a  la  prise 
de  la  ville  bassr  ,ln  C a>ielet,  Où  il  se  jeta  à  Teau  Tun  des 
premiers  pour  donner  l'exemple  aux  autres.  On  lui  donna 
le  régiment  dans  lequel  il  était  capitainè,  sur  la  démission 
de  son  frère,  en  i656»  et  il  se  trouva  cette  année  an  siéf^ 
de  Valencieanes;  au  combat  âous  cette  place;  à  Tarmée  qui 
cK>uvrit  le  siège  de  Montmédi  ;  au  aiége  et  à  la  prise  de 
Mnl-Tenant;  au  secours  d*Ardrea»  et  à  la  prise  de  La  Mo* 
tlie*aux*Boia^  en  16S7'.  Il  ae  démit  de  ton  f^omt  de  cnva- 
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]Brié,«BÙfeiir  de  ionlrèn»  cadet,  te  18  avril  idSS;  obtûM» 
|iir  prafitiiiiia  da  a4i  ladur^e  de  milre-de*€ainp>géiiétal 
des  earabini  al  du  régimeQtdetoaralmiiqui  ao  dé|»aiidait» 
aur  la  démiMiDo  du  nuurqiilada  Vandy  ;  aa  tiouva,  la  mèma 

année,  sous  M.  de  Turenne:  à  la  bataille  desDunei^;  aux 
sièges  et  ri  la  prlni;  de  l)mikcn|iie,  de  Furncs,  de  Gia  .th- 
neji,  d'Oudcnardc ,  de  Mcniii  cl  «TV  près.  1 1  t  ui,  le  2â  ucio- 
bre,  un  brevtji  dv  icUnuc  de  73,000  li\  •  t  >  bur  la  charge  de 
inestre-dc-caui|»-£^énéral  de»  carabin^  i\  La  paix  se  l'»* 
Tannée  suivaitte.  il  obiint  le  gouveriietiit'iit  de  FbilipfMî- 
ville,  par  iirovifiiona  du  32  mars  ibOo,  et  vendit  sa  charge 
dameslre  de-camp-général  des  carabins.  Sonréfiiiieptfut 
réformé,  le  18  avril  i^i.  Cféé  owiéchal-da^cam^f  le  i5 
juio  16679  il  CqI  employé  daoi  le  eorpa  de  troupes  a*aa- 
eembla  à  ftoeioj.  lena  lei  ordm  da  cemte  de  Giiiid*Pfèf 
et  ceavrit  la  fionlîère  de  Cliaoïpagne.  Bu  18671 U  cnarolia  k  ^ 
la  guerre  avec  3oe  mattr^  dea  gamiioiit  de  Cheilarej  et  de 
^PbUîppevIUet  fut  attaqué  par  aooo  honmies  commandéa 
par  le  prince  de  Lis:ne,  et  fait  piisonnier  après  s*élre  dé- 
fendu avtc  toult  la  icrmeté  po^iblo.  On  le  dtsliua,  par 
It  itn  s  3o  mars  iGGî^,  pour  sentir  sous  le  prince  de  C'on- 
dé,  maiis  la  piiix  se  (it  Ir  •*  m  li.  Il  servit  sous  le  maréclial  dtî 
Créqui,  au  camp  de  buiut -Sébastien ,  parlcUrcsdu4  juillet 
1870;  marcha,  au  mois  d'août,  à  la  réduction  de  Font-à« 
Mousson,  d'Ëpinal ,  df  Cbaoté  ai  do  Loogvy.  JSmptefé, 
par  lettres  du  6  mai  16721 ,  âam  la  eeipt  commandé  par  te 
oomte  de  CbamiUy,  il  oootciteia  ma  alégop  el  à  te  priae  do 
Mateick,  de  Genep  et  de  Gravca;  ae  dlattegoa»  te  3  iate> 
4te  prise  du  ImI  de  te  Lîppe  pràiYceel»  etfoteofoy&par 
le  roi  auprès  de  l'éteeteor  do  Ma  jeoee  et  da  doo  de  Wor- 
temberf; ,  pour  fahre  coaiiaHre  k  eas  princes  que  TiiilOD-^ 
tion  de  S.  M.  élait  de  cuiitiibucr  au  repos  de  rAllemai;ne. 
tninloyé  a  raraiec  de  Flandre,  par  leitieiidu  5  imH  ii>73i, 
il  Sri  Vil  au  siéi^e  et  à  la  pri.>»t  de  Maeslricht:  y  UioiUa  la  tra.n~ 
cbée,  les  17,  ui  et  159  juin,  et  lut  nonnné  p«j»ar  eommander 
dans  cette  pteoe  apc^  qu'où  l'eut  prisa  »  et  païutaat  i'ab* 


(I)  IteMsaAs LeTsDhi»  toaialZYl, fid.  4i 
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sence  du  comte  de  TBfttrade.  Il  eut  aussi  le  cmnittande- 
ment  de  6no  cornettes  de  cavalerie  »  et  de  deux  iNitaîllons 
d*lDfaiilerieqiii  avalent  été  placés  en  quartiers  d*hiverdans 

les  vilies  «le  TAIsace.  Créé  lîewt«*»;inl  $;énéral,  le  i5  février 
1674-  s'emp cu  .i,  !r  -^6,  de  la  vill^  GnerniKhcim,  el  la  ftt 
démolir.  On  lui  ilomui  ie  conimaiideiut  nt  ^éorralen  Alsace, 
par  (  tnninissiûu  (h)  24  mars.  Ernploy(''  à  rarméc  du  Rhin, 
sons  le  niarécUal  de  Turennc .  |>  ir  leJIrrH  du  27  .loûl;  il 
comb.ittît  à  Ëijsheim  au  mois  d'ocl()bre;  à  iMuthausen,  le 
29  décembre;  à  Turckeim,  le 5  j.mvier  167.'} ,  et  comaian- 
da  l'armée  en  Tabseuce  de  M.  de  Tiireune/qui  se  rendît  à 
la  cour  après  celle  dernière  bataiile.  Ayant  été  chai|^  de 
poursuivre  les  travaux  du  siège  d^Achsteln  9  il  s'acquitta  de 
cette  .mission  avec  i»eancoup  de  prudence»  d'activité  et  de 
valeur;  lit  ouvrir  la  tranchée,  le*i5  Janvier,  et  malgré  la 
vigoureuse  défense  du  goilvemeurqui  fui  tué  sur  labrèchet 
ils^empara,  le  29,  de  la  ville  et  du  château,  dont  les  garni- 
sons se  rendirent  prisonnières  de  guerre.  Il  s*empara  en- 
suite de  Molsheim  et  de  Muizig,  et  acheva  de  chasser  lesen- 
nemîs  de  l'Alsace.  Emploj'é  sous  M.  de  Turenne ,  à  Tannée 
d^AUemagne,  par  lettres  du  1*'  mai  167$;  il  passa  le  Rbin  à 
Brîsac  h  avec  un  corps  comj»osé  d'Liiviron4ooohomnies,elde 
queiquearliHrrie ;  attaqua,  le  16  avril,  le  chàreaude  Lîelite- 
neck.,  dont  il  se  rendit  mattre  le  17»  et  fut  blessf^  en  s*en- 
gageant  trop  avant  pour  soutenir  un  détachement  des  trou* 
pes  françaises.  Après  la  mort  de  M.  de  Turenne,  il  (U  avec 
M.  de  Lorges  une  belle  retraite;  comhatttt  à  Alienheimy  le 
1**  août,  et  marcha  au  secours  du  régiment  de  Champa** 
gne  9  qui  défendait  le  pont  de  cette  ville.  Dans  cette  affaire» 
le  marquis  de  Vaubmn  eut  d'abord  le  pied  percé  d'un  coup 
de  mousquet,  ce  qui  ne  Pempéclia  pas  de  combattre  mal* 
gré  qu'il  dût  tenir  sa  )ambe  posée  sur  l'arçon  de  la  selle  de 
son  cheval  ;  mais  au  milieu  des  eflforls  qu*il  faisait  pour  ral> 
lier  quelques  escadrons  et  charger  les  ennemis,  il  fui  tué 
de  plusieurs  coups,  {hcpôtcle  la  guerre ,  ménioii  ts  du  temps, 
liisioirc  mUuatrà  dt  M,  dt  Quinc/f  OazcUt  de  France,) 

»£  BAUXUU  (Louis-Anuand)»  cornu  €k  j^iogem^  iiatte^ 
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tiiffMiIfti  iflW»ata»limif»^dét«îli<incBti|tri  aceompagna 

4b  MMfaHit.  On  loi  éomamoMnapite  dans  le  régiment 
ém  cokmel-géiiéral  de  la  cavalerie,  par  coanniftsion  du  16 

mars  1689,  ei  il  fil  avec  ce  rtgim«*nl  l.i  campagne  d'Allema- 
gne, smislr  maréchal  de  Duras,  et  sous  Moiiscis^neur^enitigo, 
et  sou»",  le  maréchal  de  Lorgps.  m  i6;)i  et  iCxji.  ?!e?ître-de- 
cam|>-Iieutei]a[it  du  réj^iiiu  nt  Royal-Dragous ,  pnr  commis- 
sion ilu  27  avril  iCh}?>  ,  il  rominenea  la  campagne  sur  la 
Moseiie,  sou»  Monseigueur,  et  la  iinit  en  AUemagoe,  où  il 
passa  avec  ce  prince-  Il  se  signala  particulièremeni  à  U  dé> 
fcoae  de  Namur,  en  169$;  obiiiit  le  grade  de  brigadier»  par 
brevet  do  8  octobre;  terril  en  cette  qualité  à  rarmée  de 
nandre»  eo  i6ig6;  à  celle  de  la  Lji,  ei  le  tfoota  au  ùé§p 
d*Alli 9  on  1697.  On  loi  donnai  le  a6  jniliel  i;oo»  lea  pro» 
¥itaona  de  la  diaife  de  liootenant-fénéral  en  Baise-Aom- 
goe,  vacante  depnis  la  mort  de  «on  père ,  loé  au  paiy 
du  Rhin .  en  1G73.  Qn  remploya  k  ramée  de  Flandre^  par 
lettres  lU  ^  t/  iuiii  1701,  el  21  avril  170a.  Créé  maréchal-de- 
c'iMij» .  ^ai  bicvel  du  *i5  déeembrf  de  celte  dernière  année, 
il  démit  alors  du  rcgiiiicui  floyal-Dra£;(iiiN .  tut  enjpioyé 
à  i'armèe  d'Alleniagin^ ,  «:ous  le  duc  de  Bourgo«;ne;  servît 
au  »iége  du  lirtssac,  ou  il  monta  la  Irauchée,  le  2  :>eplem- 
Ine»  k  oekift  de  Landau ,  et  combatlil  à  Spire.  Il  :»€  trouva, 
•oas  le  maréchal  de  Talarl,  à  la  bataille  d*Hocbstedt,  en 
1704;  Col  eaéé  lieoteDani -général,  |iar  pouvoir  do  aC  00- 
lobre .  et  no  servit  pins.  Il  ont,  conioinlcnienl  avec  M.  do 
Eignerae»  Iieolenant«>général  en  Hanto-Anvergne»  un  pou- 
voir, en  date  dn  i4  déeendire  i^iS,  pour  commander  dans 
tonlo  rAnvoijne  on  rrtunn  i^n  de  ranlio.  H  mdinnt 
de  la  lientonance^-générole  de  la  lome  Anvrrpif,  an  meii 
dtf  mars  1719,  et  mourut  à  Bourbon -rArdMWHbatdt^  le  7 
juin  1 70(1 ,  à  ï'à%t  de  68  ans.  {ptftoi  de  lu  guêtre.  Gazette 
tic  France.} 

DE  BAU VE  DE  CosTtMST  (Cliarles)  ^  mfrrreh^tf-de^amp, 

Anenn  lililtitirn  ao  paie  de  col  oflàcier^  que  Ton  trouve  ce- 
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peodaiit  employé  el  payé  comme  maréchal-de-camp ,  da 
5o  avril  i5(là,  dans  Tannée  commandée  par  le  duc  d'An- 
îoa  celte  année»  et  au  siège  de  SainU Jean-d*Àngéiy  »  eo 
1569  «eulement.  (Compte  de  l'exiroardmaite  des  guerres.) 

BB  BAUVES  DB  Coutbkaut  (Henri),  maréchiU'de-camp, 
était  depuis  long-temps  lieutenant  de  la  compagnie  des 
chevau-légers  du  roi ,  lorsqu^ll  la  commanda  à  Tarmée  du 
maréchal  de  Bois-Dauphin,  en  161 5»  et  sous  le  duc  de 
Guise  9  au  voyage  de  Guienne,  en  1616.  Créé  maréAal- 
de*canip,  le  10  mars  1617,  Il  servit  au  siège  de  Pierrefons» 
et  à  celui  de  Soissons ,  qu*on  leva  aussitôt  après  la  mort 
du  martchal  d*Aiirrc.  H  fut  nommé  chevalier  des  ordres 
tlu  roi,  m  1G18,  mais  il  mourut  avant  crélrc  reçu.  Em- 
ployé coiumc  mai  txhal-de-camp  à  ramure  de  M.  le  priocc, 
en  i()'20  ,  il  joignit  avec  cette  armée  celle  du  roi;  se  trou- 
va à  Tattaque  des  retranclieiueuls  du  pont  de  Ce  ;  à  la  prise 
des  ville  et  château  de  Cé;  servit,  en  1621,  à  l'armée  de 
Guienne  9  commandée  par  le  duc  de  Alayenne  ;  se  trouva 
au  siège  de  Nérac  ;  au  secours  de  Caumont,  dont  le  mar- 
quis de  la  Force  fut  contraint  de  lever  le  siégea  à  la  soumis- 
sion des  places  du  duché  d*Albret  et  du  comté  d'Arma- 
gnac* et  au  siège  de  Montauban*  Bn  i6aa»  il  servit,  sous 
le  maréchal  de  Temines/aux  sièges  de  Tonneinsy  de  Saint- 
Antoine  et  de  Montpellier  y  où  il  entra  ayeo  le  rot.  II  se 
trouva  au  sii^ge  de  La  Rochelle,  en  1627  et  i6a8;  servit,  en 
ilv.u)  et  i63o,  à  l'armée  de  Savoie,  et  mourut  en  sa  mai- 
son (le  Linville,  le  27  décembre  i633.  [Compte  dcl'cxtra^ 
ordinaire  des  guerres  ,  DupUix  et  les  autres  historiens,  Ga- 
zeite  de  France,)  • 

DE  BAUX  (Paul-Henri) ,  comte  de  Sainte-Friquc,  mare- 
chal-de^camp,  par  brevet  du  i5  mai  i(j3i,  dans  Ie(|iiel  il 
est  qualifié  de  sergent  de  bataille,  couseilier-d*état  et  cham- 
bellan de  son  altesj^  royale.  (Dépôt  de  la  guerre») 

vt,  BAUÏN  (Jean,  chevalier),  maréchal-de-eamp ,  entra 
au  service  comme  enseigne  au  régiment  des  gardes-fran- 
çuise^i  le  a5  février  i(>74«    se  trouva^  la  même  année,  à 
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IMÉMHf,  ai  167S;  dcviat  mm  lialmal»  !•  11  «wiil 

ptîf hil  <w ydte éb Buteait»  lë8n«iieri677;Mlraii> 
▼a,  kl  mèmê  imiIb»  mtx  sièges  ée  Cmteây,  dsVdtoctiMH 

«es;  à  ceux  de  Garni  et  d^Ypres,  en  1678 ^  et  obliut  une 
Coni|>afniie  au  même  réf^im^nl ,  ^ai  couimi^^ion  du  aG  juU> 
let  i6yc\.  Il  la  coitiiiiaiida  à  rarmée  de  Flandre,  qui  couvrit 
It  Aés^c  d*i  Lu3keiitlK>ur^ ,  en  «(>^4*  ^  Tattaque  de  Valcotirt . 
€n  i(38c>:  à  In  bataille  de  t  ieurus,  en  itigio,  au  sie^e  d& 
Mons;  au  coiubal  de  Leuse»  ea  tti^i  ;  ausi^  de  Naflaur» 
et  àia  tiatailie ée  lileielf mne, ea  1^;  il  se  distingua  4 
eette  bataille»  tm  ehMgeiBl  avec  ceorage  à  le  tète  d'un  bm* 
^aSÊnm  éet  («fieecettlie  w  ooifed^cftMmit»  ^  e*étiiieet 
«■Épatée  de  e  plècei  de  dMi  lew  tepiil;  à  le  beleIBs 
de  Meerwinde,  et  an  eMge  de  ClMttlefOjf,  ea  i6gS;  «I ^ 
hflwdiMileiaeal  de  ImaeHee»  aa  €f4é  btifidier»  per 
feirtvet  daS  ieavier  1696(1)»  fl  eerrit à renaéa  de  FUuk 
dre  cette  année  et  la  suiveele;  en  camp  de  Compiègne  % 
en  1(198:  à  Tannée  de  Flandre,  par  lettres  du  G  juin  1701; 
5a  trouva  du  combat  il  Eckeren,  en  i?o5;  à  raruict  de 
Flandre,  eti  i-0|.eî  obtint  le  grade  de  mai  t.  «Lèial-de-canip, 
le  i^G  octobre,  il  lut  uaiployé  en  eette  qualité  à  rannée 
de  Flandre,  eu  i>4>â;  à  la  bataille  de  RaïuiUies,  en  1706; 
à  ramée  de  Flandre,  «faâee  tint  but  la  di^fjaiive,  en  1707; 
at  ajfaat  abtenu  le  gouTciMMU  de  Famée»  aa  aMiie  da 
jaaivlBr  il  ee  diaeil  de  la  eeiapefaie  aax  gardée,  et 
caaterraeea  foafeiBeowai  jaayt'ea  17  il»  laadit 
Paiaee.  n  aaearal,  la  Saaelehta  lyaa»  %é  de  68  aea.  (M- 
péi     im  ifMMve»  aim^t  dm  ttmps.) 

BALÏN  (  Charles-Pitiiper),  marquis  de  Poreuse,  iteuie- 
mtmi-gtntnU,  né  le  5  Juin  1710;  entra  lieutenant  au  régî- 
iBeal  d*iafeaterie  da  ftoi  >  le  ieavier  1 75 1 ,  et  obllat  uaa 
^yfti^pygnMj  daae  le  tégimeot  de  eaTelerie  de  BèllmAe»  par 
cooDanieeiea  do  ta  mars  i;'»;  Il  la  oom mande  àTetlefoe 

(1)  Vmhhè  de  Kœurvîtle ,  lomc  II ,  Mtkie  da  fhm^  de  Bauyii ,  dît» 
p»  <n««v  ta«eelM  «dé  faiydki^ca  170»;  a  Fiait  dte  %^ 


Digitized  by  Google 


42  a  BiGHoasAïas  ui&xoaiQOB 

det  li^;nC8d*Etliogeii  »  et  an  ilégede  Phttidboiiigf  en  17$^ 
Cokmel  da  régiiMot  HkkùMerit  d0  Bléaols  »  par  coawite-' 
sion  du    août  1 735 ,  H  maraba  régknenltavaaoia 

d'août  1741,  à  Tarniée  du  Bas>Rhin,  souf  le  maréchal  d« 
MaiUeboisi  le  conduisit  en  AVeslplialic  el  eu  Bohème;  con- 
tribua à  chasser  les  eniieoûs  de  la  Bavière;  défendit  Brau- 
aaw;  renlra  en  France  avec  rarnu'e  ,  au  moisi  ilt;  jniUet 
1743,  et  demeura  à  Toul  peiidaul  le  reste  de  la  canmaL^ne. 
VêêÊé  exk  Italie ,  au  mois  de  léinier  1744  <  sous  les  ordre» 
du  prÎAOede  Gonti,  il  commanda  son  régiment  au  passage 
du  Var;  au  siège  et  à  la  prige  de  Nke  et  de  VîUeCranche  ; 
à  Faltaqne  des  retfaoehemeati  de  iloolaiban  »  aa  omns  d*a- 
Tfil;  aapaiangedea  Aipes,  aunieitde|oiUel;àiapriBedii 
diàteau  Dauphin;  au  aiége  de  Deasenl;  à  celoi  de  Ceni; 
ft  la  bataille  de  la  Madona  -  deUUlmo;  et  fat  déiteé,  au 
nioif  d'eclebie,  brigadier  dinfanterte ,  dont  le  brevet  lui 
avait  été  expédié  des  le  a  mai  précédent.  Employé  le 
aviii  174  ^  «1  l'armée  d'Italie ,  sous  len  ((kIk  s  du  maréchal 
de  Maillebois,  après  le  passage  des  Alpt  .s,  iî  servit  aux  siésies 
et  à  la  prise  du  château  d*Acqui ,  de  Sarravalle.  de  Toi  lone 
et  de  son  château ,  de  Plaisance  ,de  Parme  et  de  Pavie  :  com- 
battit à  Aivaronne;  marcha  ensuite  an  liège  d* Alexandrie , 
de  Valence ,  d^Asti  et  de  Casai,  et  passa  l'hiver  en  Italie.  £n 
1746^  il  »e  trouva  au  siège  du  chAteau  d^Acqui  ;  au  combat  de 
Plaiganee;  à  ia  bataille  deTidon,  et  à  la  déCenee  de  la  PfO* 
venee.  Bmployé  à  Tannée  de  la  fmnlîère  du  Piénmot»  en 
1747*  attaqua ,  dans  les  boit  de  Lestrelen  »  4  oempagniea 
de  grcnadfen  el  plusieuie  autres  troupes  ennenies  qu'il 
tailla  en  pièces;  se  tiouTa«au  passage  du  Var^  eù  on  força 
les  ennemis;  servît  ensuite  à  la  prise  de  Nice,  de  Villefran- 
che  et  de  Monlalban;  commanda  ravant-garde  de  la  4" 
colonne  à  l'alilaque  des  postes  ennemis  près  de  Yinti- 
mille;  passa  au  camp  de  Toui  iioux,  au  commencement 
de  juillet;  à  celui  de  Castellaîic,  au  mois  d'août;  et  rejoi- 
gnit la  grande  armée  .  le  5o  du  même  mois,  dans  le  comté 
de  r^ice.  Il  marcha  au  secours  de  Yintimillei  au  mois  d^oc^ 
lobrc  ;  se  trouva  au  combat  qui  se  donna  sous  cette  place ^ 
et  passa  Tbiter  à  âespdjo*  Fromn  au  gr^de  d*  naiédial* 


f 


Digitized  by  Coogle 


DBS  GÉlfilULUX  FIIAXÇA».  4^  ■ 

éB^eampf  le  i"  ianvier  174^9  A  àémM  do  «é^^hiieiit  de 
BIMby  et  «nrit,  «a  ta  mmfdOeqaBB/lé,  âwtm  le  conté  de 
IfioBy  loiqu^n  i*'  de  nofredifie  «oiTeot.  Bmpiofé  l*ar« 
aiéed*AUëmefne  ,parleltMda  i*"  mate  1757,  après  le  pas* 

sage  dÂ  Wésrr,  il  f«l  détacbé  avec  une  brigade  d'inftmte- 

rie,  el  une  de  cavalerie:  pril  la  ville  de  Mindeii  et5oo  hom- 
mes qui  y  tl  ient  en  girnison  ;  niarelia  ensuite  vers  (iot- 
tifigen,  (ioiit  il  s'empara  le  iG  juillet,  en  Inrçanl  la  garni- 
sou  de  «*e  rt  udre  prisounière  de  guerre,  et  rr^i^^  daîi»^  celte 
place  jtiM]u*à  la  prifie  de  Harbourg.  dont  on  hii  doinij  le 
eomniatidement.  Les  fiimavrieaft  ayant  aitaqué  Uarboiii^ 
dès  le  nioÎA  noYemhre ,  il  eeSMHBça  |iar  défendre  aux 
habiuus  de  paralêredsos  les  nieta|iièi  dziieiiresda  Mir; 
&i  ieler  dea  cheraitt  de  frise  à  leiia  lea  oadfoila  eA  Foo 
{HHifait  alMN<der;  fit  passer  toiitea  let  nuits  la  Mitié  de 
aa  tHM^  aa  bieeoae;  détedit  la  ville  antanl  qail  fat 
passible  de  le  lÙre;  se  lelira  daoa  le  diâleaa  avec  la 
fandasD,  eampoeée  de  a  bstaittens  de  la  loclie*Ai«ieii9 
de  plusieurs  piquets  de  différents  régiments,  et  d'il»  déta- 
ehemenl  du  régiment  de  cavalerie  de  ^Vii lembcrç^ ,  et  fit 
percer  les  digues  de  TElbe  de*  deux  côtés  de  la  \  .  nonr 
inonder  les  environs,  el  en  rcn<lie  If  >  ipprociics  plus  tlilïi 
elles.  11  ordonna,  le  h  ik  ceuibre  ,  une  sr»rlie,  dans  laquelle 
00  enleva,  sur  une  des  Iles  de  l'Eibe,  beaucoup  de  bestiaux 
^*on  fit  entrer  dans  la  ville.  Après  avoir  poussé  la  défense 
de  celle  plaee  fos^à  la  dernière  eitrénité»  eapllula  la 
soit  da  a9«ii  9o  »  et  aorlit  avec  laa  Inmaears.  de  la  guerre  » 
à  ceaditioii  ifue  la  ganiiaoïi  se  aervivalt  poiat  pendaat  le 
eem  de  la  ^yem  eeotve  Téleetear  d*Hanofiie  et  aes  alK és. 
le  Mî,  pour  loi  aftarquer  aa  satigfaetloo  d^one  aotil  belle 
défeoie  9  daot  oo  poste  owl  forlUié,  le  créa  lieofeoant-^- 
Béral,  le  i5  ianvier  1768.  Il  mourut  avant  le  i**  seplem- 
bt  e  i^^G*  ^hiai^  nul. ,  uiUL.  uu  icmpi> ,  Lraz^cuc  uc  jrruuc4i,  j 

D£  BAVIÈRE  (Eobert),  prince  palatin  du  Hhùi  ^  et  co- 
loiiel''^-'"u  !'.{  des  Anglais  ai^  service  de  Franc;:,  naquit  la 
17  décembre  1619;  se  tronva^  ee  i659  ,au  siège  de  Abim- 
beig»  aiot  le  prince  d'OraogOj  et  obtint^  00  i6^f  oa 
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régiment  de  cavalerie  aUemande»  Bmployé ,  en  i656»  dantf 
l'armée  commandée  par  le  prince  Charles-Louis  |.  éledeur 
palatin ,  son  firère,  (jui  s'était  ioini  ans  Suédois,  il  servit  au 
siège  de  Lenigow*  entrepris  an  mois  de  septembre»  et  cem* 

battit,  le  n  octobre,  à  Asleiu,  où  l'électeur  fut  défait  pa» 
lecomto  d  Hassfeld.  le  prince  Robert,  fait  prisonnier  dans 
cette  birtaillc,  fut  conduil  à  Vienne  ,  et  v  dcim ma  trois  ans. 
Ayant  été  échangé  suria  fin  de  1641,  il  se  rendit  en  An- 
gleterre 9  auprès  du  roi  Charles  1*%  son  oncle,  qu*il  ac- 
compagna à  la  chambrr  dos  communes |  le 4  janvier  164^- 
Créé  chevalier  de  Tordre  de  la  Jarretière^  et  commandant 
l'armée  dnioi  Charles  contre  les  parlementaires  »  il  marcha 
àWorchester;  en  fit  lever  le  siège,  entrepris  par  Fiennes,  et 
défit  les  secoors  qni  arrivaient  à  ce  général.  Commandant 
Taile  droite  de  la  cavalerie  au  combat  d*Bdge*Hill ,  le  s- 
novembre,  il  mit  en  déroute  Taile  gauche  des  pstlemen* 
taires;  la  poutsuivit  jusqu'à  Ke^nfon ,  et  tailla  en  pièces  tout 
ce  qu'il  put  joindre.  La  ville  de  Bainbury  se  rendit  peu  de 
jours  apr(  s.  En  i643,  à  la  tôle  de  ^|Ooo  hommes ,  il  surprît 
la  ville  de  Cirencester,  qu'il  enleva  après  un  combat  d*une 
heure  ;  y  fit  1400  prisonniers)  et  s*empara  des  magasins. 
Il  attaqua  Clocester,  sans  succès;  mit  à  contribution  le 
pays  de  Galles;  força  Lichfield  de  se  rendre,  après  un  siège 
long  et  meurtrier;  prit  Birming)iam  »  et  joignit  le  prince 
Maùrice»  son  frère,  avec  lequel  il  enleva  Bristol ,  en  troit 
leurs»  Charles  I*' ayant  entrepris  le  siège  de  Glocester,  le 
prince  Aobert  Ty  accompagna.  Détaché  pour  s*opposer  ai» 
comte  d'Essez,  qui  venait  au  secours  de  la  ville  y  il  com- 
battit avec  toute  la  valeur  possible  ;  lut  eoutraint  de  céder 
au  nombre,  et  se  retira.  D'Essex  jeta  des  secours  dans  la 
place,  et  Cbarles  V'  en  leva  le  &iégc,  le  i5  septembre.  Le 
prince  Uobert  se  mit  à  la  ponr«;uitft  d'Essex ,  qui  avait 
pris  la  route  de  Londres,  le  hareela  pendant  sa  marche, 
joignit  son  arrière-garde 9  le  28 septembre,  près  Hunger- 
ibrd,  et  la  mît  en  déroute.  Au  combat  de  Neubury,  le  29 
du  même  mois,  ayant  d*abord  été  contraint  de  plier  devant 
la  cavalerie  pailementaire,  il  rallia  sa  troupe^  mitcett» 
cavalerie  en  désordre»  et  la  poursuivit  jttsi{u'à  la  nuit.  Gréé,. 
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an  mit  â»  juiTier  duo  ét  CwnbKtUt^  el  mnla 

d'Hoirttrnme  »  U  cul  otdre,  an  mois  de  mm»  do  soooarir 
Neuwofà,  aiM^Bé  por  Meldram*  AtuiI  attaqué»  le  i**  avra, 

ce  général  dm  pariementaires,  U  battit  sa  caTalerie,  la  suivit 
dans  fie»relra«chemeuls,el  laforçadeRcrelircr,  s.îiis  arlille- 
rif  ,  san«>  armes  el  f»aiKs  bagage,  li  m  it  cha  ensuite  au  secours 
d'\ork,  ^Sjiiégè  par  Manchester;  s  *  nipara  rie  Loni;forl ,  du 
cIiA'e.ui  .u  Foîip  »  lie  Slopforl  el  de  Boîlen  ;  tUlever  le  siège  de 
Lutiiaiu;  délit  piiisimm  partis  enneuiis,  et  arriva  à  portée 
d^York,  le  i"  juillet.  Les  parlementaires  ayant  été  obli- 
gés de  i^éloigoor  de  cette  vUle«  U  les  attai|aa,  le  i? ,  à 
Morstonmoor;  eut  d*aboni  ifoeiqne  avantage  ;  fut  obligé 
«ttnlto  de  M  retiier,  el  legagna  le  oomié  de  LaBoaatce. 
Toik  te  rendit  ans  rebellm  »  le      An  mois  de  mai  i645» 
il  déliviaCiicster;  emporta  Lrloeslre  au  trobîème  aimnt  ,1e 
lo  juin ,  et  y  fit  laoo  prisonnière.  A  la  bataille  de  Naerby» 
le  a4       '     eombatlit  avee  Taleur,  défit  Iroie  bataillons 
des  ennemis,  et  poursuivit  les  fuyards,  mais  beaucoup  trop 
loin.  A  son  retour,  Charles  1    avaii  perdu  toute  son  infau* 
tcrie,  sou  canon,  soa  bas^as^e,  et  fut  obligé  de  sa  retirer 
dau'-  Ovl'ord  Le  prince  Robert  s\  rit(  r in:i  dans  Hri^itol  ;  dé- 
fendit eetie  place  pumiaut  trois  semaines;  la  rendit  ie  ii 
septembre,  et  rejoignit  le  roi  à  Oxford.  Fairfax,  général 
des  parlementaires,  prit  Ex^ ter,  le  25 avril  1646,  après  deux 
moi»  et  demi  de  siège.  Charles  étant  sorti  d*OzéMd,  le  7 
malt  ie  livra  anx  Écossais,  qnl  le  vendirent  aoo^ooo  livrée 
sterling  aux  Anglais.  Fairfax  attaipa  Oxibrd,  qnl  m  ren-* 
dit»  le  4  loillet,  Leeprinoee  palatins  eVdifigètent  de  sortir 
dn  royaume*  et  le  priaoe  Bobert  vint  en  Ffonee»  où  on  le 
etéaeolooel>généml  de  rinlanlerieanglblse ,  paroommlislon 
du  i5  décembre.  Promn  an  grade  de  marécbal-dooamp» 
par  brevet  du  nu^me  jour,  il  leva  un  ré^ment  d'infanterie 
aii^lai>e,  jku  i  (  imuission  du  i.|  mars  i()47i  servit ,  rn  mia- 
lilé  de  mareciial-de-camp,  dan*  l'année  comiuaudéc  par 
le  maréchal  deliassion;  marcha  au  secours  de  Landrecîes: 
à  la  prise  de  la  liasséc,  le  19  juiiiet;  à  la  défaite  tle  8ou 
ohevaux  du  duc  de  Lorraine»  ie  6  août,  et  au  siège  el  ù  la 
prise  de  iene^  le  a  ootobre*  Sa        il  {olgoitt  en  Hol- 
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lande»  le  pribcede  Galles,  depuis  Charles  II.  Quelque* 
capitaines  de  vaisseaux s^ëlant  déclan^s  pour  Charles  l**,  le 
prince  de  Galles  prit  le  commandement  de  ces  vaisseaux  , 
et  le  prince  Robert  Tacoompagna.  lis  tentèrent ,  sans  sue- 
eès,  le  secours  des  chàteoux  de  Golchester,  Landwick, 
Waliiiore  el  Déal,  et  la  flotte  parlementaire,  qui  mît  en 
mi  r,  Il  s  lotiiiaigiiit  tle  regagner  les  j>orls  de  la  Holtaiide. 
Le  prince  rioluTl ,  déclaré  amiral  de  la  ùoïte  royale  d'An- 
î;)eforrr .  fit  plnsicm^  prises  aux  parlementaires  dans  les 
mers  d'occidenl  ;  j)erdit  quelques  vaisseaux,  qui  lui  iureut 
pris  par  Blake;  géna  cependant  la  navigation  des  Anglais 
el  des  Espagnols;  prit  on  vaisseau  de  39  pièces  de  canon  9 
et  revint  en  France ,  où  il  ioignit  le  prince  de  GaHea.  Son 
régiment  d'infanterie  anglaise  fut  incorporé  dans  celui  de 
Rokeby»  par  lettres  du  roi  au  marécfaad  de  llantaati,  da 
16  Dovendbre  164^*  prince  de  Galles  ayant  été  rappelé 
au  trône,  après  la  mort  de  Cromwell ,  retourna  en  Angle« 
terre,  en  1660»  et  prit  le  nom  de  CharlesII.  Le  prince  Robert 
Vy  suivit,  et  fut  fait  membre  dn  conseil  privé,  en  iGSi. 
Commandant  la  flotte  anglaise,  en  1O64  ,  il  enveloppa  lu 
iioUe  marchande  hollandaise  vcivint  de  Smyrne ,  et  lui 
prit  pîu^i(  nrs  vaisseaux.  Il  combattit,  le  i5  juin  i(A*5, 
sous  les  ordres  «lu  duc  d'York,  contre  ia  tlotte  hollandaise, 
commandée  parUpdam.  dont  le  vaisseau  amiral  sauta  :  ou 
prit  neuf  vaisseaux  de  cette  (lotte,  et  on  en  brûla  sept. 
Créé  vice-amiral  d'Angleterre ,  en  i6ôô ,  il  alla  au  secoure 
du  duc  d'Albemarle»  qui  avait  déjà  soutenu  deux  combats 
contre  les  Hollandais 9  les  11  et  la  juin,  et  le  mit  en  état 
d'en  commencer,  le  14 «  un  Irdistème,  dont  les  deux  par- 
tis s*altrib«At«nt  la  victoire.  Le  4  août,  les  Anglais  bat- 
tirent les  Hollandais.  Créé  amiral  d'Angleterre,  en  1675, 
il  commanda  la  flotte  anglaise.  ()ui  joignit  la  française, 
sous  les  ordres  du  cumlc  d'Eslrecs  ,  et  coiiiballil  coulre  lt*« 
Hollandais,  les  7  et  14  juin,  et  21  août.  Dans  ces  trois 
combats,  lej>rinee  Robert  donnad<  s  pK m  es  du  phis  grand 
courage  el  de  la  {)Ius grande  intrépidité.  11  ne  servit  plus, 
et  mourut  le  29  novembre  iG8a.  (JJépot  de  lagut^rre  y  ma^ 
nuscrUs  Le  Teliier,  tomes  FU,  pa§e  97»,  et  Xi,  page 
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Vie  du  prince  Robert,  Moréri,  Mémoifts  du  Père 
d*Âvrigi^f  annales  du  tempè,) 

DE  BAVIÈAE  II  (Chrétien),  prmcc  de  Birhenfeld»  HeiUe- 
nnnt^énéral^  né  le  a  1  juin  1637,  cominci^a  à  servir  dans  les 
armées  de  Suède  contre  le  Danemarck,  en  1657;  se  distin- 
gua, la  même  année,  à  la  prise  de  Frédéric-Oden,  et  à  la  - 
conquête  de  Ttle  de  Sunheu»  au  mois  de  février  i658; 
passa  ensuite  dans  les  troupes  de  Tempereur  ;  y  fit  plusieurs 
campagnes  contre  les  Turcs  »  et  combattit  à  Saint-Godard  « 
le  1**  août  1664*  Entré  au  service  de  France»  en  16671 
obtint  f  sur  la  démis^on  du  comte  de  Nassau ,  le  régiment 
d*lnfanterie  allemande  d*Alsace ,  par  cdmmission  do  %%  dé- 
cembre. Il  prit  part,  en  1668,  à  la  conquête  de  la  Franche- 
Comté,  et  en  167a,  à  celle  de-Hollande,  où  il  nervit  à  toiio 
les  sièges  que  le  roi  fit  en  personne.  Il  se  trouva  au  siège 
de  Maestricht  ,  en  1675  ;  au  combat  de  Senctf,  en  1674» 
servit,  en  1^)75,  au  siège  de  Dînant;  fit  la  campagne  sous 
le  maréclial  de  Luxembourg,  qui  se  rendit  maître  de Thnim 
sur  la  Sambre;  lut  fait  brigadier,  le  iG  août,  et  servit, 
en  1676,  au  siège  et  à  la  prisç  de  Coudé,  de  Bouchaio  et 
d*Aire.  Créé  mar6cbal-de-camp,le  af)  février  1677,  il  con- 
courut à  la  pVise  de  Valenciennes,  de  Cambray,  de  Gand 
«td*Ypres«  en  1678;  combattit  à  Saint-DenjSf  près  Mons» 
et  y  fut  blessé  d*un  coup  de  mousquet  à  roreille.  Bn  1684» 
il  servit  dans  Tannée  d«  voi  »  qui  couvrit  le  siège  de  Luxem** 
bourg  ;  fut  promnau  grade  de  Itentenant-générali  le  94  août 
1688  ;  ne  servit  plus»  et  se  démit  du  régiment  d*Alsace  en 
laveur  de  son  fils,  au  moisd^avril  1696.  {Dép,  de  la  guerre.) 

DE  BAVIÈRE  III  (Chrétien),  prmoe  de  nirckenfèid, 
Ueutenant-général,  Ab  du  précédent  t  né  le  7  novembre 
16741  ftt^  ^^^^  capitaine  au  régiment  de  cavalerie  du  mar> 
quis  de  Bissy,  par  commission  du  18  avril  1690  combattu 
à  Leuse ;  se  trouva  au  siège  de  Namur ;  au  combat  de Steln- 
àerque  ;  au  bombardement  de  Charlefoyy  en  1699;  au  siège 
de  Huy  ;  à  la  bataille  de  Nerwinde  ;  au  siège  de  Charicroy, 
en  i(>0^'  et  à  l'arnièc  d'Allemagne ,  Cl)  iG94ct  i(i()5.  Deve- 
nu colooel  du  régiment  d'Alsace  1  sur  la  démission  de  son 
t*  54 
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.  père,  par  commission  du  i^niai  i6^;  il  joignit  ce  régiment 
à  à*aniiée  de  Catalogne;  marcha  au  combat  dePalamos,  et 
cimlribua  à  la  défaite  du  priace  de  Darinstadt,  près  d*Oslal- 
lic.  Il  servit  Tannée  salvante.  an  siège  de  Barcelone ,  où  0 
•prit  un  officier  q«*il  avait  blessé  dans  une  sortie.  A  Tassant 
-  des  deux  bastions  pris  et  repris  deux  fois  «  il  eut  la  gloire  de 
planter  son  drapeau  colonel  au  milieu  de  Tattaque,  el  de 
chasser  les  ennemis  de  manière  qu'ils  ne  pensèrent  plus  à 
<en  déloger  les  Français.  Resté  de  tranchée)  quoique  devant 
•être  relevé,  il  mon  la  la  troisième  fois  à  T assaut ,  et  demeura 
maître  du  terrain.  Créé  brigadier,  k  G  aoùi  ibyb,  on  rem- 
ploya à  l'armée  de  Flandre,  par  î(HrBS  du 4  août  1701,  et  la 
iiu  ine  année,  parlctlrcs  du  21  a\ril  i^o*».  Il  contribua  à  la 
délaite  des  Hollandais ,  sous  Nimègue ,  et  lut  nommé  maré- 
cbal-de-camp,  le  ^5  décembre  de  la  môme  année.  Employé  à 
Tarmée  de  Flandre,  en  i^o^^  il  combattit  à  Eckeren  ;  coT  .tl 
nua  de  servir  à  la  même  armée ,  en  1 704  ;  obtint  le  grade  de 
lieutenant-général  des  armées  du  roi  »  le  a6  octobre  ;  servit 
en  cette  qualité  à  Tannée  de  Flandre  jusqu'en  1710»  et  se 
'trouva  aux  batailles  de  Ramillies,  en  1706  ;  d'Oudenarde,  en 
1 708,  et  de  Halplaquet,  en  1      Il  succéda  à  son  père  dans  la 
régence  de  Bfark^eld,  au  mois  de  mai  1717;  se  démît  du  ré* 
g;îment  d* Alsace, en  favearde8onfils,au  moisde  mars  1754: 
devint  duc  de  Deux-Pouls,  le  1*' avril  de  la  même  année,  et 
mourutle  3  février  1 755.  {Dép,  de  la  giitrrt,  mém,  du  icinpsS^ 

DE  BAVIÈRE  (Maximilieu -Marie-Emnianurl ,  iiecttur), 
commandant  d'armci',  né  lei  i  juillet  1  (362,  succéda  aux:  états 
>de  rélecteur  Ferdinand- Marie,  son  père,  le  27  mai  1^79. 
Les  Ottomans  ayant  assiégé  Vienne ,  en  i6S3>  il  fut  un 
des  premiers  princes  qui  amenèrent  des  secours  à  cette 
ville*  U  combattit  vaillanunent»  le  16  août  1685»  à  la 
bataille  de  Gran,  gagnée  sur  les  Turcs  ^  et  après  laquelle 
les  Impériaux  emportèrent  d*assaut  la  ville  de  Neu- 
hansely  le  19.  Nommé  général  des  troupes  impériales»  en 
1686,  il  fit  le  siège  de  Ben^er;  le  leva;  le  recommença  et 
prit  la  ville,  le  a  septembre,  après  avoir  donné  des  mar- 
t^ues  de  la  plu^  ^laude  valeur,  il  se  signala  de  oouvtau ,  le 
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19  aoAt  i667>  an  oombal  de  Motrat*  près  de  la  0viv«,  où 
Soyooo  Tarn  furent  ml»  en  déronlejel  U  prit  d'anaiiti  Ie6 
Mptembre  i696f  la  vlUe  de  BeDegrada,  daos  laquelle 9000 
Tuvet  fateal  paaaét  au  Al  de  i*épée.  Il  aenr it  au  aléfpa  de* 
Mayeacc ,  qui  le  vendit  aux  Impériaux,  le  6  »ipiiiinhte- 
1689.  Au  siège  de  Sonn ,  qui  te  vendit  le  14  du  même  «oit, 
réiecicur  de  Uaviùre  mon  ta  à  Tassaut  avec  ses  propres  trou- 
pes, el  coiiihattit  en  personiic  au  milieu  du  l'eu  le  plus  vif. 
il  roniin  111(1. (  .  m  ît><)0  ,  l'arfUC^C  de»  luiptjj  iaux  sur  îe  llhîn^y 
(Ml  lin  se  tint  de  part  et  d'.iulK   sur  la  d/^retisiN  i'.  Il  tenta* 
inutilement  de  secourir  Naniur,  cpie  le  roi  prit  le  5  juin  i^) 
Le  3  uoûl,  il  comoiand«i  avec  Je  prince  d'Orange  au  combat 
de  vSteinkerque;  atteoibla  ses  Iroupet  pour  secourir  Fumes; 
«Mis  n'ayant  pasosérftquerrattaqtie  desrctranchemenlsdu' 
marquis  de  Boufllers,  Fumes  capitula  le  6  |anvier  idgS.  Â I» 
hatallledellenHiide,  leaoiuillett  l^éleaieurdeBavièra  QOtt- 
nandaot  IViiledfoita  dea  ImpérlaiiXt  ehafgea  lea  Fiançab  et^ 
les  repoussa  jusque  dans  la  plaine-  :  la  gauohe  dee  troupes 
Impériales  n^ayant  pat  eu  le  même  snooèif  la  rielotre  se 
déclara  emitre  le  prince  d^Orange,  qui  fut  battu  complète- 
ment,  8'élant  pr<)[)o«é ,  en  i^>î)4?        sVinparrr  du  pont 
«l'Kspîerres-siU'-rKne  int ,  il  lut  prévenu  par  Monseigneur.' 
il  assiégea  Hu  v.  qui  hv  rendit  le  28  .seplcmbrc.  Au  siège  de" 
^fiTuur,  inve.^ii,  le  i**  iuillet  i(\c)^  ,  par  les  conft^déri*», 
I  l1(  (  tfur  de  Uuvière  força  les  retranchcmèntsdu  côié  delà 
Cambre  ;  prit  un  fort  qui  était  à  la  tête,  et  un  hatardeao' 
que  les  Français  lui  dis{>utèreillt  toute  la  nuit.  Namur  capi- 
tula Je  4  aoûtf  et  leehâleau  se  vendit  le  aaeptembreb  Sa 
lea  aimées  se  séparèrent  sans  aiF«lr  rieu  entrepria»  et  la  pals  . 
se  Ate»  i<l97»  Charles  II»  ml  d*eepagney  donna  alérale  gov» 
vernement  des  PajnHlasàféleelettr  dalavlèref  qui,  en  1700»  • 
aliaiMtoana  le  parti  del'em  pcreur,  A  priteeM dePlitli ppe 
ruH  d^pagne.  Ce  demier  prince  lui  «uniirma  le  geaverue-** 
noent  des  Pays-Bas,  par  lettres  du  au  décembre  de  la  même* 
auuée^  En  1701,  Il  lit  entrer  les  troupes  françaises  dans  toutes 
les  places  des  Pays-Bas  es p a j^^n ois  ,  d'où  les  garnisons  hollan- 
daises sortirent,  et  s'élanl  uni  a)  1  t  lance,  il  suri>rîtUlm,le8 
ecx»Umi>re  170^»;  s'assuca ,  eu  laéiue  iemy»,  de  kijccbbt^rç. 
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dvBtbeMMiii  d'OaiMilbitiiMii  et  MenMMOfeQ*  lioiiiasé  ^ 
■ëfful  de  rarn^  d^AUeaiagiDey  le  aB  octobre  170e,  il  devail 
afoir  Mue  lai  lé  mrédbal  de  VUlare»  qai  ne  put  le  ieiii* 

dre  que  Tannée  Mîyante  avec  les  troupes  françaises.  Il  prit 
Neubourg-aur-le-Danube,  le  3  fi  vrier  1703,  et  en  fit  pri- 
liownière  de  guerre  la  garnison,  qui  était  forte  de  i  5oq  hom- 
mes. Ajuiit  fait  mine,  ic  G  mars,  de  vouloir  attaquer  Pas- 
saw,  îc  comte  de  Sehlick,  qui  comm:ind3it  la  plus  grande 
pariie  de  la  cavalerie  saxonne  el  impériale  f  et  une  parlie  ' 
4e  Vinfai^t^rie ,  s*avajDça  vera  cette  place  ;  Téleicteur  Tatta** 
c|iiat  le  11»  lui  tua  aooo  hommes  »  fit  leoo  prison mecs^  lui 
enleva  3'pièees  de  eanon  »  looo  chevaux  et  son  baga^.  te 
9$  du  mèm»  noie»  il  lombiif  pr^  de  BurgliMfoldy  sur  le 
iViaigmve|i«ijaead*Aiifpaolit  lui  tua 600  hommes; l^blesea à 
«MMrt  et  a*empara  de  Eatiahpmie ,  le  8  avril.  11  fut  {oint,  le  la 
«ai,  k  Ihitliogen ,  par  Ia  macéchal  de  TiUaiHf  et  ayant  aa 
tin  pouvoir  da  94  ml  f  pour  commander  les  tffonpee  fran- 
çaises qui  étaient  venues  avec  ce  maréchal  ,  il  se  rendit' 
maître  de  Kuftem,  le  18  juin  ;  de  Katlcaiber^,  lea5;  etd*lns- 
pruck  ,  le  2G.  11  piojclaàtdc  se  saisir  de  tout  le  Tyrol,  pour 
couper  le.'*  passages  à  l'armée  impériale,  et  pour  ouvrir  une 
communication  entre  le  Milanez et  11  Bavière;  lorsque  la  dé- 
fection du  duc  de  Savoie  l'obligea  d'abandonner  Inspruck, 
^Bti  ^ne  tout  ce  qu^il  avait  pris  au-delà  de  Tlnn^  et  deee 
fappvoeher  duDatiube.  A  la  bataille  d'fioiihaledt »  la  ao  aep- 
teôibre»  V  aeeoavat  k  marquis  d'^sson  »  qui»  egmt  eagegé 
racHea-avant  qa>o  f6t  4  piortée  de  le  aoiilMiir^  était  re- 
poussé     le  oomie  de  Styram*  Haoa  oetle  aetioiit  II  im 
em  emiemla  9ooo  kommfli»leiir  fit  4000  prleamilefeet  leor 
pKlt  33  pièce»  de  eanoo  et  tout  le  bafiage»  Commandent  en 
chef  Tarmée  d*  Allemagne ,  par  pouvoir  du  s  novembre  atil- 
vanty  illa  commanda  jusqu'en  1706,  et  eut  snuslui  le  maré- 
chal de  Mlarchieu  en  remplacemenl  du  maréchal  de  V  illars» 
qui  tait  retourné  en  Franceaprès  la  })ataille  d'Hochstedt.  Il 
prit  le  14  novembre  1706,  Rempli  n  sur-i' Y  1er  ;  s'empara,  le 
14  décphihre ,  (rAugsbourg,  dont  la  garnison  forte  de  6000 
hommes ,  se  rendit  à  discrétion  ;  entra  dans  Passaw,  le  9  jan- 
vier i;o4f  et  fut  hattu  A  JHoehitedt^  la  i9  apùt.  Jteae  natta 
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B  fit  on  fnuié  CMa|(e«  el  b  teite  di^p«tai  km^-toupt  k 
lerratfi  ;  mais  b  Tietoire  «*étaiiC  enfin  iléelarée  pour  les  en- 
nemU ,  Ttlecteur  se  retira  en  bon  ordre ,  el  marcha  rtn 
Dutltngfii,  uù  il  joignit  le  maréchal  dp  Vtlleroî,  avec  le- 
cjuei  il  repa}»8a  ia  Forél-Noirc.  Noaimc-  ^^t  nrr.il  de  l'armée 
de  Flandre,  par  pouvoir  du  4  avril  f^-oS,  il  '^p  r«  nfïit  uiaîlre 
de  Huv,  îe  i"juiii  ;  rcpouïi.sa  leëeui)einis,le  5o  juidet.  <'t  les 
contraiçnii  de  repasser  la  Pyie  en  désordre.  Il  avait  fait  mct- 
Mpiad  à  tem  à  ses  dragons»  «tétait  mis  à  leortéte,  et  avait 
combattu  aussi  4  piid»  aven  um  firanda  Mfépiditéb  II  prti 
VitÊt,  la     a»fMlM«;  aonsmanda  nnoora  l'armée  de 
Vlandflia*  far  pûwoir  àm  «7  avril  1706,  ayant 'soos  M  le 
mmuMmI  de  Vlierai;  ftil  miê  an  ban  Âe  rEmpIre»  le  99 
da  nêmê  wisl  et  perdltla liati^  de  RamflUes»  le  mai 
•niffaai.  Coanaandanl  Vatmé»  de  Flandre ,  par  pomroîr  dn 
an  atrfl  1707,  aree  le  duc  de  Tendéme  sons  ses  ordres ,  il 
empêcha  milord  Marlboroii^h  de  rien  entreprendre.  Nom- 
me général  dv  WiruïCv  du  JVIiiii  ,  j)ar  pouvoirdu  7  mai  1708, 
il  eut  le  uiarëclKd  de  BcrwK  k  .  yjovir  comiiiaadcr  soii§  lui. 
L'armée  fra  II  ça  i^L'  ne  fil  qu  ob-crver  celle  des  ennemis,  et 
ceiLX-ci  ayatil  détache  un  corps  con'5i(U  r,i})le  jioiii'la  Flandre, 
rélecteur  fut  obli|^  d^eovoyer  le  maréchal  de  Berwîck  dans 
en  pays,  oà  il  arriva  bu  mais  de  jnillet.  Il  se  rendit  aux 
Faya-Bas  ,  dang  le  mot8  de  newdire ,  et  forma,  le  22  da 
watm^  mois,  k  siéfe  deSmsetles»  que  l*ap|Hroolie  de  Vmf 
^  méB  daa  alliés  le  éenlra%ni(  de  lever,  le  ay»  H  ne  servit 
poini  en  170^  el  1710.  Bfoauuétpeur  eenonander  en  chef 
raitoéè  dit  Uln,  par  pe«ve|r  d«  »^  |nlllet  1711 ,  en  mil 
MM  aea  oeiiea  ta  maréchiyig'  ^■amw*  el  de  Bcxons^ 
«Mis  il  a^  enl  aooane  êspédHlen  en  AHtmagne  pendant 
cette  campagne.  L*électeur  de  Bavière  fut  rétaMi  dans  ses 
étais  j  par  le  traité  de  paix  signé  à  Rastadt ,  le  G  mars  1714- 
Ce  prince,  aussi  G^raud  dans  l'adversité  que  dans  la  iortu- 
lie,  mounil  le  -.iti  lévrier  i7'.>G.  [Ot'j><'i  <!>'  (n  enterre,  ^lorérî, 
le  président  Iltnatil,  ie  rondniuUcur  (ùi  Pert  Danitl ^  Mé- 

mmini  du  Fèrë  d'Âvngr^  ,  àfisunrc  militaire  de  Louis^e^ 
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'Grand  f  par  de  Quincy;  Mémoirét  du  prince  Eughnt, 
ceux  dtM  maréchaux  de  ViUars  et  de  Éerwick ,  Histoire  dm 

Louis  Xiy f  par  Latrcy  i  an  de  vérifier  /e^  dates,) 

DE  BAVIÈRE  (Maximilien-Emmaniiel-Frauçois-Josepli, 
cotnte),  lieutenaru-gé/it'ra/ ,  ncujuil  le  28  mai  1695.  FiU 
natiirclde  l'éku  tcnr  de  Bavière  qui  précède;  il  fut  légitimé 
le  20  novembre  1695.  Étaut  passé  en  France  9  on  lai 
donna  le  r^imcnl  Koyal-Bavièie,  d^infantorie  allemande, 
par  commissian  du  i**  janvief  170^;  U  le  commande  à  Tar- 
mée  du  RhlOf  en  1711»  171a  et  1713»  etaetfoava 
cette  dernière  awwée  au  aiés»  de  Landau;  à  la  défidle  ,da 
général  Vanbonne  <kt  au  tlége  et  à  la  prise  de  BVibouiç.  U  làl 
etéé  brigadiér^  le  1**  février  1 7 19,  et  grand  d^Etpagme  de  la 
première  daM,  par  décret  du  i4inaft  i^aS;  et  ayant  été 
.  natnralisé  en  Fimee,  par  lettrée  du  mois  de  mal  i^aS,  on 
remploya  à  l'armée  du  Rhin,  par  lettres  du  i5  septembre 
1733.  11  servit  au  siège  et  à  la  prise  du  ibrt  de  lielil,  où  il 
monta  la  tranchée  dans  la  nuit  du  25  au  24  octobre,  et 
fut  employé  pendant  l'hiver  à  Strasbourg,  par  lettres  du 
1*'  novembre.  Promu  au  grade  de  marérh;d-de-r.amp  ,  par 
lettres  du  20  février  17^4^  employé  à  l'armée  du  IlhiOy 
par  lettres dtti*' avril,  il  nftnnla plusieurs  tranchées  nu  siège 
de  Philisbourgy  et  oonlioaa  de  servir  à  Tarmée  du  Rhin  et 
de  la  Uotelle,  sons  le  inaréolMl  deUHgny,  par  leUme  do, 
mai  1 735.  On  n*f  entreprit  rien  fM  la  pais  se  fit  au  mole 
d*octobfe.  Nommé  Uealeaalit-^géaiMl^.le  i^nune  i7S$9  et 
employé  k  Fermée  que  le  foî  envoya  à  l'Aecéenr  de  Bavière» 
par  lettres  du  ao  jinUlet  «741  f  il  ee  ïamdit  à  Mnaleh;  y  fnt 
chargé  des  affaires  du  roi  auprès- de  y^jeeleur,  qu^'l  suivit 
à  l'armée,  et  se  trouva  à  !a  prise  de  Prague,  dont  Télec-» 
teur  lui  donna  le  gouvernement.  Il  y  oonunauda  pendant 
toute  i'auiiée  174^»  contribua  à  ia  défense  de  cette  place, 
et  lorsque  Varmée  en  sortit,  il  conduisît  la  2*  division,  et 
revint  en  France.  Employ-éàTamitc  dn  Khin  ,  j.ar  lettres  du 
1*'  mai  1 743,  il  combattit  à  ^etlingen,  où  il  Imil  la  campagne, 
sous  lesordres  du  maréchal  de  I>ioaiUes  ù  Tarmée  de  la  Basse- 
Alsace*  iiommé  ambassadeur  prélude  V^mçtrw^,  m  nîni» 
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de  février  I744f  ^  P^'^^  congé  dn  foi  pottr  le  rendte  à 
Francfort;  et  i|Qoiqo*U  fût  déaigoé  poor  ébe  empk^  à  Tar- 
mëe du  Uia,  par  letireeda  atril^  il  rcflaaoprèede Tei»- 
pereor»  et  lertit  k  Tipnttée  de  Bavière»  eommandée  par  te 
aMuréchal  de  Seckeodarff  et  le  eemle  de  Ségur,  pendant 
lee  mois  de  no? enibie  et  déeemlnre  de  la  même  année.  Après 
la  mort  de  Tempereur,  arrivée  au  mois  de  janvier  1745,  et 
la  paÎ3c  qtie  réh  c  h  nr  de  B  i\it  rc  son  fils,  fit  avec  la  reine  de 
Hongrie,  nu  moi-  d  avi  il.  le  comte  de  Bavière  rentra  en  Fran- 
ce, et  fut  coiployc  à  Tarmét:  du  roi  en  Flandre,  par  lettres 
du  1*'  niai.  Il  obtint,  par  provisions  du  27,  la  lieulenance- 
géuërale  <ie  I*ic;it  iliit ,  au  département  du  payr>  d<'  S mterre, 
et  les  gouveruemeus  particuliers  des  villes  de  Pérouue,  de 
Monldidier  et  de  Aoye;  servit  au  siège  de  Tonrnay;  oom* 
battit  à  fontenojy  où  il  commanda  ane  division  9  et  finit  la 
campagne»  aone  lee  ordres  du  roi.  Employé  à  Tarmée  eom- 
mandée par  H.  le  prince  de  Gonti»  par  lettres  da  i**  mai 
1 74%  il  servit  an  siège  de  lIons;aeréunit  à  Tarmée  comman- 
dée par  le  maiéobal'de  Saxe»  le  1"  septembre»  et  citaibattit 
k  Raneonx»  le  1 1  oelcbre*  Attaché  k  Tarmée  du  roi  en  Flan- 
dre» par  lettres  du  i^mai  1747,  il  combattit  à  Lawfold»  et 
y  fut  tué  d*un  coup  de  canon ,  le  1  juillet  1747*  U  était  alors 
ài^r.  dv  ')]  ans.  (Dcpôl  Uc  la  ^ut/vd,  /itémoircs  du  temps, 
Ga:icUe  de  l'rance,) 

DE  BAVIÈRE  (Charlcs-Albert-Cajetan-Jean-Joseph-Geor- 
geSy  électeur),  commandant  d'a/tm'c,  frère  du  précédent, 
né  Ir  €}  noût  1697;  porta  d'abord  le  titre  de  priuce  électoral 
de  Bavière  ;  fut  fait  chevalier  de  la  Toison-d'Or,  le  1 7  fé- 
vrier 1715;  fit  la  canH>agne  de  Hongrie»  et  servit  au  siège 
de  Belgrade»  en  1717.  Il  devint  électeur  de  Bavière»  k  la 
mort  de  son  père»  le  a6  lévrier  1736.  £n  17S1»  fl  protesta» 
avec  rélecteur  de  Saxe»  contre  la  garantie  proposée  de  la 
Pragmatique*sanction  établie  par  rtmperenr  Charles  TI» 
pour  la  succeislon  de  la  maison  d'Autriche  ^  et  fit  alliance 
avrc  cet  électeur,  le  4  juillet  1752,  pour  le  maintien  de 
leurs  droits.  Après  la  mort  de  l'empereur,  arrivée  le  20 
octobre  1740»  l'électeur  de  Baviète»  foudt^  ^ur  ic  lu^siiimeut 
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de  Ferdinand  1**»  fait  en  15439  fut  m  des  prétendants  de 
la  suceetlion  autrichienne.  En  conséquence  du  traité 
d'alliance  qu'il  fit  avec  le  roi  4  Munich  ^  le  18  mai  1741» 
et  qui  fut  wtilié  le  3  ]uin«  il  commanda  les  troupes  auxi-^ 
Uaires  que  la  France  lui  envoya,  par  pouvoir  donné  à 
Yersaill^f  le  ao  luillet  suivant  (t);  s^empara  d*abord  de 
Passaw  et  du  château  d^Oberhansst  le  5i  juillet;  marcha 
ensuite  avec  ses  troupes  et  celles  de  France  vers  la  Haute- 
Autriche;  se  rendit  iiKiîtrL',  If  m  sopicmbre,  de  la  ville  de 
LintXy  qui  en  est  lu  ta^Hiale;  passai  t  rivière  d*Enis,  le 
octobre:  marcha  jusqu'à  Sainl-rolton  ,  et  soumit  la  Basse- 
Aulriciie.  Son  année  décampa  de  5aint-Pollen ,  le  1"  no- 
vembre; joignit  IcH  troupes  saxonnes  le  14  t  6t  arriva  le  19 
devant  Prague,  où  la  tranchée  fut  ouverte  le  aS.  L'électeur 
ayant  résolu  d'emporter  la  place  par  etcalade,       la  nuit 
suivante»  Texécution  suivitde  près  ce  projet,  etavant  six  heu- 
res du  matin  il  s'était  déjà  rendu  maître  de  la  haute,  de  la 
basse  ville»  de  la  ville  neuve  et  du  château.  Il  ne  perdit 
pas  5o1iommes  dans  cette  aciion  »  et  lit  le  gouverneur  et  la 
^mlson  prisonniers  de  guerre.  Le  grandHiuc»  étonné  de 
la  conquête  de  Prague ,  prit  le  parti  de  s*élo%ner  pour  con- 
server les  restes  de  la  Bohème  9  et  potir  défendre  r*enlrée 
de  TAutriche;  mais  rêlecteur  fit  charger  son  arrière-garde, 
et  délit  pluaieiu  s  corps  de  ses  Iroupes  légères.  L'électeur  fut 
déclaré  et  reconnu  autlienti(]U(?nit  tu  roi  de  Bohême,  le  7 
décembre  ;  la  noblesse  lui  prêta  stM  tneni  le  8,  et  de  ee  jour 
on  lui  dunna  le  titre  de  roi  de  bohème  jusqu'au  a4  janvier 
174^9  époque  à  laquelle  il  fut  ^iu  roi  des  Romains.  Cou* 
ronné  empereur,  le  la  février  suivant,  sous  le  nom  de  Char- 
les VU  ,  il  mourut  à  Munich,  le  ao  janvier  1745.  {D^fât  de 
ia  guêtre,  amuUes  du  temps,) 

DE  BAVIERE  (Frédéric), ;)r///ce  de  Deux-Ponts,  Ueutcnani- 
général,  Ois  de  Chrétien  111  qui  précède,  né  le  217  février 
1724;  fut  fait  colonel  du  régiment  d*iufanterie  allemande 

(1)  Ce  pouvoir  e$t  mal  i  propot  daté  du  30  août  dans  les  Méiuoir«« 
pour  servir  ■<  rHî*toîrc  de  rSoCOpe,  depuis  \^\o  [u:i(|tt*eB  1749$  4  vol. 

in- la.  f  oyts  lç9  mtitiioÎKt  et  kt  reUliooa  du  tcmj^. 
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d*Al8«ice,  par  comiuiëiiion  du  lu  mars  lyTt].  U  le  coniman- 
<la  à  Tarniéc  i\v  Bavière,  en  174*  »  ^     prise  de  Praguti;  jui 
siège  et  à  iu  prise  d'Égru,  où  il  commoiida  en  outre  les  deux 
bftUiâloiis  de  grenadiers  qu*on  avftit  formés  de  difTérento  ré- 
fiaient^.  Il  servit  avee  son  régimeiit  au  oamp  de  FIsseck; 
à  la  défense  et  à  la  relraile  de  Prague»  en  i^4>  >  ^  l*ariiiée 
de  Barière»  au  mois  de  janvier  174^9  cl  s*y  trouva  k  focrtee 
les  défenses  ou  attaques  de  places  peodaot  le  reste  de  l*bl(- 
ver»  On  le  créa  brigadier»  le  ao  février»  et  on  l'employa  en 
celle  qualité  ,  par  lettres  du  1*  avril.  Promu  au  grade  de 
marécKal-Ue-cainp ,  le  14  mai,  et  employé  connue  tel, 
par  l<  itic!^  du  même  jour,  il  rentra  en  l  tmcc  avec  la 
4*  division ,  armée  de  Bavière,  an  Wiois  de  juillet  ,  et  (init 
la  canijjajîiie  on  Basse- Alsace ,  houm  leiiian'clia)  de  Noailles^ 
par  lettres  du     août.  Employé  à  Tarmce  du  lihin ,  sousl^ 
maréchal  de  Coigny,  par  leltrc»  du  1"  avril  1744  i  con«» 
courut  à  la  défense  de  T Alsace;  à  la  prise  de  ^cissem bourg 
el  des  lignes  de  la  Laulern  $  se  trouva  à  Tattalre  d*ilague- 
nau;  marcha  en  Bavière»  sous  les  ordres  du  comte  de  Sé^ 
gur,  par  lettres  du  i**  septembre;  y  passa  Thlver;  se  distin* 
gua  particulièrement  au  combat  de  P&tfenhoffen»  en  avril 
1745;  et  à  ta  belle  retraite  du  comte  de  Ségur.  Il  joignit 
ensuite  l*armée  du  Bas-Bhin ,  commandée  par  le  prince  de 
Conli,  et  y  fut  employé,  par  lettres  du  i''  mai.  INommé 
lieutenant-p:(^néral,  iti  i(i  lévrier  1 74(),  et  employc;  a  t  .n  mée 
commaïuicc  par  le  prince  de  Conli,  il  scrvil  m  Mcgc  de 
Mens  et  de  Charieroy  ;  se  réunit  à  l'armée  comuiaudée  par 
le  maréchal  de  Saxe  ;  couvrit  avec  ccilo  armée  lu  siège 
de  Namuri  et  combattit  à  Raucoux.  Le  prince  de  Deux^ 
Ponts  passa,  en  novembre  1757,  avec  Tagrémcut  du  roi»  au 
service  de  Timpératrice  reine  de  Hongrie,  qui  lui  donna 
le  régiment  de  dragons  cUdevant  Porporati  ;  le  créa  géné^ 
val  de  cavalerie»  et  le  Al  feld-maréchal  de  ses  armées»  aa 
mois  de  janvier  1758.  Comnittudanl  Tarmée  de  Tempire» 
kl  même  année ,  Il  s*empara  de  différents  postes  uéces- 
suires  pour  pénétrer  dans  la  8axe;  battit  Finch  dans  tou- 
tes les  attaqucH  que  ce  général  tenta  pour  enlever  \es  pos- 
tes de  l'armée  impériale;  le  rcpuubsa  pluaicui:»  iuis  avec 
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perle,  et  lui  prit  5  à  4oo  hommes.  Il  occupa  y  le  a6  jaîllet, 
le  camp  de  Schandau  en  Saxe  ,  après  avoir  battu  les  Prus- 
siens dans  jUusieuis  Cacarmonches ,  cl  fou  a  le  prince  Henri 
d'abandonner,  le  19  août,  sou  camp  retranché  de  Dîppo- 
diswalde.  Il  s'empara,  le  26,  du  camp  de  Pyrna,  à  la  vue  des 
Prussiens  retranchés  dans  les  jardins  de  la  ville ,  et  sous  la 
.monlagne  de  Kolbert,  et  ayanl  fait  auMit^t  ses  dispositions 
pour  les  attaquer  dans  leurs  retranchements ,  il  combina 
ai  lùeo  ses  opérations,  qoe  le  prince  Henri,  ne  pouvant 
résister»  abandonna  lesretrancbementSy  le  a  septembre. 
Le  prince  de  Deux-Ponts  fit  ouvrir  la  trancbée  le  même 
jour  devant  le  fort  de  Sonnestin  déilendu  par  deux  batail«> 
Ions  de  Partillerie,  qui  Turent  contraints  de  capituler  le  5, 
et  de  mettre  bas  les  armes  à  la  tète  du  fort,  dans  leqviel  on 
prit  58  pièces  de  canon,  7  mortiers  et  10  drapeaux.  Il  tint 
ensuite  Tarmée  du  prince  Henri  en  échec,  peiulani  que  le 
maréchal  de  Daun  attaquait  et  battait  Tarméc  du  roi  de 
Prusse  à  TTohenkirchen  :  le  rest(^  de  la  ramp:ii;i]e  se  passa 
en  ditVérentcs  marches.  Le  j>ritu  e  de  Deux- Ponts  mit  Par- 
mée  de  Pempire  en  quartiers  d'hiver  dans  la  Franconie» 
et  arriva  le  18  décembre  à  Vienne.  Commandant  la  môme 
armée  ,  en  1 759 ,  il  fut  attaqué  dès  le' mois  de  mai  sur  les 
frojitières  de  la  Franconie ,  par  Parmée  du  prince  Henri  » 
secondé  par  un  corps  de  ia,ooo  Haoovriens  qui  marchaient 
sur  un  autre  point;  mancsuvra  avec  sagesse  et  avec  fer* 
meté;  mais  ayant  été  obligé  de  céder  au  nombre,  il  sa 
retira  sous  Miiremberg.  Centrée  d*nn  corps  Autricbfen  en 
Saxe ,  et  la  marche  des  Français  vers  la  H  esse  ,  obligè- 
rent d'une  pari  les  Hanovrieus  de  regagner  la  Uesse,  et 
de  Pautre ,  le  prince  Henri  de  se  retirer  avec  précipitation 
en  Saxe.  L'année  de  Pempire  se  rétablit,  et  s'étant  mise  lm) 
marche  au  mois  de  juin,  elle  reprit  Bremberg,  ainsi  que 
plusieurs  autres  postes.  Le  prince  de  Deux -Ponts  partit 
le  24  juin  pour  Manheim;  rejoignit  Parmée^  le  i5  juillet; 
prit  Leipsick,  le  5  août  :  y  délivra  700  prisonniers  des  trou- 
pes Autrichiennes  et  de  Pempire;  fit  le  siège  de  Torgau,  qui 
se  rendit  le  i5;  y  délivra  encore  3oo  prisonniers  autri* 
obiens;  s^empara,  le  aa,  de  Witlemberg,  par  capitulation» 
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et  sa  tfadit  l»  3ot  devant  OMdôf  <|a*U  obligea  de  capituleri 
le  5  teptamlire.  Op  y  délivra  tous  lei  otages  anloréa  par  lo 
roi  da  Fmate»  et  on  y  prit  la  eatsie  mllllaite de oe  prinoe. 
Le  prince  de  Deux-Pontt  iMttIt  le  géndral  Wintohi  «fol  f  e* 
oalt  an  aeooiin  de  eette  ville  ;  loi  tua  0oo  liomnet»  el  lui 
|iril  10  pièces  de  canon  et  1,000  Imhdms  :  il  ne  put  ce^ 
pendant  empêcher  ce  général ,  secondé  par  le  général  Finck, 
de  rrprendn*  \^'il(cmberg,  Tur^uu  cl  Lcipsick.,  qui^y  rcudi- 
reot  h*:  cicliitiilre.  i^e  prince  de  Dcuil- Ponts  altaqna, 
le  ai,  vpH  den\  généraux I  les  battit:  les  chassa  de  tous 
leurs  postes,  leur  tua  1800  homnici,  kui*  eu  prit  jooj 
aiofi  que  (i  pièce»  de  canon  et  deux^tendards;  resta,  le  aa^ 
anr  le  dutnap  de  bataille  ;  reprit  son  camp  #  le  a5  ;  finit  la 
campagne  êm  environs  de  Dresde  ;  et  après  avoir  mia  son 
armée  en  ipMsiiam  d*iiif  er^  il  partit  ie  déoembre  pour 
▼iennef  06  il  aitivele  17.  Il  fut  reçu  chevalier  de  la  Toi- 
aon-d^Or,  par  rempefettr^  le  6  fanvler  j  760 ,  et  giandVsrois 
de  Tordre  militaire  de  Marie-Thérèse t  le  ai»  par  Timpéra» 
trice  qni  lui  donna  le  commandement  général  en  Hongrie. 
Il  partit  de  Vienne,  le  a5  mars,  pour  se  faire  recevoir  en 
cetle  qualité;  fui  clu  fcld-inanrhal  des  armées  de  l'empire, 
dans  le  même  nioi<i ,  et  .s<t  liuiniiution  à  cette  dignité  fui  ra- 
tiliée  par  i  i  injn  reur,  au  nuiis  d'avril.  Il  partit  de  Vienne  , 
le  1 7,  pour  aiicr  [»rcintrc  le  comiuaiidt  iiieiil  (le  Tarmée;  la  fil 
passer  en  6axe^  où  elle  concourut  d*abord  à  la  défense  de 
0rssde ,  par  une  position  combinée  avec  celle  de  l'armée 
eysmandée  par  le  maréchal  de  Daun,  et  demeura  ensulle  . 
djmariDaction  jusqu'au  90  d*aoAt«  Ce  mémo  jourt  le  prince 
de  Deux-Ponts  attaqua  le  général  Hulsen'dansle  camp  de 
SlrehUy  et  après  un  combat  qui  dura  4  beures»  il  le  força 
de  se  retirer  sous  Torgau,  et  s'établit  lui-même  dans  le 
camp  de  Strehla.  Le  général  Hulsen  perdit  3<ioo  homnles 
et  4  pièces  de  canon.  Le  prince  de  Denx-Ponts  l'attaqua 
de  iir)ii\t  au  sou»  Torgau,  le  -Mt  srplt  nilne,  cl  Tobligca  de 
se  rtliii  I  sous  Wiltcmherj^ ,  apre^  avoir  perdu  2000  hom- 
mes lucH ,  et  '2r>'*.7  (piî  furent  faîfs  pn«sonnier«i.  Il  pril  Tor- 
gau,  le  a7,  par  capitul<ttinr>  ;  poursuivit  le  géin  r  il  Ilulsen 

soui  Wltteoilwg»  le  battitf  ie  a  octobre,  et  investit  Wit*» 


Digitized  by  Google 


436  ,  DICTIONNAIRE  HISTORIQUE 

teoibeigi  qii^il  força  de  m  rendre,  le  i4*  ta  garaieen»  forte 
de  3ooo  homniei»  fui  faite  prbonnièfé  de  goerre>  et  on  trou- 
va dea  maga&int  immenBea  dans  la  place  dont  on  fit  raser 
lea  fortiQoationt»  Il  évacua  ensuite  LeipsicL  etTorgnu ,  mit 
son  armée  en  quartiers  d'hiver,  et  se  rendit  à  Vienne.  ÇDé^ 
pot  de  la  guerre  ,  omiales  du  icnips,) 

BAVILLE  (N...)«  (général  de  brigade,  du  i3  juin  1795» 
fùl  employé,  en  cette  qualîtt^ .  à  Varmëe  des  côtes  de  Cher» 
boutg  ^  en  1  ;g6 ,  et  à  eetle  de  Ahin-et^Moaelle ,  depuia  t  ^97 
fittques  et  eompria  -iSoi<  Il  eut  un  eoBunandcmeiit  dans  la 

divisiott  mtlItalfiD  depuis  i$oa  iu«|a*eD  1867^  el  damJa 
i8«  division  militaire  de  ^êoB  à  1814»  H  avait éié  fait  comr 
mandant  de  la  Légloii-*d*HoMieur,  le  1  ^  juin  i8o4*  On  ne 
connaît  pa»  la  date  de  sa  mort  ;  mais  on  trouve  sa  veuve 
inscrite  dans  le  tableau  général  drs  pensions  à  payer  par 
le  tri  sor  royal,  à  Tépoque  du  18  septembre  18 17.  Voyez  le 
Supphhnent,       '  .  .  ... 

PB  BAVOt>  vqyez  Ptùicffctoi*    *   -  - 

BATARD  OB  BvAtmKvàiE  (Louiâ-Ferdiàànd)^  généMi  de 
Irîgade,  entra  aux  mousquetaires,  jeti  1767;  fut  réfbniaéy 
en  17^5;  passa  par  tous  les  gradeiT,  ët  parvint  à  caM  de 
générai  de  brigade,  aïKfuel  il  fut  pronni ;'1e B  mars  t^ffi. 
II  élail  avanlaî^eiiscnicnt  connu  èHimme  officier  de  la  ca- 
valerie (1).  On  II  ituuvc  employé  a  1  atWiée  de  Rhin-cl- 
Moselle,  en  179^),  et  a  c  i  Ile  «l'Italie,  en  > ^97  et  17^.  Le 
directoire  e^técutif  le  noninui  inspecteur-général  de  cava- 
lerie juiur  Tarniée  dltalie ,  le  1 5  septembre  il  eontî- 
nua  àÊtre  employé  |usqu*eu  1801.  (^Ann*  du  temps,  Monii.) 

BAYARB  (N.M«))  comte  de  Trùussebôïs ,  ^tait  lieulenant 
au  régiment  de  Provence,  en  1755*  H  fut  nommé  capitaine, 
en  175,8;  etblesaéàla  jambe,  d*un  coup  de  fusil,  en  1759. 
On  le  fit  colonel,  en  1773;  mestre^-dte-cani])- commandant 
le  régiment  de  Savoie-Carignan ,  le  6  avril  1 776 ,  et  cheva- 
lier de  Saint-Loni».  11  obtint  le  grade  de  brigadier  d'infan- 
terie, le  5  décembre  1782,  el  cebii  de  niarécbal-dc-c.)mip, 

(1)  Ou  trouve  ces  détails  daa$  le  rapport  fait  à  U  convcotioo  uatiooale 
pir  Bitboif  Crancé ,  m  nom  dû  «onilé  ée  tilut  ^idriic«  le  a6  «nfi  1799. 
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le  9  mars  i  ^88.  Traduit  au  tribunal  révolutionnaire  »  il  y 
lot  oivdMwé  à  MTt,  I»  17  ftvrier  %^  (Dépôt  de  U 

w  BAYEX,  tH^es  AuiEai. 

M  MTSIIB  Mi  IS«ttK  (Ghvkf)»  gbiéMl  dm  duMm» 

Ml  niiwnéiiinft  dMIMay  m»-lkiolHiml»  eo 

1766  ;  dnf  d»  brigade  do  léf^imeiit  de  Grenoble  artillerie^ 

et  général  de  brigade  iti  a4  mars  »7f)5.  On  l'avait  deslilaè 
comme  noble  en  oette  dernière  année,  el  lorsqu'il  tut  rap- 
pelé au  set  vicp,  en  i^gS,  on  lai  accorda  le  gra»ie  de  géné- 
ral de  division.  [Rapport  sur  les  olfiders-gcnértmx y  pfc- 
setué  à  ia  com^eniion  nationale  par  Dubois- Cnmcé,  tm  mom 

wiBâT-DAMAS  (IViodas) ,  marquis  de  Oigmef  mat^kM' 
de^amp.  Étant  cornette  au  régiment  de  Frootena5F-DHi. 

gons ,  en  1695,  il  se  trouva  au  bombardement  de  Bruxel- 
JcÂ  cctlc  même  année:  à  rvuaiée  de  Flandre,  en  1696; 
et  à  celle  de  la  Miu>e,  en  Î69".  Il  leva,  par  coiauàiîision 
du  1"  mars  \  '^o\ ,  une  compagnie  de  cavalerie  du  régiment 
de  Bissy  (devenu  KsSaniol);  en  fut  fait  capitaine;  la  com- 
manda à  Tarmée  d* Mlèmagne,  en  1701  et  170S;  au  siège 
de  Kehl;  au  combat  de  Miuiderkingen;  â  la  première  ba* 
taille  d^echstedt,  en  i^oS  ;  Â  lasecciodelMitii^d'Hoeba» 
Ml,  en '1704*  ^  Twrmée  dnUin,  en  aa eié|;e d*Ha- 
liuenau;  A  la  prise  de  Droaenheini,  de  Laîneibiimg  d  de 
l*lle  du  Marquisat^  eb  1706;  anxvipédilimia  du  maiécbal 
deTfllafS^  en  Frmeewieelen  SotiMie»  en  1707;  el  àPar» 
née  do  Min ,  en  1708.  Il  détint  alde-«ia}or  de  son  régi- 
ment,  le  17  îuîBct  de  celte  année;  senrit  encore  à  Parmée 
du  l\hiu,  en  1709,  et  obtiul  imc  place  d'exempt  dans  la 
compagnie  des  gardes-du-corp^  vin  loi  devenue  Luxem- 
bourg \  par  retenue  du  27  septembre  de  telle  année.  Il  fil, 
avec  cette  compagnie,  les  campagnes  de  Flandre,  en  171 1  et 
1712 ,  et  se  trouva  au  siège  de  Dooajr  el  du  Quesney«  On 
loi  accorda»  le  i*'  décemlne  17169  une  coninateîoo  poor 
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tenir  rang  de  mestre-^e-camp  de  cayalerie^  da  ai  foillet 
précédent  II  passa  à  l'aide-majorité  de  sa  compagnie,  le 
6  février  i^aS;  devint  deuxième  enie%ne  de  la  même  com* 

pagnie,  le  23  mars  1733;  premier  enseigne ,  le  10  avril  sui- 
vant; troisième  lieutenant,  le  1"  février  1734;  et  fit  cette 
année  la  r  unpagne  de  Philisbourg.  Il  obtint  le  grade  de  bri- 
gadier, par  brevet  du  1"  aoOt ,  et  fut  employé  en  cette  qua- 
lité à  1  armée  du  Kbin ,  par  lettres  du  1"  mai  1755.  On  le 
créa  maréchal-de-camp ,  le  1"  janvier  1740^  et  deuxième 
lieutenant  de  sa  compagnie^  Je  9  mai  suivant  II  quitta  sa 
lieutenance  et  le  service ,  au  mois  d'octobre  de  la  même 
année  9  et  mourut  le  9  mai  17471^  âgé  de  67  ans.  {{Qépéi 
de  laffterref  annales  du  tempsJ) 

Di  BATLBNS  (Bernard) ,  èaron  de  Pàytmne,  maréchal'^ 
de~campj  avait  obtenu  ,  après  la  mort  de  son  père ,  le  gou* 
verncmcnt  de  Dax,  et  la  charge  de  sénéchal  des  Landes, 
vers  1G17.  Le  roi  lui  donna  le  gouvei  neuient  de  Navarrenx, 
lors  de  son  voyage  dans  le  Béarn ,  le  17  octobre  1620.  Les 
proiesLiiis  de  cette  province  s*élant  révoltés  ,  peu  de  temps 
après,  le  baron  de  Poyanoe  se  mit  à  la  tête  des  troupes  ca- 
tholiques» et  9  secondé  par  le  duc  d^Épernon^  il  pacifia  I4L 
province  en  moins  de  deux  moiSf  et  obligea  le  duo  de  La 
Force  à  se  retirer  dans  ses  terres.  Le-iei  lui  retira  te  goo- 
vemesdent  de  Navarrenx»  qu*il  donna  au  maréchal  de  Thé* 
mines.  Le  sieur  de  Baylens  fut  créé  li(»)iteiiaDt-géiiéral  de 
ce  gouvern^ent,  par  provisions  dfi.  ;io  avril  1621^  et  y 
commanda  jusqu'à  sa  mort.  Il  fut  fait  chevalier  des  ordres 
du  roi ,  le  1 4  mai  i633  •  et  marquis  de  PÔyanne  vers  le 
iiième  temps.  Ayant  appris,  en  1656,  que  les  Lspaijuols 
voulaient  surprendre  Saint- Jean-Pied-de- Port,  il  donna  de 
si  bons  ordres  [lartout,  qu'iU  perdirent  beaucoup  de  mon- 
de, cl  furent  contraints  d'abandonner  leur  projet.  Nommé 
maréchal-de-camp,  le  10  avril  1637,  il  commanda  en  Guien- 
ne  en  Tabsence  du  duc  de  La  Valette ,  et  préserva  cette  pro* 
vince,  ainsi  que  celles  environnantes ,  de  Pincursion  des 
ennemis.  Il  mourut  au  mois  de  -mai  1646.  {^Di'pôt  de  la. 
fpitrre^HUtmrede  Loim  X/I/parle  PèreGriffi  t,  LeFasworJ) 
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DE  BAYLKNS  ((ihailes-Léonard),  marquis  de  Poj  anne , 
hcuU'iuint'f^énéral,  entra  aux  mouHqnntairc»,  en  i^SS;  fut 
fart  rnpîfainc  au  rrf^îment  dt'  ravaler  ir  iloyal-Élranp^er,  le 
mars  17349  et  se  trouva  au  siëgc  de  l^hilisbourg.  Mom* 
mé  troisiènoe  guidon  des  gendarmes  de  la  garde ,  avec  rang 
de  me8tre-de->cainp  rie  cayaleriet  le  11  mars  1735,  il  Alla 
campagne  sur  le  Àhin;  obtint,  par  provisions  du  11  no- 
vembre 9  lengouvernement  de  Dax  et  de  Saint«»Sever,  avec 
la  charge  de  sénéchal  des  Landes»  sur  la  démission  du 
comte  de  Gasslon,  son  oncle;  devint  deuiième  guidon» 
le  a8  octobre  1739;  premier  guidon»  le  ao  janvier  1740  ; 
mestre-de-eamp- lieutenant  du  régiment  de  cuvaleriu  de 
Bretagne  (iicN  rnu  Bourgogne),  par  connu ission  du  mj  août 
1741*  90  démit  du  guidon  des  gendarmes;  alla  joindre  sou 
régiment  à  Tarmée  de  Wcslphalie ,  et  passa  Thivcr  dans  le 

.  duché  de  Berg.  Lorsque  cet  h'  armée  partit  de  Westphalie, 
au  moi»  d'août  1742,  pour  se  rendre  sur  les  frontières  de 
Bohême,  il  marcha  avec  la  troisième  division  de  l'armée; 
contribua  à  chasser  les  ennemis  de  la  Bavière ,  et  se  trouva 
à  la  lovée  du  siège  de  Braunav  par  les  ennemis,  au  mois 
de  décembre*  Il  se  distingua  particulièrement  à  la  prise  de 
Schmidmill»  au  mois  de  février  i743;  au  ravitaillement 
d*Égra»  dans  le  mois  d^avril  ;  rentra  en  France  avec  Tar-^ 
mée»  au  mois  de  juillet  ;  passa  >  au  mots  d*aoùt»  en  Haute» 
Alsace»  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Goigny,  et  concou* 

.  rut  h  la  défaite  do  5ooo  hommes  des  ennemis,  qui  avaient 
passé  le  Rhin  à  lUiinvillers.  Il  servit  à  Tarméc  du  Rhin, 
en  :7/i4  »  et  contribua  à  la  reprise  de  Wcissembourg  et  des 
Ii;^n(  s  tie  la  ï.autem.  Déclaré,  le  i5  août,  brigadier,  dont  le 
brevet  lui  avait  été  expédié  le  ,1  mai,  cl  rinployé  en  celte 
qualité,  il  se  trouva  à  raikaire  d*Ilagucnau;  marcha  au  sié-  . 
ge  de  Fribourg;  fut  employé  pendant  l'hiver  à  l'armée  du 
Bas-Bhin»  sous  les  ordres  du  maréchal  de  Maillcbois,  par 
lettres  du  1"  novembre»  et  se  trouva  à  la  prise  de  Gronem- 
bourg»  au  mois  de  mars  1745.  Employé»  le  1*' avril  suivant^ 
À  la  même  armée  »  commandée  par  le  prince  de  Gonti»  il  se 
distingua  au  passage  du  Rhin  »  le  19  juillet»  et  y  fui  fait  pri* 
lonnier  de  guerre  à  rarrière-garde.  Employé,  le  i**  mai 
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1746,  à  Tarmée  commandée  par  1<»  prince  de  Contî ,  il  ser- 
vît d'abord  sur  la  Meuse,  puis  entre  Sanihie  et  Meuse  , 
pendant  les  sièges  lie  Mous  et  (h;  Saiiil-Guil  un  ;  au  siéî^e 
deCharleroy;  couvrit,  avec  Tarmée  du  roi,  celui  deNamur, 
«t  combattit  à  Raucoux.  Employé  à  l'armée  du  roi,  le  1** 
mai  17479  U  se  trouva  à  la  bataille  de  Lawfeld»  et  finit  la 
campa^e»  sons  le  comte  de  ClertUont.  Proma  au  §;raâe 
de  maréchaUde-camp9  le  i*Maovtev  174S»  il  se  démit  da 
réc;imeot  de  Bretaffne»  et  fot  employé  4  rarmée  des  Pay»- 
Bafl^  do  1**  mai  aa  34        lospecteor-gënéral  de  la  cavale- 
rie et  des  drainons .  par  commission  dtt  97  septembre  1754  9 
il  servit  Lonime  uiai  échal-de-canip  au  camp  de  Rictiemont, 
sous  les  ordres  de  M.  de  Chevert,  par  lettres  du  01  juillet 
1755.  Employé  à  l'aniiLe  d'Allemagne,  par  lettres  du  1" 
mars  17^7,  il  se  rendit  à  Dusseldorff,  dès  le  25  avril:  com- 
battit à  Haslembeck  :  concourut  à  la  conquête  de  TÉlecto- 
rat  de  Hanovre;  marcha  vers  Zell  h  la  tête  de  tous  les  ca- 
rabinicfS  de  Parmée;  servit  peadaut  l'hiver,  sous  les  or- 
dres dtt  marécbai  de  Richelieu ,  par  lettres  du  ag  novem« 
bre  17579  et  sous  le  comte  de  Clermont^  par  autres  lettres 
da  S17  lanvier  17589  et  c^ntiaoa  de  servir  à  la  même  ar» 
mée9  par  lettres  du  16  mars.  Ciéé  Iteutenaut-^oéral,  par 
pouvoir  du  i^'mai,  avec  des  ordres  pour  commander  en  cette 
qualité  ;  il  combattit  avec  valeur  à  Greweld ,  et  obtint  ^  à  la 
mort  du  comte  de  Gisors,  la  charge  demestre-de-camp.  Nom- 
mé lieutenant  et  inspecteur  du  régiment  de  carabiniers  de  M. 
lecomtcde  l'rovence,  par  commission  du  7  juillet,  iliutdé- 
tache  au  mois  d'octoijre  ,  avec  2000  hommes,  pour  se  porter 
sur  Drentwort,  et  ayant  appris  que  le  corps eî^.tîcr  des  chas- 
seurs ennemis  était  à  Herberen ,  il  fit  aussitôt  ses  disposi- 
tions pour  Tattaquer,  ayant  d*âbord  forcé  100  grenadiers  et 
100  chasseurs  retranché  dans  une  ferme^  où  ils  se  défen- 
daient avec  valeur,  il  chassa  ensuite  les  ennemis  d'Herberen, 
après  un  combat  d^une  heure  et  demi ,  tua  300  hommes ,  fit 
prisonniers  5  officiers  et  80  grenadiers,  et  mit  en  fuite  la  ca«  * 
Valérie  ennemie.  Le  â5  du  même  mois,  il  joignit  ie  mar- 
quis d'Armentièrcs  en  avant  de  Tarmce  ,  et  obligea,  par  sei 
manœuvres^  le  général  Kilmaasegg  à  rentrer  dans  Muns- 


Digitized  by  Google 


DES  «ÉMÊBÀIJX  VRANÇJJS.  44^ 

lûr,  d'où  il  ne  put  sorhr.  Eîii[)l(iye  a  ia  même  ann^e^  soiif 
M.  d«  (.ontades,  |>ar  leltn  s  du  i"mai  i^^^  il  comin  inda 
la  gendarmerie  et  les  carabiniers  à  la  bataille  de  Minden, 
OÙ  il  fut  blessé  d'un  coup  de  feu  et  de  plusieurs  coups  de 
•abi^y  le  1*'  ttoùt.  11  reçut  au.<:!^i  un  coup  de  baïonnette  et 
un  cmip  de  fea  à  la  bataille  de  Todcnhaafen.  Il  eomnian» 
da  y  le  17  ectobie,  un  foitmge  général,  où  il  battit  un  dé- 
taohenieiiteonti«léra|»ledÉftenfiemi9«  qui  voulurent  lui  dis- 
puter cet  objet*  Employé  k  ramaée  du  ^8*Rliin«  sonf  le 
maféehal  de  Broglie ,  par  lettres  da  i**  mai  1760  ^  e|  eom^ 
mandant  un  corps  de  troupes  considérable,  il  s*empara  , 
le  28  fuln,-  du  poste  d'UolsdorlT;  occupa  peu  de  jours 
après  l  rankemberi;«»ur  l'Éder;  se  trouva  aux  combats  de  Cor- 
bach)  les  l'o  juillet  et  9  septembre,  ei  à  uu  fourraiîtî  général, 
commandé  par  le  prince  de  Coudé,  il  continua  do  servir  à 
Tarmée  du  Haut-Rbin ,  par  lettres  du  8  mars  1761,  et  con- 
tribua beaucoup  aux  succès  des  journées  des  21  et  a6  du 
même  inoitf  après  lesquelles  les  ennemis  battus  furent 
obligés  de  se  retirer  avec  précipitation.  Le  marquis  de  Poyail- 
oe  il  attaquer,  le  96,  Parrière-garde  du  prince  héréditaire, 
U  culbuté,  lui  pfîl  un  colonel 9  'Un  commandaut  de  hos- 
ssrds,  60  heuinies  et  4  pièces  de  canon.  A  la  léte  d*uB  corps 
considérable  de  troupes,  il  fit,  le  10  octobre,  ses  dis-» 
positions  pour  allaquer  le  général  Luckner  ;  mais  ce  géné- 
ial  se  relira  svir  Hoinelen  ,  d'où  il  gagna  Hildesbeim.  Le 
marquis  de  Poyaune  commanda  Tarrière-gardc  lors  du  dé- 
part de  Tarniée  pour  prendre  ses  quartiers  d'hiver,  1 1  n(  se 
laissa  point  entamer  par  l'ennemi.  Il  passa  Tbiver  à  l'ar- 
mée, et  y  fut  empioyi^  en  qualité  dlnspecteur-géuéral ,  au 
doublement  des  régiments  de  cavalerie,  prescrit  par  Tor- 
donnance  royale  da  1*'  déceinbre.  Cette  opération  finie,  le 
marquis  de  Foyanne  se  rendit  à  Gotba,  où  il  commanda 
|asqu*&  l*ouverlore  de  la  campagne.  Il  eut  dépuis  le  com- 
niandement  en  chef  des  carabiniers;  fut  Créé  chevalier  de 
Tordre  du  8aint-Eiprit ,  le  7  juin  1767,  et  mourut  avant  le 
I*  décembre  1781.  (Dépôt de  ia  gtierte ,  annaiéèdu  temps, 
GaztUc  du  t  rance»)  ,       -  ' 
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.  BAZAN  (Jean-René),  marquis  de  Flamnnviiie,  lifrffenant' 
fimnal,  lut  fait  liculciiaiit  au  vl'^muvaû  de  cavul»  rif^  de 
Joyeuse  ,  le  3o  juin  iGGO;  se  liuuva  au  v,\  a  la  )>i  ii»e 

de  louruay,  do  Duuay,  de  Lille, (»tî  16O7,  fnl  rctormt' .  ^4 
mai  i(K>^  ,  et  ciilra  lieuh-n  uii  de  la  lucsiie-de  - camj»  <ie 
.loyeuttu,  en  i60^  11  leva  une  cuiu|jagiiîc  au  régiment  àê 
J)e flou meMIXy (depuis  de  Varennet)f  par  commiMioo  du  9 
40Ai  i6^t  ^16  trouva  À  tous  \m  tMgN  qut?  le  roi  eotraprit  en 
167»  ;  patM  eoMiite  ton»  les  afrdMdu  due  de  lAiMinbmiff  « 
cittui  pari  aux  ei|>édit|oiitd«  00  gèiéraâf  peadaDl  l'èfver  ai 
pandaul  la  aampagne  d«i  i<^73.  li  Java  une  compâgnie  dam 
Je  régimest  de  oavakHe  d*HoiM|ttkicottri»  par  oommkaioii 
daiodéeeftdmj  coiitinua  defenrlrdaa^leréglmcaideya- 
vennei;  combattit  à  SenclT,  e»  1674;  ^  <ïut  une  grande 
part  au  succès  de  rcxpédition  du  comte  dMintradt;  Je 
Jaubourg  de  llu}.  Devenu  nnjor  du  rt'^uiteiiLdc  V  ncnnes, 
le  lévrier  1O75,  il  servit  a  i  armée  qui  couvrit  Ick»  3i(''ges 
de  Dînant,  de  lluy,  de  Linibourg;  passa  sous-Iieutenaut 
de  la  compaj^iiie  des  gendarmes  écohsain,  ]>ar  iirevet  du 
I*'  avril  se  dcAiit  des  compagnies  qu'il  avait  dans  lea 

xégimeotde  Varenues  et  d*ttoaqaioeottrtî  aervit»  la  uièiita 
année»  au  aiéf  e  de  Condéf  et  ma  relia  au  secours  de  Maea* 
iricbl.  Il  f  e  trouva  f  en  16771  au  aiége  et  À  la  priae  de  Valeo- 
€leiinee;àtobatj»UkjieGaiael»e<iileliargiaa  iiola  fiait  lee 
ennemie,  à  la  téte  de  U  opmpagnia  dea  |;eBdannea  éeoaaaia  « 
et  IIdII  la  caœpâgne  aooa  le  maréobal  de  Luxemboatg.  U 
servit  aux iléges  et  à  la  prise  deGandet  d*Ypres  ;  c  ombattu 
à  Saint-Denys  prè.H  tie  Mons»  en  iti^S;  el  obtint  ,  le  5  jan- 
vier 1683;  une  commission  [)Our  tenir  r,\\iJL  lit  iniv^tie-de- 
cam|)  do  cavalerie.  Nommé  eapil mu -1  iruicriatil  di-  la  eom* 
paf!;i»ic  des  i^md-uiues  lM>Mr'^!nY;'ionH ,  sia-  la  démisiiion  du 
comte  de  liro|;Ue,  par  provi.^tun»  du  \  7>  du  même  mois,  il 
marcha  à  Taroiée  qui  couvril  le  tiié^^c  de  Luxembourg, 4sa 
]664;  se  trouva, en  itiëëtau  siège  età  la  prise  de  Pbilisbourg» 
de  Manheim^de  Franckeotlial,  d'UeideUiergy  et  continuade 
servir  à  rar^née.dJAILmagnet  qui  aa  tint  aur  la  déliriiséve» 
'  en  1669.  eombaltità  Fleunia  sont  le  marécliai  de  Luxepi« 
iNNUf ,  en  1690;  aecfil  au  sié^ede  Bleos*;eombatlUà  Leuae, 
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m  i69i;  eouvril  le  siv^e  de  Nauiur,  et  soutint  les  troupes 
qui  coinballiceut  à  Stcinkerque,  en  iGqs.  Brigadier,  par 
hrrvcl  du  3o  mar*  ir»Q5,  il  marcha  d*abord  eu  Flandre, 
en  Alleiu.i^iie,  vA  cnsnilc  en  l^icniont;  combattit  à' 
Marsaiile,  où  il  commanda  toute  ia  gendarmerie  après  Ma 
bleMure  du  comte  de  Houcy:  se  dLitinguu  très- partieu-* 
liàrement  dans  cette  action  f  et  y  reçut  une  légère  blesëure.  ' 
Il  servit  à  rarmée  d^Aliemagneteo  J694  et  lôgS^ii  l*arméa 
de  Piémoiil»  eo  16969  tous  le  maréchalde  GaliDai,  qtii  Ht* 
le  fliége  de  Yaleooe;  et  à  rarmée  du  Ehin»  sous  lé  mani-'/ 
elial  de  Cholaeiil»  en  1697,  Employé  au  oamp  de  Gotiiit*i»« 
près  Compi(  gticy  par  lettre»  du  in  août  1G98,  il  y  oom« 
manda  lente  la  gendarmerie  i  et  tervit  à  rarmée  de  Flan- 
dre, par  lettres  du  6  j^in  1701.  Gréé  maréchaUdercamp, 
le  29  janvier  170a  ,  il  so  démit  de  la  compa|:<i;uie  des  gen- 
darmes bourguignons;  fut  employé  à  rarmte  d'Italie,  par 
lettres  du  21  février;  combattit  à  Luzzara,  sous  ie.duo  de- 
Vendôme;  el  conunanda  pendant  l'hiver  à  îVlodène.  A  l'ar- 
mée d'AUeniogue,  en  1705,  il  servit  aux  sièges  de  Kehl^de 
Brisacht  de  Landau,  etoemlMitUl  à  Spire.  On  r.empioy.'i  en 
Bretagne,  en  1 7o4»Promu  au  grade  de  lientenant^général  f 
le  96  octobre,  il  ne  servi!  point  en  celle  qualité  9  etmounife-. 
le  14  evrii  17 1^*  {O^i  de  ia  ^pterre,  tnimoirea  d»  iempf, 
Hitioire  de  ia  maiion  du  roi^  par,  iabhé  de  NmtififÙie, 
tom*  11^  pag.  389;  Gifi^eUe  de  Frittice*) 

i»£  BAZANGOURTy  voyez  Légat. 

BAZIN  DE  Bezons  (Jacques),  mm  érhal  rlc  Frnnrr,  né  le  r/^ 
novembre  1646,  servit  en  Pot  lugal,  sous  le  comte  de  Schom- 
berg,  en  ifK)^; se  trouva  au  siéi;e  el  à  laprisc  de  Forcia;  re- 
vint en  1<  l  ance  après  la  paix  qui  lut  conclue  avec  le  Portugal, 
le  I  a  février  1(168 1  et  passa  aide-de-camp  du  marqnis  du 
Passage,  qui  commandait  en  Catalnp^ne.  liée  rendit  n:\ns  l'île 
de  Candie  avec  le  duo  de  la  ^euiilade;  se  trouva,  le  aft  iuinr-  ^ 
i669»à  Pattaque  des  retrencbemenu  desTurca,  el  revint^ 
Feance  laméttie  année»  avec  toute»  les  troupes.  Il  devint  aide- 
de^tnp  de  M,  de  Breti  qui  oemaaandaiten  Vivasaîs,  et  qui- 
y^diisipa  les  lebeUes»  e»  1670  ;  leva  une  eompagnie  an  fé«»' 
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gloml  royél  fle  ottitaailet»  f  par  aomviitiioii  év^aoAl  1671; 
•  Mrvil  en  ^HoUâiidef  mmm  le  moolte  de  Tmenne ,  en  167!!  ; 
au  sirge  et  la  prise  de  Mascick  et  de  Saint- J  f  on  ,  le  iT» 
mai  ;  a  I.t  prise  de  ToDgi  ts^  ic  'ji)  ;  de  Burick. .  le  juin  ;  de 
néeë,  le  7;  d'Aroheîm,  le  i5;  du  i'ortjde  î^Li  nk  ,  le  ir»;  de 
Nimèguo,  le  9  iuiUet;  de  Crcvecœitr,  le  19 1  fit  l'île  et  de 
la  ville  de  fiommel  y  le  "iH  septembre,  il  se  trouva,  en  1675, 
au  siège  de  Maestrichl,  ffaimi  Madit  au  roi,  le  29  {uin, 
combattit  soug  ikU  lèpiiiiict,  à  le  11  août  1674^  et 

y  fot-bletfcé.  Deveno  tiiestnMle»iMfli|ft  d*ao  réfpineiit  de  «a« 
vaicvie  de  Mm  nem ,  «ir  la  dteiMbii  do  cemte  d'IUe»  »  par 
oommiisloo  d»  1*'  février  i^S,  il  lendt  eo  Ftamdii»»  «ow 
le  roi  el  flou»  Nmwni»)  ao  siège  et  à  la  prôMdeUailNMii^yle 
ai  |uio  y  à.  la  pr tse  de  Cendé»  leaGarvU  1676}  da  Boaebala  ^ 
le  11  imi^irt d'Aire,  ic5i  >uiHet.  Il  servit  aussi,  sdna  le  rot, 
à  la  prise  do  Valeneicoiies,  le  17  mars  1677;  se  démit,  au 
mois  dé  miii^  de  la  compaj^nie  qu'il  avait  dansie  régiment  des 
cuirdsÀiers,  et  obUul  le  gouvernement  de  Carcassoiiiie ,  nar 
provisions  du  8  novembre.  Il  se  signala ,  souslemarécliai  de 
Luxembourg,  à  la  bataille  de  Saint-Deuys  près  de  Mods,  où 
le  prince  d'Orange  £ui battu,  le  14 s^oût  1678.  Son  régioMnl 
autant  ét4yéâM>aié ,  par  eidrède  d  «MM  od  lui  eoii* 
serra  sa  eompagttiede  mMn^^^àmp^  qu'en  incorpora 
dans  le  régîmenl  de  Grigaaay^par  osdMdo  r&  Ueorplt  aa 
camp  commandé  pAt  le  cmltdeildàdnjMBy  depiiift  la  7 
juin  juscprau  6  août  17801  j^v^canip  commeadé  parle  eomta 
de  Sourdis  dans  TArtoîs,  en  16S1  ;  ad  eamp  de  la  Haat^ 
Alsace,  en  1683  ;  èt  à  celui  de  k  Saône ^  en  i683.  Son  ré- 
giment fut  rétabli,  le  i5  janvier  i()84ii  et  on  lu  licencia  lic 
nouveau  par  01  tire  du  26  du  même  mois,  après  la  trêve  con- 
clue à  &âti»borine.  Il  conserva  encore  sa  compagnie  do  mes- 
tre  de-camp,  qui  tut  incorporée,  par  ordre  du  1"  octobre, 
dans  le  régiment  deïallart,  avec  lequel  il  servit  au  camp  de 
la  Saône,  eu  i685;  rétablit  de  nouveau  son  régimeal, parlai* 
lies  du  aaaeùt  i668^£at  fait  brlgadier^leefda  mAne  mois, 
et  aetvilaa  ÀilcaM^ae,  «mm  Miwiai'igneai^  aa  aUgede  Plii- 
llibeaiy^qpilae  resdit  le  e^eololMreyapvia  viag^aaMa  fumn 
de  Irandiéeoorene*  On  le  aoninui  iospecteui^éiiéial  dt  k 
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cavalerie ,  par  ordre  du  a  décembre.  Il  se  trouva,  en  iGH^^à 
récbeo  que  le  unréchal  d'Humières  reçut  à  Wtilcourt,le 
août;  servit  sur  la  Moselle,  sons  le  inar(|ni.s  de  Boufïlfrs , 
qui  observa  IVlcrtcur  do  Brandebourg,  en  1691,  cl  ()ui 
bombarda  h\é%Qf  i6  4  hiln;  se  démit  de  flon  inspection; 
aervll  tous  le  même  général,  en  169a,  au aiégo  de  Namur» 
qui  te  rendit  1^  S  jiiint  et  alla  joindre  le  maréchal  de  Luxem- 
bourg*  loua  lequel  11  combattit  à  Stelnkerquct  le  3  août. 
On  le  créa  maréchal^de-campf  le  3o  mark  iBgSf  et  com- 
mandeur de  Tordre  de  'Saint-Louis,  avec  la  pension  de 
Sooo  livret,  par  provislonii  du  8  mai.  Il  servit  & Tarmée  de 
Flandre,  et  commanda  tui  corps  de  réserve  h  la  bataille  de 
Nerwinde,  le  39  juillet.  Emploie  ciaiis  l\u  iin'C  de  Flandre, 
en  itif)/).  il  fut  de*  la  mnrrhe  de  Vîp^n amont  nu  pont  d'Eli- 
pierre,  le  î'a        el  {ours  {suivants.  iNomnic  <1  n  i  ('.tenr-p;éné- 
ral  de  la  cavalerie,  à  la  création  de  cette  charge,  par  ordre 
du  ai  décembre,  il  marcha,  en  1696,  au  bombardement  de 
BruxelleB,  les  iS^  14  et  lôaoût;  aervity  en  1O96,  dans  Tar- 
nvée  de  Flandre,  qui  ne  fit  aucune  expédition;  au  )^iége 
d^Ath»  qui  se  rendit  le  5  juin  1697,  et  au  camp  de  Coudun 
prêt  de  Compiègnèi  en  1698.  On  le  Ht  commandenr  de  Tnr- 
drè  de  Salttt-touit»  avec  la  pension  de  4000  livret  *  par  pro* 
visicnt  du  18  février  1699*  Il  obtint ,  per  provisions  du  8 
octobre  1700^  le  gouvernement  deOravelfnes;  te  démit  de 
la  dlrectidn-l^ënérole  de  la  Cavalerie,  et  s'empara,  en  1701, 
de  lu  ville  d'Alh,  d'où  il  fil  .sortir  la  y;arnisoo  hollandaise, 
Ëmplffyé  dans  Tarmée  d*Alleniagoc ,  sous  le  duc  de  Bour  • 
gogne,  par  lettres  du  ai  juin  ,  il  passa,  par  lettres  du  \\ 
août,  à  l'armée  d'Tlalîe .  et  se  trouva  ati  eoinhat  de  Chiari, 
le  1" septembre,  hiu  la  (iode  la  cauipagne, on  ledép^cba  au" 
roi  pour  rendre  compte  À  ce  prince  desafTaircs  d'Italie.  Oéô 
lieutenant-général,  par  pouvoir  du  'i^  janvier  170a,  et  em- 
ployé à  l'armée  d*Italie,  par  lettres  du  ai  février,  il  mar* 
eha  au  iecoora  de  Siabones,  de  Mantoue  et  de  GoUo« 
au  moUdemai;  combattit ^  le  1$  août,  à  Luaiera,  où  let 
Impériaux  ftirent  batttit;  servit  au  siège  du  chdteau  de  Lus* 
lara ,  qui  te  rendit  à  discrétion  t  le  t6 ,  et  au  tfége  de  Go« 
vernoloi  qui  fut  cmporléi  le  2%  septembre.  Il  servit^  en 
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i^oj,  aux  sîi^gcs  de  Nago ,  qui  >c  rendit  à  discrétion,  le  4 
août,  d'Arco,  qu'on  emporta,  le  lo,  et  du  château,  qui  se 
rendit  le  17.  11  eut  le  commandenicnt  dans  Mantonc,  et  ce-^ 
lui  (It  Tarniéedià  Bas-l*ù.  ntlant  tout  le  lenups  (|uc  le  dnc 
de  Vendôme  resta  en  Piéiuont^el  il  lut  blessé  lorsque  les  en- 
nemië  fMiMèrenl  la  Seeehia.  Employé  en  Italie,  en  1704»  il  se 
trouva  au  passage  du  P6;  au  «iége  de  Vercail,  qui  capitula  !e 
90  juillet,  après  55  jours  de  Iraochée  ouverte.  On  le  fit 
graiid*crolade  Saiot^Louis»  par  provllieiis  du  i*'iuia»  Il  aer^ 
vit  aux  siégea  d'Yvrée  y  qui  se  rendit  le  17  septembre  9  de  la 
citadelle»  qui  battit  la  chamadeleaS»  et  du  ciiAteau>qui  ca* 
pitula  le  a8.  Il  combattit  dans  les  trancbéea  de  Yerue»  d*oli 
on  chassa  les  ennemis  le  96  décembre ,  et  eut  part  à  la 
prise  de  Verue ,  qui  se  rendit  à  discrétion  le  9  avril  1 705. 
11  commanda  au  Havre  t  i  sur  les  côtes,  par  pouvoir  du 
mai;  en  Haule-i\oriiianilie,aii  gouverneiiu ni  <hi  ILivi  c  :  en 
Picardie  jusqnes  et  compris  Calais,  par  pouvou*  du  5  juillet 
170<>.  Commandaïir,  depuis  le  lac  de  Genève  jusqu'à  Tem- 
bouchuredulllu>ne,sous  le  maréchal  de  Tessé,  par  ordre  du 
19  juin  1707^11  se  trouva  à  Pattaque  de  la  hauteur  de  Sainte- 
Galherine ,  qu'on  emporta  le  1 5  août ,  ce  qui  réduisit  le  duo 
deSavoye  et  le  prinoe£ugèoe  à  lever  le  siège  de  ïouloo^  la . 
aa*  11  obtint»  parprovhiions  du  ai  mars  1708»  le  gouver- 
nement  de  Cambray  ;  remit  le  gouvernement  de  Gravell- 
nés  f  et  servit»  sous  le  duc  d^Orléans»  au  siégeât  à  la  prise  da  ' 
Tortose>  le  7  juillet.  Commandant  Tarmée  d^Ei^agoe» 
par  pouvoir  du  90  avril  1709,  il  fut  créé,  maréchal  de 
France,  par  état  du  i5  mai  (1);  et  ne  lit  aucune  expédition 
en  Espagne.  Il  eut  le  commandement  de  Tarmée  de 
la  Moselle,  par  pouvoir  du  9/\  avril  1720  .  cl  observa  les 
ennemis.  11  commanda  Painu  iî  du  iUuu  avec  le  uiardclial. 
d'Uarcourl,  pur  pouvoir  du  ë  mai  1711 ,  et  n'y  fit  aucune 
expédition  ;  commanda  Ia  môme  armée  pip:  pouvoir 
du  5o  avril  1719 »  et  tira  des  contribution»  du  pays  ennemi* 
Commandant  les  armées  da  Ahio  et  de  la  MoieUay  avec 
le  maréchal  de  Villar»,  par  pouvoir  du  i3  mai  17 13  f  il' 
"   "    ■■■  » 

(1)  Le  Père  Au^eiiue  se  trompe  eo  U  inxdàai  mai^cUal  de  France  le  fih. 
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eut  la  eonduite  di,i  siégo  do  Landau  »  qui  se  lendil  le 
ao  août,  après  $o  jaurs  do  Iranchée  ouverte.  Il  eontini 
le  prince  Eugène  dan»  les  lignes  d*Bllingci) ,  pendant  que 

le  maréclial  de  Villars  attaquait  les  lignes  du  Roscot ,  iU\' 
fendues  par  le  gétiL^al  Vauboiuic.  On  le  fit  conseiller  au 
conseil  (le  régence  ,  eu  septembre  1716  ;  chevalier  don 
(ti lires  du  roi,  le.  7i  juiu  173^:  et  il  mourut  à  Paris,  le 
'2'ji  niai  1733,  dans  la  SH*  année  de  son  Age.  {^Dépàt  lie  lc% 
guerre,  AUhnoircs  di^l*crc  d'Àvrigny,  Histoire  militaire 
de  M,  de  Qiiincy ,  Bauclas ,  le  Président  Hénault,  Journal 
de  Louis  JUy,  parie  Père  Gr0et,  GazeUe  de  France.) 

SAS^IN  (Jaeques^GabrleOt  ffKtr^MW  dt  Bezms,  liet^tenani* 
générait  naquit  le  ai  octobre  i^ajj;  entra  aux  mousque- 
taires, le  19  juin  1741  ;  devint  colonel  du  régiment  d*inran« 
terie  de  Beaujolais,  par  commission  du  9  février  ;  le 
commanda  à  la  butailte  de  Dellin^en,  en  i7|5;  et  contrit 
bua  à  la  détaitti  des  ennemis  à  Biainvilliers.  én  Haute  Al- 
sace,  la  iîn  de  l.t  eampagne.  Il  se  trouva  a  la  prise  d» 
>Vrisscmbour^  ;  ii  raffairc  d'Haguenau,  et  au  siégo  du  Fri- 
Ixiurg  ,  en  17  'i/j  ;  servit  au  M»^gc  ^1^'  la  ville  de  Nanuir  ;  eom- 
baltil  à  liaueodx,  en  174^),  et  y  lut  blessé.  Passé  à  l'arniée 
des  frontières  du  Piémont,  au  mois  de  novembre  de  la  mê- 
me année,  il  concourut  à  cbasser  les  ennemis  de  la  Pro« 
vence,  oCi  il  passa  Thiver;  servit  à  la  reprise  des  villes  de 
Sainte  o  Marguerite  el  de  Saint -Honorât,  au  mois  de  mai 
i747f  ^  obtint  le  grade  de  brigadier^  par  brevet  du  5  juin* 
Employé  à  la  même  armée  «  par  lettres  du  même  |oi|rt  11 
se  trouva  à  .la  conquête  du  comté  de  Nice  ;  aux  sièges  de 
Uontalban  et  de  Villefranche  ;  repartit  du  camp  de  la  Sca- 
reinie,  le  ai  juin,  pour  se  reitdre  à  celui  de  Tournuux , 
où  il  arriva  le  7  juillet;  se  Irouva  à  Tallaque  des  relran- 
cbements  du  col  de  l'AsHictte,  le  \\)  ni^me  mois;  s'y 
distingua  el  y  reçut  une  blessure  cj'iisidt  r  ihle.  îl  fit  encore 
la  campagne  de  17)8,  en  Italie;  mais  il  n'y  eul  aucune 
opération,  i^erégimenl  de  Beaujolais  ayant  été  incorporé  le 
10  février  1749»  dans  celui  de  Traiu«l,  on  donna  au  niarqula 
iU  Bexons  »  par  eommission  da  i  %  marsi  un  régiment  de  ca- 
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valeriedeson  nom  et  de  nouvelle  iuiui. iliun  ;  iUlcvinL  p  u  là 
brigadier  de  cavalerie ,  il  commanda  ce  régiment  au  camp 
d'Aimerief^eD  1755.  Kmployé  à  Taroiée  du  prîoce  de  Soubi- 
«e  f  par  lettics  du  1 5  j  iiin  i^^Pf  il  comnianda  6^0  régime  n  t  à 
la  bataille  de  Rosbaok  »  où  il  se  distingua.  Gréé  maré€hal*de- 
camp  le  i*mai  17581  il  ledéiiif  Ide  son  léglment;  servit  dans 
Tannée  commandée  par  le  prince  de  Soubise;  se  tromra  au 
combat  de  Sandershaosen  et  4  la  bataille  de  LobEelberg  ; 
à  celle  de  Minrlen,  en  1759,  et  continaa  de  servir  en  Alle- 
magne jusqu'à  la  paix.  Ua  le  créa  lieulcnant-général ,  le  a5 
juillet  1762.  Il  ax  ait  tléreçu,  par  le  roi  ,  clievalier  de  Saint- 
Louis,  le  i"  jaiiuei  1755,  et  il  mourut  avant  le  i"  décem- 
bre 1 78a .  (^Jnn,  du  temps,  Gaz*  de  France,  JJép,  de  laguerrc) 

M  BAZU89  voyez  Pfoor. 

1»  BEAUCAIRE ,  voyez  PECBPBTiOir. 

DE  MEAUCIJAMP  (Charles-Grégoire,  juanjuis),  /nni-é^ 
ëkal^de-campf  ne.  le  aâ  juillet  1751.  Voyex  Le  Suppiément* 

]»  BEAUCOUAT*  wj^ez  ne  Fim 

DE  BEAUDÉAN  db  Parabere  (Alexandre),  comte  de  Pat" 
daillan ,  Ueutenant-gniéral,  leva  une  compagnie  au  ngi- 
nient  de  cavalerie  de  Lisbonne  ,  par  rotninissioii  «iu  56  fé- 
vrier iG46,et  servit  en  Catalogne  au  siège  de  Lerida.  Il  se 
trouva  à  la  prise  de  Dixmudc ,  des  forts  de  la  Knoque ,  de 
Mieudam,  et  de  TÉcluse;  au  combat  qui  se  donna  sur  la  di- 
gue entrel'Éeluse  et  Dixmude;à  la  prise  d*Ypres;  à  la  bataille 
de  Lens, et  à  la  prise  de  Foraes»  en  1648,  Mestre-de-camp 
d*nn  régioMMSt  de  cavalerie  »  qu'il  leva  9  par  commission  du 
ea  fanvier  i049f  ^1  marcka  à  Parmée  de  Catalogne,  qui 
'  empéclia  les  ennemis  d'entreprendre  le  siège  de  Barcelon- 
ne.  On  sY  tint  sur  la  défensive,  en  i65e.  Le  comte  de  Par-* 
daîHan  obtint  le  grade  de  maréchal-de-camp,  le  18  août , 
et  servit  encore ,  eii  i65i,  dansla  Calaloj^ne,  où  on  fut  hors 
d'état  de  rien  tenter,  à  cause  de  la  désoriion  du  eomte  de 
Marcheiu,  qui  emmena  une  partie  des  tt ')Uj)L  s  [lotir  les  f  aire 
sei-vir  sous  les  ordres  du  prince  de  Cnndé.  \a-  sieur  «le  Para- 
bere  se  trouva  à  la  défenfie  de  Barcelonne ,  en  itioa  ;  au  se- 
cours de  ILostfs;  au  siège  de  Gironne,  en  i655,et  ad  siège  de 
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6lenay,eii  i6iS4«  Créé  lieutenant-général,  le  i6îain  1655,  il 
•e  démit  de  son  régiment»  qui  fut  licencié;  futemployéâ  Tar- 
mée  commandée  par  le  maréchal  de  Turenne  »  et  servit 
aux  «éges  et  à  la  prise  de  Landrecies,  de  Gondé^  de  Va- 

leuciennes,  en  i656,  el  de  Montmédy,  en  1667.  Il  tut 
pourvu  de  la  lieuleuance -  générale  du  Bas-Poilou,  à  la 
mort  du  coiute  de  Châteaubriant  ^  [)ai  provisions  données 
à  Paris,  le  28  février  i658,  rcglslrées  au  parltment  de  Pa- 
ris, le  25  mai.  11  prêta  serment  9  le  14  avril,  pour  celte 
charge,  f{ni  était  depui*i  quatre-vingts  ans  dans  sa  famille. 
£n  1 6G0 ,  il  força ,  dans  le  bourg  de  Calaterne ,  1 5oo  habi* 
tant»  des  marais  de  Monts  y  près  des  Sables -d'Olomiei  les* 
quels  s'étaieut  révoltés ,  et  quUl  dispersa  entièrement.  Il 
commanda»  en  1667»  les  troupes  envoyées  pour  détruire 
le  temple  des  protestants»  à  F «^^îidun  en  Poitou»  et  à  la  dé-  ' 
molition  duquel  5ooo  retigionIBires  avaient  voulu  s'oppo- 
ser. On  lui  donna  le  gouvernement  de  JLusignan,  par  provi- 
sions du  91  mars  i6;4*  H  commanda  dans  le  Poitou»  en 
différents  temps,  ju8qu*au  mois  de  mai  1694,  qu'il  se  dé- 
mil  de  cetle  charge.  Il  mourut  le  28  juillet  1702,  âge  de 
35  ans.         de  là  guerre,  mém,  ilu  temps,  Gaz,  de  France,} 

DE  BEADDÉAN  (N....)»  comte  de  PardaiUan,  maréchiU^ 
de^eamp,  avait  été  colonel  du  régiment  de  Penthièvre  in- 
fanterie, lorsqu'on  le  fit  brigadier  d'infanterie,  le  5  décem- 
bre 1781,  et  maréchal- du- camp,  le  luais  i^'Sy.  (^Ltals 
militaires,) 

hb  BEAUDINÉ  (Louis -Charles- César)»  maréchoM^ 
camp,  né  à  Saint* Follcieii  »  en  Languedoc»  le  la  mai  1^49. 
Voy«*z  le  Supplimtni 

B£AUDAK  (N....)»  maréchal^  de -camp,  du  11  septem- 
bre 1 79a.  Yoyes  /e  Supplément.  ) 

BEAllFOL  (Jcan-liaptislc) ,  niarcciial-de-iuimp ,  né  à 
Paris,  le  18  octobre  1761,  admis  à  la  retraite  après  29  ans 
11  mois  et  19  jours  de  service,  et  porté  comme  (el  dans 
le  tableau-général  des  pensions  ,  à  Tépoque  du  1"  septam*-  - 
bre  1817.  Yoyea  te  Supplément. 

u  57 
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BEAUFOâT  DE  Thobicnt  (Jean-Bâptiste)  9  générai  de 
dnnsim,  naquit  à  Paris,  le  lê  octobre  1761 ,  et  OBlra  m 
service  à  l'Age  de  14  «as  coomie  eoidat  an  t^ltiieiit  de 
Laa^nedoe  infealerie»  *où  il  devint  mceeMîvemettt  foor^ 
fier,  eergent-major,  et  adiadant^major.  Étant  paoïé  dam 
les  dragons  d'Orléans,  il  y  fut  fiât  adjndant-mi^or*  U 
vit,  en  1789 ,  dans  la  garés  soldée  parisienne,  et  f«l  nn  des 
militaires  qui  dans  les  fournées  des  5  et  6  octobre  de  cette 
année,  et  dans  celle  du  28  février  1791,  se  inontrèrenl 
les  plus  dévoués  à  la  cause  du  trône.  En  1792,  il  ftl  preu- 
ve du  même  dévouement  dans  la  journée  du  20  \\n\\,  t  t  l  ut 
blessé  dans  celle  du  10  août,  en  cherchant  à  préserver  les 
fours  de  la  famille  royale.  Sa  condnite  eu  cette  dernière 
oeoasion  lui  attira  la  haine  des  anarchistes,  qni  le  firent 
leter  dansiespcisonsderAlilNiye,  oà  il  se  trouvait  ioie  des 
massacres  de  septembre.  Gendamné  à  la  peine  capitale,  il 
te  livré  aux  assassins,  qui  exécutèrent  anssitèt  la  sentence 
de  mort  ;  mais  le  sieor  Beanfini,  tombé  au  m&ien  de  beau- 
coup d'autres  victimes,  et  cro  mort,  fut  cependant  sanvé 
par  deux  de  ses  anciens  compagnons  d'armes.,  qui  ,  s'élant 
aperçus  (\\\  '\\  respirait  encore,  lui  prodiguèrent  des  soins 
auxfuicls  il  son  retour  à  la  vie.  Il  entra  dans  la  gen- 
darmerie à  pied,  en  cette  môme  nnnée  1 792  ;  passa  à  l'ar- 
mée du  Nord,  commandée  par  Dumourier;  fut  fait  adju- 
dant-commandant chef  de  bataillon  le  a3  octobre,  et  se 
tronVa  le  6  novembre  à  Tattaque  du  corps  autrichien  qol 
occupait  une  des  formidables  positions  de  Jemmapes  ,  en 
avant  de  Mens.  Il  commanda  dans  cette  baullle  les  Si* 
et  Sa*  divisions  de  gendaimerle  &  pied  ;  se  mit  k  leur  téie; 
leur  fit  franchir  une  rivière  sous  une  grêle  de  Mies  et  de 
mitraille;  arriva  jusqu'à  Tennemi  sans  avoir  fait  btùler  une 
amorce;  le  poursuivit  jusqu'à  "NVarneton,  etTen  chassa,  après 
lui  avoir  fait  épnmvcr  une  perle  considérable  en  morts  et 
en  blessés.  Atleinl  lui-même  de  deux  conns  de  s  )[)re,  Pun 
à  la  téte  et  Faulre  au  con ,  il  continua  de  rornbaUro  ,  se 
précipita  au  milieu  des  plus  épais  bataillons  ennemis,  et  lit 
des  prodiges  de  valeur  qui  excitèrent  ses  compagnons  d'ar- 
mes à  riu|iter  en  bravoure.  Après  ee  coaabat  il  sauva  la  vie 
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à  29  aulptobieMf  tt*OQ  aUail fiaaiUer,  9t  qui  avaiam  été  faita 
prlMHiiilers  dm  on»  reâmita  enlevée  d'anaol.  Vwmé» 
firançaiM)  poufffo&vaol  acf  auooèSt  marobailsur  Gaiid;  maii^ 
airivé»  A  Xoarnay ,  les  gendaimes  refluèrent  d*aller  en 
ayant  et  te  mutiaèfent  contre  leun  offioiert.  L*ad{udaal- 
gënérâl  Beaufort  «'étant  approché  des  plus  rebelles,  par- 
vint à  les  la  ire  rentrer  dans  robéissance,  et  aussitôt  les  dcuiL 
diviâioos  de  gendarmerie  se  mirent  en  route  pour  Gand. 
Lorsqu'on  tut  arrivé  à  la  tête  de  Flandre,  dans  la  nuit 
du  i(i  novembre,  Tatlaque  d'Anvers  ayant  été  résolue,  ou 
fit  préparer  les  embareations  pour  effectuer  de  suite  le  pae* 
«âge  de  r&caut;  les  geodarmef,  effrayés  par  une  grande 
quantité  d«  pote-à-lèu  que  lançaient leeAutriobiens,  refu- 
aèrent  encore  de  marolier»  et  de  ieum  rangs  partit  htoAà 
4^  irakUo»,  qui  était  t  à  oelte  époque»  celui  des  lâches  el 
le  signal  des  détoutes.  L'adjudant-général  Seanfert  repro* 
chant  aux  gendarmes  leur  pusillanimité^  les  exhorta  en 
vain  à  a'embarquer.  Sur  leur  refus*  il  s'élança  dans  un 
canot  avec  deux  braves  (|ui  seuls  voulurent  le  suivre;  s'a- 
vança sur  l'Escaut,  jusqu'au  pied  des  murs  de  la  cita- 
delle, et  revint  à  la  té  te  de  Flandre,  après  avoir  essuyé  le 
feu  de  vingt  batteries.  Ce  trait  d'audace  détermina  enfin 
les  gendarmes,  qui  «'embarquèrent  et  effectuèrent  le  pas- 
sage du  fleuve.  Après  avoir  contribué  à  la  prise  des  forts 
de  .Lillo  et  de  Lestenhac,  et  à  celle  de  la  citadeUe  d*Aib> 
vers,  Tadjudant -générai  Eeaulbrt  mit  sa  liioupe  en  quar- 
tier d*hivef  à  liam  :  sa  fermeté  pour  le  atiaintien  de  la  dis- 
cipline et  le  respeeides  propriétés*  ainsi  que  sa  modéra» 
tinn  envers  les  habitants,  eontribuèeent  puissamment  et 
promptement  à  dissiper  les  funestes  préventions  que  les 
Belgesavaient  nourries  jusque-là  contre  les  soldats  français. 
Lors  du  siè^e  de  Breda ,  commence  le  24  iévricfr  1795,  il 
s'établit  avec  les  troupes  lious  ses  ordres  Guineghem,  à 
denai -portée  dt;  canon  de  la  place.  Les  gc'ud firmes  hésitant 
à  ouvrir  la  tranchée,  il  s'arma  d'une  pioche;  s'approclia 
des  remparts,  et  travailla  à  découvert  à  ia  distance  de 
•4  toisee  de  ia  place.  Cet  aote  d'Intrépidité  ayant  été  suivi, 
leitiiavan»lofeQteeiapeaoéa9.atiBiêda  capiiulaaubout  de 
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quatre  iours.  11  enleva  de  vive  force  Gapel ,  Waspîck  et 
BanudoaeclL;  a^empaia  »  le  4  mars ,  de  la  vlUe  de  Gertruy- 
dembergy  et  eoncoanil  à 'la  reddîtioit  d*flaadeD>  da  SoÊtt 
d'Owren  j  et  de  la  vîUe  d^Amelkemiiie.  Vannée  française  , 
aprèsa'ètre  avancée  jQiqa*auprèide6oreiim,  ayant  été  eUî* 
gée  de  battre  en  retraite,  Tadjudant- général  BeaufiMt  se 
replia  en  bon  ordre  sut  Gapel ,  et  en  disputant  le  terrain 
pied  à  pied,  il  luudil  à  l'improvistc  sur  Alpha^  où  le  général 
prussîrii  Beker  se  trouvait;  culbuta  ses  troupes  et  les  mit 
en  pleine  dt  route.  11  se  trouva,  le  i8m?îrs,  à  la  bataille  de 
Ncrvinde  perdue  par  les  Frariçais;  y  combattit  avec  beau- 
coup de  valeur;  fut  nommé  adjudant-général  chef  de  brl* 
gade  8ur  le  champ  de  bataille;  arrêta  ensuite  l'armée  ant» 
tficbieiine  qui  voulait  pénétrer  dans  la  ville  de  i»and,  ol 
refusa  de  rendre  cette  place  avant  sùn  entière  évacuation* 
Pendant  la  retraite  que  Tamiée  fit  Jusque  sur  les  borda  de 
la  Lys  9  la  gendarmerie  à  pied  qu*il  coomiandalt  fut  le  seul 
corps  qui  se  retira  en  bon  ordre»  et  qui  dut  à  la  ennsidé-» 
ration  personnelle  dont  )ooiwalt  son  chef,  de  n^étre  point 
inquiété  par  les  Belges,  qui  massacraient  tous  les  soldats 
restés  en  arrière.  Une  partie  des  gendarmes,  devant,  eu 
vertu  d'une  capitulation,  rentrer  en  France  avec  armes  et 
bagages,  on  lui  donna  une  escorte  autric liit  iine  qui  vou- 
lut les  fusiller  en  arrivant  à  Menin^  sous  le  vain  prélex.le 
qu'ils  avaient  renversé  à  Anvers  les  aigles  germaniques; 
radiudant- général  Beaufort  s'opposa  à  celte  exéoulion 
avec  une  énergie  qui  imposa  aux  Impériaux;  et  cea 
demlets»  malgré  la  supériorité  do  leur  nombre  «~  se  reti- 
lèreot  sans  oser  tenter  d^aecompltr  leur  dessein.  Dana 
dilTérents  combats  d'avant^postes  qu*iieut  â -soutenir con» 
tre  les  Autrichiens ,  0  les  battit  à  Commines,  Wanieton, 
Blaton  et  Luines.  11  entra  l'un  des  premiers  dans  la  ville  de 
Turcoing,  qui  lut  enlevée  de  vive  force,  le  i8mai;  s'enlon* 
ça  dans  la  mêlée;  y  reçut  deux  coups  de  sabre,  l'un  snr 
la  main  gauche,  l'autre  surTceil;  eut  le  bras  droit  per- 
cé d'un  coup  de  lance;  et  malgré  l'abondante  perte  de  son 
sang  et  la  diminution  de  ses  forces,  il  chargea  encore  avee 
iatr^^té  contra  45o  HoUaodaia ,  qu'tt  iu^  à  mettre  bac 
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Ï(B»  arniM.  Les  gendarmes  sous  ses  ordres  se  ressouTenant 
alors  que  peu  de  jours  auparavant  ils  avaient  été  sur  le 

point  d'être  fusillés  par  les  Autrichiens,  voulurent  mettre 
à  cxécutiotK  contre  ces  ilolldndîiis,  le  df^cret  de  la  con- 
vention (|ui  condamnait  à  mort  tous  Us  prisonniers  de 
e:ucrre  ;  mais  radîudant-^i'ni'*ral  B(  aulbrt  s'y  oppos^k  avec 
une  fernicté  et  une  éloquence  qui  ramenèrent  les  gcudar- 
mefl  à  des  sentiments  plus  généreux,  et  sauvèrent  la  vie  aux 
Hollandais.  Il  était  à  peine  guéri  de  ses  blessures  qu*U  fut 
employé  ait  camp  de  César.  Mandé  bientôt  après  à  Paris, 
il  y  fut  mis  en  arrestation  par  le  comité  i^tolutlonnaire  de 
la  section  des  Quatre-Nations»  et  conmt  le  risque  de  porter  sa 
têtesarréohafaod.  Mis  en  liberté  et  envoyé  à  Orléans,  il  y 
fcçut  les  corpsd'armée,  qui ,  après  avoir  sontenu  les  sièges  de 
liayenceetdeYalenciennet,  serendaientdanslaVendée.  Les 
mesures  d'ordre  qu'il  prit,  jointes  aux  moyens  de  persuasion 
cloiilil  lit  usage  japaisèrent  plusieurs  émeutes  occasionéespar 
le  manque  de  subsistances,  li  dt-roba  plds  ironc  lois  à  la  ha- 
che des  bourreaux  Ita  victimes  qu'elle  s*  était  à  frapper, 
et  ayant  appris  que  qua  Ire  uiiiciers  du  régiment  Dauphin  in- 
fanterie devaient  Être  fusillés  pour  avoir  fait  entendre  le  cri  de 
t^iVe  le  roi  pendant  le  siège  de  Va  le  n  ciennes ,  il  se  transporta  de 
suite  dans  leur  prison,  et  les  en  Ht  évader.  Nommé  général 
I  de  brigade ,  en  décembre  1793 ,  il  fat  employé  à  Tannée 
dea  côtes  de  Cherbouig.  Les  Vendéens  ayant  assiégé  Gran- 
ville,  il  marcha  au  secours  de  cette  ville,  battit  les  roya- 
listes, report  deux  coups  de  fèo,  et  fat  nommé  général  de 
dlvisioM»  snr  le  champ  de  bataille.  Il  poursuliit  encore  la 
grande  armée  vendccnne,  et  lui  fit  éprouver  de»  échecs, 
notamment  à  Avranches,  Antram ,  Pontorson,  Dol ,  et 
Fougitcs.  Il  fit  usage  de  son  autorité  pour  sauver  la  vie 
aux  insurgés  qui  tombaient  en  son  pouvoir;  et,  bravant  h  s 
menaces  d*un  représentant  du  peuple  en  mission  ,  non-seu- 
lement il  s*opposa  à  ce  qu'on  mit  le  fou  au  château  de  Tho- 
vigny,  où  Ton  voulait  faire  périr  par  les  flammes  600  prison* 
nieri  vendéens,  mais  encore  il  marcha  avec  ses  troupes  à  ce 
cbAteao,  et  y  brisa  les  fera  de  ces  prisonniers,  il  fit  égale*- 
ment  loas  ses  eflbrtt  pour  aaover  le  prince  de  Talmont,  au- 
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quel  il  prodigua  des  soies  el  des  cousolations ,  mais  il  ne 
put  empêcher  le  supplice  de  ce  chef  rojaliste.  En  janvier 
^704»  ^  marcha  sur  Fougères  avec  uo-coips  de  .6000  h9m^ 
mes»  battit  |es  chouans  à  la  Pèlerine;  y  futattefnt  d'aucoup 
de  feu;  établit  son  quartier -génétal  à  YUré  ;  ordonna  une 
fouille  dans  la  fbrèt  du  Pertre,  qui  était  le  point  de  rassem- 
blement des  insurgés,  et  où  l*on  en  prit  6  à  700 ,  parmi  les** 
«juels  on  fît  fusiller  tous  ceux  trouvés  les  armes  à  la  main. 
C'est  dans  cette  expédition  que  fut  tué  le  nommé  Jeau 
Collercau  aîiu^,  dit  Chouan  (1),  l'un  des  premiers  chels 
des  baîHles      se  réunirent  au  parti  de  laUouarie.  11  chassa 
ces  troupes  du  poste  de  la  Gravelle,  d'où  ils  infestaient  la 
route  de  Laval  à  Brest^et  porta  un  coup  funeste  à  la  ^kùmt* 
uerie»  en  organisant  dans  la  Bretagine  le  ajistèm^  4bs  €a«« 
tonnements ,  dont  il  était  le  créateur»  .d  que  le  général 
Hoche  employa  postérieurement  aveo  succès*  Par  ses  soîM 
et  sa  vigilance  >  il  était  parvenu  à  .empteher  le  recrut*- 
mentpour  les  troupes  vendéennesretè  amenaiJeufls^imfiiatt 
point  de  Élire  des.  ouvertures  tendantes  à  mettre  un  terme  à 
la  guerre  civile;  mais  le  comité  de  salut  public  ne  voulut  point 
açcepter  ces  proposiiiouô ,  el  les  hostilités  furent  reprises. 
Dans  ces  tem{)s  dcplorables,  il  s'occupa  constamment  à  pré- 
venir li  s  crimes  (le  Tanarchie,  et  chaque  jour  Lui  v  il  faire  des 
etforls  pour  sauver  des  victimes.  Ce  furent  5  ses  soins  que  5a 
cavaliers  volontaires  des  plus  riches  maisons  de  la  Norman- 
die durent  la  vie;  a^ant  été  déccétés  d'âccusalion  et  dewmt 
être  arrêtés,  il  lésât  rester  aux avanl^postes  de  som armée ,  et 
les  ramena^  Aouen ,  au  bout  de  trois  meia»  libres  el  lemig^ 
diés.  La  viU^deAp«^n^yantélédaiisfieitempaenprol«Nftlii^ 
mine,  il  brava  la  M  qui  punissait  de  mort  quIoQnqàe.dé* 
JUïumerait  la  moindrecbose  des  magasins  du  gonvemeqMls 
fit  ouvrir  les  greniers  mîUtaires,  et  permit  aux  habitants  ée 
venir  s'y  appro vision iier.  IX  pré^^rva  du  pîUage  Thàtel  du 

 ■   ■  f  ■   ■  I       I  ^    M       l  ■    |i  I  II 

(1)  Ce  Gottereau»  ainsi  que  trou  de  sea  frèret»  tous  çofitrebaDdieqi  è 
Saint-Oiiin-det-Toitt,  prèa  de  Levai,  étaient  convenus 9  pour  en  de  ral- 
liement pendant  b  nuit,  d'Imiter  le  chat  huan  ou4é  C4ummntf  car  cVtt 
timi  ^ue  lea  paysan»  idn  Bas  "Maine  et  de  la  Bretagne  praMNIOMt  «e 
jDot,  %ttî  tervit  à  déaigiw  les'uwwgis  «V»  «iS  «fMMitf* 
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ppétidinld^Ofwel,  et  empêcha  queoemagffllrat  f  son  épouse 
et  son  fils,  détenus  à  8t.-Yoii,  fussent  conduits  à  Paris,  où  ils 
auraient  iiidubitablemenl  péri  sur  l'échalaud.  Marulé  à  Pa- 
ris, on  Ty  menaça  ti'ôtre  traduit  au  Iribuii.d  révolutionnaire; 
mais  ces  menaces  ne  firent  qu'accroître  chez  lui  It*  désir  de 
Ten?erser  la  lyrainiic.  L»  ç)  iliermidor  (27  juillet  179^),  on 
lui  donna  lo  commandement  d*une  partie  de  la  force  armée 
parisienne,  avec  laquelle  il  fit  arrêter  Robespierre.  Lors  da 
supplice  de  oe  féroce  dictateur^  un  homme  du  peuple  s'a- 
vança le  sabre  en  main  pour  fraj)pcr  le  général  Beaufort, 
qaSf  ayant  paré  lo  coup^  arrêta  ce  furieux;  le  lit  mettre 
bordaucorp^de-gardOi  et  ordonna  qu'on  lerenditàlalibeiv 
té;déflqu*ll  eut  appris  que  cet  homme  était  père  de  famille. 
Les  Espagnols  ayant  fait  une  Irruption  dans  le  Houtsillon,  le 
.  sieur  de  Beaofert  fut  on  des  généraux  choisis  pour  arrêter 
les  progrès  de  Tcnnemi.  Il  se  rendit  donc  à  Parmée  des  Py« 
rénées-Orientales,  et  dès  son  arrivée,  il  enleva  ,  le  21  sep- 
tembre, la  position  de  Montroch,  où  il  se  maintint  avec 
lëooiiommes,  malgré  les  eflfot  t s  <les  Espat^^nols .  (jui  lui 
étaient  très-supérieurs  en  nombre.  La  ville  de  Bellcgarde 
ayant  été  prise,  le  général  Ëeauibrt  se  joignit  avec  succès 
au  général  Dugommier,  pour  empêcher  qu'on  exécutât 
l'ordre  d'un  commissaire  de  la  convention  qui  avait  or- 
donné  que  la  garnison»  forte  de  i  s,ooo  hommes»  et  qui  s'é-* 
tait  rendue  prisonnière»  fèt  passée  au  fil  de  t'épée.  Il  se 
trouva,  le  1 7  novembre  1 794  »  à  la  bataille  de  la  Madeleine» 
dans  laquelle  le  générât  Dugommier  fut  tué»  et  entra  des 
premiers  dans  la  redoute  de  Saint-Laurent  de  la  Houga» 
dont  il  s'empara  de  vive  force.  S'élant  élancé  dans  les  re* 
doutes,  au  milieu  d  une  ^rè\e  de  boulets,  5  caissuns  d'ar- 
tillerîe  vinrent  à  sauter,  et  luoo  hommes  environ,  soit  ilcs 
assaillants,  soit  den  n«î«<;u'llis,  périrent  dans  cette  explosion; 
loin  d'être  déconcerté  par  cet  événement,  le  général  Beau- 
fort  redoubla  de  vigueur  dans  son  atta<|ue,  et  s'empara  de 
1  ^00  Espagnols,  parmi  lesquels  se  trouvait  le  duc  de  Crillon- 
Mahon  (  i).  «  Ne  me  lais  point  regretter  ma  victoire»  t  s'é* 

(ijlie  duc  de  CrSlloa-lliboB  devint  gouferaear  de  la  Havarfe,  et 
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cria  le  géoéral  Beaufort»  en  s^adretsant  au  représentant  en 
missiou  qui  voolail  faire  mettre  à  mort  ces  prvoa niera.  Cet 
élan  de  géDéfOsité  sauva  Je  duc  de  GriUoOy  ainsi  que  ses  com- 
pagnons d*armes.  Le  3o  du  même  inoiSf  il  fut  cliaifé  de 
s*emparer  de  la  redoute  de  Notre-Dame-Del*Bouref  sur- 
nommée alors  /e  tombeau  des  Fnatçais,  L'ayant  |all  cerner 
pendant  la  nuit,  il  en  ordonna  Tatlaque  à  la  pointe  du  jour, 
et  quoique  cette  redoute  lût  ileieuduc  pai  le  comle  de  la 
Uuion,  et  un  nombre  considérable  d'Espa^^nols  qui  se  bat- 
tirent avec  la  plus  intrépide  opiniâtreté,  le  général  Beau- 
fort,  montrant  lui  md^ine  à  §es  soldats  le  chemin  de  la  vic- 
toire,  leur  fil  franchir  les  retranchements,  et  s'en  empara. 
Le  comte  de  la  Union  et  i5oo  Espagnols  y  furent  tués,  et 
tout  le  reste  eût  été  fait  prisonnier,  si  la  non-exécution  d'un 
ordre  confié  ^  un  adiudant- général  n*eùt  fait  perdre  en 
partie  le  fruit  du  succès  remporté.  Cependant  f  pour  aelie- 
ver  de  vaincre  rennemi»  dont  la  gauche  seule  venait  d*ètce 
mise  en  déroute ,  il  fallait  encore  attaquer  5o,ooo  hommes 
abrités  par  des  retranchements  et  protégés  par  des  forts  d*où 
ils  faisaient  pleuvoir  la  mitraille  et  les  boulets;  il  fallait  en  ou* 
trc  iranchir  un  pont  sous  le  feu  croisé  d'une  artillerie  lomii- 
dable.  Le  général  Beaufort  osa  tenter  cette  ;tUj(jne,  de  la- 
quelle dépendaient  le  gain  de  la  bataille  et  le  salut  de  Tarmée 
française  ;  mais  s'apcrcevant  d'un  moment  d'hésitation  dans 
sa  troupe,  il  iii  le  commandement  d*en  avant»  poussa  son 
cheval  sur  le  pont,  et,  y  lançant  son  chapeau  de  toutes 
ses  forces»  t  Soldats»  s*écrta-t-il»  sou  ffrirei-vous  que  renne- 
mi  prenne  le  panache  de  votre  général  Pi  A  Tinstant  tous 
se  précipitèrent  au  pas  de  course  sur  ce  pont,  qui  fut  bien- 
tôt  franchi.  Le  général  Beaufort»  trouvant  la  cavalerie  espa- 
gnole rangée  en  bataille  de  Tautre  cdté  du  pont»  voulut  le 
faire  charger  de  suite;  mais  à  la  vue  des  escadrons  ennemis» 


était  dant  cette  cbtrge,  lortqae  les  Françab  mireot  )e  siège  devant  Sw* 
ragme;  il  leur  fut  d'un  grand  tecoun,  en  foumisMat  tous  les  moyens  de 
transport  iKHir  l'artiAerie*  On  reconnut  toujours  en  lui  un  zélé  partisan 
des  Français,  et  on  cite  ,^vec  des  ('locjcs  bien  mérités  le  zclc  et  le  dé- 
TOttemeDtqu'iimitàieur<itre  utile  pendant  la  derai^e guerre  d'HUpagnc. 
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te  désordre,  mit  dans  les  rangs  français,  et  les  coimuau- 
dants  des  (ii verses  armes  se  contrariant  entre  eux,  par 
des  ordres  donnëtî  au  niiiicu  de  la  coniusioii  et  du  bruit  que 
cauiait  la  détonation  des  bouches  à  t'eu,  la  bataille  pouvait 
encore  être  perdue ,  lorsque  le  général  Beaaforif  après 
•*étre  oooupé  de  rétablir  Tordre  9  aida  à  porter  le  coup  dé* 
oUif.  Lee  EÎpagooUy  craignant  en  Ho  qu*ou  ne  leur  coupât 
laretraite^  abandonnèrent  leurs  retranchements  qui  étaient 
oiinésy  et  après  avoir  mis  le  feu  aux  poudres.  Les  Fran^i« 
devinrent  maîtres  de  80  redoutes  transformées  en  volcaus, 
et  dans  lesquelles  ils  n*entrèrent  qu^après  avoir  pris  des  pré^ 
cautions  suggérées  par  l'explosion  d*une  des  mines.  Le  {gé- 
néral Beanfort ,  qui  après  eetle  artaite  s'ëlaitmis  à  la  pour- 
suite des  Espagnols,  les  attaqua  à  Caslitto»»:  et,  les  ayant 
culbutés  sur  lioses,  il  vint  eampor  à  Alpiia  et  pénétra  dans 
Figuières.  Il  investit  le  fort  de  San-Fernando,  qui  capitula 
après  4  jours  de  siège»  et  dont  la  ganiison,  forte  de  91218 
hommes»  mit  bas  les  armes  et  futfaite  prisonnière  de  guerre* 
.On  trouva  dans  le  fort  400  milliers  de  poudre,  30  mille  îwâhtf 
3oo  pièces  d*artillerle  et  des  approvisionnemens  considéra- 
bles. La  ville  de  Eoses  fut  bientôt  après  assiégée,  et  le  gou* 
verneur  ayant  demandé  plusieurs  fois  à  capituler»  le  général 
en  chef  Pérignon  persista  à  exiger  que  la  garnison  serendit 
àdiscrétion.  Cependant,  après  66  jours  de  travaux,  les  rem- 
parts n'elant  point  encore  entamés,  un  conseil  de  gjénérciUN 
fut  assemblé,  et  le  général  Beaufort  y  projiosa  d 'établir  des 
batteries  à  li)  toises  du  corps  de  la  place;  renlreprise  parut 
téméraire,  et  on  essayait  de  la  combattre,  lorsque  le  sien  1  dr 
Beaufort  se  chargea  de  faire  élever  ces  batteries  ;  ce  qui  eut 
lieu  sous  sa  direction,  dans  une  seule  nuit.  La  brèche  fut  ou- 
verte dès  le  lendemain»  et  les  Espagnols,  ne  pouvant  éviter 
un  assaut,  prirent  le  parti  d*évacuer  la  place  au  bout  de  5 
Jours  et  de  s^embarquer.  Après  la  prise  de  Roses  »  le  géné- 
ral Beaufort  marcha  contre  Tarmée  espagnole»  comman- 
dée par  le  général  Uruitia,  qui  passait  pour  le 'plus  ha- 
bile tacticien  du  temps.  Il  passa  la  Fluviale  iB  mars  179 5  ; 
s^empara  de  Bascura  ;  poursuivit  les  avant- postes  ennemis 
iusqu^à  ViUa- Yeuil;  ci  buutuit  avec  {^^wo  hommes  un  coiii* 

« 
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bat  de  6  heures  contre  i5^ooo  Espagnols.  Il  regardait  même 
la  victoire  comme  certaine  «  lorsqu'il  reçut  du  général  en 
clief  l'ordre  défaire  unerétralte,  qu^lleffectoa  dans  le  meil- 
leur ordre»  et  en  faisant  toujours  face  à  l'ennemî.  Ayant  re» 
passé  la  Fluvia,  sonsle  feu  de  ao bataillons»  et  forcé  plusieurs 
corps  de  troupes  qui  cherchaient  à  s'opposer  à  sa  marche  « 
ii  arriva  à  Figuières.  Le  général  Pcrii^uon  rendant  compte 
de  cette  relr;iite,  la  compau  aux  plus  belles  de  celles 
faites  par  les  anciens,  et  le  général  Urutlia  en  fit  lui- 
même  le  plus  î>:rand  éloge.  Attaqué  le  21  mars,  dans  la  po* 
sition  de  San-Petro-Pescador  et  des  deux  Yillamacolum  » 
le  général  Beaufort  repoussa  l'euneœi  au-delà  de  la  Fia- 
via»  et  ayant  aperçu  une  ligne  considérable  de  leur  cava* 
lerie,  il  fit  former  en  carré  mouvant  sa  troupe». forte  seule* 
ment  de  3>aoo  bommes  ;  marcba  contre  cette  cavalerie  ; 
soutint  le  cboc  de  ses  cbarges  réitérées  >  et  rentra  dans 
Alpba,  après  avoir  fait  éprouver  une  très  grande  perle  aux 
Espagnols  (1).  Il  avait  reçu  dans  cette  affaire  un  coup  de 
feu  à  la  jambe  gauche,  et,  se  trouvant  hors  d'état  de  conti- 
nuer la  campagne,  il  rentra  en  France.  Appelé  à  l^aris  dans 
les  journées  des  1",  2,  ?  et  4  prairial  an  v  (ao,  21 ,  32,  23 
mai  1795);  on  IV employa,  cl  il  y  eoncourut  à  la  défaite  des 
insurgés  du  faubourg  Saint-Antoine.  La  paix  ayant  été  faite 
avec  r£«pagne  au  moment  où  il  retournait  à  l'armée  y  il  re- 
vint encore  à  Paris.  De  nouveaux  troubles  ne  tr\rdèrent  pas  à 
y  éclater.  Le  i5  vendémiaire  (5  octobre  179^)^  Beaufort  re- 
çut de  la  convention  l'ordre  d*attaquer  les  sections  ;  mais  au 
lieu  d'employer  d*abord  les  moyens  bostHes»  il  entra  en 
pour  parlers»  a6n  d*opérer  un  accommodement»  qui  aurait 
eu  lieu,  si  un  représentant  ne  fût  venu  rompre  les  confé- 
rences. La  sectiou  du  Théâtre  Françab  s^étaot  avancée  par 


(1)  Lcgénéral  etpigBolUrattia  t'espiiiiuiaion  dans  le  IralIetÎD  où  il  ren- 
dit eoinpt»  de  cwHeactkm.  aToot  eutieqne  lui  (le  génenlBerarort;  a'cAt 
•pas  échappé*  mais  il  l'ett  saQvé  à  force  d'intrépidité  et  de  boniica  ma- 
•  noeuvres;  cependant  nous  atona  remporté  un  avantage  réel,  paiaqœ 
«ce  chef,  qui,  jusqu'à  ce  jour,  nous  a  fait  tant  de  mal,  est  grièvemeat 
bleiaé  »  et  gne  piôbabiemeiit  il  ae  pourra  plui  nuMiter  à  diet al*  • 
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la  rue  Masarine^  il  In  fit  réti*ograder  aa  moyon  de  deux 
coups  de  cation  ^et  U  eût  \n\  lui  tuer  beaucoup  de  inonde» 
•i  sa  répugnance  À  verser  ie  sang  de  ses  concitoyens  ne 
Teût  empêché  d*atlendre  que  cetle  section  eûl  déployé  ses 
forces  sur  le  quai  des  Théatins.  Guidé  par  ces  nobles  senti* 
tnens ,  il  s*écarta  en  beaucoup  de  points  des  instructions 
verbales  qui  lui  avaienf  prescrit  de-  mitrailler  la  section 
Lepelletler  et  de  renverser  les  barricades  qu'elle  avait  éia- 
blie»  rue  de  Richelieu.  Après  avoir  »  -  iIcuilmiI  servi  à  ht 
journéi*  du  iS  tnu  lidor  (4  scptonilirc  17})/),  il  fut  en- 
voyé à  rariiK^c  du  INord  ,  kous  le  général  eu  chef  Moreau  ; 
mais  ses  blessures  uVtatent  pus  encore  fcrm(>(3.s,  et,  comme  il 
marchait  avccdeî*b(^quillfs,ce  qui  le  mellail  hors  d'étal  de 
combattre  en  ligne  ,  on  lui  confia  la  défense  du  port  d*Os- 
tende,  où  il  battit  les  Anglais.  En  179S,  ileut  le  comman- 
dement de  la  4'  division  de  Tarmée  d'expédition  destinée  à 
Agir  contre  l'Angleterre.  Une  nouvelle  insurrection  se  mani- 
festant dans  la  Vendée  t  on  renvoya  dans  ce  pays,  où  déjà  il 
était  bien  connu.  Sa  conduite  et  ses  proclamations  mar- 
quées au  coin  du  patriotisaiet.de  la  modération  et  de  Tbu- 
manitét  ramenèrent  bientôt  les  Vendéens,  qui«  regardant  le 
général  Beaufort  comme  un.bienfaitenr,  lui  oOrirent,  en  té- 
moignap;!'  de  leur  reconnaissance*  douze  métairies  achetées 
dans  riikU-ttlion  di*  hii  en  faire  don.  Il  ne  les  accepta  qu'à 
condition  d'en  reiubuurser  le  prix  sur  le  ptudull  de  ses 
épargnes.  Ces  métairies,  devcnu«'s  propriétés  nationales, 
avaient  appartenu  h  un  émigré  dt's(  c  lul.uit  du  grand  ('oU 
bcrt;  et  lorsque  cet  émigré  rentra  en  t*'rance,  il  les  lui  rendit 
sans  rien  exiger  au-deh  des  i^mmes  qu'il  avait  iusqu'alors 
déboursées  pour  en  avoir  la  possession.  En  1798,  une  flotte 
anglaise  ayant  bloqué  les  tles  d*AiXy  de  Ré  et  d'Oléron» 
le  général  Beaufort  reçut  du  directoire  Tordre  de  mettre 
«ses  UesàTabri  de  toute  attaque      et  il  s'acquitta  de  cette 


(1)  Le  gént!ral  BernadoUc  hii  écrivait  à  cette  ocaifion  î  «  l^e  diMCtoire 
•  irou»  a  choisi  pour  diTondrc  les  jIch  ;  je  mi*  suis  portt'  tant  Ion  potir  vous 
ic«tipr^4  (lu  guuvcriieinc-rtt,  en  t'jiiJiuraut  qu'elle*  Dc  acrail'ul  pan 4:ciuJliyt<(f 
vuUti  tHïuimandcinruti  •  * 
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mbsiun  de  Icllc  sorte ,  que  les  Anglais  halhis  à  l'ilc  d'Aix  9 
furent  obliges  de  se  retirer  et  manquèrent  le  but  de  leur 
expédition.  Qnntre  émigrés  furoTir  pris  les  armes  à  la  main 
clans  vviiv  affaire  ,  et  la  loi  1rs  rniîdamnnît  à  la  peine  de 
inorl:  mais  le  général  Beaufort  composa  le  conseil  qui  df- 
"V^it  les  juger  et  les  fit  absoudre.  Il  fit  aussi  élargir  plusieurs 
ecclésiastiques  détenus  à  l'tie  de  Ké.  Buonaparte,  devenu 
chef  du  gouvernement  en  1 800,  fit  descendre  le  général  de 
division  Beaufort  au  grade  de  général  de  brigade ,  et  l*ex* 
ceptft  du  jiombra  de  ceux  auxquels  tl  accorda  la  décoration 
de  la  Légion-d*Honnettr  (1).  Quelque  temps  liptèS)  et  anr 
des  dénonciations  portées  contre  ce  général  »  il  le  Al  9ené* 
fer,  et  ne  le  At remettre  en  lllierté,  qu'après  avoir  reconnu 
la  fausseté  des  accusations.  Le  général  Beaufort,  couvert 
de  gloire  et  de  blessure»,  et  indigné  du  traitement  qu'on 
lui  avait  fait  éprouver ,  et  de  rinjustice  doia  il  ctaiL  victiiiie, 
snilicita  la  permission  de  passer  au  service  de  la  Tur- 
quie (.1),  lut  refusé,  et  «e  retin  h  lacampapjne,  où  il  com- 
posa des  mémoires  sur  les  moyens  de  mettre  dans  un  état 
jrespectable  de  défense  les  frontières,  les  côtes  et  la  capi- 
tafe  de  ia  France.  Les  Anglais  ayant  attaqiK'  Flessiogue  en 
180^»  il  iO  rendit  en  IJoilande,  dans  t*espoir  de  fiaire  adopter 
ses  plans;  mais  111e  de  Walkeren  était  dé)à  prise»  lotsqii^il 
arriva  à  Breskens.  Cbaigé  d'organiser  60  mille  hommes  de 
nouvelle  levée  9  qu'il  trouva  sans  ordre  et  sans  dlsoIpUne  9 
il  donna  tous  ses  soins  à  la  formation  des  cadres  9  à  ia  ré* 
pression  des  excès,  et  sauva  du  pillage  diverses  oommuoes  qui 


(0  Oa  prétend  qu'il  giréiit  ftàsoas  tu  géaéial  BeanfMt,  pour  avoir 
Mé  puoi  mtUtiûrsaiiat  et  publiquameat  pv  oct  ôlBcier  «près  TtAhire  dû 
i3  veodéanaîfc* 

(a)  DuM  une  audience  puMIque,  à  Saint  CIoud,  il  l'approelia  de  Hnih 
napartc.  «  Sirei  lui  dit-il,  j'ai  lu  daoa  l'histoire  de  Totte  vl»  qti'à  une 

•oartaiac  «poqt!'- ,  intîi^'iu'  de  l'injustice  dos  Iiommcs,  vous  btcr  sollicité 
»la  pcrmisiiion  Uc  prcudrc  du  service  eu  Turquie.  Moii  je  n'ai  a  mc 

•  plaindre  fjiie  de  l'inj  litice  d'un  ieul,  et  cV«t  è  lui-même  que  je  m*a- 

•  diettev  pour  obtenir  ce  qu'aloiji  ou  vous  rei'usa.  —  Me  i'crie^  vuus  cette 
a  démode  par  écrit  r  dit  Buonaparlê*  <—  Sire,  la  voici,  répondit  le  gé^ 
anénd  Beaufort ,  en  la  lui  remettant.  » 
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fanltrcml  ion  fou? tnlr  «vn  raoomiftliiiim.  Déjà  il  •? ill 
fénÊÊÎ  à  MgMiiier  v^liènmMl  un  eurpi  d^irnée  ét  94 
mille  honmiiit  loni|tt*ll  fal  d«  Doureau  réIbnBé.  R«iidu 
malgré  lui  k  la  vie  |irlv(^o,  U  détint  Iniipectmir  de*  droits* 

rf^iinlfl,  ot  lut  lioiiiiiK^  mi*mhr4^  du  roiiHcil  île  rccrtilâincnt 
jMiiii'  leH  (li'jiarlcmiuiU  de  la  liuulivl..nire  ul  do  \n  Lothn*. 
Kn  lnr«ffu'il  vmi  ];%  patrin  en  drinfffr,  Il  oiililia  hci 

resurnlîrTifnts  (  uiUk;  IWaiiinparlr  v.l  vint  lui  oiYrÏTHun  l>r.H, 
l'Wi  iHi  I,  tl  (|uUtjiiioti  ifiipéction  ,  revint  à  l'arin «  et  mon- 
tru  (ie»  tenliineiiti  favorabUf  à  UrMUarailoti.  En  iH^ ,  il 
marcha  comme  volontaire  pours*oppoier  au  retour  de  Hiio- 
Mjiane.  Il  a  été  l'ait  ohavaliaf  de  Mot^Leuli.  (JimaUs  tim 
têmpi,  Maniiêw,  ) 

Di  BEAliiTOAT»  ifoyf  Biimmr. 

ei  BEAUFRAIf  CUBT  (Loiila  -  Charlei  Antoine) ,  comte 

d'^^(tt,  maréchal' Je -camp ,  né  à  Ayat,  en  Auvergne, 
claoN  le  mo{«  de  novembre  i7!>7>  H  comniiMtça  h  ncrvir 
comme  ONpiraiil  au  corpn  du  génie;  devint  p.igr  du  roi, 
lui  l'ait  •uuM'IicuIrnant  an  r<^{;tmi!nt  de  lU'rri  iiirdiititîc  ; 
pàiM^a  rnpltaittfî  datiH  le  ir^iiiKtnt  i\v  tU  rri  «avy|»  rl<%  en 
17H.4,  et  nervnit  dunii  ee  grade  à  répoquc  de  la  rcvulniioii. 
£n  1790 1  il  fut  nommé  mtfmbre  du  comilé  do  la  guerre , 
aen«MU.  de  Lataur-Dnpln  et  Duportall  f  qui  le  chargèroni 
dm  rè|lemeotB  militairei  pour  l*oifanij»atioo  de  rarmée* 
In  1791»  en  le  Al  Ueotenent-eolonel  du  i4'  légiomni  de 
eeveltrie.  Devenu  colonel  do  e^véfknem  de  eefiMnler% 
Il  fot  atteint  d^nna  bemie  Inguinalei  an  irMlml  les  po9tea 
au  enmp  de  Famari.  Promu  an  grade  da  roaréobal  -  de« 
l'ump,  le  1"  «eplembre  i^f^a*  11  ^  trouva  A  la  bataille  de 
Valniy,  ga{:;née  par  le  gént'ral  KcUt  rmann  ,  les  10  et  ao  du 
même  ttum.  l'Itant  venu  h  VmïH .  ou  i'y  (U  ulief  du  l'état» 
raa|or-gcin  ral  du  camp  nous  len  tuurn  de  cette  ville  ,  corn- 
ninndt^  par  U-  (41111  ral  IkîrruyiT.  ïl  Rfrvit  p('ndaiit  quel- 
que tcmpu  dait»  lu  <  apitale,  iOUfi  Ion  ordru»  du  gitiitual  ^San* 
icrre ,  et  fut  prévent  au  aiipplioe  du  roi -martyr.  Km- 
playé  enfloite  eontre  lea  royaUfiet  de  la  Vendée  »  ion  coii^ 
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rage  el  sa  présence  d*espnt  sauvèrent  les  débris  de  rarmée 

républicaine,  baUue  à  Foutenay,  en  mai  1795.  Sons  la 
tyrannie  de  Robespierre,  il  fut  destitué  comme  apparte- 
nant à  la  caste  noble; et  dès-lors  il  obtint  des  fonctions  ad- 
ministratives dans  son  département,  où  iî  s'était  retiré  avec 
une  pension.  Il  se  rendit  à  Paris  après  la  journée  du  i3 
brumaire  (9  noYembre  1799);  et  offrit  ses  services  aux  con- 
suls, qui  le  nommèrent  membre  du  conseil  d'adroinistra- 
tioo  des  hôpitaux  militaires.  Eu  i8o5.  il  fut  élu  député  an 
corps  législatif  «  par  le  départemeut  du  Puy-de-DAme, 
dans  lequel  il  était  né  et  domioUié.  Nommé  par  Bucoaparle 
inspeeteur-géoéral  des  haras,  ei»  1810,  il  oonserfa-  cette 
place  îusqu*à  sa  mort»  ffoA  arriva  eu  1819.  (Monàeur,  anna^ 
les  du  temps.) 

m  BEAL HARNAIS  (Alexandre,  vicomte),  générai  en 
chef,  né  à  la  Martiniiiue  »  le  aS  mai  1760,  entra  à  Tâge  de 
14  ans  dans  la  premièie  «compagnie  des  mousquetaires;  fut 
réformé  avec  elle;  passa  sou^lieulenantdans  le  régiment  de 
la  Sarre;  devint  capitaine  dans  Royal-Champagne  cavale- 
rie,  et  fut  îsdt  major  en  second  du  régiment  d^Hainaut,  en 
1788.  Il  fut  élu  député  de  la  noblesse  de  Blofs  aux  états- 
généraux»  en  1789,  et  se  fit  remarquer  parmi  les  ora- 
teurs de  cette  assemblée  (1).  Il  fut  élu  secrétaire  de  Ras- 
semblée* constituante,  le  22  novembre  1789,  et  prési- 
dent, le  j8  juin  i^gi'  Le  20  du  même  mois,  époque  du 

  ^ 

(1)  Les  motions  faites  et  le8f)rojet8  de  décreU  présentés  par  M.  de  Beau- 
barniis  semUachant  presque  Auqnement   la  pactie  militaire*  on  T&cft 
donner  ici  l'anal jie.  En  1789»  te  4  août  9  il  demanda  qve  l'égalité  des 
panta  et  Pacceasibilité  à  tous  lea  emplois  religieux,  civils  et  militaîia» 
Ibssent  décrétées.  Le  ai  août,  il  proposa  la  rédaction  d'un  article  relatif 
aux  droits  des  citoyens.  Le  t5  décembre,  il  développa  la  nécessité 
•    d'uD  ordre  de  travail  sur  les  différentes  parties  de  rélal  mîKtaîro.  Fn 
i^ro,  le  18  ninî,  il  %ntn  pour  que  le  droit  de  i'aire  la  puent.*  el  la  paijt 
ue  lût  poiiii  dcvolu  au,  roi.  Le  i"'  août,  il  pcopotMi  ucâ  mcsurc&  pour 
pnSvenir  Pinurpalioa  militaire,  et  demanda  qœ  Foi^oisatioD  det 
troupca  de  ligne  fût  combinée  avec  celle  det  gardes  nationalea*  Le  5 
septembre,  il  fit  l'éloge  de  b  conduite  de  M.  de  Bonillé,  à  l'ocemion  àt 
l'afibire  de  IVaucy.  Le  6  octobit,  11  proposa  de  ne  point  admettre  india- 
lindemenl  k»  cfficien  de  toate-  arme  dans  les  élats-majnn*  Le  ta  dia 


ê 
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départ  du  roi^  il  déploya  une  l'crmclc  et  un  calme  qui  exci- 
tèrent radmiraiion ,  et  contribuèrent  à  dissiper  les  craintes 
que  cet  (événement  avait  re|tanducs  dauti  l'assemblée.  Il 
fut  Tuu  des  membres  du  ooniité  militaire,  et  réélu  pré- 
sident, le  1"  août.  En  179a ,  il  servit  h  l'armée  du  Nord 
avec  le  grade  d*adjudant-général;  se  trouva  à  la  déroute 
-des  troupes  françaises  près  de  Aious^  et  se  conduisit  avec 
uoaaog  froid  et  une  valeur  qui  lui  méritèreol  d*è(re  loué 
par  le  général  en  chef  Biron.  Peu  da  joun  avaot  la  ré^ 
volution  du  10  aoùl^  il  fut  oholai  pour  oommaDder  le  oamp 
de  Soiiiooit  et  t'y  étant  Irèa-oovertement  déclaré  eu  foveur 
delà  république  ^  U  adreita aui  troupea  de  ligue  sous  ses  or« 
drety  une  proclamation  propre  à  exciter  en  ellei  une  ardeur 
guerrièreetpalriolique.  Après  le  10  août,  il  fut  signalé  comma 
étant  un  des  officiers-supérieurs  restés  lidèlesà  la  patrie.  Sa 
conduite  ntiiilaiic,  loi 8  dci  la  reprise  do  Francfort  pai  les 
Prussiens,  en  décenibre  179a,  fut  citée  avec  distinction  par 
le  général  en  chef  Custine,  et  par  le  rniinstre  de  la  ^uerro 
Pacbe.  Les  commissaires  de  la  couveulioo  nationale  lui 


môme  môig,  ïl  demanda  IVxnincn  d'un  projet  rtlalli'  à  la  formation 
li'iiiie  uuuvellc  gartiu  à  Uonucr  au  rui,  et  vota  pour  tjuc  le  «odvcraiii  n< 
pût  jamait  oommander  les  armiSet  en  penonne.  Le  8  oetobre*  il  fit  «1 
rapport  ivr  1«  mode  d'avaMemeat  dans  Tarme  dn  génie»  Le  a? ,  il  pi^ 
tenta  le  plan  d'eiiganlsalion  de  deux  nonveaux  «égîmentot  dans  lesqueb 
U  piopoiait  de  placer  les  officiers  du  régiment  du  Roi,  et  de  celui  de 
tneslre-de-canip»  qui  avtiicnt  été  liccnciéa.  £n  17911  le  j^unicr, 
il  proposa  un  nouveau  mode  de  paiement  pour  len  ofHcieri  rélbr- 
mé».  Le  if)  février,  il  iît  uu  rapport  «ur  la  leiralic  de?*  colonel!*.  Le 
a5,  il  vota  une  loi  proviioire  «ur  k  résidence  do  la  lamiilu  royale,  il  lit 
reodre  un  décret  pour  l'avancement  en  grade  des  gardes  nationaux  ^ai 
auraient  servi  dans  la  troupe  de  ligne,  et  un  autre  pour  l'organiialiott  da 
régiment  de  rtle  de  Gone  en  gendarmerie.  En  aoAt,  il  fit  décider  que  l'on 
porterait  de  8000  à  i3,noo  hommes  le  nombre  des  gardes  uatîonalea  des* 
tinées  k  couvrir  la  frontière  depuis  Ktclie  jusqu'à  Betfort.  Le  tS  oofem* 
liref  il  fit,  comme  rapporteur  du  comité  militaire,  rendre  un  d<{cret 
aur  la  formule  des  enprngcnieiits  et  des  brevets  militaires.  Le  17  du  mé« 
me  moii«  l'a-^senibU^c  nationale,  nur  sa  proposition,  consacra  iuo,ooo  fr. 
au  soutien  des  atln  de  peinture,  gravure  et  sculpture»  Le  ^29,  il  présenta 
un  projet  de  décict  pour  l'aèoUtiçu  de  U  distinction  établie  entre  li^et* 
•tboli^uca  et  ceux  qui  ne  le  sont  pai,  relativement  k  la  décoration  mitttiirq^ 
et  la  suppression  du  serment  qui  si  pfêlait  lois  des  féeeplions* 
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donnèrent  le  commandement  eu  thet  de  rarmte  du  Rliin, 
et  cette  promotion  iut  conlirniée,  le  3o  mat  179"),  {>ar  un 
décretde  la  convention.  On  le  nomma  ministre  de  la  guerre, 
le  i3  juin  suivant  ;  mais  aj'ant  écrit,  dès  le  16,  pour  annoncer 
^u*il  refusait  ce  miniâtèrc,il  fut  continué  dans  le  comman- 
dement de  rarmée  du  Rhin,  par  un  arrêté  en  date  du  23.  A 
cette  époque  on  écartait  de  l'armée  tous  les  officiers  qui  mp* 
partenaieut  à  la  caste  noble  ;  et  ce  fut  le  motif  d'une  déoon* 
oialion  laite,  par  un  nomiiiié  Varlet^à  la  commooe  del^aris» 
contre  le  général  Beaahamais»  qui  écrivit»  en  cette  oeca- 
«Ion  h  cette  commune*  une  lettre  remplie  d*éner9ie»  «t 
dans  laquelle  il  montra  josqu^oà  allait  son  horreur  poor 
Tanarchie.  Cependant  il  continua  à  donner  tous  ses  soins 
à  l'armée  qu'il  commandait ,  et  avec  laquelle  il  remporta  , 
le  22  iuillel,  uti  avantage  signale  sur  les  Frusviens,  à  la 
Chapelle  Sainte -Anne,  près  de  Landau.  En  août,  il  fit 
entrer  dans  ceMe  place  un  convoi  consuléralile.  11  avait  dès 
le  mois  de  juillet,  donné  sa  démission  du  ï^énéralat  en 
chef  de  Tarmée  du  Rhin,  l'avait  motivé  sur  ce  qu'il  était 
noble  9  et  avait  otTert  de  servir  comme  simple  soldat  ;  mais 
on  avait  refusé  d'accepter  cette  démission  ,  qu'il  sollicita 
de  nouveau  9  par  une  lettre  du  i3  août.  Il  fut  enfm  rem-* 
l>Ucé  par  le  général  Landremont,  auquel  il  remit  le  com* 
-  mandement  Les  représenlanis  du  peuple  rexilèreni  à  m 
lieues  en-deçà  des  frontières ,  et  il  se  retira  dans  sa  terre 
de  la  Ferlé-Beauharnaisy  département  deIioir*et-Cher.  Oo 
['«'irréta  bientôt  après  comme  suspect,  et  on  le  traduisit  au 
iribntial  révolutionnaire.  A  défaut  de  crimes  réels,  on  lui 
en  cli<  I  f  lia  d'imaginaires:  ainsi  on  l'accusa  d'avoir,  p.ir  une 
inaction  de  quinze  jours  à  la  léfe  de  snn  armée,  contnijue 
il  la  perle  de  Mayence;  d'avim  <  ons|)iré  avec  l.ouis  WI 
coulre  le  peuple,  et  tenté  d'ouvrir  la  prison  de  ce  prince, 
cnGn  d'avoir  conçu  le  dessein  d'assassiner  la  convention 
et  le  comit4  de  salut  public,  il  fut  y  en  conséquence  de 
cette  accusation,  condamné  à  mort  le  95  juillet  1794  (i)  » 

(j)  Ll-  reprcsculiinl  lU  wbell  étant  à  la  tribune  du  ron>cil  des  anciens, 
]«'  ai  juin  T-nn,  rapjitla  à  rasscmb!<*e  que  la  caiommc  seule  arait  con- 
duit le  péuèrul  i3eauli4tn<(i»  ù  1  ccijaiauU. 
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étant  alors  âçë  de  5  j  ans.  11  avait  épousé,  peu  de  temps 
avant  la  révolution,  niademeiselle  Joséphine  Ta8cher>de- 
la^Fagêrie»  d*une  des  plus  considérables  fanitUes  de  la  Mar- 
tinique, et  qui  devint,  le  8  mars  1796,  TépoiMe  de  t9a* 
poiéoii  ikuiiNi|parte.  {âttmùmtry  MutaSes  du  tempêi) 

in^BEAVHARNAIS  (Eugène),  primée,  wee^rm  d'Jta- 
Me,  commandant  d^wrmée,  fila  da' précédent,  naquit  en 
Bretagne  9  le  3  septembre  1780.  11  sortait  à  peine  de  l  en- 
fbnce,  lorsque  son  père  périt  sous  la  hache  révulution- 
naire.  En  i^-oG.  il  devint  aide-de-camj»  du  général  iNa- 
polonn  Bnoiiaparte,  son  beau -père,  et  ser\'!t  en  celte 
<ïualiié  à  l'ai  niée  d'Italie  el  à  celle  d  Kgypte,  pendant  les 
auiiées  >79^»  «797  »  ^  '79^^.  H  se  trouvait  à  Rome,  lors- 
qu'il y  éclata,  le  217  décembre  1797,  un  mouvement  sé- 
ditieux dans  lequel  le  général  Du{iiiot  fut  assassiné;  et  ti 
int  alors  char^,  conjointement  avec  Tad joint  Arri^i» 
de  s*of>poser  ani:  monvenfeentai  derJa  populaee  .romaine» 
Xe  traité  deCampo-Itenio  ayant  stipulé  la  réunion  des  Iles 
lontcaues»  Eugène  fat  envoyé  pourcnporfeerlandttvelleant 
Grées,  qui  raoeuelUirent  aveo  beaucoup  do  distinction.  En 
179B,  il  suivit  le  générât  Buonaparte  en. Égypte;  comman- 
da, le  3  novembre,  Tavant-^rde  d*ttn  corps  de  troupes  qui, 
sous  les  ordres  du  général  Bon  ,  avait  reçu  ordre  de  s'em- 
parer de  Suez,  et  entra,  le  9,  dans  celte  ville  qui  s'était 
soumise.  Étant  revenu  d*Éf;ypte  avec  Buonaparte,  il  l'ao* 
conipaj^na  dans  \i\  jnurnée  du  18  brum'^trean  8(9novem*- 
bre  1799);  lut  lait  couuuaudaiU  des  chasseurs  de  la  garde 
cnnsulaire;  se  trouva  en  cette  quaiiié  à  la  bataille  de  Ma-» 
rengo*  fagnéc  snr  les  Autricluens^  14  fuin  lëoof  et-  se 
dSMiugua  dans  cette  affaire,  par  son  courage,  sain  babileté 
dans  les  manœuvres»  et  sa  générosité  envers  un  ennemi 
vaincu  (i>  On  le  nomma  colonel  <- général  de  i^arme  des 


(1)  Un  cavalier  autrichien ,  reiiT«né  à  terre  et  baigné  d«n«  mni  aang, 

tcndnTt  -r»;  mainR  stip|>ltnnfr«i  vers  î;i  cavalerie  de  la  garde,  qui,  en  esé* 
cutant  une  cUargc«  allait  le  fouler  sous  les  pieds  des  chevaux.  «  Ouvrei 
»T08  ran^,  et  respect  au  courage  malheureux ,  •  s'écria  le  général  Ben* 
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dtawal»,  OD  1804.  En  iMf  il  fut  océé  priMetençais,  et 
archichancel^d'étal.  On  lelitgraiid-officier  et  membre  du 
grand  conseil  de  laLégioû-d*Honneur,  le  2  lévrier.  Il  reçut, 
dans  la  même  années  la  croix  de  l'ordre  de  Saint -Habert 
de  Bavière.  Ayant  été  nommé  vers  le  môme  temps  vice-roi 
d*ItaHe,  et  commaiHiaul  en  ciief  les  troupes  dans  ce  pays, 
^1  prit  sa  résidence  à  Milan  ;  s  occupa  des  préparatife  de  la 
Ipiem  contre  VAutriche  qui  paraÏMaH  di«pofée  à  recon* 
ibetteer  les  hostilités  contre  la  Fratteet^  et  seconda  pui»- 
unilneal  le»  éetseiiit  de  Napoléon.  Après  Ut  paix  de 
Smboiui^»  dosit  letrMlé  Cul  signé  le  a6  décembre .  180S, 
NapoMon  Padepta  pour  fils;  fail  fitépoiiSBr  la  princesse  Av^ 
gQSle-AflMfiliedn  Isslère;  lecréa-eiÉsaae  prince  de  Venise»  et 
le  dCchnra  A»  héritier.  En  iSo^,!  la  repriai»  des  hostilités  pa:- 
TaissantlBéritsMeentrela  France  elTAutriche,  Tarmée  quo 
.commandait  le  prince  Eugène  fut  renlorcéo.  I/archiduc 
,Jean   'avança  effectivement  avec  deux  corps  autrichiens 
vers  l'Italie;  et  dès  le  9  avril,  il  adressa  au  prince  Eugène  « 
une  déclaration  de  guerre.  Mais  comme,  à  cette  ♦^poque, 
Tarmée  d'Italie  ne  se  trouvait  pornt  encore  eu  mesiurede 
veponsser  vivement  une  première  agression  »  ie  pria«e 
vAse-^vtn  i|nt  se  tionvait  a  Mine-  rétrogradà  mir  Menire 
ponr  j  oomieBtrqr  toutes  se»  Araupes.  Lcs.AjBiffteh«Btts  attft- 
^Mtent^     in  avril»  le  pease  de  laiCbitftoy.  (|«'ils.n*«Qif> 
porlèienl  qn'après  une  toogne  résIslaMoe-  laite'  par  le 
capitaine  Schneider.  Le  1 1  »  il»,  furent  bntitia  »nr,  la.l%ne 
du  TagliaBKttio  »  prte-dXUpedatetto»  «K^HapeMlir^  leen 
hommes  tués  ou  blessés  9  et  Seo  feiti  prisonniers  de 
guerre.  Le  prince  Eugène  avait  eu  la  précaution  de  met* 
tre  une  garnison  de  5ooo  hommes  dans  Palma-Nova,  que 
le  général  autrichien  fit  sommer  de  se  rendre  dès  le  i3, 
(mais  dont  il  leva  le  sié^^e  le  i*""  mai.  )  Le  quijrtier  i^éné- 
ral  du  vice-roi  fut  établi  le  14  avril  soir  à  Saciie;  et  ses 
avant-postes^ayant  été  at^<|ué8  »  il  les  fit  replier  sur  SacUe 


•iftte,  qui  comflMndhit  6«tl*  «avaWcw  E«eliia  BswJisiniii  répÂia 
à  rinttMit  CM*  gèoéiMiwft  iarimisa  «m  «htniwt  sons  ms  tilm, 
et  rAnnicyea  iioftépMgaè. 

X 


Digitized  by  Google 


et  Fonfaii.j-I'redda,  mi  il  concerta,  dam  la  ouitdii  i5  aa 
16,  Icfi  préparatifs  d'une  attaque  eouire  les  corps  autri- 
chiens qui  marchaient  sur  lui.  Le  i#  à<9  heures  di|^«iaUB» 
Medlfiftons  i^fançèiviit  en  eotomiet  fMir  éoiielMiê  conM 
k»  troupe»  eonemleB^  pottéet  miv  lee.hauteuM  du  TiOai^ 
é»  Palie»  qui  fut  enlevé  à  la  baïonnette  par  la*  brigade 
6«i<reau<  Lee  Antrleliiene  ayant  été  renibaoé*  reprirent 
étttle  polltioni  maie  obligée  k  toor  tour  de  plier  y  on*  lee 
anena  au  'pae  de  ehar^  iusqu'au^elà  de  FMelà.  fendant 
ce  temps,  lc8  divisions  Barbou  et  Broussicr,  s'avancèrent 
d'api ès  l6«  ordres  d'Enjçène,  snr  Fontana-Frcdda ,  et  le 
combat  s'eugaf^a  «ur  toutn  la  ligne.  L*cnnenr\i  très-supé- 
rieur en  nombre  ayant  mïn  alors  toutes  ses  troupes  en 
monvotnent,  la  combat  détînt  inégal,  et  les  troupes  d'Eu- 
gène eurent  à  soutenir  pendant  6  heures  le  choc  de  plu- 
sieurs masM  «onsidéMblee  p  elles  se  maimintent  cepen- 
dant daivs  leur  position  av^e  la  plna étonnante  opiniâtreté; 
faiqu*à  ce  qutadif,  le  ?ie»-rol  arut  devoir  le§  foire  ré* 
tpogrëder  inr  Sacllo.  Il  dlff%ea<lnl-Mèikie  oe*  nftouvement 
dè  retraite  y  qui  fof  eiéeuté  avee  beaucoup  d^brdi«  et  de 
aangMd.  CeMa  bataille,  quoique  perdue ^  ne  fût  point 
aaoi  honneur  ponr  leetfoupee  du  prinee  Eugène ,  qui  pea^ 
dant  plus  de  9  heure»  avoient  combattu  avec  une  grande 
valeur  contre  des  forces  plus  que  doublon ,  et  dont  lu  perle 
fut  moindre  que  celle  des  ennemis.  Le  vice-rot,  appréciant 
la  supériorité  numérique  des  forccR  qu'il  avait  com- 
batfiH'.s,  cl  lUî  voulant  point  risquci"  de;  comprometlm  les 
troupes  qu'il  avait  à  sa  disposition  pour  couvrit  le  ruyauine 
d*ltalie,  se  détermina  à  venir  prendre  la  ligne  de  TA- 
d%a  et  ordonna  la  «etralte  sur  (^aldlarot  c)ù  il  ospérail 
teottebr  dfe  venforte  venant  de  'Napteft  et  de  lailoioana* 
Il'aepaMa  doua  la  Plave^^déna  lee  {ouméasdes  'ty^.t%}%î 
»t  avril,  al  e^lablH -dèe  la  «a  jar  lee  bords  do  l'Adlfa. 
LMplaeeida  Pabnc-Nova,  Oaoppoet  >  ¥««iae;ireÉteient 
aèenpéae  par  loi  fortee  farnhons  qull  y  avait  élabllaa. 
On  prit  près  :  de  Padoue  l'intendant  général  de  rarmée 
autrichienne,  sur  lequel  on  trouva  de»  iuslruclioitH  et  des 
P loi Dë- pu uvoirs  pour  i'or^uisation  .poUliquo  et  «dwinis*» 
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Iralive  du  loyaume  d'Ilalie,  que  TAutriclie  se  proposait 
de  &ire  passer  sous  sa  domination.  Le  a8  avril >•  le  prin- 
ce- Eugène  ayant  reçp  des  renforts,  donua  à  son  ar- 
niée  une  «OMveile  organisation  ;  confia  le  comnaandemeot 

de  Taiie  droite  au  général  Maedonald ,  celui  du  centre 
au  g<  ïH  r  il  Grenier,  et  enfin  celui  de  l'aile  gauche  au 
gênerai  Buraguey  -  d'Hilliers.  Le  grand  parc  d'artillerie 
fut  élahlî  à  Wronc  ,  el  le  prince  fixa  son  quartier-général 
à  Vigu.  Outre  qu'il  avait  fait  occuper  Pulma*Nova  parSooo 
hommes ,  le  vice-roi  avait  chargé  le  générai  Barhou  de 
s'établir  à  Venise  avec  une  partie  de  sa  division ,  et  d*y 
faire  mettre  en  état  de  défense  les  lagunes  et  les  98  for* 
tins  ou  forts  qui  entourent  cette  viUe.  A  peine  les  tra* 
vaux  du.  Ibrt  Malghera  étaient  ébaiichés,  qu*on  renon- 
çait déjà  à  les  achever  »  lorsqu*£ugène ,  qui  avaU  i^gé 
ce  poale  important  parce  qu*!!  unissait  Venise  au  con- 
tinent, et  pouvait  par-là  servir  d'appui  aus  opésatiunede 
Tarmée,  donna  ordre  de  terminer  les  ouvrages,  et  d'ar- 
mer ce  fort.  Un  parlementaire  vint  en  demander  la  re- 
mise aux  troupes  autrichiennes,  le  23  avril;  et  sur  le 
relus  du  généra!  Barbou,  i'inveslissement  eut  lieu  par 
vin  eor[>s  T>onibreux,  et  pourvu  d'une  arlillerie  tormidable; 
l'assaiU  fui  donné  ;  mais  uue  décharge  subite  fuite  de  tous 
les  canons  du  fort ,  porta  le  désordre  et  Té^ouvante  dans 
les  rangs  ennemis»  et  Tarchiduc  Jean ,  qui  commandait  en 
pCKSonne  cette  attaque»  fut  obligé  d*y  reoMmoer,  après 
avoir  perdu  800  bonomes  de  ses  meilletties  Itoopes.  Le 
prince  Eugène  ayant  été  averti  que  les  patrouilles  ennemiee 
cessaient  de  se  montrer  sur  la  ligne  de  ses  avant-postes  «  fit 
faire ,  le  29 ,  une  reconnaissance  générale  sur  toute  cette 
ligne.  L'aile  droite  de  son  armée  s'avança  jusqu'il  Villa- 
Nova,  où  elle  rencontra  les  Autrichiens,  qui  démasquè- 
rent 20  pièces  d'artillerie,  et  déployèrent  un  corps  consi- 
dérable  d'infanterie  et  de  cavalerie.  Le  centre  marcha  sur 
âoave»  oài  il  se  contenta  d'échanger  quelques  coups  de 
canon  avec  Tavant-garde  autrichieime ,  qu'il  y  trouva  re- 
tranchée. L'aile  gauche  repoussa  l'ennemi»  ets^eaapara  dea 
bautnurs  de  Baatia»  que  lea  Autriobiena  Icuièrfini  d<  re** 
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prendre  le  lendemain.  Cette  position  fut  défendue  vigoureu- 
sement ;  mal»  ralde*de-eamp  du  prince  qui  y  commandait, 
fat  obligé  de  se  replier  sur  Bastia  et  sur  IUa«l»  et  fut  tué 
en  exécutant  celte  iPetraite.  L*attaquè  des  Autrichirns  n*a* 
Yait  été  faite  qu*à  desseiti  de  dimnrr  le  change  sur  le  mou- 
vement rélrop;rade  ordonné  par  Tarchidnc  Jean,  q«iî*  en 
elFel ,  éva<  ua  l.i  li^iic  de  TAIpon ,  el  se  relira  sur  Viceucc, 
dans  la  mût  du  3o  avril  an  V  mai.  Le  jirincc  Kugène  lit 
réparer  les  ponts  sur  celle  rivière,  el  suivit  l'ennemi ,  dont 
on  renconlra,  le  a  mai,  une  arrî^re-p:.irdp,  f|ir(iu  mena 
battant  jusqu'à  Olnio ,  après  avoir  force  le  pi>nl  qui  f4nit 
en  avant  de  ce  villaf^e.  I/arrlèrc-garde  autrichienne,  qui 
se  relirait  en  toute  hâte,  traversa  la  Brenta,  dans  la  nuit 
du  s  au  3,  et  rejoignit  legroii  de  sou  armée.  Continuant  à 
poursuivre  IVnnemi  »  ravanl-garde  des  troupes  du  prince 
Eugène*  après  ayôir  réparé  les  ponts  de  la  Brenta,  que  les 
.Autrichiens  aiMhnt  détroits»  s*empara  de  Bassano;  y  fit 
i5oo  prisonniers  9  et  surprit  un  bataillon  dans  Marostlca» 
ofa  elle  entra  sans  coup  férir*  Les  autres  divisions  de  Tarmée 
se  portèrent  sur  Turin,  y  attaquèrent  le  faubourg  de  San- 
Antonio,  qu'elles  emportèrent  dès  le  niÔMie  jour,  ce  qui 
força  les  Autriciûens  à  aiiandonner  Turin  ,  où  ils  laissèrent 
des  magasins  considérables  df>  f.trine,  de  j^rains  et  de  iour- 
rages.  Le  prince  Kugène  s'élant  déterniiué  à  eireetuer  le 
passage  de  la  Piave ,  décida  qu'il  s'efRuctuerait  au  gué  de 
Iiovadina  et  de  8an-BliGlieie.  Le  8  mai,  à  quatre  heures  du 
matin 9  les  ti^oupes  de  son  avant^garde  exécutèrent  ce  pas* 
sage  en  peu  d'instants,  ayant  de  l*eau  jusqu^aux  aisselles  » 
et  sans  aucun  obstacle  de  la  part  des  Antrichiens  «  qui  se 
replièrent,  dans  le  dessein  d'attirer  les  Français  sous  le 
feu  de  leur^  batteries ,  et  de  les  faire  combattre  ayant 
la  rivière  à  dos.  Cette  ruse  de  renntmi  lui  réussit  en 
partie.   Quelques  compagnies  de  v(dti|^eurs  ,  de  l'avanl- 
garde  du  prince  Eugène  s'étant  avancées  a  la  poursuite 
de  la  eav.'derir  nntrichieîuu^ ,  turent  aeeueillîes  par  \me 
batterie  de  vingt-quatre  canons  (|ue  l'ennenii  démasqua, 
et  les  cavaliers  autrichiens  tournant  aussitôt  bride,  char- 
gèeent  'les  assailianls  qu'ils  ramenaient  en  désordre  >  lor»* 
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que  le  vice-roi ,  passant  ia  Piave  à  la  téte  de  trois  divi- 
sions (le  cavalerie,  fit  avancer  celle  sous  les  ordres  du  gé- 
néral Sahuc,  qui  aida  le  général  Desaiz  à  arrêter  4eB  pi»* 
grès  de  reDoemi.  Les  eaux  de  la  Plave  ajaBl  oeosîdé* 
rablement  grOMÎ  depuis  le  malin,  les  divisions  Bmiissier 
et  Lamarque  avaient  éprouvé  lieaucowp -de difficultés  dans 
le  passage  de  celte  rivière  ;  elles  parvinront  eepeâdamià 
arriver  sur  la  rive  gauche,  et  s'y  formèrent  malgré  leseffavlt 
de  quelques  détachements  de  cavalerie  ennemie.  Le  prince 
£ugène,  qui  jusqu'alors  avait  dû  se  boniei  à  proléger 
rentier  passage  de  ses  troupes .  se  trouvant  enfin  en  me* 
sure  de  commencer  une  attaque  sur  la  ligne  autrichien- 
ne,  ordonna  une  charge  sur  les  24  pièces  de  canon  que 
Tennemi  avait  démasquées  dès  le  malin  »  et  le  aâ*  régi- 
ment de  dragons  qui  fit  cette  elMHrge  avec  la  plus  gwMte 
itigMeur,  réussit  à  s'emparer  de  14  de.|M  pièces,  soott 
Imunes'  de  cavaierie  aulrtGliifUiiiMi  vivenAl  proasés  par  • 
deux  régiments  de  diagoot»  ftireoi'  mcaièi  «■  désofdro 
{usqu^à  Comegliano,  et  le  résallat  de  celle  MllaiHe  chtr^e 
fut  la  prise  trois  généraux*  d'un  aidc^e-oamp  de  Ta»» 
ehiduo  Jean ,  et  de  beaucoup  d*offieiers  el  de  cavtdiera^ 
les  colonels  ennemis  des  régiments  de  dfagons  de  Savoie 
et  des  hussards  d  Oli  y  lurent  tués.  Par  les  ordres  du  prince 
les  6%  b\  9'  et  a5'  régiments  de  chasseurs  exécutèrent  des 
charges  qui  complétèrent  ladéroutede  rennemî  sur  le  point 
de  Cornegliano,  où  Ton  prit  encore  quelques  pièces  d'ar- 
tillerie. Vers  tmis  heures aprèstouds*  Eugène  forma  sestrou- 
pes  en  ligne  de  bataille  €l  fit  commencer  une  attaque  géné* 
raie.  Les  AutriebieiiSi  raagés  aussi  en  baUflle  entre  la  Fia^o 
et  Comeglia^o  «  fisent  de  leur  cèté  de  grand»  efforts  pomr  sa 
maintenir  dans  leur  position  i  m^M»  £ngiH>9'paicMra&t  laa 
rangs  français  au  mili^li  du  feu  le  plus  Wft  excitait  fitaftowt 
renthqusiasnie  et  redovbiait^Ie  coufttge  des  s<M%ts.  Bnte 
Il  ne  resta  bientôt  plus  qu^à  chasser  les  ennemis  du  moUlia 
de  la  Capana^  position  très-importante,  occupée  par  six 
batailiouîj  aulrichiens ,  et  qui  était  protégée  par  un  fossé 
très-profond.  Les  troupes  d'Eugène  traversèrent  ce  fossé  au 
pas  de  ciiaige^  marchèrent  «^vec  rapidité  j|ur  .k  moulin 
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•é  for  lo«rte  la  lifne-,  se  retirait  en  désordre,  et  le  prin> 
ce  Kum'*tiL'  taLsaiit  jH)m<iuvic  les  colonnei  vaincues,  em- 
pêcha l\n  t  hiduc  Jean  de  les  rallier  à  Cornegliano.  (ju'elle!! 
éracuituiit  |aiid ml  la  nuit.  Dans  vrite  bat.iîMi'.  à  la  {iielle 
on  donna  It'  nom  tir  ii  Piave,  lo.dur»  Autrichiens  lurent 
tués  ou  blessés  ou  iaU»  prisouoîers;  plusieui^  drapeaux,  i5 
pièces  d*artiUerM9  So  caissons  >  et  un  graud  nombre  de 
voittUM  et  de  hn§ngiB  tofnbèreo»<q  pMKoir  de  l'armée  d'I- 
tâllt»^  «H  environ  a,5oo  bommcttoéttibieJbég.  Le9gé- 
ménwL  m^ihlrm  WébUblA ,  Aimer  et  Hagçr  tim- 
véepitnilee  Mffift;  •!  le  géaM  GuUey  fntliktaé  grière- 
ncnk  Le  kadenuée»  ^nai,  le  pitoee  Eugène  ie  mit  à  le 
pooreiiîle  detaHMri>  éatk  rmière-gaide  Ait  eollutée  fur 
les  bords  de  la  Liveasa,  à  Pordonne  et  k  V^nosa,  avec 
perle  de  600  honimes  faits  prisonniers.  Le  1  1  ,  il  passa  le 
Taglianieuto;  Éil  balayer  avec  rapidité  toute  la  plaint;  en- 
tre ce  fleuve,  Udîne  et  Palma-Nova ;  lit  occujier  Codroipo. 
et  attaquer  le  gru«*  île  Tarrièrc  garde  ennemie  a  San-Da- 
sieiy  eù  on  prit  a^ooo  bomnies ,  a  canons  et  a  dra^ 
peemr  La  eteÉBifc ,  qui  de  son  c^té  avait  ramené  1 ,5oo 
piisoan^eiy  eeeapa  Udineet  Cîvidalo»  et  dégi^ee  les  pla- 
est  é'Oiepo  et  de  PafaHa-lloea,  doat  ke  genilaeiis,  foriet 
de  4  4  i»eoo  kommmf  ae  tieittTèreet  lemiiet  à  h  dîspost- 
tian  do  viee-tei»  qui  le  «a  mai,  fit  ooeuper  Vemooe  et 
eWfrii  parlà  Fealféedei  principales  gorges  des  Alpes  Car- 
nicnnes.  Dam  eetle  dernière  aetlefi  le  général  autrichien  Co- 
loredofut  bles^,  et  Ton  prit  600  hommes desa  troupe,  dont 
sept  officiers  d*état-iua|( Il .  A  Gcmmcna  on  fil  prisonniers 
^ou  hommes  du  réçiniLiit  de  JcUachih,  et  on  s'enifiara 
d  un  drapeau  (le  ce  regiui'  nt.  Le  i5maî,1e  prinee  Eugène 
fit  passer  1  izonsoà  la  vue  des  Autriehiens,  el  prit  position 
à  Gorixia.  Le  16,  il  arriva  devant  Prewald,  forte  position 
^■e  les  AutridÉieae avalent  rendue  encore  ptus  formidable 
parle léleMIaaMiMt  dee  ibriifieetioaa  de  celte  petite  vflle; 
làidi  qoatfe  batatHent  parviereat,  après  des  eflbrts  In- 
emyaMm,  à  déborder  Na  poiidiMto  de  reBiiemi,  qui  fot 
bital6taUliédUaadoimer  la vSIa»  eioti  que  les  Ibria  et 
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les  retvinobenieDU  qui  la  défeDdaienl:  kt  AiiIrliyaM  pet^ 
dir«Bt  dans  ratia  aAhira  t5  pièaat  da  oanoo  at  a|00» 
bominet  qui  Curaol  ftiilt  priiovoiaia.  L*aaiiaiiii  a'élail  rë« 

tranché  daut  la  fort  da  Halbtirgliello  at  sur  la  noot  Pradal  t 

après  troin  ioiir»  tic  caiiotiiiadet  et  un  Hiinaul  donné  le  17 
miii,  an  .s'ciiipaiM  de  ct'S  positions,  ou  l'on  tiuuva  2  ohu- 
sii  rs  cl  8  tariui»'»  ,  et  OÙ    1 011  U\  <)  10   jn  isoimicrs.  Le 
niOmuiour,  \v  ?>f  iiifc  Fuj^riu*  éUiil  inibi  iii<  <|iic  l'  irclïiduc 
se  dispp»ait  à  rallier  »eH  roioiinea  dttiië  k»  bi^iie»  ponitioiis 
quita  trouv**iil  au«dt*fftii  daXarvisi  se  porta  Mur  ce  point; 
mais  io^oaiil  qu'une  attaqae  da  front  serait  trop  périlleuia 
contre  5  rfglinenl^  de  ligna  f  6  imtaillons  de  Croates,  a 
liguas  da  redoulai»  établira  de  Tautra  cMéd'uii  valloo  dtroft 
at  proCond  où  ooula  la  dehlUaai»  at  défenduaa  par  a5  piè* 
caa  da  canoi!»  il  At  rséoutar^  la  189  daa  anauoMtmi  pour 
toumar  la«  aunaoïla»  qu{«  te  vojraat  sur  la  point  d*ètra  dé« 
bordés  par  leur  droite  at  par  leur  gauche ,  abandonnèrent 
la  position  après  un  combat  où  ils  prtdireul  T/^ouo  Itoiit- 
mes  faits  prisonniern» ,  lut  f'ranti  iioinl)re  de  mï>rts ,  et  17 
piècL'b  de  canon.  Colh'  vi<;loii(  tlcTarvis,  tUw  à  l'ac^tivité 
et  aux  Siivantes  ^li^j^usilio^KS  juiscs  par  \v,  priiic<'  Kiii^L'iie, 
acheva  de  le  rt^iuirr  inattre  do  toutes  ,lcs  positioni  suc 
le  revers  des  montagnes  da  la  Carinthic.  Son  armée  se 
porta  le  19  k  ViUaah,  la  ao  à  iUagenfurth ,  le  ai  à 
8aint-<Wurth  ;  et  elle  entra,  \m  as  et      à  Fraiisaeb«  UiMh* 
marckt  at  KnittalCald.  Ladlvision  Maodouald,  qui  an  UhA% 
partial  avait  da  son  a6té  pasié  Tlionsot  at  pri^  positiou  au* 
delà  da  GorUt  où  alla  avait  trouvé  1 1  piècas  da  aauoo  »  ai 
mortiars,  at  baauooop  d'approvisionui^nianta  d^arllUarla. 
Cette  mèma  divbion se  trouvant,  le  ai ,  devant  le  camp  re« 
tranché  des  Autrichiens  ,   près  de  Leyl>acli,  le  tourna 
dès  le.  22,  cl  força  ic  général  ftieerrebll,  qui  y  commandait, 
de  se  rendre  à  tlisrriHîon  ave»c  ses  troupes*  fortes  de  4*^00 
hommes.  On  prit  aux  Anlricbiens  5  dra)ie.iu\  ,  <i5  bourbes 
h  i'euet  des  magasins  considérables.  Le  prince  Eugène  ma- 
noeuvrant pour  s*opposcr  aux  mouvements  des  générauk 
enoamisilallaobioh  et  Chasteler^  qui  cbarcbaiant  à  sa  réu- 
nir aux  troupes  da  Tarobidua  Jaan»  fut  ioformé  qua  Jalla*^ 
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r^icli  se  diii{j[cait  sur  îiéobeii  par  Rollenmaiin  et  San- 
Michtle,  il  donna  ausnilôt  dca  ordres  pour  l'occupation 
de  ce  dcriiier  point ,  où  le  général  Séras  rcncoutra  la  co- 
lonne ennemie.  Le  combat  ayant  commencé ,  le  prince 
Eugène,  qui  le  jugea «sses important  pour  en  prendre  lui- 
même  lu  direction  ,  se  porta  sur  le  terrain  9  fit  aborder  le 
plateau  de  San-Micheie  à  la  baïonnette  «  et  mit  bientôt  le 
détordre  parmi  les  ennemis  «  qui  prirent  la  fuite*  Une  par« 
tie^  .qul  s^étatl  dirigée  par  la  route  de  Rottenmann^  fut 
coupée  et  mit  bas  les  armes;  l'autre  portion ,  se  ieta  avec 
la  plus  grande  confusion  dans  San-Ulcbele ,  où  le  général 
Jellachich  fit  de  vain»  efforts  pour  la  rallier.  La  perte  de 
l'ciiotini  dans  le  cotiilKil  de  Sao  Michèle  fut  de  800  hom- 
mes tut  .s  ou  iilessés,  et  de  5,ooo  hommes  faifs  prisonniers. 
La  divi*<ion  Macdonald  ,  qui  avail  niart  hé  niir  Gralz ,  fit 
sommer  le  gouverneur  de  lui  en  ouvrir  les  poi-tes,  et  celui- 
ci  y  consentit  le  5o  mai.  Le  pi-ince  Eugène  poursuivit  sa 
marche.vers  les  frontières  de  la  Hongrie,  et  lit  le  3i  mai,  sa 
fonetion  avec  la  grande  armée,  à  SchotlvieUi  sur  les  hau" 
teurs  du  âomering.  Le  5  jifiin  «  il  quitta  son  quartier-gé- 
néral ,  alors  établi  à  Neustadi  ;  le  porta  à  OEdumliurg , 
première  fille  frontière  de  la  Hongrie»  et  de  là  à  Buuz» 
où  il  entra  le  7.  Il  fit  attaquer  le  même  |our|  à  St«in*am- 
Angcr,  Tarrière -garde  du  corps  d*armée  de  Tafcbiduc 
Jeun  ,  et  la  l'orçii  a  la  reUailc,  apr('»s  un  engagement  dans 
lequel  elle  (U  des  pertes  assez  cons'ulcrables.  Il  avait  lais- 
té  dans  la  Carintliie  ta  division  du  général  Rusca*  pour 
observer  et  contenir  le  corps  tyrolien  conimaiidé  [)ar 
Chasteter  ,  niais  il  fut  rcniorcé,  lus  y  et  9  juin,  par  le 
corps  d*observation  du  général  Lam  iston  et  par  la  cavale^ 
rie  légère  du  général  Montbrun  ,  détachés  tous  deux  de  la 
grande  armée  qui  marchait  sur  Vienne.  Il  établit^  le  lo,  son 
quartier-général  à  Yasvar  9  où  Tarrière^garde  de  l'archiduc 
avait  été  battue  par  le  général  Grouchy»  et  fit  emporter 
de  vive  force»  le  1 1  »  le  pont  de  Rarako,  que  les  Autrichiens 
avaient  barricadé 9  en  se  retirant  sur  la  rive  gauche  de  la' 
Marczal.  De  ^\o(ï  grenadiers  ennemit^  qui  défendaient  ce 
pont ,  3oo  mirent  bas  Ica  armeii  et  furt^ul  fuib  pn2>uiiiucriî. 
1.  Oo 
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Le  12,  l'armée  d  lialic  aux  ordres  du  juiace  l^ugènc,  dé- 
boucha par  le  mont  Perse,  dans  la  diieclîon  de  la  ville  de 
Papa,  qui  fut  occupée  aprt's  un  <  ni^a-i  nuint  dans  lequel 
ont  fitôoo  prigomiiers.  Le  i3,  elle  t»c  porta  sur  IVaab ,  et 
le  ç;énéral  Alonlbran  ayant  rencontré  un  corps  de  cavalerie 
à  &a«naoh»  il  le  calbuta  et  lui  fit  400  prisonniers.  Ce- 
pendant^  l'armée  antrlehienne  de  rarchiduo  Jean»  forte 
de  Soyooo  homviei,  était  en  position  aar  les  hauteurs  en 
avant  de  Raab  ;  la  droite  a[^uyée  au  village  de  Sxabadhegi» 
la  gauche  à  des  marab  dans  la  direction  de  Vesprin,  et  le 
centre  établi  au  village  de  Klsmegger  :  une  nombreuse  ca- 
valerie était  disposée  sur  la  ligne,  et  1,900  hommes  d^élite 
occupaient  une  ferme  ou  maison  carrée  qu'on  avait  créne- 
lée et  retranchée,  et  dont  les  murs  étaient  baignés  par  le» 
eaux  d'un  rui.«>btau,  qui  augmenlail  ia  diiricuUé  de  Tap- 
proche.  Le  prince  Eiij^ène  ayant  fait  reconnaître  celte 
armée,  rangea  la  sienne  en  bataille  le  Son  armée  n  était 
forte  que  de  35  à  5(>,ooo  hommes,  mais  elle  était  animée 
â*une  ardeur  qu*alimentait  le  souvenir  de  ses  dernières 
victoires.  Il  fit  exécuter  les  manoeuvres  qu'il  jugea  d*iibord 
les  plus  convenables  pour  assurer  le  succès  de  la  bataille  1 
et  s*en  rendre  toutes  les  chances  favorables»  A  1 1  heures 
du  matin  11  donna  le  signal  de  Tattaque^  qui  commença  à 
la  droite  et  au  centre  de  la  ligne  française*  Après  des 
efforts  prodigieux,  mais  long-temps  sans  suocès»  la  formi- 
dable position  de  la  maison  carrée  fut  enfin  enlevée  par  la 
division  du  général  Séras  ;  les  soldats  de  cette  division  , 
inilts  des  obstacUs  qu'on  leur  opposait,  abordent  cette 
maison,  Tcscaladênt,  en  brisent  les  portes,  et  tout  couverts 
de  boue  t  l  de  «'^"g,  jiénètreiU  dans  l'enceinte  :  animés 
d'une  fureur  qui  n'a  plus  de  bornes,  ils  y  mettent  le  feu, 
et  refusent  de  faire  quartier  aux  grenadiers  autrichiens 
qui  y  périrent  tous,  les  uns  par  le  fer,  les  autres  par  les 
flammes»  Après  avoir  été  repoussés  sur  la  droite  de  Êeime* 
gyer^  les  Autrichiens  avaient  réuni  des  forces  nombreuses 
et  une  grande  partie  de  leur  arlUlerie  au  village  de  Ssa- 
badhegy.  Ce  poste  Important»  et  de  la  possession  duquel  d6- 
pr^ndftil  le  sort  de  la  bataille  ^  fat  attaqué  et  défonda  aveo 
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nue  égale  opialâtreté  ;  prit,  perdu  et  repris  j usqii*à  trois  fois, 
il  refcta  enfin  au  pouvoir  des  Français ,  après  quatre  heures 

d*un  combat  sans  relâche.  L*iirdeur  naturelle  des  soldats 
iranç.nttcl  llalieiis,  exciléti  encore  par  le  {)rincc  Eugène,  leur 
lit  taire  un  eflbrt  général  et  si  iiitpéuiciix,  que  len  Autrichiens 
.ih.uidonnèrent,  dansie ptuR^rand déaordre,  tonicw  leurs  po- 
sitions. La  I  erreur  (jui  .s'cl  ait  emparée  d'eux  de  viat  grande, 
qu^un  grand  nonihre  dci»  iuyards  nàircat  ba»  les  firmes  à 
rapproche  de  quelques  troupes  de  cavaterte  envoyées  à  leur 
poursuite.  Le  S'  régiment  des  chasseurs  à  cheval  Ot  seul 
i5oo  prisonniers.  perte  des.  Français  dans  cette  jour- 
née fut  évaluée  à  6  ou  700  hommes  tués,  et  i5oo  blessés; 
oelle  des  Autrichiens  s*éleva  à  S^ooo  prisonniers,  ot  4>ooa 
morts  ou  blessés.  Le  prince  Bugène  avait  donné  dans  cette 
occasion  des  preuvesde  la  plus  grande  bravoure  et>  d*un  sang- 
froid  remarquable  :  il  était  constamment  resté  au  milieu  de 
la  mêlée  ;  s*élait  porté  sur  tous  les  points  où  sa  présence 
avait  été  nécessaire,  et  avait,  par  son  exenqdc,  excité  et 
maintenu  le  courage  et  le  dévuuenient  des  troupe»  (.1).  Lu 
lendemain  i5,  il  lit  comniiiH  er  ritivcitlisscment  de  Raab, 
qui  se  rendit  par  capitulation  au  ^t  néral  Laurinton»  le  24* 
On  trouva  dans  la  place  18  pièces  d'drtillerie,  et  des  uiaga- 
sinicouNidérables  de  vivres  et  d^iiabillements.  11  sVUait  mis, 
avec  le  gros  de  son  armée»  à  la  poursuite  de  rarchiduciean^ 
qui  se  retirait  par  la  route  de  (lomorn,  et  qui  fit  attaquer» 
le  16,  la  cavalerie  du  général  Montbrunprèsd'Acs;  mais  ce 
général  »  à  la  téle  d*un  régiment  »  fondit  sur  les  assaillants» 
et  les  mena  battant,  le  sabre  aux  reins,  jusqu^A  GomoriK 
Le  prince  Eugène,  qui  avait  lur-mème  reconnu  la  tète  àa 
pont  et  les  dehors  de  celte  place,  ne  put  faire  sur  eile 
aucune  tentative,  paret;  que  son  artillerie  do  position  était 
employée  au  .sir^e  «le  IVaah  ;  ainsi  il  resta  depuis  le  19  juin 
(us(|u'au  i"  juillet,  en  position  sur  la  rive  droite  du  Da- 
nube-, où.  de  part  et  d*auti*c  il  ne  lut  litai  euirepris*  Le  a- 
1  

*  (1)  Rn  temporlnt  la  vk^re  à  Aaab ,  le  prioca  Eugène  célébra  diga#- 
ment  raoDÎvenaire  delà  bataille  de  Mareogo»  gagnée  la  14  iulo  iSoo»  9tim 
telle  de  Fiicdland,  où  IcaFiaaçaifafaiaatétévaiiiqmiin»  le  i4ittii&ia#7.. 


IniUal»  Il  refal  du  quâi1ier«§éaénliiiipériEil  Tordre  de  te»  ' 
nir»  avee  les  troupes  loiif  sou  eotnenandemept ,  joindre 
la  grande^année  réunie  dans  lUe  de  Lobau,  près  de  Vien- 
ne. Ayant  dérobé  adroitement  §a  marche  à  l^arcliiduc 

Jean ,  il  rassembla  se  colonnes  cl  toute  son  artillerie  à 
^ehwachât;  qniU  i  cet  eiidiuU  dans  la  nuit  du  4  ^» 
arriva  le  lendemain  Jau^  l'île  de  Lobau.  Depuis  Touverture 
lie  la  campagiK  ,  c  'esl-à  dire  dans  l'espace  de  2  mais  envi-* 
rou,  le  prince  liui5èue  s'était  porté  avec  Tarmée  d'Italie» 
des  bord»  de  TAdige  à  ceux  do  Danube  ;  il  avait  exécuté, 
en  présence  de  rennemi^  le  passage  de  plusieurs  rivières  ; 
livré  trois  batailles  rangées  qu'il  avait  gagnées  ;  dé&lt  Feo- 
nemi  en  plusienis  combats  méniorabke}  détrait  en  entier 
le  corps  de  Jellachich  ;  &it  579O00  prisonniers }  pris  la  dra-  . 
peaoxy  198  bonelies  à  feu,  45,000 lusUs^  et  s^étalt emparé 
de  plusieurs  magasins  eensidérables  de  virres  et  de  muirî- 
fions.  L'activité,'  le  sang-froid  et  la  bravoure  qu'il  avait 
déployé»,  lui  avaient  déjà  assigné  un  rang  distingué  parmi 
les  généraux  de  Tarmée  française,  lorsqu'il  vint,  par  de 
nouveaux  exploits  ,  concourir   aux  succès  des  ha  (ailles 
.   d'ilsling  et  de  Wagram.  Le  5  juillet,  il  dirigea  une  at- 
taque sur  le  village  de  AVagram;  et  les  trois  divisions  de 
Tarmée  d*ltalie  qu'il  y  employa,  enlevèrent  d'abord  cette 
]>osîiion  qui  était  fortement  tetranebée,  et  où  elles  prirent 
5  drapeaux  el  tirent  3eoo  prisonniers  ;  mais»  reanemiajant 
leçu  des  renibris,  le  généralllaedenald »  qui  commandait 
une  de  ces  dit isions»  fut  forcé  à  rétrograder»  et  il  exécutait 
ce  mouvement  avec  le  plus  grand  ordre ,  au  milieu  de 
Febscotilé  la  plus  profonde  >  loisqu^un  corps  mson ,  fai» 
aant  partie  de  la  grande-armée ,  apercevant  les  troupes  de 
Macdonald,  les  prit  pour  ennemies  et  fit  feu  sur  elles  , 
eusorte  que  se  trouvant  canonnées  en  liane  p  u  It  s  Auui- 
cliien8,et  fusillées  et  canonnées  en  téle  par  \vs  S.ixons^ 
elles  fvn*ent  ébranlées,  el  se  mirent  vu  désordre  a  iei  point 
que,  malgré  tous  les  eUbrts  des  généraux,  elles  se  débandé- 
t£ut  en  majeure  partie,  et  laissèrent  échapper  les  5ooo  pri- 
senniers  qu'elles  avaient  faits.  Cependant  rennemî  n*ajrant 
pat  profité  de  cet  événement,  las  eoionnea  furent  «d-- 
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V\fcs.  A  ia  lial  iille  de  ^Va^^ranl ,  gagnée  sur  les  Autri- 
chiens, le  'i  iuillet.  le  priiue  Eugène  eut  le  commaude- 
mt'nt  <lu  <  eulre  avec  l'arniee  d'Italie,  qui  exécuta  une  atta- 
que décisive  sur  le  ceutre  de  Tannée  autrichienne,  et  qui, 
fl'élMH  formée  eo  carrés  ,  ivpoussa  avec  aTaola^  1»  <Âoe 
de  ia  emàmie  aoIriobioiM.  Le  priaoe  Eugène ,  cpiî  mat 
suivi  ce  «MMmMnty  el  fui  avait  le  ctop  é'«tl  rapid*  po«r 
«aii&r Ict  «pénliM»  ét  I'mmhmû»  fît  ownpflr  ks  hAnteois 
de  Bmiiicridiiff  m  ■mtcat  ks  Aoteioiileu  les  éf»> 
enaient  poar  éfitar  d*étw  Iwès  par  iei  tiOMpo  <ki  priace 
d'MuMvhL  Aptè»  fa  «MipagM  de  1609 ,  le  vies-fm  vfat  à 
Pnti9,  et  s'y  tmivail  lorsque  fa  diwelotîon  du  mariage  de  sa 
niî  rc  a\Lc  Buonaparte  fut  prononcée.  Le  3  m;ii  iSio,  il  fui 
tl(  rl  irc  grand  (iuc  de  Francfort, et succc!;»»eur chi  prince-pri- 
mat; et,  le  'f  n'^ri! 'suivant,  il  recul  Faiitor-'i  ihiin  (II-  '«^-i  Lerhi 
décoration  degrand'croixderord  re  deS.-Klieruie  dt- Hongrie. 
Appelé)  en  i8ia,àlagi«iide-arméedcsiinéeàagircontre  la 
HOMte^  fa  ptUm  Eugène  se  mit  à  la  téta  d«rarméed*itaifa, 
à  faqndfa  en  avait  donné  fa  n*  4*  «erpe  de  la  grande- 
amée  ;  partit  de  VéfMM  tm  anii  idia  ;  traversa  fa  1^1  » 
et  se  rendit  en  Siléifa.  Il  petta  aon  qaartfar-géfiéral  à 
Baslefldwnrg»  fa  ii  |afa;  aitira  à  Doekclillseiiiy  fa  i5 
iuiUel;  et  à  bnto,  fa  II  eceupa,  fan»  avep  ton 
avanl-^iwde,  fa  pent  de  BotecIwiAnvo;  mrùftt  snr  le- 
chenkowiski  un  détachement  de  aoo  chevaux,  qui  ren- 
contra deux  esradion^  de  liussards  russes  tl  deux  esca- 
drons de  Cosaques,  au\qi4els  on  tua  ou  prit  quelques 
liouim  s.  Le;  ,  il  entra  à  Bechenkowiskî ,  et  passa  la 
Dwiua  malgré  la  résistance  des  Russes  ,  dont  l'artillerie  tut 
démontée.  Le  26,  marchant  eo  téte  des  colonnes  avec  la 
dîTisfon  Oeizoïis,  il  enga^a  un  combat  epinlAtre,  à  nne 
liene  an^deU  d'OstfOwno  »  centre  i5  à  so,ooo  Russes,  qnt 
fàrent  chaieés  de  posilfan  en  positien ,  et  à  fabafaonette. 
Le  979  il  fit  déboneher  fa  division  Irons^ier,  qui  »  après  fa 
passa^  d^n  défilé ,  aperçut  Farrière-gavde  ennemfa,  ISorto 
de  to,ooo  hommes  de  cavalerie.  Deux  compaguies  de  vol- 
tlgenfs  ayant  pris  senles  les  deranf» ,  marehifaenl  snr  eette 
troupe  9  et  furent  bientôt  enveloppées  par  elle  ;  mais  9*étaot 
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rtWinics  avec  le  plus  grand  sang-froid,  elles  tiiirenu,  pen^ 
dant  une  heure,  tt>te  à  rennemi,  auquel  elles  tut rcot  plu»- 
dc  7)00  homnirs,  et  elles  favorisôreiit  le  passage  de  la  cava* 
îerie  fi  ançaise,  qui  vint  enfin  les  dégager.  L'ennemi  ayant 
iiîciitré  dans  la  plaine  i5,ooo  hommes  de  cavalerie  et  Go, 000 
hommes  d'infanterie,  on  s'attendait  à  une  bataille;  mais 
les  Russes  baliirenten  retraite  pendant  la  nuit.  Le  3o,  le 
priooe  Eugène,  qui  avait  son  quartier-général  à  Souiaiiv- 
envoya  à  VeUj  une  brigade  de  cavalerie  légère  italienne , 
dont  3oo  hommes  chargèrent  quatre  hataillons  russes  de 
dépôt  qui  se  rendaient  à  Twer;  les  rompirent;  leur  firent 
400  prisonniers ,  et  prirent  100  chariots  chargés  de  muni- 
tions de  guerre*  Par  ses  ordres ,  le  régiment  de  dragons  de 
la  garde  italienne  se  porta  à  Ouswalh;  y  fit  prisonniers- 
un  capitaine  et  4o  hommes,  et  s'empara  de  200  voilures 
de  farine.  A  la  bataille  de  Smolensko,  le  17  août,  le  corps 
du  vice-roi  fui  placé  en  réserve  à  la  droite  de  l'armée  iVan- 
caise.  Après  la  prise  de  cette  ville,  le  prince  Eugène  ma- 
nœuvra sur  la  gauche  de  l'armée  ,  et  se  dirigea  par  Ka- 
nouckino,  Znemenskoï ,  Kosterechkovo  et  Novoê.  A  lalia- 
taille  de  jttojaîsk,  le  7  septembre,  le  prince  Eugène,  qui 
commandait  Texlrème gauche  de  Tarmée,  attaqua  et  prit  le 
village  de  Borodino ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Kalogha;  il  fit 
ensuite»  |iendant  la  durée  de  cette  bataille»  et  avec  la  plu» 
grande  précision»  des  manœuvres  qui»  en  inquiétant  conti- 
nuellement la  droitede  l'armée  russe,  empêchèrent  qu'elle 
pût  en  secourir  le  centre.  La  grande*armée»  après  être, 
restée  à  Moscow  depuis  le  16  septembre  jusqu'au  18  oc- 
tobre, reçut  ordre  de  se  mettre  en  marche  rétrograde  5  et 
le  prince  Eugène  se  porta  à  Formenskoc,  avec  le  4'  corps. 
Il  marcha  ensuite  sur  Moloiarohlavelz,  où  deux  divisions 
de  Tarméc  russe  avaient  pris  posiiion.  Les  ayant  fait  at- 
taquer, le  24  octobre,  à  la  pointe  du  four,  Tarmée  rus- 
se tonle  entière  ne  (arda  pas  à  paraître,  et  à  s'engagtac 
aux  deux  tiers  pour  soutenir  se&  deux  divisions  ;  mai& 
ce  fut  en  vain  qu'elle  tenta  de  s'opposer  aux  eûbrls  du  4* 
corps  »  qui  s'empara  des  liauteurs  et  de  la  ville  de  Ikloria^ 
roilavetx»  et  força  rennemi  à  une  retraite  si  précîpitée> 
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qu*il  jeta  20  pièces  da  cauoo  dans  la  rivière.  Ce  combat 
lit  le  pltM  grand  bonnetar  au^vice-roi  et  aux  troupes  sou» 
ses  ordres.  Le  a  novembre  9  de  concert  avec  le  prin* 
ce  d*£ckmûbl ,  il  marcha  contre  une  colonne  russe»  forte 
de  laiooo  hommes  dtinfooterie  »  et  oouverle  par  une  nuée 
de  Cosaques  ;  eoncourut  à  la  chasserde  la  route;  k  la  cul- 
buter dans  les  bols  voisins;  à  lui  prendre  un  général- 
major  avec  bon  nombre  d'hommes ,  et  à  s^empârer  de  six 
pièces  de  canon.  Pendant  tonte  la  désastreuse  retraite  de 
*  M0SCOW9  le  prince  Eugène  fut  l'un  des  gcncrdiix  (jui 
conduisirent  avec  le  plus  de  courage.  Quoiqn  il  souffrît 
beaucoup  d*une  grave  incommodité,  il  n'abundonna  pas 
un  instant  ses  troupes;  son  dévontMient ,  ses  soi  us,  ses 
attentions  généreuses  envers  le  soldai,  excitèrent  Tadmi- 
ralioD  de  Tarmée ,  dont  il  partageait  les  fatigues  et  les 
privations.  On  le  vit  plus  d'une  fois,  dans  son  active  sur- 
veillance, marcher  à  Tairière-garde ,  un  fusil  sur  Tépaule , 
observant  de  près,  et  avec  soin,  les  mouvements  de  Ten- 
neml.Buonaparte,  en  quittant  Tarmée,  pendant  la  retraite 
de  Moscow,  en  avait  donné  le  coôamandement  à  Uural; 
mais  ce  dernier,  en  parlant  lui-même  de  Posen  pour  Na- 
ples,  dans  les  premiers  fours  de  janvier  18 15,  remit  ce 
commandement  au  prince  Ëugèno ,  qui  s'occupa  de  met» 
tre  en  bon  oriiie  les  débris  de  la  yiiUiilc-armce,  et  de 
faire  faire  des  renioiitefen  Polop^ne  pour  la  cavalerie.  Il 
était  arrivé  ^lés  le  21  mars  à  Magdebourg,  où,  lo  •  avril, 
il  battit  et  culbuta  une  division  prussienne,  à  laquelle  on 
fit  quelques  centaines  de  prisonniers.  Ayant  appris,  le  7 
Avril,  que  Tennemi  avait  passé  l'Elbe  à  Dessau ,  il  envoya 
des  troupes  sur  ce  point,  pour  appuyer  celles  du  duc  de 
Sellune,  qui  s*y  trouvaient;  se  porta  de  sa  personne  à 
Slassfurlh,  le  9,  et  réunit  son  armée  sur  la  Saaie,  en  ap- 
puyant sa  gauche  à  r£lbe ,  sa  droite  aux  montagnes  du 
Hart2,'et  sa  réserve  à  Magdebourg;  eniln  il  acheva  la 
retraite  dans  le  meilleur  ordre  possible;  défendit  le  terrain 
pied  à  pied  ;  fut  quelqucfais  vainqueur ,  et  ne  rentra  en 
France  que  lorsque  sa  présence  ne  lui  plus  jugée  utile  à 
rariuée.l^iculôt  aprèiiou  l'envoya  prendre  le  coiuiuandciugnt 
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en  chef  des  vV  et  1 1*  corps,  qui  se  trouvaient  sous  les  ordres 
du  général  Laïu  islon  et  du  duc  tic  Tarenle.  I  déboucha,  le 
28  avril,  par  Halle  et  Mcrshour^;  commanda,  le  a  mai, 
la  gauche  de  l'armée  tt  aiirriisc  à  la  bataille  de  Lntzcn  ,  où 
il  se  conduisit  avec  le  courage  et  la  bravoure  qui  lui  claient 
ordinaires,  et  (it,  pendant  celte  actiou,  occuper  la  ville 
de  Leipsick  [)ar  le  général  ImIUiisUni.  â^étiiDl  présenté,  le 
5  9  devant  ColditS)  eteo  ayant  trouvé  le  pont  ceupéy  il 
passa  la  rivière  k  goé  avec  une  division;  fit  dresser  une 
batterie  4e  ao  canons  ;  força  Fennemi  d^évacaer  Col* 
ditE,  et  le  poursuivit  jusqu'à  GersdorflT,  où  11  rencontra 
le  corps  russe  de  MlUoradowltch,  fort  de  4*000  bon&mes^ 
«pi*il  lialtît  et  repoussa  jusqu'à  Harta*  Le  6,  Il  se  portn  sur 
l'ennemi  j>oslé  derrière  un  torrent  entre  Nossen  et  Wits- 
droflf;  l'atl  ujaa;  lui  tua  1,000  liuiiimes,  et  lui  lil  5uo  pri- 
sonniers. Il  entra  dans  Dresde,  le  8  ;  8*empara  de  toutes  les 
têtes  de  ponts  <jue  l'eiuiemi  y  avait  établies,  vl  sv  le 
1 1,  sur  Bischoliswerda.  Le  12,  il  reçut  l'ordre  de  retourner 
à  Milan  pour  une  mission  spéciale  qui  consistait  à  diriger 
en  Italie  les  opérations  contre  les  Autrichiens.  Ayant  fait 
tousses  préparatifs,  il  partit  de  Milan  Je  8  août;  se  rendit  A 
Vérone;  fit  passer  Tlaonso  à  ses  troupes  9  le  lo;  établit  son 
quartier-général  k  Adelsbeig  »  le  sa;  et  s^empata  do  pont 
de  Rouck  sur  la  Drave  »  le  a8.  Le  6  sei>tembre,  il  fit  donner 
Tassant  aux  retvanchemenls  de  f^ris;  dirigea  lui-même 
plusieurs  colonnes  par  les  montagnes  ftour  prendre  les  ou  - 
vrages  à  revers;  s*empara  de  ces  retranchements  ;  les  fît  dé- 
truire; tua  a  IVnnemi  400  hommes,  cl  loi  lil  .jSo  prison- 
niers. Il  atlanua  les  Autrichiens,  le  i4  ,  dans  la  position  de 
Lippa,  leur  tua  /^oo  hommes,  leur  eu  prit  loo  et  1  pièce 
d'artillerie.  Sa  réserve  entra,  h  la  fin  de  sepleinljre,  dans  le 
Tyrol  parlloveredo.  Le5octobre,  il  offrit  le  combat  aux  Au- 
trichiens à  Laybach,  où  ils  le  refusèrent  pendant  trois  jours» 
Le  général  autrichien  H  iller  ayant  attaqué  Tarmée  do  prin- 
ce Eugène  sur  la  Piavo,  le  5t  octobre,  ce  dernier  ordonna  au 
général  Grenier  de  repousser  Tennemi  dans  les  montagnea. 
Les  Autrichien^  se  replièrent  alors  sans  rénstaiice  sur  Bas* 
sa  no,  où  ils:  prirent  à  leur  tour  Toffensive  avec  beaucoup  de 
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vigueur:  mais  le  vice-roi  arrivant  sur  oeêenlrefailèfl  à  latéte 
de  sa  garde  9  les  troupes ,  enthousiasmées  par  sa  pvésenoe» 
marchèrent  à  Fenneml  au  pas  de  charge,  et  enlevèrent  tous 
les  postes  à  la  baïonnette.  Les  Autrichien»  furent  poursui- 
vis fort  avant  sui  la  rouie  <le  1 1 tiUc,  t;t  perdirent  dans  cette 
aclion  plus  d'un  millier  d'hoiuiuts.  Le  prince  Eugène  ayant 
appris  que  les  troupes  des  souverains  alliés  devaient  se  por- 
ter sur  Caldîero,  résolut  de  les  attaquer,  et  à  cet  effet 
iît  dfboueher  de  Véronnc  une  partie  de  ses  forces  sur  trois 
colonnes.  L^ennemi,  fort  de  io,uoo  hommes,  fut  rencontré 
occupant  les  hauteursde  Caldîero  et  les  villages  dllasi  et  de 
Cologne;  on  l'y  attaqua  vigoureusement 9  et  sialgré  sa  ré-r 
alstance  opi niAtre ,  on  s'empara  des  mamelons  ainsi  que  des 
deux  villages  »  et  on  le  rejeta  au*d«là  de  rAlpon,  il  fui 
liKidroyé  dans  un  déASé  par  rartillerie  du  prince  Bugène* 
lies  Autrichiens  laissèrent  sur  le  champ  de  bataille  1 ,5oo 
hommes  tués  ou  blessés,  et  on  leur  fit,  en  outre,  ^oo  pri-r 
aotinlers.  Le  S  décembre ,  le  prince  Butène  força  Km  troupes 
alliées,  sous  les  ordres  du  général  Nugent,  de  repasser  TA* 
dige  près  de  Rovigo,  leur  luu  4^0  hummts  et  leur  fit  800 
prisonniers.  Il  attaqua  Tennemi,  le  a4  du  même  mois^  dans 
la  position  de  Curtagnero,  ie  repoussa  en  déMordic  jusqu'à 
Brudia;  Tatlaqua  de  nouveau,  les  27  el  'j8,  à  Mouic-io- 
nale,ct  le  força  d'abandonner  ce  poste.  Le  H  février  1814  \i)f 
il  ordonna  une  attaque  contre  l'armée  autrichienue  dans 
les  environs  de  VfUa-Franca  ;  et  dé|à  il  avait  débouché  du 
Mincie  sur  plusieurs  colonnes,  lorsqu'il  apprit  que  Teone- 
mi,  qui,  de  son  c6lé,  avait  projeté  de  l'attaquer,  «'était 
porté  sur  Valleggio  :  marchant  alorsà  larencontrcdes  Autri- 
chiens, il  les  combattit  dans  les  plaine#au>delà  de  Aover» 
belle,  et  les  repoussa  jusqu*À  Valleggio,  sur  les  hauteurs  du» 
quel  Tactlon  demeura  engagée  jusque  fort  avantdans  la  nuit, 
et  tourna  complètement  à  l'avantage  de  l'armée  dltalie.  Les 
Auti  itliieîis  ayanl  pa^sé  le  Aliijcio  à  liorglicUu,  le  1 1,  tenté- 
reiit  de  tt  ctablir  sur  ia  1  ive  droite  de  cette  rivière  ;  mai6  ic 


(1)  L'armée  d'Italie ,  qu'il  commaoïbU  en  ch«f,  était  almt  forte  de 
6o,oooliefiiinet. 
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vice-roî  dirigea  coiilre  eux  des  colonnes  qui  les  forcèreni  ét 
repasser  le  Mincio;  leur  luèrent  200  homnit  s,  et  firent  un  pa- 
reil nombre  de  prisonniers.  Le  16,  il  s'empara  de  Salo;  et  la 
flottille,  qu'il  avait  fait  équiper  sur  le  lat  dv  Guaida,  con- 
courut au  siK  (  (  s  lif  celte  jour»»ée,  en  raiioiinanl  reiinemi 
sur  la  route  qui  cétoie  ce  lac.  Le  mars,  il  déposia  de 
G«iftstaUa  un  corps  fraao»  auquel  il  prît  une  centaine  d'hom- 
mes et  95e  fneib.  Le  3>  pw  sert  ordre»,  le  lieurenant-géné; 
Hd  ^feeier  ee  fiorta  «ur  -Perine  1  que  le  §é«érai  «alfiobie» 
BMgent  ^Mntnait  tofuloir  àéknàre»  Cepeadepl  le  gévéNil 
««Mlolriëbi  opta  1»  qepUfOMMBBit  defetraite<«t l^tam  ;  mais 
il  jeu  -m  Ime.  teaiiM  5inmi  iiemniet  4aai  Vaho».  hm 
Mopee  -dn  wîee^'fet  âfent  alevs  use  eUa^e-eoDtve  O0II1 
ville,  et  y  péiiétrèrent.  La  colonne  ennenûe,  Cttibulée 
et  (épouvantée,  jela  svs  aimes;  fit  sa  retrtMte  en  désordre, 
etfut  poursuivie  jusqu'à  ri<'n?:a,  où  elle  prit  position  après 
avoir  perdu  5  à  600  hommes  tné.^,  et  i,G8o  qui  furent  k«4iU 
«prisonniers,  partnilesqueis  se  trouvaient  Syofficiers  :  on  ra- 
-massa,  dans  celte  f>ourmiite,  5,ooo  fusils.  Lepri»ee  iLugène 
«DOiitliiuftà  jgiierroyerooAtre  les  AutrichienA,  01  ilseraitpeul» 
M«  ftêmmimà  les  chasser  de  rUalief  si  Murât»  ^i  ooeii*- 
f eit 4e  UdM  4b  Maplee»  m^pàtf^m  défeelkNi 9  «pèié  wm 
divelvIcfiieD  tettr  llwrm»  LesdvéamnealB  militalree  ipl*»^ 
«df  eHl^Mte  en  FkMeiMdM|MiBeiede«Mns««lift  déchénee 
'diyBu^ptlrteV  ttafifll  ••ussl  itiifle  hr  deweivao  j^aoe  flu* 
^riMnde^Merl«i4iefttltllës;  et  aprè^mAr  ooooImb  f  niii»- 
ttee  aveeleeoiflnte  de  B«Kegarde^  général  dt»s  Impériaux  .,  il 
^ie relira  à  Munich  ,  près  du  roi  de  Bavière,  son  beau-père. 
■Çtielque  temps  après,  il  vint  à  Farih  pour  rendre  les  der- 
niers devoirs  à  sa  mère,  qui  était  morte  à  la  Malmaison. 
S.  M.  Louis XVIÏI,  auquel  il  se  prétienta, le  reçut  très'4>ien. 
6'étant  modestement  ^it  anocHiper  ehez  le  rot  «oue  Id 
nom  de  marquis  de  *BeaohariMi»> 'il  «a»  «ia  «satisfaction  de 
B^emeadre  appeler  pt»ince  Euf^mpmt'ie  Teiclin-«aèiiMi.  Il 
fetoma  pende  teaipe^pièB  4  Mtonioli,  MiMdit  eueoite  A 
Tlenoe  ;  y  resta  pendant  tout  le  temps  du  coa^^;  ,fut  ao- 
oneîUi  faYorablentteat  parles  souvemîns  qpi  s'y  ttonvaioBt» 
et  tintuae  place  disthignée  dans  tontes  les  grandes  oérémo» 
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persoDoellt-meiit  uuc  cuiL<«îdt'riilion  très- lionorabie.  En 
•8i5,  le  j)i  I  rici  l-its:èui*  ne  prit  ancui.r  t  u  i  r-Ma.u  k  Buo- 
naparle,  iti  tiuiL  vJ!  h i (|iit  «  u  Ittri^iit  hitilt;;  uivit> .  |))r 
des  considérations  |)Oiili(^tK  ^.  il  lotira  à  Bayreutli,  d'où  il 
r^tauron  bicatât  agités  k  Muoicii.  11  a  été  créé  prince  de 
itutlitBMhiif  |MW  Wff«i  de  Mvièn*  PeodaAt  t«it  le  teinp* 
«fue  dura  sa  vj6r-nf4«lé»  li  ptlMse  In^at  aéaifMUa  ta 

iMpoliiifMi;  pfiQtéHÉ  toi  beai^arm  rniMiit  fa  tille  4e 
Mflu^    fimorîMi rétablitieeimt  de  plnsieui»  maiMfiMil»- 

im.  (Moniteitr,  attnaiet  du  temps,)  ^ 

àtFrmue.  LewVlHtolceaÉa,eni>a6,le8euf€iiiciiieplée 
toof  lee  peytéa  Langoedec  qui  «^étaieet  toimib  à  sen  ebéie' 

saoce.  En  1237,  dès  qu'il  eut  été  joint  par  lei  IreefMs  qne 
le  roi  lui  eoiu^a  .  11  s"  mil  eu  dcvoif  Je  corrtinuer  la  guerre 
contre  le  comte?  de  iunlousp,  aiiqut-l  s'et.'i' n!  juiots  l'ar- 
chevêque de  N^rbuniic  cl  rcx'qvie  de  Tonlrm  Il  in  cstit 
le  château  de  Eécède,  en  La-ira^mis,  el  i  »  i>reche  taiie,  il 
lîediiiposaità  donner  Tassaut,  lorsqu'une  partie  des  assiégés 
f'enfuil  peodaalia  eutt  ;  ce  qui  resiaii  fut  paMé  au  fil  de  Té- 
pée  eu  anommé  à  coups  de  piei  res.  Il  se  readil  cunUc 
mallre  dce  ebâleeux  de  Cabatet  eide  la  Gfate^et  tavafae 
le  paya  de  Cordes.  Il  fi>rça  le  château  de  Moaleeh  »  en  last; 
a*approcha  de  Toulouse»  partagea  ses  troupes  en  iveia  oorps, 
qui  porlèieat  la  désohtioo  dans  lesentiiws  de  eelle  ville; 
de  là  il  marcha  vers  Pamîers ,  et  soumit  fout  le  pays  de 
Foix  jusqu'au  Pas  de  la  Barre,  re  qui  obligea  le  comte  de 
Toulouse  à  faire  aussi  sa  s(>uiji!>m  n.  Eu  12  'iG.  ii  se  troi'ia 
avtc  5cJint-Louis  (ij;  se  âigoaia  ,  eu  lïSo,  à  la  bataille  de 

(»  1  Le  Vitiv  \  "aniel  ,  dans  khi  Histoire  de  Francr,  le  Éait  connétable  on 
1946-  Il  pTimyé^  {>dr  plurirars  lettreK-pateotcst  que  cette  chargea 
été  racatite,  au  iiioiiis  depuis  jusqu'au  mois  de  juin  ia4^.  (Yojescet 
fnmwn  rapportées  sa  «mS»  de  Psrticis  de  BUifldhli  Hmmuj  dS 
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la  Massoure ,  en  la  fardant  et  défendant  nn  pont  qai  don-  x 

nait  aux  Infidèle»  la  facilité  de  prendre  Parméc  en  liane, 
et  d*enveiof4jer  le  roi.  11  Ht  Ironv  i  an  »ïc^c  de  Tunis,  en 
1270;  commanda,  en  1274'  l'  trniée  que  le  roî  envr>v;i  au 
pape  pour  la  sûreté  du  concile  de  Lyon.  Il  cohitimikIci  aussi 

I  armée  à  la  prise  de  Pampelune  ,  et  à  la  réducti  ui  <1(^  In 
Navam,  en  la^ô.  On  le  fit  connétable  au  mois  de  février 
1^77,  apfèt  la  mort  de  Gilles  Lebrun  (1).  En  1379,  ^ 
nommé  commandant  on  Lanfiwdoc»  oonfoîntcment  avec 
lo  lénèokal  do  ToatoofO*  Il  montât  on  ia85.  {MiHoin  dm 
Langueiloc,  êom.  III,  pag.  363  ,  906/  566;  et  Um.  IF, 

'  im  BEAU  JEU  (Heric),  seigneur  d*Hermenc,  mnrcchal  de 
France,  frère  du  précédent 9  suivit  saint  Louis  dans  ses 
voyages  d* Afrique  «  et  mourut  au  siège  do  Tunis  en  1970* 
{ffisUnre  ii^ Auvergne,  pat  Baiuêe,  tome  I,'page  167.) 

M  BEAUJEU  fÉdonard  sire)  ,  marcchfil  de  France,  né  le 

II  avril  i?)i6  ,  ronil)atlit  à  la  ionrnée  fie  (^récy .  le  af?  aoAl 
1346;  ce  fui  contre  son  sentiment  qu'on  livra  cette  bataille 
où  Tarmée  qui  marchait  en  désordre  fut  battue*  JLeroliui 
donna,  en  j347<  la  charpie  de  maréchal  de  Franoo^  vaoanto 
par  la  démission  de  Ghariesdo  Montmorency,  son  beau- 
frère,  qui  passait  au  gouvernement  do  Picardie.  L'an  i346, 
lo  siro  do  Beaujon  déclara  la  guerre  au  dauphin  de  Tien- 
nois ,  ot  loi  onlèva  son  chAtoau  do  Boauregard  on  Brosso; 


(0  II  ft  MNiicvit  les  privilèges  aoeoidés  mi  maidisndt  ittHeas,  eom- 
«lerçurts  dn»  Is  fiSs  d«  NtAes,  donnés  i  Paris  en  fém«t  1977.  (8e< 
«NMMie,  tome  IV,  pag<  67)1  le  rèKlencnt  pour  las  places  que  doivent <Mh 

cuper  dans  les  halles  les  marchands  de  cuir,  de  souliers,  les  liogères» 
k's  frîpîpfs  ,  Ptr. ,  donné  à  Pmis ,  en  Janvier  1278.  Tind^  tome  TV,  p.  107, 
les  privilèges  de  la  viiie  de  Beauvais,  donnés  à  Paris,  au  mois  d'aoïU 
1*79.  Jéirf,  pa^  5a,  et  au  carton  de  [a  page  4i  du  tome  V.  Le  Père  An- 
selme, les  béoédiclios,  auteurs  de  l'art  de  vérifier  les  dates,  et  plusieurs 
antres  historiens  îcm%  menti  «n  d*an  antre  Humbert,  «tra  4ê  Bntujeu, 
connétable  de  Fmice  en  124  *  »  Anaory  de  Hontlort.  HaisPlnaid 
n'en  fait  ^a'na  senl  peffaonnafs»  et  an  nons  MmÊfaH,  on  tsawretn  ks 
pfeuves  qn'il  aUègn^»  se  trouvant  k  cet  égard  du  sentimat  de  dn  Tillst* 
<|ni  De  compte  ëgakmcnt  qu'un  seul  connétable  de  France  de  en  nova* 
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le  dauphin  s'en  dédommagea  au  mois  (ravril ,  par  la  prise 
du  chdtean  de  Mirebel.  Les  ho«ilifîté<t  restèrent  peu  après, 
ï»ar  In  nàt  diaîioii  liii  roi.  Fdouaul .  mi  -TAiiglieterre,  ayant 
aUjqué  Calais,  Fliiliiipf  tic*  Valois  marcha  au  kpoouts  de 
celte  place ,  et  se  fil  accompagner  par  le  sire  de  Beau^cu , 
<|iti,  après  avoir  eaiaroiné  la  tituation  et  les  retranchements 
des  Aof lais ,  conaeiHa  de  n*cn  point  tenter  Tatlaque.  Après 
la  prise  de  Calais  par  les  Anglais,  AfamerMe  Pafie,  qui  en 
était  goavemeiir,  s^cMpara  de  GuiiieSt  vonlnl  «oarf  sor- 
ptendie  8aiat>0aMr;  auds  le  eonmandeal  de  eelle  der^ 
niète  till<^  ayant  donné  ans  de  ee  projet  an  maréclial  de 
leanfeo,  ediU-ei  àiia  ati*defant  des  Anglais  et  des  Iior- 
raius,  à  Ardres,  le  5  mai  i35i,  el  les  y  défit.  Après  une 
sanglante  action,  où  la  victoire  dciiitiua  long-temps  in- 
décise, oii  prit  Aimeri  de  Pavîe ,  mais  le  maréchal  de 
Beaujeu  fut  tué.  (  fli':(i\lre  de  Franct  du  Père  Daniel, 
Froissard y  Belle-Forél ,  Histoire  des  Grands-'OfJ^icit'rs  de 
la  Couronne  y  Dictionnaire  de*  Maréchaussées,  tAltbé  le 
Gendre,  Moréri,  sic.) 

an  BE  AUJKU  'Sogène)  »  marédudrde^eamp,  servait  de- 
pnis  1676,  et  avait  élé  blessé  an  siège  de  Taienoleanes,  en 
1677»  lorsqu'il  leva  nne  compagnie  de  cavalerie  daos  le  ré- 
giniant  dn  Fkssis,  par  eominission  dn  ao  aoàt  i68S.  H  la 
commanda  k  rarmée  d'Allemagne ,  en  16^  et  1690.  De- 
venu maior  de  ce  ré«^iment ,  par  brevet  du  a5  avril  1691,  il 
servit  à  l'aniife  il'U.die  cette  annte  j  k  l'armée  de  la  Mo- 
selle^ en  i(>€)2;  sur  \e%  côtes  de  Bretaj^iC".  ^t  '^  i- 
au  pavs  dV\uiiis.  p  ir  lettres  du  l'i  mai      )5,  elà  Taruiéedo 
la  Moselle,  en  169O  et  if«97.  Le  régiment  du  PIcssis  ayant 
été  réformé,  par  ordre  du  8  mai  it)98,  et  rétabli,  par  or- 
donnance du  10  février  1 70 1 ,  il  en  f ot  semis  major ,  par 
ordre  du  1''  mais  suivant.  U  servit  avec  ce  régiment  (alors 
Merinville)  en  Allemagne,  en  170a;  se  distingua  à  la 
taille  de  Frédlingen ,  au  mois  d'oclolire  ;  se  tsonvn  an  sié- 
ge  de  Kehl  ;  au  combat  de  Mundedûngen  t  et  à  la  pflCHSière 
bataille  d^Hochsledt,  en  1709.  Il  obtint,  le  14  nsaia  1704» 
une  eomaiIssioD  pour  tenir  rang  de  meslre-de-ean^  de  ca- 
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vakric,  cl,  le  6  iuiniiilfaol»  unm  immmhihm  dt  ojcttre-de- 
camp  ré&rmé  à  ta  fini  te  du  réf^tment  Royal-Cavalerie ,  en 

se  démettant  de  la  majoritt*  du  n  j»iuii  iit  de  Merinville.  Il 
servit  a  Tarmcc  «le     \  li     ,  sous  le  niarréclial  de  Mai  cliien, 
en  (jualifi'  de  niartcii al  £'^f^néial-defiy-logis  de  ia  cavalerie, 
♦^l  su  distingua  parliciiiièreiiieiit  à  la  deuxu  nie  bataille 
d'Uochsledt ,  le  ao  septembre»  Il  r«Bif>lit  le.s  niètueâ  l'onc- 
tioiis  à  TaisUe  da la  Motelle , mws  lemaréchal  de  YiUai-s ,  eu 
xyo^f  ek  aetw  le  waèm»  minéral»  k  l'amée  do  Uia»  où  il  m 
tioova  à  la  ppae  de  Drawiiheim,  de  Lmleltevrgt  et  de 
rtle  do  Mei^iriiet»  ee        Il  éteint,  le  4  î«»Uel  de  eelle 
année»  un  régîBMOt  de  eavelerie  de  len  aem«  ei  oenlimNi 
de  reinplir  les  f»nctien§  de  ntarécbaUp;énéral*d0i'kiKie  de 
la  cavalerie,  sou»  le  maréchal  de  Villars,  à  Tarnsée  dn 
Rhiii  »  uù  il  <;u:  jiart  à  toutes  les  expédilions  qui  furent  fai- 
tes en  Fr  iiuoiiit."  et  en  Souabc  ,  en  1707.  Il  Hcrvil  en  la 
mÔHK'  <ju alilr  à  l'armée  du  Rliin  ,  «^ous  le  maréchal  de 
Btfi  wick,  en  1708.  Créé  brigadier ,  it?  aj)  janvier  1709,  il 
remplit  les  fonctions  do  maréchal-géuéral-des-logis  de  ca- 
valerie à  rarméf'  rlc  Flandre»  fusqu'en  1712;  se  trouva  À 
la  bataille  de  ilalpla^iiet»  en  i^e^;  à  la  défeite  des  en- 
nemie» dent  on  ft>arra§e,  en  17 10  ;  à  rallM|ae  d^Arleux,  en 
1)^1 1;  à  celle  de  Denein  »  et  ans  liéfea  de  Dooey»  du  Qnee- 
noy  et  de  Bonchain»  en  171e.  Peaaé»  en  le  eiline  quelilé,  à 
rannée  du  Uin,  en  1713»  il  aetfil  aux  sièges  de  Landau 
et  de  Fribour^ ,  et  eut  h  ce  dernier  le  talon  emporté  d^nn 
boulet  de  canon.  Son  rég^nicnl  ayant  été  réfomié  par  or» 
dre  du       novembre  1713,  il  fut  incorporé  avec«  sa  com- 
pagnie dans  le  réj^imentdc  Lénont oin  l.  On  lui  accorda  une 
place  de  t  ommandeur  de  l'ordii'  (U  SaiiU-Louis ,  par  pro- 
visions du  3o  juillet  1715,  et  la  lieutenanct-  de  roi  des  Inva- 
lides» aveela  aurviyance  du  gouvernement ,  par  provisions 
du  27  avril  1721.  H  entra  en  possession  de  ce  gouvemn» 
ment»  le  1 5  lévrier  1718  »  après  le  décès  de  ill.  0oiveau  ;  et 
le  eenserve  iusqu*à  ta  mort»  qui  eut  lieu  le  96  mai  i^^o. 
Il  était  alors  âgé  de  €4  an».  {Dépôt  de  ia  guerre,  Gaumt 
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BE  BEAUJEU.(Ale%?îrMlre- Nicola*- JoHf'fïh ,  co/nie),  ma' 
réchal-rle-campf  était  cnHrignr  a«i  régimeot  d'ioCaolerie 
de  Flandre  dè»  17149  f<<>ft  lieateoant  en  »<*coad  M 

1716.  Il  servit  aoxiiéfnideFoiitarabiey  de  Caileâléoo  en 
1719;  derM  IMmstf  es  17M  ;  poMM  Keutonaol  de  la 
colonelle  avec  niif  de  eapttalne*  le  jolllci  i^aS;  fenrit  an 
aiéy  de  Cerra-d'Adda^de  Wirighitonn,  dn  château  de  Mi^ 
lan f  en  1 733;  à  cens  de  Tortoney  dcHof am,  de Sarravalle* 
h  raltaqne  de  Colorno  et  à  la  faaiiiie  de  Parme^  en  1794. 
Pounru  d'une  rompaj^nie,  le  28  fuillet  de  la  même  année, 
il  la  romman  i.i  1  ]  i  h  it  liHe  dfr  Giiafitalla  et  au  siège  de 
Mîrrjiuiole,  1.1  n\^■nm  aiuiée  ;  aux  8i(;g<'8  de  Kcggio .  de  Ré- 
véré et  de  fioïi/  ji^nc.  en  17^5  ;  rentra  en  France  m  motj* 
f!*aot>f  1756;  passî»  en  Ojise,  au  moh  ri-  janvier  et 
quitta  sa  compagnie  et  le  service  eu  174^.  Il  rentra  au 
eerfice^  en  1747»  ^  obtint,  k  23  loiUet  de  cette  année, 
une  commission  de  colonel  réformé,  à  la  suite  du  légl* 
ment  de  la  Maerfu  il  eut,  le  noit  MimÀt,  uneoempa* 
gnie  danf  le  féfiment  dlnfimlerie  alieniande  de  madame 
ladanpbfne;  commanda  celle  com|ia^ie  an  liéfe  de  Maei- 
tricht;  la  qnllla  an  nioie  de  iaoTÎer  1749;  il  lut  aemii 
•olend  téCMmé  A  la  euice  du  régfnient  de  la  Maeoà,  fai* 
éréte  du  so  dn  même  mois;  il  se  trouva  avec  ce  régiment 
aux  haiailies  d'H  is'embef  k  cl  de  Rosbcicii ,  en  1757;  et 
fui  cuiploy*^  folorM-l  <pn  Normandie,  Ic  1  jMÏn  1  jSS.  i)n  ie 
créa  brij^.jiiier  ,  ie  10  levr  j'  i"  i7'>r»-  1 1  i  U  nommé ,  au 
mais  mars,  iu»|iecleur-|;éfierai  ei  direcleur  des  cdtei» 
maritimes  des  profioces  de  Poitou,  Aunis,  Saintonge  , 
Guienne,  AouMillon,  Laognedoc  et  Provence.  11  servit 
pendant  le  reste  de  la  guerre  ;  fut  employé  en  Gnlen- 
ne 9  en  1760»  et  dédafé»  au  mob  de  déeembfc  176s,  ma- 
rédial'de-camp«  dont  le  tectet  loi  avait  été  ciqiédié 
dèa  le  35  juillet  précédent  [Breveu  mUUairtâ,  Ginette  dt 
France») 

BEAUiED  (tdme-Louis),  lie  bru^tult,  ué  a  Ma- 

2dk',  ie  'A'À  mai  i74i>  On  le  trouve  retraité  après  47 
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7  mois  et  14  i-uirs  ilc  service,  dans  le  tableau  général  des 
pensioug  iusciitcs  au  trésor  royal  ù  Tépoque  du  i" septem- 
bre 1817.  Voyez ^<//7f>/e^men/.  • 

r 

DE  BEALiJ£l)»  voyez  d*Huguss,  et  de  Yilliees. 


ADDITIONS, 
RBNTOIS  ET  CORRECTIONS. 


AIIET,  eommandant  de  h  Légioinl'Hoiittcur,  du  14  juin  i8o5;  Km» 

I  )  juin  i8o4* 
AVTOINE  (K....).  \oj^  ic  SuppUment. 

D*ABNAIJD,  commandant  de  la  Légion-d'Honneov»  du  t5  mai  i8o4; 

fUrz  1 5  juin  i^o4> 
AHHIGIII  ^N....}  »  duc  de  Pndone.  Voyez  (e  Suppiémstèi, 
ii'AUBlGKY'  (N....).  \oy*,i  tc6upp(ement. 

AUGEREAIJ ,  (Jean  Pierre,  iaran)  ,  comuiandant  de  la  IiègioQ-d'UoQ- 

neur,  du  17  décembre  i8o5;  4iiM  du  i4  juin  1804. 
AXIMATCIWSEI  {J!l.>.,).\oyt*U5upf>iémeni* 
BAGST^  oonamandant  de  la  Légion-d'HoBiieur^  d«  >4  jon  tSiS;  €»m 

i4  juin  i8o4< 
BAGNIOL  (K....).  \oyeiie  Suppicmcnt. 

BAILLY  (N....)-  V oyi't  U  SuppUmcnt. 

BAL'liK  DU  BEHTON  (rxmis),  duc  de  Criiion-Muhon.  Voye*  pour  le 

roinpiéuieut  de  son  arlitle  la  uoticc  du  gcnérnl  Bcaurorl. 
liÀiîUUU,  commaudaut  de  iâ  LégioQ-d'Honncur,  du  14  juin  i8i5; 

i4  |oio  t8o4* 
BASTB  (N....).  Voycs U Sufjfièmmd. 

'"^  .\t 

■ 

•'  /  . 

FIN  BU  PRttMIBR  Y^LUMB. 
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